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PREFACE. 


t^^m 


Il  est  pour  l'homme  civilisé ,  dans  quelque  conditiou 
que  le  sort  l'ait  fait  naître ,  un  bien  précieux  qui  n'ap- 
partient qu'à  lui  seul  et  qu'aucun  autre  ne  ren^place. 
Cette  propriété  inaliénable  et  sacrée  se  conserve  et 
s'accroît  par  de  nobles  travaux ,  par  de  beaux  exemples 
et  de  généreux  sacrifices.  C'est  pour  elle  que  le  guerrier 
s'enflamme  d'une  émulation  qui  élève  son  courage  et 
son  sang-froid  jusqu'à  l'héroïsme;  que  le  magistrat 
veille  au  sanctuaire  des  lois  pour  le   maintien   des 
mœurs  et  de  la  morale  publique ,  et  que.  l'homme  de 
génie  atteint  aux  plus  sublimes  perceptions  de  l'intel- 
ligence humaine;  c'est  pour  elle  qu'on  voit  ce  juris- 
consulte profond  et  consciencieux  offrir  l'appui  de  son 
éloquence  et  de  ses  lumières  à  l'innocent  et  au  faible 
qu'on  opprime  »  et  ce  savant  estimable  enrichir  des  tri- 
buts d'une  saine  érudition  le  domaine  des  lettres  et  de 
l'histoire  ;  c'est  pour  elle  enfin  que  cet  artiste  distingué 
ajoute  une  brillante  renopimée  ou  d'importantes  dé- 
couvertes à  celles  qui  honorent  déjà   sa  patrie,  de 
même  que ,  dans   une  carrière   semée  d'écueils  sans 
nombre  et  de  dangers  sans  gloire ,  ce  digne  interprête 
d'Hippocrate  sait  ennoblir  encore,  par  son  désintéres- 
sement et  sa  bienfaisante  pitié,  les  devoirs  touchants 
de  son  utile  ministère.  Cette  propriété  que  rien  ne  peuX 
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évaluer,  que  le  temps  ne  peut  prescrire,  et  dont  chaque 
individu  se  montre  jaloux  à  proportion  des  avantages 
qu'en  ont  recueillis  ses  semblables,  cette  fortune  insé- 
parable de  Thomme ,  et  que  l'homme  ne  trouve  jamais 
plus  grande  et  plus  réelle  que  dans  l'infortune ,  c'est 
l'ombre  toujours  présente  de  sa  vertu ,  c'est  la  mesure 
de  son  honneur  et  de  la  confidération  dont  il  jouit  dans 
le  monde  :  c'est  son  nom. 

Si  le  désir  insatiable  et  salutaire  de  s'illustrer,  de  . 
sortir  delà  foule,  d'arracher  son  nom  au  partage  d'un 
nonteux  oubli  ou  de  le  conserver  intact  et  recomman- 
dable  ',  aiguillonne  incessamment  le  cœur  de  l'homme 
jusque  dans  le  plus  humble  rang ,  à  quelle  élévation  de 
sentiments  ne  doit-il  pas  porter  celui  que  sa  naissance 
a  placé  dans  une  région  supérieure,  et  qu'elle  appelle  à 
soutenir  l'éclat  d'un  nom  qu'une  juste  célébrité  a  vieilli 
depuis  long-temps  dans  l'estime  publique.  G^est  à  ce 
culte  sacré  des  aïeux ,  à  ce  noble  instinct  des  grandes 
choses,  qui  s'attache  toujours  à  la  perpétuité  des  noms, 
que  la  Religion  a  dd  ses  temples  et  ses  richesses ,  la 
Monarchie  son  appui  le  plus  ferme  et  le  plus  fidèle , 
TEtat  sa  seule  grandeur  durable,  son  repos  et  sa  stabi- 
lité. C'està  cette  voix  irrésistible  de  l'honneur,  de  l'hon- 
neur éprouvé,  qui  ne  dispense  jamais  le  mérite  acquis 
de  l'obligation  de  se  maintenir  et  de  s'étendre  ,  que  la 
France  a  du  tant  de  siècles  d'une  gloire  ineffaçable  et 
pure,  tant  de  vertus  et  d'actions  subliines,  tant  de 
prodiges  chevaleresques,  dont  le  souvenir  et  l'exemple 
passeront  à  la  dernière  postérité  pour  faire  le  charme 
et  l'instruction  des  hommes.  Des  philosophes  et  des 
législateurs  d'une  espèce  nouvelle  ont  rêvé  le  bonheur 
de  leur  patrie  dans  l'anéantissement  des  beaux  noms  et 
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des  antiques  institutions  de  la  France.  Assez  long- 
temps 9  ont-ils  dit ,  la  noblesse  a  joui  de  l'ascendant  » 
des  biens  et  des  distinctions  que  lui  ont  mérités  son 
sang  9  sa  libérale  piété ,  sa  munificence  et  ses  nombreux 
services  (i).  Le  jour  est  venu,  ce  jour  réparateur ,  ce 
jour  de  sagesse  et  de  justice  »  où  ceux  qui  n'ont  riea 
fait  jusqu'à  présent  que  de  naître  dans  une  condition 
obscure  et  ignorée ,  doivent  entrer  en  partage  ou  ob- 
tenir la  préférence.  Que  la  nation  se  réveille,  que  toutes 
les  classes  sortent  de  cette  longue  léthargie  qu'on 
nomme  la  félicité  publique.  Que  l'indispensable  culti- 

(j)  Espérons  qu'un  jour,  une  plume  éloquente  et  exercée  déroulera 
tous  les  titres  de  cette  belle  institation  à  là  reconnaissance  et  à  l'ad- 
miration des  peuples.  N'a-t-on  pas  lieu  de  s'étonner  que  jusqu'à  pré- 
sent les  écrivains  qui  ont  le  mieux  senti  la  justicje  de  ces  sentiments 
pour  la  noblesse  française ,  n'aient  trouvé  d'expressions  que  pour 
rendre  bommage  aux  grands  bommes  de  guerre,  aux  magistrats 
célèbres  et  aux  prélats  illustres  qu'elle  offre  à  la  postérité  pour 
modèles  ?  Il  était  beau,  sans  doute ,  il  était  glorieux  pour  la  no- 
blesse, dépositaire  de  l'bonneur  national,  de  prodiguer  tous  les 
jours  le  sang  le  plus  précieux  pour  la  défense  commune,  ou  bien , 
posant  i'épée  pour  desservir  l'autel  ou  dispenser  la  justice  aux 
hommes^  de  multiplier  dans  toutes  les  carrières  les  illustrations 
de  la  patrie ,  et  les  beaux  exemples  qu'il  faut  imiter.  Mais  c'est 
dans  les  loisirs  de  la  paix  qu'il  faut  la  montrer  tout  entière.  C'est 
dans  la  fondation  des  villes,  des  bourgs,  des  églises,  d'une  multi- 
tude de  retraites  religieuses ,  d'asiles  publics  pour  la  souffrance ,  la 
vieillesse  et  l'infortune,  d'établissements  pour  l'instruction  primaire, 
de  collèges  et  d'académies  ,  qu'il  faut  apprendre  à  connaître  les  dé- 
lassements des  anciens  preux  !  Voilà  les  fruits  trop  méconnus  dé  ce 
régime  des  privilèges ,  dont  le  vulgaire  ne  parle  jamais  qu'avec  une 
sorte  d'eff'roi.  Voilà  par  quels  bienfaits  la  noblesse  a  racheté  la  bi- 
zarrerie de  quelques  coutumes  empreintes  de  l'esprit  des  temps  bar- 
bares qui  les  ont  vu  naître  ;  mais  tombées  en  désuétude  depuis  des 
siècles.  L'histoire  CMt  pleine  de  ces  actes  d'une  charité  et  d'une  mu- 
nificence pour  ainsi  dire  royales.  Mais  combien  peu  d'hommes  étu- 
dient l'histoire  avec  calme  et  impartialité  I  Combien  peu  la  consul- 
tent pour  y  puiser  autre  chose  que  ce  qui  peut  Oatter  les  espérances 
ou  servir  les  passions  du  moment  ! 
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vateur  abandonne  ses  champs ,  que  le  pâtre  indolent 
déserte  ses  montagnes  »  que  l'utile  artisan  fouie  aux 
pieds  l'instrument  nourricier  de  ses  pères  ;  l'égalité  ci 
vique  les  appelle  à  d'autres  destinées;  qu'ils  s'élancent 
aussi  dans  la  voie  des  honneurs  et  de  la  fortune.  La 
patrie  qui  les  attend ,  qui  les  convie ,  est  impatiente  de 
satisfaire  à  tant  d'exigeances  diverses ,  à  tant  d'ambi- 
tions légitimes.  Qu'on  cesse  désormais  d'invoquer 
comme  garants  de  sa  sécurité  et  de  sa  véritable  gran- 
deur l'unité ,  l'hérédité  dans  le  pouvoir  suprême ,  et 
cette  sorte  de  solidarité  et  de  respect  attachée  aux  pré- 
jugés de  la  naissance,  à  l'orgueil  et  à  l'intégrité  du 
nom.  La  nation  veut  régner  par  elle  même*  Elle  ne 
veut  plus  d'antécédents  pour  garanties  de  son  avenir. 
Elle  fait  plus ,  elle  ordonne  l'abolition  du  passé  et  veut 
que  tout  s'abaisse  et  s'efface  devant  les  grands  événe- 
ments qui  vont  s'accomplir  dans  l'ère  nouvelle On 

sait  comment  la  révolution  a  réalisé  les  promesses  de 
ce  triste  et  fatal  délire. 

Cependant  il  est  rare  quo  les  principes  succombent 
tout  entiers  sous  le  poids  des  passions  qui  les  com- 
priment. Les  résultats  d'un  système  qui,  plaçant  dans 
l'opinion  sur  la  même  ligne  et  l'honorable  citoyen  qui 
sc^itient  TEtat ,  le  commerce  et  les  arts  par  sa  richesse 
et  sa  libéralité ,  et  l'homme  sans  aveu ,  sans  existence 
ou  sans  autre  ressource  que  l'intrigue ,  érigeait  en  ému- 
lation publique  la  fureur  homicide ,  la  délation  merce- 
naire, l'égoïsme,  l'hypocrisie,  l'avidité,  la  cabale, 
inspirèrent  de  l'horreur  et  du  dégoût  à  ceux  même 
à  qui  la  spoliation ,  l'exil  et  la  mort  n'avaient  rien  coûté 
pour  é|i  assurer  le  triomphe.  La  honte  et  le  remords  se 
firent  entendre;  l'encens  d'un  féroce  et  stupide  enthou- 
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siasme  cessa  de  brûler  devant  les  idoles  de  la  terreur» 
On  secoua  les  haillons  du  sans-culottisme  »  et,  quand 
des  jours  moins  orageux  eurent  succédé  à  la  fougue  et 
aux  violences  du  régime  populaire ,  on  sentit  combien 
il  était  immoral  et  absurde  de  salarier  sans  aucun  dis- 
cernement tous  les  services  rendus  à  la  chose  publique. 
Ce  fut  alors  que  Tinstitution  de  la  Légion- d'Honneur 
apparut  comme  le  signal  et  le  premier  gage  d'un  re- 
tour prochain  aux  anciennes  doctrines.  En  effet  un 
homme  qui  dans  les  camps  s'était  élevé  au  pouvoir  dic- 
tatorial et  qui  connaissait  les  besoins  réels  de  la  France» 
ne  tarda  pas  à  proclamer  ces  doctrines  ;  mais  ce  fut  au 
profit  de  son  ambition  guerrière  et  victorieuse  que  Buo- 
naparte  les  fit  revivre.  La  création  des  majorats  et  les 
efforts  qu'il  n'a  cessé  de  faire  pour  rallier  à  son  auto- 
rité naissante  les  familles  de  l'ancienne  notabilité ,  sont 
là  pour  attester,  plus  haut  que  tous  les  raisonnements , 
si  ce  soldat  couronné  eût  pu  comprendre  une  monarchie 
sans  noblesse  »  et  si ,  dans  la  combinaison  des  ressorts 
d'un  gouvernement  essentiellement  basé  sur  l'honneur  » 
il  comptait  pour  peu  le  prestige  attaché  à  la  célébrité 
des  grands  noms,  et  l'éclat  des  grands  souvenirs  et 
des  grandes  choses. 

Il  fut  donc  reconnu  en  principe  que  le  nom  d'un 
homme  distingué  ,  nécessaire  ,  recommandable ,  ne 
mourrait  pas  tout  entier  comme  celui  d'un  scélérat,  ou 
d'un  homme  inutile;  et  l'on  ne  trouva  pas  trop  déplacé 
que  la  tradition  de  ses  vertus  pût  se  transmettre  et  se 
conserver  dans  sa  race.  Ce  fut  l'émulation  de  famille , 
avec  ses  garanties ,  rappelée  à  partager  les  avantages 
sociaux  avec  les  prétentions  individuelles,  sans  les  ex^ 
dure.  Des  idées  de  grandeur ,  de  perpétuité  et  d'adou- 
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cissement  dans  les  mœurs  s'emprelgualent  fortement  à 
cet  ordre  de  choses  »  aussi  la  charte  l'a-t-elle  consacré 
et  étendu.  L'ancienne  noblesse  a  pu  reprendre  ses 
titres;  ceux  de  la  nouvelle  ont  été  confirmés.  Mais 
qu'entend-on  par  les  titres  de  l'ancienne  noblesse? 
Sont-ce  ceux  que  chaque  gentilhomme  tient  légalement 
de  ses  pères ,  ou  bien  ceux  que  le  caprice  et  l'amour- 
propre  personnels  s'adjugent  sans  aucun  droit ,  sans 
aucune  autorisation  valable  ou  formelle  ?  La  noblesse 
nouvelle  est  connue.  Oii  sont  les  matricules  qui  cons- 
tatent le  nombre  et  les  qualités  des  personnes  qui  ap- 
partiennent à  l'ancienne  ?  Où  sont  les  statuts  qui  veillent 
aux  seules  distinctions  honorifiques  qui  lui  restent ,  et 
qui  préviennent  l'usurpation  scandaleuse  qui  s'en  fait 
tous  les  jours  ?  Où  sont  enfin  les  mesures  qui  attestent 
que  la  noblesse  »  sous  l'empire  de  la  loi  nouvelle ,  est 
autre  chose  qu'un  vain  mot  oublié  dans  la  charte?  On 
dira  ,  peut-être»  qu'un  enregistrement  général  de  la  nor 
blesse  n'est  pas  sans  difficultés ,  surtout  dans  les  cir- 
constances actuelles.  Alais  la  crainte  de  réveiller  quel- 
ques passions  injustement  ombrageuses»  ou  plutôt  celle 
dé  mettre  à  découvert  des  plaies  cruelles  que  la  géné- 
reuse sollicitude  de  deux  bons  rois  n'a  pu  entièrement 
cicatriser ,  est*elle  un  motif  assez  grave  »  assez  puissant 
pour  ajourner  à  l'infini  une  mesure  urgente,  équi- 
table» commandée  par  le  bon  ordre  et  que  la  charte 
autorise  ?  Âh  I  ne  craignez  pas  de  montrer  à  la  France 
l'honorable  pauvreté  de  la  majeure  partie  de  cette  no- 
blesse qui  »  comblée  de  biens  »  naguère  »  favorisée  par 
sa  position  sociale  »  attachée  par  mille  affections ,  par 
mille  souvenirs  au  sol  heureux  de  la  patrie  »  n'a  pas  ba- 
lancé h  tout  abandonner  ,  à  tout  perdre  pour  aller  sur 
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la  terre  étrangère  partager  l'honneur  et  les  périls  d'une 
grande  infortune!  Cette  noble  indigence» qui  donne  la 
mesure  de  ce  qu'on  peut  attendre  aux  jours  d'épreuves 
de  la  fidélité  et  des  traditions  héréditaires  y  fait  aujour- 
d'hui son  plus  beau  titre.  De  quels  traits  peuvent  s'ar- 
mer contre  elle  la  haine  et  l'injustiee  des  hommes? 
Elle  n'a  plus  rien  que  doivent  envier  ceux  qui  n'at- 
tachent de  la  considération  qu'à  la  fortune»  et  comment 
ceux  qui  «entent  tout  le  prix  d'un  dévouement  sublime 
scellé  par  les  plus  grands  sacrifices»  se  refuseraient-ils 
au  juste  tribut  de  respect  et  d'admiration  qu'il  com- 
mande? La  noblesse  n'est  plus  un  privilège;  c'est  une 
distinction,  c'est  une  charge  même,  puisque»  dé- 
pourvue de  tous  ses  avantages  passés  »  ses  obligations 
restent  entières.  Mais  cette  charge  d'une  existence 
et  d'un  nom  recommandables  »  elle  est  chère  à  tous 
ceux  pour  qui  l'honneur  suffit;  elle  est  chère  à  ceux 
qui  n'ont  réclamé  de  l'antique  héritage  de  leurs  aïeux 
qu'une  épée  pour  la  défense  du  trône  légitime  !  Relever 
cette  belle  institution  de  ses  ruinas  »  la  définir  »  la  ré- 
gulariser selon  la  charte  »  en  fermer  promptement  l'ac- 
cès à  l'audacieuse  imposture  et  à  la  frauduleuse  vanité 
de  ceux  qui  n'ont  pour  y  prétendre  que  le  sale  trafic 
de  leur  bourse  (i)  »  ne  l'offrir  qu'avec  une  prudence  et 
une  réserve  extrêmes  »  comme  la  récompense  la  plus 
digne  d'une  haute  valeur  ou  d'un  profond  mérite,  en 
un  mot  rappeler  la  noblesse  française  à  l'heureuse  iur 
fluence  que  son  but^  ses  exemples   et  ses  souvenirs 


(i)  Expressions  que  j'emprunte  au  testament  politique  d'un  mi- 
nistre qui  a  trop  fôit  pour  anéantir  le  crédit  des  hommes  puissants, 
du  cardinal  de  Richelieu. 
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doivent  exercer  sur  les  mœurs  et  ropinion  publique, - 
Yoiià  ce  q[ii'on  doit  attendre  d'une  politique  élevée» 
sage  et  conservatrice  y  voilà  ce  qu'on  peut'espérer  d'un 
prince  dont  la  personne  sacrée  offre  le  type  et  Fasseni- 
blage  des  plus  brillantes  qualités  et  des  plus  rares  vertus 
de  la  noblesse.  Soixante-mille  familles ,  essentiellement 
monarchiques,  béniront  l'auguste  prévoyance  qui  veille 
sur  elles;  et,  pour  celles  qui  dans  nos  malheurs  publics 
ont  tout  perdu,  hors  leurs  nobles  et  invariables  senti- 
ments, une  lueur  de  consolation  et  d'espérance  leur 
dira  que  la  chaîne  des  temps  peut  se  renouer  encore. 
Dans  les  réflexions  que  m'a  suggérées  la  triste  et  in- 
certaine position  d'une  aristocratie  dont  l'existence  et 
la  néces^té  sont  avouées  par  notre  loi  fondamentale , 
je  ne  me  suis  pas  prêté  à  la  supposition  qu'il  fût  pos- 
sible de  rétàbUr  la  noblesse  dans  les  droits  utiles  et  les 
p^rogatives  dont  elle  jouissait  autrefois.  Il  faudrait, 
avant  tout ,  pouvoir  admettre  que  le  gouvernement  se 
dessaisirait  d'une  partie  du  pouvoir  et  aliénerait  une 
portion  considérable  de  la  justice  au  profit  des  ancien- 
nes familles  privilégiées  ,  ce  qui  ne  serait  ni  praticable 
ni  nécessaire  aujourd'hui.  Cette  unité  dans  l'action  du 
pouvoir  et  dans  la  distribution  de  la  justice ,  fruit  d'une 
prévoyance  de  plusieurs  siècles  dans  la  polltiqbe  de  nos 
rois  (i) ,  est  peut-être  le  seul  bienfait  sanctionné  par 


(i)^n  ne  petit  méconnaître  les  traces  de  cette  politique  dans  l'af- 
franchissement des  communes ,  bienfait  dont  le  signal ,  parti  du 
trône  ,  fut  répété  par  toute  la  haute  noblesse.  Mais  c'est  surtout  dans 
la  persévérance  des  rois  à  réunir  les  grands  fîefs  à  leur  domaine,  que 
cette  politique  se  manifeste.  Là,  du  moins  ,  devait  s'arrêter  la  raison 
d'Etat,  si  l'on  eut  voulu- conserver  encore  quelque  ombre  de  gran- 


la  réforme  nouvdUie  ;  mais  ce  bienfait  est  immense ,  et 
ît  a  été  payé  par  trop  de  sacrifices  pour  qu'on  ne  tienne 
pas  irrévocablement  à  le  conseryer.  Le  vœu  que  j'ai 
formé  pour  1^  noblesse  est  écrit  dans  la  charte.  Empê- 
cher qu'une  distinction  reconnue  soit  impunément 
usu||>ée  et  avilie ,  et ,  par  une  conséquence  nécessaire» 
constater  l'état  et  les  qualités  de  ceux  qui  y  ont  droit , 


deur  à  la  noblesse.  Que  lui  restait-il  qui  pût  inquiéter  le  pouvoir  ? 
Bien  qui  rappelât  son  ancienne  influence  sous  la  dynastie  carlovin- 
gienne  ;  et  quoique  dans  cette  derhière  période  les  principaux  de  la 
noblesse  appartinssent  par   leurs  alliances   directes   à   la   famille 
royale^   quoique  l'bérédité  dans  leurs  gouvernements  (dont   leurs 
propres  alleus  composaient  ta  majeure  partie  du  territoire)    leur 
fût  concédée  soiu  lea  seules  charges  de  rhommagc-Uge  et  du  service 
militaire  envers  la  couronne  ,  il  est  certain  qu'ils  n'avaient  plus  ni  le 
rang  ni  la  puissance  de  leurs  aïeux ^  que  le  partage  des  terres  sali- 
ques  avaient  maintenus  le» compagnons  plutôt  que  les  sujets  de  nos 
|ffemiers  Rois.  Mais  à  la  réunion  des  grands  ilefs  au  fisc  snccédèrent 
le  torrent  des^j^arges  vénales ,  et  les  anoblissements  contumiers  , 
par  lettres,  par  offices  municipaux,  par  finance^  etc.,  etc.,  qui 
centuplèrent  les  affranchissements  déjà  trop  multipliés  par  l'inféo- 
dation  9  et  les  profusions  de  noblesse  de  Louis  XIV,  qui  ont  achevé 
d'écraser  la  classe  plébéienne ,  et  ont  rendu  pour  ainsi  dire  inévi- 
table l'explosion  qui  a  renversé  la  noblesse  avec  la  monarchie.  J'a^ 
jouterai  à  ces  réflexions ,  pourjceux  qui  recherchent  les  causes  ina- 
perçues qui  ont  préparé  cette  crise  et  concouru  à  ruine  des  deux 
premiers  .ordres^  qn^il  ne  faut  pas  omettre  «  i<>  l'invention   de  la 
poudre ,  qui  changeant  la  tactique ,  appela  les  nations  entières  sous 
les  armes  et  anéantit  sans  retour  dans  la  personne  de  Bayard ,  la 
milice  de  nos  temps  héroïques ,  la  chevalerie  ;  2°  la  découverte  del^ 
boussole ,  qui  doubla  les  besoins  de  la  vie  et  appela  les  peuples  à  la 
conquête  de  richesses  nouvelles  ;  5^  l'imprimerie ,  qui  vint  répandre 
clans  toutes  les  classes  l'instruction  et  les  lumières,  jusqu'alors,  con- 
centrées dans  les  cloîtres,  et  aehever  de  combler  l'intervalle  des 
rangs.  La  révolution  opérée  par  ces  trois  découvertes  dans  les  moeurs. 
Us  habitudes  et  les  lois  des  nations  est  toujours  permanente,  et  le 
terme  de  ses  progrès  échappe  à  la  prévisi4)n  humaine. 


faire  rj&viyr«,  avec  quelques  ihodifications  indispen- 
sables/la  rigueur  des  anciennes  .ordonnances  contre 
ce^x  qui  changent  leur  état  pour  ^'arroger  celui  de  la 
noblesse  et  en  prostituer  les  qualifications,  voilà,  je 
pense»  tout  ce  qu'il  est  permis  de  demander,  et  ce 
qu'on  ne  refusera  pas  long-temps  à  la  néoessUé  da  bon 
ordre  (i).  Le  recensement  général  de  la  noblesse  met- 
tra sous  les  yeux  du  prince  le  tableau  de  toutes  ces  fa- 
milles  françaises  dont  les  générations  peuvent  se  comp- 
ter par  le  sang  qu'elles  ont  versé  pour  la  monanchie; 
et ,  comme  à  égalité  de  mérite  personnel  et  de  lumières, 
la  justice  la  plus  exacte  veut  que  la  préférence  soit  dé- 
volue à  l'homme  dont  les  pères  ont  été  utiles  sur  celui 
qui  se  présente  pour  faire  souche ,  il  est  impossible 
qu'une  mesure  qui  replacerait  légalement  la  noblesse 
au  rang  qui  lui  appartient  ne  lui  procurât  pas  immédia- 
tement des  avantjiges  réels,  et' d'autant  plus  préciei^ 
qu'elle  ne  les  devrait  qu'à  des  titres  que  l'histoire  ne 
coBstestera  jamais,  se^  services,  c'est-à-dire,  la  grandeur 
et  la  gloire  de  la  France.  Une  foule  de  vertueux  gentils- 
.  hommes,  que  la  fortune  a  abandonnés,  rentreraient 
dans  la  carrière  de  leur»  pères,  et,  lorsque  épuisés  par 
d'honorables  travaux,  ils  rapporteraient  dans  leurs  &- 
milles  le  signe  de  l'honneur  et  de  la  fidélité  récompen- 
sée ,  le  peuple ,  à  qui  l'état  aura  restitué  des  noms  dont 
les  souvenirs  lui  sont  chers ,  puisera  dans  les  e^epples 
et  les  sentiments  de  leur  vieillesse  respectée ,  cette  piété 


(i)  Cette  Décessité  est  bien  sentie  par  les  boiQmes  d'état,  et  de- 
puis plus  de  trois  ans  le  ministère  de  la  gtierre  a  pris  Tinitiative  sur 
le  retranchement  des  titres  à  tous  les  oflSciers  qui  ne  justifient  pat 
du  droit  de  les  porter. 
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religieuse  ,  si  nécessaire  aux  moeurs,  et  eet  an^ur  du 
prince»  inséparable  de  celui  de  la  patrie»  qu'autrefois  ils 
aimaient  à  imiter  des  chevaliers  français»  et  qu'ont 
trop  altérés  de  fausses  et  funestes  doctrines. 

Rien  d'ailleurs  ne  serait  moins  difficile  et  moins  dis- 
pendieux qu'un  cadastre  de  la  noblesse;  et»  comme  il 
ne  pourrait  être  question  dans  cette  iqesure  que  de 
l'état  et  des  qualités  de  chaque  gentilhomme  et  non  de 
sa  généalogie ,  les  seuls  cahiers  des  assemblées  baillia- 
gères'de  178g  suffiraient  pour  atteindre  complètement 
le  but,  sinon  pour  les  qualifications»  du  moins  pour 
l'objet  essentiel»  la  noblesse.  Quant  à  la  preuve  de  la 
génération  intermédiaire  ou  actuelle,   elle  est  toute 
faite».. puisque  c'est  elle  qui  serait  appelée  à  produire 
ses  actes  personnels.  Les  déclarations  pourraient  être 
reçues  dans  chaque  chef-lieu  de  préfecture  ou  de  sous- 
préfecture»   et  la  commission  du  sceau»  après  avoir 
statué  sur  leur  validité  »  établirait  pour  chaque  dépar- 
tement le  r&le  des  seules  personnes  reconnues  nobles 
et  de  celles  déclarées  aptes  à  se  qualifier  de  tel  ou  tel 
titre  »  soit  que  la  possession  résultât  de  lettres  patentes» 
soit  qu'elle  fût  acquise  par  la  prescription  centenaire  (  1  ) , 
ou  confirmée  par  lettres  du  prince.  Les  qualifications 


(1)  L'opinion  que  j'émets  sur  le  laps  de  temps  que  je  juge  nécessaire 
pour  légaliai^r  Ia  possession  d*an  titre  pHs  par  une  famille  sans  lettres 
da  prince ,  me  parait  mi  terme  qui,  basé  sur  celui  de  la  prescription 
centenaire  admise  en  preuTe  de  noblesse ,  c'est-à-dire ,  altr  une 
chose  beaticûUp  flus  sérieuse  qu^n  simple  Iftre,  peut  trancher  bien 
des  diffieoltés  sur  ce  qu'on  appelé  le» qualifications  de  courtoisie.  Ce 
n'est  pas  d'aujotird'lktti  que  cet  abus  s'est  introduit.  Voici  comment 
s'en  explique  M<  Glairambault ,  généalogiste  des  ordres  du  Roi,  dans 
une  lettre  du  8  juin  174B,  adressée  à  M.  le  Tourneur,  premier  com- 
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de  marquis ,  comte ,  vicomte  et  baron  étant  affectées  à* 
la  pairie  instituée  par  la  charte^  il  est  de  l'intérêt 
comme  de  la  dignité  de  TEtat  de  n'en  pas  tolérer  plus 


mis  de  la  guerre^  «  La  question  que  vous  me  proposez  par  votre  lettre 
»du  6  de  ce  mo^,  sur  le  titre  de  marquis  pour  M.  de  B....11,  me 
«parait  un  scrupule  nouveau;  car  ce  titre,  ainsi  que  ceux  de  comte 
*et  de  baron  sont  devenus  aussi  prodigués  et  aussi  communs  pour  les 
»  militaires  que  celui  d'abbé  pour  tous  les  ecclésiastiques  sans  abbaye. 

•  11  est  vrai  que  ces  titres  n'étant  pas  soutenus  de  leurs-  vrais  fumdé- 
xments,  qui  sont  des  lettres  patentes  registrées,  soit  pour  le  sujet  j 
»jsoit  pour  ses  ancêtres,  ne. sont  utiles  que  pour  les  adresses  de  lettre» 
set  les  conversations  avec  des  inférieurs.  Ainsi,  monsieur,  je  crois 
»  que  vous  pouvez  faire  là-dessus  tout  ce  que  bon.  vous  semblera  ; 
«l'abus  en  est  si  grand  depuis  long-temps ,  qu'il  serait  à  présent  bien 
sdifiBcile  de  le  réformer.  Quoique  dans  la.  règle  je  ne  doive  passer- 
»  dans  les  preuves  de  MM.  les  chevaliers  des  Ordres  aucun  de  ces 
«titres  de  comte,  Marquis,  baroq,etc.,  qui  ne  .sont  pas  revêtus  de 

•  lettres  patentes  registrées ,  fe  me  trouve  souvent  obligé  de  suivre  le 

•  torrent,  parce  que,  de  le  refuser  à  un  lieutenant -général ,  quand  il 

•  est  ainsi  qualifié  dans  ses  provisions,  ce  serait  sembler  vouloir  le 
»  dégrader  ,  et  me  faire  une  sffaire  personnelle.  Cependant  cela  est, 
»  je  vous  l'avoue  ,  contre  toutes  règles ,  de  même  que  les  couronnes 
•-qu'ils  mettent  à  leurs  armes,  en  conséquence  de  ces  titres  imagi- 
»  n aires.  Votre  question  me  rappelé  un  bon  propos  sur  ce  sujet  ;  un 

•  marquis  de  l'espèce  dont  il  s'agit ,  mécontent  des  plaisanteries  de 
»  quelqu'un ,  s'échauffa  jusqu'au  point  de  le  menacer  de  l'aller  cher- 
»cher  et  de  le  trouver  dans  quelque  endroit  où  il  pût  se  cacher.  Le 

•  plaisant  l'en  défia  en  lui  disant  :  Je  connais  un  endroit  oii  certaine- 
»ment  vous  ne  pourriez  pas  me  trouver»  •—  Où  doncy. répondit  froide- 

•  ment  le  marquis?  —  Eh,!  parbteu ,  dsms  votre  marquisat  !  » 

Un  arrêt  du  conseil,  du  16  août  i665,  condamne  à  i5oo  livres 
d'amende  quiconque  aura  pris  le  titre  de  marquis ,  comte ,  vicomte 
ou  baron,  sans  lettres  patentes  duenj^ent  registrées. Mais  1^  déclaration 
rojale  du  8  décembre  1699,  qui  prescrit  à  cent  ans  la  preuve  de 
noblesse  pour  être  maintenu  ,  réduit  cette  amende  à  5o  florins  (108 
francs  ),  pour  les  nobles,  et  100  florins  pour  les  roturiers  qui  auront 
u&urpé  les  même?  titres,  et  par  une  singularité  remarquable ,  Tasur- 


lông-temp»  rusrurpation  ;  et  sans  deute  que  sur  environ 
8000  titres  induement  portés  aujourd'hui ,  une  sévère 
investigation  en  mettra  environ  les  7  huitièmes  au  néant, 
et  ne  conservera  le  reste  que  sur  des  considérations  ho- 
norables et  fondées.  Les  titres  légaux,  c'est-à-dire^  ceux 
qui  reposent  »ur  des  lettres  patentes  d'érection  enregis-^  -■ 
trées,sur  des  majorats  ou  sur  là  possession  actuelle  ou 
continuée  j  usqu'à  la  révolution  de  cesancieuBes  terres  ti- 


patioD  des  casqaes  posés  de  front,  des  couronnes  de  prince,  dac, 
marquis  et  comte  est  punie  de  3oo  flbrins,  par  Tart.  XI  de  la  même 
ordonnance.  Si  M.  Glairambaiilt ,  armé  de  ces  deux*  actes  de  l'au- 
torité souveraine,  et  préposé  par  elle  à  laconfection  des  preuves  pour 
Tordre  du  Saint-Esprit ,  ne  s'est  pas  cru  assez  fort  pour  résister  au 
toirent  des  usurpations  de  titres ,  que  serait-ce  donc  aujourd'hui  si 
l'on  prétendait  qu'an  généalogiste  dût  tenter  ce  qui  était  jugé  impra- 
ticable en  1748?  Au  reste  4  comme  agen^du  pouvoir,  M.  Glairam» 
bault  a  dû  blâmer  sans  restriction  tout  ce  ^i  enfreignait  lesréglementa* 
Mais  aux  yeux  de  tout  homme  sensé ,  qu'aucune  considération  n'a- 
vengle  ou  ne  lie,  le  titre  de  marquis,  de  comte,  de  vicomte  ou  de 
baron  n'esMi  pas  plus- dignement  porté  par  une  famille  d'tfncienne 
chevalerie,  qui  a  fourni  à  l'Etat  des  officiers  de  mérite,  comme- 
celle  pour  laquelle  M.  Glairanibault  était  consulté ,  que  par  une  de 
ces  familles  financières  &  peine  sortie  de  l'inutilité  et  de  la  roture,qui 
aura  acheté  fan  de  ces  titres  à  prix  d'br?  Cette  considération  n'a  pas 
échappé  plus  tard  aux  conseillei»  de  la -couronne ,  comme  le  mani- 
feste la  réduction  de  l'amende  de  i5oo  livres  à  108  livres  seulement. 
11  y  a  donc  lieu  de  croire  que  toutes  les  familles  qui  ont  sacrifié  au 
service  militaire  l'argent  qu'exigeait  l'enregistrement  des  lettres 
d'érection,  et  quelquefois  même  leur  patrimoine  pour  acheter  des  régi- 
mjents  ou  des  compagnies, .obtiendront  sans  obstacle  la  confirmation, 
des  titres  qu'elles  portent,  en  justifiant  d'une  possession  centenaire  ; 
et  il  est  très-probable  que  la  bonté  du  Roi  ratifiera  l'adoption  de 
quelques  uns  de  œs  mêmes  titre*  en  faveur  de  plusieurs  familles- 
qui,  pour  n'avoir  pas  l'avantage  d'une  semblable  prescription  ,  ne 
se  sont  pas  montrées  moins  dignes- d'en  recueillir  les  elTets,  par  leur^ 
dévouement  et  leurs  sacrifices  aux  jours  des  malheurs  de  la  mo- 
narchie. 


-  '> 


li 
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trée»  qui  doBnaieiit  entrée  aux  états  provinciaux ,  ne 
s^élèfent  pas  à  4ooo.  Or,  cinq  ou  six  mille  familles 
titrées  ne  sont  pas  un  nombre  trop  considérable  sur 
eariron  60  mille  familles  que  comprend  le  corps  de  la 
noblesse  andenne  et  nouvelle, 
r  ^  Je  me  suis  expliqué  franchement  sm*  ce  que  )'ai 
pensé  qu'il  était  permis  d'espérer  y  et  même  suc  ce  qu'il 
est  indispensable  de  faire  pour  assurer  à  Tancienne 
noblesse  les  seuls  avantages  qui  lui  restent  de  son  exis- 
tence  passée. 

Désormais  placée   dans  le   droit  commun  par  la 
charte^  et  n'ayant  plus  les  facultés  virtuelles  que  lui 
donnait  sa  participation  aux  attributs  du  pouvoir  »  cette 
institution  paraît  ne  devoir  plus  exercer  qu'une  in- 
fluence  d'opinion  et  d'exemples»  comme  toutes  les 
antres  distinctions  politiques.  Mais  toujours  et  iavaria- 
Mement  fixée  au  somâiet  de  ces  distinctions,  la  tâche 
de  la  noblesse  est  belle  encore  ;  et  si  la  nouvelle  cons- 
titution  ne  l'appelé  plus ,  comme  autrefois ,  h  ithprimer 
le  mouvement  au  système  social ,  du  morhs  lui  reste-t-il 
pour  le  transmettre  à  toutes  les  classes  l'impulsion  mo- 
rale attachée  à  1200  ans  de  souveniffs  chers-aa  bonheur 
et  à  la  gloire  de  la  France,  et  la  tradition  d'un  sang 
^e  les  malheurs  des  rois  et  les  dangers   de  la  patrie 
n'ont  jamais  vu  dégénérer. 

Ces  souvenirs  et  ces  traditions  forment  donc  aujour- 
d'hui l'apanage  le  plus  précieux  des  anciennes  familles. 

Mais  les  établissements  qui  veillaient  jadis  à  leur- 
conservation  existent-ils  encore  ? 

Toutes  les  preuves  pour  les  chapitres ,  les  ordres  de 
chevalerie ,  les  honneurs  de  la  cour ,  les  états-provin- 
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ciaux,  les  matscos  royales,  le  service  inilitaii*e,  etc.,  •           ^ 

sont  abolies.  i 

Les  catalogues  dçs  gentilshommes ,  les  rôles  des  bans  J 

et  arrière-bans ,  les  actes  de  foi  et  hommage ,  en  un  -, 

mot  tous  les  liens  qui  servaient  à  réunir  l'une  à  l'autre 

les  diverses  générations  d'une  même  race  sont  brisés^    ' 

la  plupart  sans  retour.  '  < 

Et  malgré  tant  de  moyens  conseryateurs  la  trace 

■ 

d'un  grand  nombre  de  familbs  illustres  s'est  entière-  i 

ment  eiTacée  (i). 

Il  n'y  a  donc  aujourd'hui  que  la  publicité  des  preuves 
généalogiques  qui  puisse  combler  la  lacune  existante 
dans  les  institutions  de  la  noblesse ,  et  pféserver  de  la  ^ 

confusion  et  de  l'oubli  les  noms  d'une  foule  de£imilles 
recommandables,  dont  la  constanse  et  le  dévoueaieat 
religieux  sont  si  dignes  de  n'être  jamais  séparés  de» 
circonstances  auxqu^elles  nos  malheurs  publics  les  rat^ 
tachent  d'une  manière  si  honorable. 


(i)  On  ne  pourrait  sans  injustice  imputer  exclusivement  à  l'im- 
piéToy  anc€  des  ^milles ,  un  tort  qni  appartient  avec»  plus  de  raison 
k  l'ignorance  des  notioûs  généalogiques  et  à  l'avilissement  de  la 
science  par  des  hommes  trop  peu  jaloux  de  leur  réputation  et  de 
l'estime  publique.  La  France  n'a  pas  eu  encore  de  Pomponius 
A-tticufl  f  et  cependanC  que  de  familles  elle  peut  compter  qui  pdnr  la 
grandeur  des  illustrations  ne  le  cèdent  point  aux  races  patriciennes, 
les  pins  distinguées  de  l'ancienne  Rome  l  L'abandon  de  la  généalogie 
u'a  pas  été  moins  funeste  à  l'histoire.  Tout  ce  qui  porte  ce  nom  9 
chez  nous ,  est  entaché  de  Tignofigace  et  de  la  confusion  la  plus  cho- 
quante des  noms  et  des  familles.  On  cite  l'exemple  d'un  savant  qni, 
par  l'étendue  de  ses  connaissances  et  son  utilité  réelle,  s'est  placé 
bien  au-dessus  des  autres  généalogistes,  même  ceux  du  cabinet  de 
l'ordre  du  Saint-Esprit ,  je  veux  dire  de  Charles  d'Hozier  qui  oer- 
rigea,  dit-on,  plus  de  4oo  erreurs  dans  la  seule  Histeirê  de  ChariêêlXy 
par  Varillas.  Rien  ne  pent  surprendre  dans  cette  assertion ,  si  ce 
n'est  que  d'Hozier  n'en  ait  pas  relevé  davantage. 


«, 
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Cette  publicité*  explique  eD  un  seul  mot  le  but  de 
notre  entreprise. 

Nous  avons  réuni  à  grands  frais  la  plus  grande  partie 
de  ces  preuves  de  noblesse  dont  beaucoup  de  chefs  de 
famille  regardent  la  perte  comme  certaine ,  et  qu'ils  re- 
grettent  comme  les  seuls  monuments  qui  servaient  à 
constater  leur  état  et  leur  origine. 

Mais  ce  serait  peu  pour  ces  familles  de  rentrer  dans 
la  possession  de  ces  mcmuments  privés ,  qui  d'ailleurs 
laissent  tant  à  désirer  sous  le  point  de  vue  historique , 
entièrement  négligé  des  anciens  généalogistes.  Inédits , 
ils  n'ajouteraient  rien  au  témoignage  de  la  notoriété» 
et  comment  ce  témoignage  suffîralt-il  actuellement  à 
la  connaissance  des  familles  »  lorsque  la  révolution  a 
changé  tant  de  destinées ,  et  transporté  d'un  pays  ou 
d'un  climat  dans  un  autre  tant  de  gentilshommes  qui 
ne  reverront  peut-être  jamais  les  lieux  qu't)nt  habités  « 
leurs  pères  ? 

Il  faut  donc  le  répéter,  il  n'y  a  que  la  publicité  qui 
puisse  désormais  garantir  aux  familles  nobles  l'intégrité 
de  cette  portion  si  précieuse  de  leur  fortune,  leurs 
traditions  domestiques. 

Mais ,  pour  atteindre  nn  but  qui  la  rende  véritable- 
ment utile  au  public  et  à  la  noblesse,  cette  publicité 
exige  dans  ceux  qui  s'en  constituent  les  conseils  et  les 
organes ,  non-seulement  une  longue  expérience  de  la 
matière ,  un  zèle  et  une  attention  que  soutienne  et  for- 
tifie la  conscience  du  devoir ,  mais  encore  une  fermeté 
de  principes  et  de  caractère  à  laquelle  n'imposent  ni 
les  éloges  séducteurs  d*un  orgueil  intéressé,  ni  les 
vaines  clameurs  d'une  folle  prétention  déçue. 

C'est  avec  ces  garanties  morales  que  la  publicité  des 
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preuves  généalogiques  doit  s'offrir  #>omme  le  plus  sûr 
moyen  de  conservatioa  aux  familles.  Alors  elle  trans- 
mettra  a?ec  fruit ,  ayec  autorité,  une  multitude  de  fiiits 
essentiels  à  l'histoire.  Elle  fera  revivre  dans  la  nié- 
moire  des  hommes  les  beaux  exemples  donnés  par  la 
noblesse  française  dans  tous  les  âges  de  la  monarchie. 
Elle  réparera  les  torts  d'un  oubli  immérité  ou  d'une 
négligence  trop  aveugle;  et»  toujours  prévoyante  dans 
ses  résultat»,  elle  opposera  un  frein  nécessaire  à  un 
danger  plus  redoutable  que  l'oubli  même ,  et  devenu 
commun  ,  je  veux  dire  aux  entreprises  de  ces  intrigants 
pour  lesquels  rien  n'est  sacré,  et  «qui  s'emparent  auda- 
cieusement  des  non»  ^t  des  titres  des  races  les  plus 
illustres ,  pour  s'en  faire  des  moyens  de  fortune  et  de 
considération  dans  le  monde. 

Dans  les  réflexions  qui  précèdent ,  nous  avons  cher- 
ché à  expliquer  le  but  principal  de  l'entreprise  que 
aous  coosacrons  à  la  noblesse.  Nous  <i'a|outerons  rien 
sur  sa  nécessité  ;  les  circonstances  parlent  plus  haut 
que  nous  ne  le  pourrions  faire. 

Deux  4>uvrages  considérables  concourent  à  l'exécu- 
tion de  cette  entreprise  :  V Histoire  généalogique  des 
Pairs  ds  France  »  des  grands  dignitaires  de  la  cou,- 
ronne,  des  maisons  souveraines  de  C Europe  et  des 
frineipales  familles  nobles  du  royaume  ^  format  grand 
in-4*''  (20  volumes,  dont  9  ont  déjà  paru);  et  les 
Archives  généalogiques  et  historiques  de  la  Noblesse  de 
France  y  format  grand  in-S.*"  (24  volumes,  dont  le 
deuxième  est  actuellement  sous  presse  ). 

La  destination  du  premier  de. ces  ouvrages  est  ex- 
primée dans  son  titre  même.  Son  auteur,  M.  de  Gour- 
celles ,   généalogiste    honoraire  du  Roi ,  admet  dans 
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cette  Histoire  généalogique  ^  indépendamment  des 
maisons  qui  sont  ou  ont  été  revêtues  de  la  pairie  ou  des 
grandes  charges  de  la  couronne ,  toutes  celles  qui  peu- 
vent justifier  par  leurs  titres  d'une  possession  d'au  moins 
4oo  ans  de  noblesse.  Cette  dernière  condition ,  comme 
on  le  voit^  est  très-restrictive  dans  son  application, 
mais  elle  était  indispensable  à  M.  de  Gourcelles  pour  ne 
p9s  dépasser  le  terme  et  les  bornes  prévus  de  son  ou- 
vrage 9  ni  excéder  les  engagements  qu'il  ^  contractés 
envers  le  public. 

La  justice  réclamait  les  mêmes  soins  et  les  mêmes 
travaux  pour  toutes  les  familles  qui ,  malgré  leurs  ser- 
vices et  leurs  illustrations»  ne  font  pas  partie  de  l'ouvrage 
de  M.  de  Gourcelles.  C'est  ce  qui  m'a  déterminé  à  leur 
consacrer  aujourd'hui  ce  nouveau  recueil  sous  le  titre 
^Archives  de  la  Noblesse  de  France. 

Ces  archives  sont  destinées  non-seulement  aux  mai- 
sons  et  iamilles  dont  les  preuves  de  noblesse  sont  pos- 
térieures à  l'année  1450,  mais  encore  à  toutes  celles 
dont  l'anciehneté  remonte  bien  au-delà ,  lorsque  l'état 
de  leur  fortune  ne  leur  permet  pas  de  figurer  dans  le 
format  nécessairement  plus  dispendieux  de  V Histoire 
des  Pairs  et  des  principales  familles  nobles  de  France. 
Les  20  volumes  în-4.®  que  doit  former  ce  dernier  ou- 
vrage (i)  comprendront  à  peu  près  8oo  généalogies 
complètes  et  historiques ,  et  des  renseignements  pré- 
cieux sur  environ  609000  familles ,  outre  la  gravure  ou 
la  désignation  de  plus  de  20,000  armoiries  àt  maisons 
existantes  ou  éteintes. 


(1)  Il  est  tiré  sur  très-beau  papier  grand  raisio^  et  chaque  volume 
excède  680  pages. 
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Les24'^olume$in«8.'^des  Arehivesde  laNobleêse{\) 
comprendront  à  peu  près  600  généalogies  complètes 
et  historiques ,  et  des  renseignements  précieux  sur  en- 
viron 5o,ooo  familles ,  outre  la  gravure  et  la  désigna- 
tion de  plus  de  iS^ooo  armoiries  de  maisons  alliées  h 
celles  mentionnées  dans  l'ouvrage. 

La  réunion  de  ces  deux  collections  intéressera  toute 
la  noblesse  de  France  :  elles  tiendront  lieu  de  tous  les 
ouvrages  généalogiques  et  héraldiques  »  et  chacune 
prise  à  part  offrira  le  recueil  le  plus  complet  et  le  pkts 
volumineux  qu'on  ait  encore  publié  sur  cette  impor- 
tante matière. 

Une  table  particulière ,  placée  en  tête  de  chaque  vo- 
lume de  Tun  ou  l'autre  ouvrage ,  indique  les  généalogies 
qui  en  font  partie.  Une  autre  table  beaucoup  plus  éten- 
due ,  placée  à  la  fin  de  chaque  tome ,  indique  tous  les 
noms  de  famille  quelconques  cités  dans  le  cours  de  ce 
même  volume.  Cette  dernière  table  a  été  fbite  princi- 
palement dans  le  but  de  faire  connaître  les  alliances 
d'une  foule  de  familles  respectables ,  mais  peu  aisées , 
qui  ne  seraient  plus  en  position  aujourd'hui  de  couvrir 
les  frais  qu'occasioneraient  les  recherches  pourl'impres* 
sion  d'un  travail  complet,  soit  dans  Y  Histoire  Généalo- 
gùjue ,  soit  dans  les  Archives. 

Chaque  généalogie  »  appuyée  de  toutes  les  preuves  et 
citations  historiques  qui  la  justifient  et  lui  donnent  le 
degré  d'intérêt  auquel  elle  peut  atteindre ,  est  précédée 
de  la  gravure  en  taille  douce  des  armoiries  avec  les  sup- 
ports ,  devises ,  etc. ,  mesure  qui  préviendra  les  altéra- 


(1)  Les  ardUves  sont  tirées  sur  papier  fin  des  Vosges  y  et  chaque 
volume  contient  environ  56o  pages. 
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lions  qu'on  ù  vu  s'introduire  avec  le  temps  dans  les 
armes  de  beaucoup  de  familles. 

En  consacrant  à  la  noblesse  française  une  nouvelle 
collection  qui  manquait  à  son  histoire  générale ,  j*ai 
compris ,  j'ose  le  dire ,  toutes  les  obligations  que  m'im- 
pose la  tâche  que  je  viens  d'entreprendre.  Ce  serait  en 
Tain  que  l'auteur  d'un  semblable  ouvrage  se  flatterait 
de  le  rendre  utile  aux  Ëunilles  et  honorable  pour  lui- 
même ,  si  de  honteuses  considérations  ou  une  ignorance 
coupable  l'écartaient  de  l'exactitude  et  de  la  vérité,  seul 
but  digne  de  ses  efforts ,  et  seul  mérite  qui  puisse  dis- 
tinguer ses  travaux.  Sans  ces  deux  garanties  fondamen- 
tales ,  non-seulemeut  son  recueil  serait  inutile ,  mais 
encore  il  serait  immoral  et  dangereux ,  puisqu'il  détour* 
nerait  au  profit  de  la  nullité  ou  de  la  fraude  les  hom- 
mages qu'on  ne  doit  qu'aux  services  réels  et  à  la  no- 
blesse bien  constatée.  Les  Archives  ne  seront  ouvertes 
qu'aux  seules  familles  qui  ne  veulent  être  que  ce  qu'elles 
sont  par  leurs  titres.  Pour  celles  qui  nourrissent  de 
vaines  chimères ,  j'abandonne  volontiers  à  d'autres  l'a- 
vantage de  les  servir.  Et  comme  je  n'ai  jamais  distin- 
gué» dans  mon  opinion»  les  devoirs  de  tout  homme 
qui  écrit ,  de  la  probité  la  plus  exacte  qu'on  doit  appor- 
ter dans  toutes  les  transactions  de  la  vie,  je  déclare  que 
je  me  rends  personnellement  responsable  de  toutes  les 
généalogies  contenues  dans  cet  ouvrage;  et  j'accueil- 
lerai avec  reconnaissance  et  empressement  toutes  les 
observations  qu'une  critique  impartiale  et  éclairée  vou- 
dra bien  me  transmettre  pour  en  conserver  intact  le  ca- 
ractère véridique  et  concourir  à  son  perfectionnement. 

Le  premier  volume  des  Archives  a  paru.  C'est  à  la 
noblesse  à  juger  le  plan  et  l'exécution  de  cet  ouvrage. 
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Heureux  si  dans  le  cours  de  la  longue  carrière  où  je 
m'engage  aujourd'hui ,  elle  veut  bien  m'honorer  aussi 
de  sa  confiance  et  de  son  suffrage!  Heureux  si  mes 
constants  efforts  pour  les  mériter  me  rendent  digne  un 
jour  à  ses  yeux  de  marcher  sur  les  traces  du  savant  gé- 
néalogiste que  j'ai  pris  pour  modèle! 


LAINE. 


Paris»  le  25  août  i8a8. 


P,  5.  Les  lettres,  paquets  et  envois  quelconques,  soit  pourTHâ- 
toire  Généalogique  des  Pairs  de  France  et  des  principales  familles  nobles 
du  Royaume,  soit  pour  les  Archives  de  la  Noblesse ,  doivent  m'ètre 
adressés,  rRARCs  db  voet,  rue  du  Paon  Saint- André  des  Arcs,  n.*  i. 
Il  est  utile  de  prévenir  les  familles  que  les  titres  qui  peuvent  être  né- 
cessaires à  leurs  preuves ,  lorsque  l'extrait  n'en  eiiste  pas  dans  mes 
mains,  me  parviennent  très-exactement  parla  diligence  de  chaque 
chef-lieu  de  préfecture  ou  de  sous-préfecture. 
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TABLE 


DES  MAISONS  ET  FAMILLES 


GOUPBISBS 


D/lNS  LE  PnEMIER  VOLUME  DES  ARCHIVES  ^ 


A. 

AcAaY,  seigneurs  de  la  Rivière»  de  Beaucoboy,  elc. , 
en  Picardie. 

d'Aiguirandb  9  en  Berry,  en  Bourbonnais  et  dans  la 
Marche. 

d'Ablet  {comtes),  voyez  de  Lespinasse. 

Abhynot  du  Ghatelet,  en  Bourgogne  et  en  Cham- 
pagne. 

b'Abtaize  ,  en  Picardie  et  en  Rethelois. 

Aube  de  Bracqusmont  ,  en  Picardie. 

B. 

BE  Barde  {comtes),  voyez  le  Roy 

DE  Batz  ,  en  Gondomois. 

DE  Béarn  {anciens  vicomtes) ,  voy.  de  Gavarret. 

DE  Beaucoroy,  voyez  Acaby. 

DÉ  Beffboy,  en  Ghampagne. 

DE  BéuAGUE,  aux  Pays-Bas ,  en  Galaisis,  en  Artois,  etc. 

DE  Bellaing  ,  voyez  Moreau. 

DE  Benauges  {anciens  vicom,tes)9  voy.  de  Gavarri:t. 

DE  Bengy-Puyvallée  ,  en  Berry. 

DE  Bezaumes  {anciens  vicom^tes),  voy.  de  Gavarret. 


*  iQdépendamiuent  de  cette  première  Table,  il  importe  de  con- 
imiter,  à  la  fin  de  ce  volunijî  ,»uoe  Tabie  générale  où  sont  indiqué»  les 
reoTois  de  tous  les  noms  d'alliances  et  autres,  mentionnés  dans  la 
généalogie  de  chaqne  famille. 
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DU  Bois  d'Aisy  ,  en  Nivernais. 

DE  BoisBoissEL ,  en  Basse-Bretagne. 

DE  LA.  BouLBkwB ,  voyez  DE  Castet. 

DE  BoYER  DB  Choisy  ,  en  Auvergne ,  en  Provence  et  en 

Normandie. 
DE  Bracquemont,  vôjez  AuBjé. 
DE  Bbettes  ,  marquis  du  Gros  ,  en  Limosin. 
DE  Brisis  {vicomtes) ,  voyez  d'Hjêrail. 

C. 

DE  CarlAt  (prem,ier s  vicomtes  héréditaires),  en  Au- 
vergne. 

DE  Castet  ,  dans  les  comtés  de  Cooserans ,  de  Foix  et 
de  Comminges. 

DE  Chatelet  ,  voyez  Armynot. 

DE  Chaulnes  [fragment  sur  la  maison  ) ,  originaire  de 
Picardie,  généalogie  de  Lort  de  Sérignan,  p.  i4- 

DE  Cheylanne  {vicomtes) ,  en  Auvergne,  voye2  de 
Murât. 

DE  Choisy,  voyez  de  Boyer. 

DE  LA  Clayette  [barons)  9  voyez  de  Lespinasse. 

DE  CoMBROPïDE  [barous)^  voyez  de  Lespinasse. 

DE  CouppB ,  voyez  de  la  Doubart. 

i>v  Cros  [m^arquis),  vt)yez  de  Brettes, 

de  CuissoTTE ,  c<>mte5  de  Gizaucourt,  en  Cham- 
pagne. 

DE  CusACK ,  en  Irlande  et  en  France. 

DE  LA.  Doubart  ,  en  Picardie  et  en  Lorraine. 

F. 

DE  FoRESTA,  m.arquis  de  la  Roquette  et  de  Porbsta, 

en  Provence. 

G. 

DE  GabArdan  [anciens  vicomtes)  9  y ojez  HE  Gavarret. 
DE  Gavarret  ,  en  Gascogne ,  en  Lauragaîs  et  en  Haut- 
Languedoc. 
DE  Gbvaudan  [anciens  vicomtes) ,  voyez  de  Carlat. 
DE  Gizaucourt  [comtes),  voyez  de  Guissotte. 
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H. 

d'Harahbuee  9  en  Basse-Navarre, ,  puis  en  Berry  et  en 

Touraine. 
DU  HauvbL  y  en  Normandie. 
D'HiRAiL»  vicomtes  de  Brisis,  ejn  Languedoc,  en  Yi- 

varais  et  en  Agénais. 
d'Hjérail  de  Lugan^  iarons  de  Pibrbefort  et  comtes 

DE  LA  Roue  ,  en  Rouergue  et  en  Auvergne. 
DE  LA  Hérie  {barons)  ;vojez  de  Beffroy. 

I. 
d'Ivort,  en  Champagne. 

J. 
DE  Jalignt  {barons)  f  voyez  de  Lespinasse. 

L. 

DE  Lespinasse,  comtes  de  Lamgeag,  d'Arlet,  etc.»  en 
Bourgogne ,  Auvergne ,  Champagne ,  à  Paris ,  etc. 

de  Lezat  {fragment  sur  la  famille) ,  généalogie  de 
Castet,  p.   i3. 

DE  LoDkvE  {anciens  vicomtes) ,  voyez  de  Carlat. 

DE  LoRT ,  marquis  et  comtes  de  SÎrignan  »  en  Langue- 
doc. 

M. 

DE  Marsan  {anciens  vicomtes),  voyez  de  Gavarrbt. 
DE  MiLHAUD  {anciens  vicomtes),  voyez  de  Carlat. 
de  Mirepoix  {barons),  voyez  de  Batz. 
deMoissac  {barons),  voyez  de  Foresta. 
DE  MoNTiGifY  {barons),  voyez  de  Beffroy. 
M oREAu  DE  Bellaing  ,  OU  Cambrésis ,  en  Hainaut  et  aux 
Pays-Bas. 

DE  LA  MoRSENGLikRE  ,  VOyOZ  DU  HaUVEL. 

DE  Mur  AT  {vicomtes),  en  Auvei^ne. 

DE  MuRAT ,  fragments  sur  toutes  les  familles  qui  ont 

Sorte  ce  nom  ,  voyez  la  généalogie  des  vicomtes  de 
[URAT. 

O. 

d'Olizy  {barons),  voyez  de  Beffroy. 
d'Ordre  {barons),  voyez  du  Wicquet. 
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P. 

DB  PiBRRBFOBT  l^barona),  voyez  o'H^rAiL  on  Lvgan. 
DB  Plivôt  {vicomtes),  voyez  db  Guissotte  dbGizau- 

COURT. 

DE  PoHTBBiANT,eD  Bni^g[ie,enBeauce,enPérigord,etc. 
DBS  PoBCSES  {vieomUs),  voyez  ni  BEiu:ï-PtrTrALi.Jw. 
LE  Pbbvost,  en  Bretagne,  voyet  bK  BotSBOlssbi,. 

DB  LA  Bl 

DE  hi.  Bc  «TA. 

DE  LA  Ro  CAIf . 

LB  Roy  ,  Db  Barde , 

en  Pic 

DE  SAinT-lLPizE  {barons),  voyez  sb  Lbspihasse. 
DE  Saint-I-éom  {barons),  voyez  de  Gavarbet. 
DB  Savichac  {barons),  voyez  de  Lort. 
dbSêbignan  {marquis  et  comtes),  voyez  deLort. 

T. 
DE  Trbnqcblléoh  {barons),  voyez  db  Batz. 
de  Thetz  {barons),  voyez  de  Fobesta. 

V. 
\  DE  Vaiamclaet  (maryuw),  voyez  le  Roy. 


lU  WiCQDET  ,  barons  d'Obdbe  ,  en  Hainaut ,'  en  Caui- 
brésis  et  ea  Boulonnais. 


ACAKY, 

Seigneurs  TtR  laLogb.db  la.Boqve,  vu  Mahiucher,  de 

COKTSVAL,  Dfi  LA  RiVikRH,  DbMoKTHUIS,  DI  lA  SdZB, 

KB  Bkaijcoroy  ,  DB  Gatodb  ,  etc. ,  en  Boulonnais. 


AiHiu  :  Eeerleti,aax  i  ai4  d'art  à  l'atgk  iployic  it  labU; 
aa  1  d'azur,  A  la  e.oix  ancrée  d'or;  au  4  de  giiinta,  aa 
lion  d'argent.  Support»  et  cimier,  trois  lions  :  t'écu  timbrA 
d'aa  cuqne  taré  de  Troot,  omA  de  Ml  hnnbr«quiaa  d'ur, 
de  lable ,  d'aioc  et  de  gueule*. 

Ll  maisoii  s'ACAKY  (l) ,  originsine  àa  Boulonnais, 
appartient  ii  l'ancieDiie  noblesse  de  Picardie.  Son  ex- 
traction militaire  et  ses  belles  alliances ,  entré  ^utres/ 
avec  les  maisons  d'Audincthua ,  de  Baynast,  de  Be^ 
thisy,  Aa  Blaisel ,  de  BournoOTille ,  de  Çamotssoo , 
Tan  Csppel,  d'Escaieul,  de  Fay,  de  Fromessent,  de 
Joigny,  de  la  Pasture,  de  Régnier  d'Esquincourt ,  du 
Saultoir,  de  Senlîs ,  du  Tertre,  de  TbubeauviUet  de  le 
Warde,  etc,  marquent  sAn  |raog  panni  les  plus  dis- 
tinguées de  cette  province. 

On  troure  dans  le  Bectâ^H  ntémuêcrit  de  M.  Pin- 
eedé,  sur  la  Bourgogne  (Recueil  conservé  dans  les 


,  Àraryt  ,„1fiirit ,  Ac- 


<2  iLCABY*     . 

archives  de  la  préfecture  du  département  de  la  Côte- 
d'Or),  l^  deux  obligations  envers  la  comtesse  de  Bou- 
logne ,  datées  toutes  deux  de  Tannée  1 334.  I^^  pre- 
mière est  scellée  du  sceau  de  Jean /tfcar}^,  représentant 
une  croix  ancrée ,  chargée  sur  la  branche  supérieure 
d*une  étoileé  A  la  seconde  est  apposé  le  sceau  de 
messire  Enguerrand ,  seigneur  d'Isques ,  près  Boulogne 
sur  mer»  représentant  aussi  une  croix  ancrée,  avec  un 
bâton  brochant  sur  le  tout; 

2\  Une  obligation  de  Tannée  précédente ,  1 333  , 
envers  la  même  princesse  »  souscrite  et  scellée  par 
Robert  Acary,  seigneur  de  Mackingheim ,  et  par  Jac- 
kemont,  son  frère.  Leurs  sceaux  représentent  une 
croix  ancrée,  Robert  Acary  portait  pour  brisure  une 
étoile,  au  centre  de  la  croix,  et  Jackemont  portait 
aussi  une  étoile ,  placée  à  Tangle  sénestre  supé- 
rieur (j); 

3^  Une  obligation  de  Tannée  i334  »  envers  la  même 
comtesse,  signée  et  scellée  par  Anseau  de  le  €apelle , 
et  Jackemar  Acari,  fils  de  feu  Willaume  Aeari,  dit 
Barrau,  écuyer  (sceaux  rompus)  ; 

4^  Le  rôle  d'une  rev^e  passée  à  Beauvais  le  3i  aoftt 
1417»  de  la  compagnie  de  M.  de  Fosseux,  où  parmi 
les  écuyers  figure  Alliamet  Acarj. 

5^  Enfin  le  même  M.  Pincedé  cite  une  quit- 
tance donnée  au  receveur-général  de  Bourgogne»  en 
1418,  par  Acquarye  de  Roncheneux,  chevalin*.  Elle 
est  scellée  de  son  sceau  représentant  une  aigle  à  deux 
têtes.  Mais  Acquarye  est-il  employé  ici  comme  nom 
de  baptême  ou  comme  nom  de  iamUle  ? 

Au  mois  de  septembre  i353,  Jackemar  ou  Jean 
Acary^  écuyer,  passa  un  bail  à  fief  au  profit  d'Ansel 
Posket  (acte  visé  dans  le  jugement  de  maintenue  de 
M.  Bariilon  d*Amoncourt»  intendant  en  Picardie»  du 
19 Juin  1670.) 

vers  Tan  i44<>9  Isabelle y^carte  fiit  mariée  avec  Jean 

(1)  On  pourrait  inférer  de  ces  sceaux  que   la  maison  d'Acary 
n'était  point  étrangère  à  celle  des  seigneurs  d'Isqnes ,  d'ancienne 

chevalerie  du  Boulonnais. 


de  Marquez  ,  seigneur  de  Helloy  et  de  Barguette»^ 
Leur  fille  : 

Roberte  de  Marquei  épousa  »  en  il^i»  André  de  Bour- 
nonvUle  ,  chevalier  y  seignear  de  ReneacsMnt  et  de 
Groustes ,  mort  en  i48o.  (lïcff .  au  Grand*  Offieisn  de  la 
Couronne,  tom.  V,  pag.  S53'.)- 

Jeau  Àcary,  écnyev,  fui  1-un  de»  témoins  qui  at- 
testèrent sous  leurs  signatures ,  le  lo  janvier  i474> 
tpjte  feu  Robert  d'Hesdigneul ,  Louis  et  Antoine  d'Ues-- 
dignenl,  et  damoiselie  Jeanne  d'Hesdigneul,  leur  sœur, 
avaient  la  qualité  d'éeuyers  et  vivaient  noblement. 

Vers  le  milieu  du  xv®  siècle ,  la  maison  d' Acary  s*est 
divisée  en  deux  tiges  principales  »  connues  alors ,  Tune 
sous  là  dénomination  de  seigneurs  de  la  Loge ,  depuis 
seigneurs  de  la  Roque  et  de  Maninghen»  et  l'autre 
sous  la  dénomination  de  seigneurs  d'Andrezelles , 
depuis  seigneurs  de  Gonteval  et  de  la  Rivière.  Comme 
on  n'a  pu  jusqu'à  présent  découvrir  le  point  de  jonc- 
tion de  ces  deux  branches ,  nous  les.rapporteron«^ici., 
en  suivant  l'ordre  dans  lequel  elles  ont  été  maintenues 
par  les  intendants  de  Picardie,  19  juin  1670, 17  septem- 
bre 1700  et  1*'  septembre  1703»  en  observant  que 
cet  ordre  ne  peut  pas  préjudicier  aux  prétentions 
d'aînesse  qui  pourraient  se  vérifier  par  la  suite  des 
temps  en  faveur  de  l'une  ou  de  l'autre  de  ces  branches 
mères  (i). 

SEIGNEURS  D£  LA.L0GS^  SE  LA  BOQUE  ,  DE  HAmN^HBN^  etC. 

•  » 

L  Henri  Agabt,  écuyer,  sieur  de  la  Loge,  épous^,  DAccwcrnc» 
vers  l'an  1470»  damoiselie  Françoise  d'Audincthun  ,  ^j^jf;^*  «««'"» 
fille  de  N....   seigneur  d'Audincthun  ,  près  Fruges, 


(1)  Nonobstant  cette  observation,  et  la  classiffcatien  chronologique 
que  novs  adoptons  ici ,  dans  le  {ageiâ ent.de  maintenue  de  noblesse 
(»bleou,  le  17  septembre  1700,  par  la  branche  de  Maninghen,  le 
chef  de  cette  branche  a  reconnu  pour  chefs  de  tottte  la  maison 
MM.  Acary.de  Conte  val. 


4  ACARY. 

on  Artois.  Il  en   eut  ttn   fils  et  probablement  une 
flile  : 

i«.  Robed  ,  dont  l'article  suit  ; 

a°.  A«bieirae  Acatty,  mariée,  en  14B79  avec  GoIUuIt  de   Tliu- 

heaievidler  écoyer,  fils  de  Pierre  de   Tiiu  beau  ville  «    écuyer, 

et  de  damoiseiie  Jeanne  île  Fernecben. 


IL  Robert  Agaby»  qualifié  écuyer,  pais  cheyalier, 
11'  l'u^uîe^l'1 5  sieur  de  la  Loge,  ^ousa  Isabeau  djb  Froub^sent,  fille 
i.>sc6  d  or.  ^|g  Jean-de  froinessent»  et  d'Ëléooore  de  Boumonville, 
sœur  d'Adrienne  de  BaurnonTille ,.  à  laquelle  Adrienne 
Robert  Aïoâry»  par  acte  du  s  3  décembre  i5o6y  passé 
devant  Jacques  Loingtier  et  Jean  Hennuyers,  auditeurs 
il  Boulogne',  constitua  une  rente  de  240  livres  ea  eept 
écas  dW  aa  'soleil,  au  prix  de  §7  sous  chaque,  el 
en  4^  pbiiippiis  d^er  au  prix  de  sS  sous  oba^e,  avec 
cent  isotrs  pour  complément»  Le  19  juillet  lâso,  par 
aCfte  passé  devant  Aistoine  Dauvergae  dt  Waleraa 
Varren,  notaires  à  B<nilègne«  Robert  Acary,  écuyer,. 
constitua  huk  Kvres  de  renie  auprofitdeRobert  le  Bou- 
lenger,  marchand  en  oeUe  ville.  U  est  qualifié  chevalier 
français,  sieurdeiaLoge>résidentàAudingbenydaDs  le 
testamet^t  qu^l  fit  le  lâ  octobre  iâ56 ,  devant  François 
Gato^pionet  Pierre  Vandol,  notaires  à  Aire»  acte  par 
lequel  il  prescrivit  sa  sépulture  auprès  de  noble  homme 
Henri  Acary,  écuyer,  sieur  de  la  Loge ,  et  noble  da- 
moiselle  Françoise  d'Audinctbun ,  ses  père  et  mère. 
Isabeau  de  Fromessent,  à  laquelle  il  confia  la  direction 
de  ses  enfants ,  épousa  en  secondes  noces  Hippolyle  de 
Roses.  {ffisL  du  Cambrésis ,  par  J.  le  Carpentier , 
partie  III ,  p.  009.)  Elle  avait  eu  de  son  1"  mari  ; 

1».  Jean  ,  I«'  du  nom ,  dont  l'article  suit  ; 

a^.  Jeunnc  Acary,  légataire  de  son  père  en  i53&. 

IIL  Jean  Agary,  P'  du  nom,  écuyer,  sieur  de  la 

DE  caiio.«os  :  Loge ,  épousa ,  vers  l'an  1 538 ,  damoiselle  Antoinette 

îiméc^'ê' Ci- ï^B  Cawoisson,  fille  de  Pierre  de  Camoisson,  écuyer, 

»"         "      et  de  damoiselle  Mai^uerîle  Rohart.  Par  sentence  du 

bailli  de  Besurènes ,  du  i5  juillet  i54o,  Antoinette 

de  Gamoisson   fut  pourvue   de   la   garde   noble   de 


ACAKY.  â 

Jacques  Acary,  son  fils  oliiieur.  SUe  ^sskta  «ux  deux 
contrats  ile  mariage  de  ce  dernier ,  passa  un  bail  à 
feitte  le  4  fé^ier  i564  »  dei^aât  Brissei^  notaire  ,  et 
laissa  un  fils  et  une  fille  : 

1  o.  Jacques  ,  1*'  du  nom  ,  dont  l'article  flii»t  ; 

ir.  Adrienne  Acary.  née  posthume ,  femme  de  Nicolas  Aim- 
netier,  qui ,  par  acte  du  8  juillet  rS65 ,  cmurtitta  une  vente 
sur  ieft  ten^B  fet  seigneuries  de  JaK;qaeB  Aoaiy,  éouyer,  sieur 
de  la  Roque,  frère  d!Adricnne,  à  lui  écfhues  couàme  fils 
aîné  de  Jean  Acary,  leur  père. 

IV.  Jacques  Acary,  I"  du  nom,  ^cuyer,  seigneur 
de  la  Roque  et  de  la  Loge ,  placé  sous  la  garde  noble 
de  sa  mère  le  i5  juin  i54e»  j  était  encore  le  23  juillet 
1554»  époque  à  laquelle  cette  dame  passa  un  bail  à 
cens*  Par  acte  du  9  mars  i557»  passé  devant  ^allerand 
Fournel  et  Yallerand  Biondin,  notaires  k  Boulogne, 
Jacques  Aoary,  écuyer,  bommei  d'armes  de  la  com- 
pagnie de  M.  de  âenarpônt,  vencïit  i4  livres  tournois 
de  rente  à  Adrienne  le  François,  veuve  de  Jacques 
de  Quelque,  homme  d'armes  de  la  même  compa- 
goie.  Il  épousa  :  l^  par  contrat  passé  en  présence 
de  sa  mère  et  de  Chaiies  de  Gamoisson ,  écuyer,  sei- 
gneur vicomte  d'Oupeben ,  son  oncle,  le  s 8  mai  i566, 
devant  Gbaries  Pieuquet.etFrançob  du  Buir,  notaires 
à  Boulogne ,  damoiselle  Joachîme  db  Sewlis  ,  fille  de  écarteié'^'dôr  * i 
feu  noble  homme  Jean  de  Senlis,  écuyer,  seigneur  de  ^egueuie» 
HadinghenetdeLongueville;  2^par  contrat  du  s  8  mai 
i568 ,  où  Jacques  Acary  est  qualifié  lieutenant  de  . 
5oo  homanes  de  pied  '(1  )  sous  la  charge  de  M.  deSenlis, 
contrat  passé  devant  Pierre  Obert  ^  Jean  Postel , 
notaires  à  Boulogne ,  damoiseDe  Catherine  de  Bersin  ,  »«  bebi»ix  : 
fille  de  Nicolas  Bersin  »  écuyer,  sieur  de  F«rnehen-le- 
Bus,  procureur  du  roi  ^  Montreuil ,  et  de  damoiselle 
Marie  d'Ostrel»  Jacques  Acary  mourut  peu  avant  le  i5 


(1)  Il  est  qualifié  capitaine  de  300  houklnes  de  pied  dans  une 
coostilution  de  rente  qu'il  fît,  le  3i  octobre  .15G7,  par  acte 
pa«sé  devant  Nicolas  Malingr-cet  Jean  Allard  ,  notaires  à  Mon- 
treuil. 


I>«  JoiGNT 

de     gueule» 


6  AGABY. 

septembre  1669 ,  époque  à  laquelle  Catherine  Bersiir 
renonça  à  la  communauté  de  biens  qui  existait  entrer 
elle  et  feu  son  mari.  €elui-ci  n'a  laissé  qu'un  seul  fils , 
issu  de  son  second  mariage,  portant  le  même  nom  que- 
son  père  et  dont  rariicle  suit. 

• 

V.  Jacques  âgaby»  II*  du  nom  »  écuyer,  sieur  de  la 
Roque»,  épousa  »  par  contrat  du  so  novembre  i5g4» 
^  passé  derant  Gabriel  Dauvergne  et  Jean  Luce ,  notaires 
i  aigle  d'ajvenV  à  Bouloguo ,  damoisellc  Jeanne  de  Joignt»  fille  a!née 
de  François  de  Joigny,  écuyer»  sieur  d'Estrées  et  de 
Lannoy,  et  de  damoiselle  Denise  de  la  Millonnière. 
Jacques  Acary  fut  député  de  la  noblesse  du  Boulonnais 
vers  le  roi  Louis  XIII,  pour  l'exemption  desfrancs-fiëfs, 
,  comme  on  le  voit  par  un  extrait  des  registres  de  là 
ville  de  Boulogne  du  20  octobre  i634*  U  avait  étâ 
nommé  capitaine  d'une  compagnie  de  cent  hommes 
de  pied  par  commission  du  3  juillet  1622.  II  a  eu  pour 
fils  aîné  Jean 9  IP  du  nom,  qui  suit. 

YI.  Jean  Agabt,  IP  du  nom,  écuyer,  sieur  de  la 
Roque  et  de  Maninghen ,  fut  nommé ,  en  récompense 
des  services  rendus  par  son  père,  capitaine-gouverneur 
du  château  de  Hucqueliers ,  etgruyer  et  grand-bailli  de 
la  principauté  de  Tingry,  par  provisions  du  8  novem- 
bre i636,   signés  par  Marie  de  Luxe-Luxembourg; 
princesse  de  Tingry.  Jean  II  Acary  assista,  le  24  jan- 
vier 1628 ,  au  contrat  du  mariage  de  Jean  de  Flahault, 
écuyer,  sieur  de  laFresnoye,  avec  Jeanne  .du  Blaisel, 
sœur  de  sa  femme,  et  ne  vivait  plus  le  1 5  juillet  i652. 
ic»Lié!"^ax  1  Du  mariage  qu'il  avait  contracté ,  le  26  février  1626, 
V  6  *fiSw'" de  devant  Antoine  Baudelique,  notaire  à  Desurënes ,  avec 
Slî'filISèî'wS^  damoiselle  Louise  du  Blaisbl,  fille  de  Jean  du  Blaisel, 
iLdefïaiur  *  ^Guycr,  scigneur  du  Haut-Blaisel  et  de  Wirwignes ,  et 
de  damoiselle  Jeanne  de  Bécourt  de  Lenclos,  sont 
provenus  : 

'    1*".  Jacques ,  III*  du  nom  ,  dont  Tarticle  suit  ; 

a°.  Marie  Âcaiy,  alliée,  par  contrat  du  a  juin  i65a,  passé  de* 
vant  Philippe  Benubcrt>  notaire  à  Samer»  a?ec  François  des 
Groteliers ,  chevalier ,  seigneur  de  Saint-Léger,  fils  uniqae  d« 
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*feu  meflsîre  Jacques  des  Gro8elien«  chevalier,  seigneur  de 
Saint-Léger,  de  Quillen  et  antres  lieux,  et  de  damoiselle 
Françoise  l'Yver  ; 
3».  Jeanne  Acary,  seconde  femme,  par  contrat  du  28  mars 
i665,  passé  devant  Philippe  Renubert^  notaire  à  Hucquc- 
liers  ,  d'Oudart-François  de  Vaudricourt^  cheTalier ,  seigneur 
dUvry,  fils  de  feu  Oudart  de  Vaudricourt ,  chevalier,  seigneur 
d'ivry,  et  de  dame  Claude  le  Comte  de  Tarteron. 

VIL  Jacques  Âc  abt  ,  III*  da  nom ,  chevalier  »  sei- 
gneur de  Maninghen,  lieutenant -colonel  et  capitaine 
de  c)ievau-Iégers  au  régiment  de  Montcavrel ,  épousa , 

Îar  contrat  du  i5  juillet  i659 ,  passé  devant  Louis  de 
[onsigny,  notaire  à  Desurènes ,  damoiseile  Jacqueline- 
Isabelle-Thérèse  db  Bjêthisy,  fille  de  feu  messire  Léger 
de  Béthisy,  chevalier,  seigneur  de  Millefaux,  et  de  dame 
Marie  de  Masiet.  Jacques  Acary  fc|t  maintenu  dans  sa 
noblesse,  par  arrêt  de  la  cour  des  aides  du  19  février 
]664«  Dg  Aon  mariage  sont  issus  : 


m;  BkTiiiflT  : 
d'azur   ,       fri'llé 
d'or. 


i«.  Louis  ,  dont  l'article  suit; 

!>•.  Charles  I  Acary,     \ 

3«.  Charles  II  Acary,   >  morts  célibataires. 

4'.  Daniel  Acary,         ) 


VIII.  Louis  ÂGART,  écuyer,  seigneur  de  Maninghen, 
né  en  1 667  «  fut  maintenu  avec  ses  frères  dans  sa  no- 
blesse d'ancienne  extraction  par  jugement  de  M.  Bi- 
gnon ,  intendant  de  Picardie,  du  17  septembre  1700. 
11  avait  épousé,  par  contrat  du  4  féviyer  1681 ,  passé 
devant  Sommerard ,  notaire  à  Boulogne ,  dame  Marie- 
Austreberte  de  le  Wardb  ,  veuve  en  premières  noces  „,  „  w„„ . 
de  Jean  de  Blaisel  ,  chevalier,  seigneur  d'Herque- J.;j^';,* *•  J?;^ 
lÎDghe ,  et  en  secondes  noces  de  messire  Jean  de  *^^^^  ^j»  «j[^^ 
Montlezun ,  chevalier,  seigneur  de  Hocquinghen  et  de  embrawre.  d» 
Saint-Léonard,  et  fille  de  Pierre,  seigneur  de  je  Warde,  le""™**  *^*''' 
ëcuyer.  Louis  Acary  n'en  a  eu  que  quatre  filles  : 

i«.  Louise-Marie  Acary,  née  en  t68a ,  mariée  par  contrat  du 
a5  mai  lyoS,  passé  devant  Guillot  et  Gannet,  notaires  à 
Boulogne,  avec  messire  Marie-Jacques,  baron  4tBseajêul,che' 
valier,  seigneur  de  NœufTal ,  de  Hocquiaghen^et  autres  lieux , 
alors  capitaine  au  régiment  du  Roi,  cavalerie,  depuis  lieu- 
tenant-général des  armées  de  S.  M.  -et  premier  lieutenant  de 
la  compagnie  des  gardes-du-corps ,  fils  de  feu  Jacques  d'fis- 
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cajeiil,  chevalier,  seigneur  des  mêmes  lieux,  Hentenant  pour 
le  Boi  des  ville  et  château  de  Cuise ,  et  de  dame  Marie-Anne- 
Lucie  de  If oraee  ; 

3<».  Anne-Êlisabem  Acary,  née  en  1687,  morte  sans  alliance  ; 

3<>.  Jacqueline-Austreberte  Acary,  née  en  1689  9  mariée  avec 
François  du  Btaitel ,  chevalier,  seigneur  d'Alet  et  d'Anquin  ; 

4*^.  Benoîte-Thérèse  Acary,  née  en  1691,  mariée  ,  par  contrat 
da  16  février  171:2 ,  avec  Charles-François,  marquis  tU  Bay* 
Rosf,  chevalier,  seigneur  de  Sept-Fontaines ,  enXhiérache, 
capitaine  dans  le  régiment  des  Carabiniers ,  chevalier  de 
l'ordre  royal  et  militaire  de  Saiot-Louis-,^  fils  de  Claude- 
Charles  de  Baynast,  chevalxet,  seigneur  de  Sept-Fontaines , 
de  lu  Motte-Buleuz ,  de-Vergy  et  de  Calaminois,  mat^edes 
eaux  et  forêts  du  comté  de  Ponthieu^  et  de  dame  Anne* 
Charlotte  de  Béthisy  de  Méziëres. 

•  » 

SEIGRBtJBS   DB    GONTBYAL,    DE   LA   Rivi^EB  »    etè. 

I.  Jean'AdAihr,  !•»  da  ûom ,  éciiyer,  >rieur  d'Aïidre- 
zelles  (i)>  archer  Vies  oMoân&nces  du  R!)i  som  M^  de 
Sénarpont ,  gouverneur  du  pays  de  Boulonnais ,  épousa , 
par  contrat  du  i5  juin  loSS,  passé  devant  Valleran 
Fournel  et  Yaileran  Blondin,  notaires  à  Boulogne ,  da- 
moiselie  Jeanne  Wassbum  ,  dame  de  Conteval.  Par  un 
second  acte  passé  le  8  octobre  i56o;  devant  le  même 
Fournel  et  François  de  Buir,  notaires  à  Boulogne»  Jean 
Acary  constitua  20  livres  de  rente  «u  profit  de  Charles 
de  CamoissoUy  écuyer»  vicomte  d'Oupehen^  homme 
d'armes  de  la  compagnie  de  M.  de  Chaumes.  Xe  i^mars 
i564>  Antoine  Chinot,  lieutenant-général  à  Boulogne^ 
rendit  une  sentence  au  profit  de  Jean  Acàry,  écuyer, 
sieur  d' Andrezelles ,  mari  de  damoiselle  Jeanne  Was- 
selin ,  héritière  d* Antoine  Wasselin/ sieur  de  Gonteval , 
son  frère.  Il  paraît  être  le  même  que  Jean  Acary,  Taîné» 
écuyer,  sieur  de  Guisnes,  ainsi  qualifié  dans  l'acte  d'une 
vente  qu'il  fit  à  Nicolas  le  Vieil ,  par  contrat  du  i5  avril 
1559 ,  passé  devant  Fournier  et  Fievignets ,  notaires  à 

(1)  Il  était  contemporain  et  sans  doute  proche  parent  de  : 
Gilbert  Aeary,  écuyer,  époux  de  damoiselle  Jeanne  Bîestier,  et 
piire  de  : 

*'H?r™t.^t'î7iî.t^°'**'  )  l«q"el«  fi«°t  »■»«  '«°te  d-hé- 
«fc^^HtA^^'H-    >    rilages  situé.  *  Boulogne  le  4 
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Boulogne.  Jean  Aeary^  sieur  d*AndrezeUes  »  reçut  une 
commissioti  du  sénéchal  de  Boulogne  le  1 1  avril  1564» 
et  vivait  encore  le  6  mars  i58i.  &s  mitants  furent: 

t*.  Philippe,  dont  l'«irticle  soit; 

V*  Charles  »  aatew  de  ;Ia  imAUGai  db  GAtooiy  rappoitée  pins 
loin* 

IL  Philippe  Acaut»  éouyer,  sieur  de  Conteval, 
d'OËuf  et  de  la  Suase,  né  en  i56o,  était  sous  la^tuteUe 
de  Pierre  Heuzé,  Boinme  d'armes  des  ordonnances 
du  Roi,  le  6  avril  1579,  date  d'une  enquête  que  celui-ci 
fit  faire  au  nom  de  son  pupille,  comme  neveu ,  du  côté 
maternel ,  de  feu  Antoine  Wasselin»  sieur  de  Conteval , 
à  raison  de  quelques  immeubles  Vendus  par  cet  An- 
toine. Philippe  Aoary  est  nommé  dans  une  sentence 
rendue  par  le  lieutenant  -  général  de  Boulogne ,  le 
88  avril  1676»  entre  Jean  A««ry>  son  père  »  sous  Tad- 
ministration  duquel  il  se  trouvait  alors  placé ,  et  Jean 
de  RauUers  »  sieur  de  Maurey»  naguère  administrateur 
de  tous  les  biens  et  revenus  de  Fabbafjre  de,Samer.  Le 
même  Philippe  ^  âgé  de  s  i  an»'»  fiit  limancipé  par  son 
père  le  7  janvier  i58i.  Une  somme  de  21  écus  lui  fut 
»  constituée  par  acte  du  3o  juillet  i584>  passé  devant 
Jacques  du  Hamel  et  François  Lambert ,  notaires  à  ^^  su 
Samer,  Il  avait  épousé  damoiselle  Louise  du  Savltoir,  î^'^edw  '"" 
laquelle  assista  au  contrat  de  mariage  de  Françoise 
Acary,  sa  fille»  le  as  février  i686.  Philippe  Acary  fut 
père  die  :  * 

i«.  Jean  ,  II«  da  nom  ,  dont  l'article  suit  ; 

a*.  Françoise  Acary,  mariée^  par  contrat  do  an  février  1626^ 

Saué  devant  Gabriel  de  la  Poterie ,  notaire  à  Samer ,  avec 
[îoolas  dfi  Fayy  éouyer,  rienr  de  Walles ,  fils  de  Louis  da  Fay , 
écuyer,fiicnr  dn  Fresnoy»  et  dé  dame  Héltae  Cardon. 

III.  Jean  Acary,  II*  du  nom ,  chevalier,  seigneur  de  . 
Conteval ,  d'GËuf  et  dé  la  Suze ,  acquit ,  moyennant 
âi8  livr^,  un  fief  situé  à  Andrezelles ,  qui  avait  ap- 
partenu à  son  père ,  suivant  Tadjudication  qui  lui  en  fut 
faite,  par  acte  passé  le  11  décembre  1607,  devant 
.  Adam  le  Vassëur,  éçuyer,  sieur  de  Quennes ,  lieute- 
nant-général en  la  sénéchaussée  de  Boulogne.  li  reçut 
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deux  commissions  du  juge  de  Boulogne  et  de  la  chafi- 
cellerie»  les  20  noy<Hxà>re  1612  et  s6  mars  ]6i5.  Lui 
et  Louise  du  Saultoir»  sa  mère»  constituèrent  5o livres 
de  rente  à  Pierre  Lesselin0>  sieur  de  la  Malotterie ,  par 
contrat  du  la  novembre  i6s6.  Jean  Acary  fut  pourvu 
de  la  charge  de  capitaine  de  Beauques^e  le  So  avril 
i65i.  Le  i5  octobre  r655«  le  duc  de  Longueville  cer- 
tifia que  le  sieur  de  Conteval  s'était,  réuni  à  la  noblesse 
qu'il  commandait»  avec  chevaux  et  armes»  et  avait 
continuellement  servi  le  Roi  en  Lorraine.  Il  avait  épousé» 
par  contrat  du  9  avril  i63i»  passé  devant  Claude  Pô»- 
wiuu  •  ^  ^  '^'^  '^  Pottier»  notaires  à  Montreuil ,  damoiselle 
d'argent .  à  3  Clairo  Wllart»  fille  aînée  de  François  Wllart»  écuyer» 


sable 


„  tel  et  Jean  le  Pottier»  notaires  à  Montreuil ,  damoiselle 

rifent  ,    à 

d"'  moX  d"  sieur  de  Romont»  d'Estrées  et  dô  Lannoy»  et  de  da- 
moiselle Marguerite  de  J<Hgny.  Jean  Acâry»  chevalier» 
seigneur  de  Conteval  et  anlares  lieux  »  fit  son  testament  » 
reçu  par  le  curé  de  Luchetix  le  5  avril  i66o«  Il  avait 
eu  cinq  fils  et  une  fille  : 

i«.  Jean  Acary,  efieTalier;  tapîtame  an  régiment  de  Montcavrel» 

taé  au  siège  de  GasaL  11  i^a  pas  laissé  de  postérité  ; 
a».  Robert ,  dont  l%rticle  suit  ; 
3«.  Charles-François  Acary,  chevalier,  seigneur  de  Saint-Aubin, 

mort  enseigne  au  régiment  de  Bretagne  ; 
4*.  Jacques  Aoary,  cheralier,  seigneur  de  la  Snxe,  marié,  par 
contrat  du  i5  février  i6S3,  passé  devant  Jacaues  Robert, 
notaire  à  Montreuil,  avec  damoiselle  Jeanne  Poliet,  veuve 
de  François  de  NaUz ,  écujer,  sieur  du  Moulin  »  Ueutenant 
pour  le  Roi  de  la  citadelle  de  Montreuil.  Jeanne  Follet  resta 
veuve  de  Jacques  Acary  avant  le  34  mars  1699,  et  fit  main- 
tenir dans  leur  noblesse  les  enfants  qu'eMe  en  avait  eus  par 
jugement  de  M.  Bignon,  intendant  en  Picardie  ,  du  1*'  sep- 
tembre 1703  k  Leê  nums  deces  enfants  sont  : 
A*  François  Acary,  chevalier,  seigneur  de  la  Sose,  né  en 
1^88 ,  major  des  viUe  tA  citadelle  de  Montreilil ,  marié  , 
par  contrat  daté  de  l'année  1739,  et  passé  à  Crécy ,  avec 
*  demoiselle  Louise  du  Hamely  de  laquelle  il  laissa  : 

a.  Charles-Louis- François  Aoary,  écuyer,  seigneur  de 
la  Suze ,  né  le  5  mars  1744  »  capitaine  an  régiment 
de  Picardie ,  chevalier  de  t'braré  i*oyal  et  militairt* 
de  Saint-Louis 9  marié,  le  i€  janvier  1785»  arec 
Marie-Benoite  du  Btautl^  dont  il  n'a  pas  eu  d'en- 
fants ; 

b.  Marie-Marguerite* Françoise  Acary  de  la  Suze»  née 
le  18  janvier  1741 9  mariée  avec  Charles- Ambro|se- 
Maric  du  Tertre,  chevalier,  capitaine  au  régiment 
de  Picardie,  infanterie^   fils  d'Ambroise-Franrois- 
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tiOiiis-Afltoioe  da  Tertre,  chevalier  «  seigaeur  de 
Campagne,  lieutenant-colonel  d'infanterie,  che- 
valier de  l'ordre  royal  et  militaire  de  Saint-Lonit , 
et  de  damoisellc  Marie-Snaanne-Françoiae  Mithon 
de.  Tourteânville  ; 

B.  Charles-Joseph  Acary  de  la  Saze,  né  en  1689,  gardien- 
des  Gapacins  de  Meudon.  Il  a  été  définitenr  de  son 
ordre; 

C.  Marie-Jeanne  Acary,  née  en  1684,  morte  sans  ah 
liance; 

5o.  Louis  Acary,  écoyer,  sieur  de  la  Croiird' Aubin  »  légutaire  de 
son  père  en  1660,  mort  sans  postérité  ; 

€<*•  Marie- Biarthe  Acary,  mariée  avec  Jacques  Mithon,  écuyer, 
seigneur  d'Havseline ,  dont  elle  était  veuve  lorsqu'elle  assista, 
le  a6  janvier  1697,  au  contrat  du  mariage  de  Catherine 
Wllart ,  sa  cousine ,  avec  François  d'Urre ,  écuyer,  seigneur 
de  Beaurepaire.  Bile  vivait  encore  le  i3  mai  1701. 

IV.  Robert  Acary  »  chevalier,  seigneur  de  Conte- 
val ,  etc.,  né  en  1640,  fut  pourvu,  en  16649  de  la  ca- 
pitainerie de  Beauquesne ,  et  fut  maintenu  dans  sa  no- 
blesse, par  jugement  dé  M.  Barillon  d'Amoncourt, 
intendant  de  Picardie,  du  19  juin  1670  (1).  Le  i3  mai 
de  Tannée  suivante ,  par  contrat  passé  devant  Laurent 
Gopin  et  Claude  Pinart,  notaires  k  Compiègne,  Ro- 
bert Acary,  qualifié  capitaine-gouverneur  des  châteaux 
de  Lucheux  et  Beauquesne  pour  le  duc  de  Longueville, 
assisté  de  Louis  Acary,  écuyer^  sieur  de  la  Croix-d'Au-  a.„,^"J^eheTioi, 
bin,  son  frère,  épousa  damoiselle  Marie-Jeanne  lb  Duc,  '^'"«'r;^,  ;j~^^ 
fille  de  feu  Jean  le  Duc ,  conseiller  du  Roi ,  président  Tétoliesde  gue..- 
au  grenier  à  sel  de  Compiègne ,  et  de  damoiselle  Rade-  iî^.nliViue'dè'ri 
gonde  le  Clerc.  Le  duc  de  Chevreuse  (Charles-Honoré  "'"p'^ 
d'Albert)  certifia ,  le  27  juillet  1676,  que  Robert  Acary 
servait  depuis  1 672  en  qualité  de  Fun  des  chevau-légers 
de  la  garde  ordinairedu  Roi.  II  mourut  en  1 720,  âgé  de 
So  ans,  et  avait  eu  quatre  fils  : 

i«.  Charles ,  !•*  du  nom ,  dont  l'article  suit  i 

a<*.  Robert  Âcary,  chevalier,  né  en  1675,  tué  à  la  bataille  de   * 


(1)  Dans  ce  jugement  souverain,  les  armoiries  de  la  maison 
d' Acary  sont  décrites  telles  qu'elles  sont  figurées  vu  tCte  de  cette 
généalogie.  Il  parait ,  par  les  jugements  subsèqnenU  de  M.  Bignon  , 
que  les  branches  de  Maninghen  et  de  Catoue  portaient  seulement 
Taigle  à  deux  têtes ,  sans  ccartelures. 
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Luuarra  en  Italie  le  i5  août  170a ,  capitaine  au  régiment  6.c 
Forea ,  infanterie  ; 

3<^.  Philippe  Acary,  'mort  en  bag  âge  ; 

4*.  Jean-Baptiste  Acary,  chevalier,  seigneur  de  Queu¥remont  , 
oé  en  1679,  capitaine  au  bataillon  de  Ponthieu,  mort  céliba- 
taire à  Givety  où  il  était  en  garnison ,  en  1744* 

V.  Charles  Agart  »  I**  du  nom  »  chevalier  ^  seigneur 
de  Gonteval ,  fut  pourm ,  le  1 3  mai  1 686  »  sur  la  dé- 
mission de  son  père  »  de  la  charge  dé  capitaine  de  la 
tille  de  Beauquesne  »  dans  laquelle  il  fut  confirmé  par 
le  duc  d'Orléans  »  régent ,  le  7  novembre  1 716.  Il  avait 
épousé  y  par  contrat  du  1 3  mai  1 701 ,  passé  devant  lean 
Godausime  et  Antoine  Martin  »  notaires  à  Montreuil  » 
dÔ  wbiV!^'i^i  damoiselle  Françoise  de  Thubeauvillb  »  fille  de  feu 
d^a"^  '"^âlT  messire  Florent  de  Thubeauville ,  chevalier  ^  seigneur 
|.«..*.  de  8«.«.  ^ç  j^  Rivière  ^  de  Monthuis  et  autres  lieux  »  et  de  dame 
Marie  de  Flahault»  et  sœur  et  héritière  (en  1719)  de 
messire  Antoine-Nicolas  de  Thubeauville ^  chevalier, 
,  seigneur  des  mêmes  terres»  de  messire  Antoine  de 
Thubeauville,  chevalier,  seigneurde  Monthuis,  qui  avait 
assisté  à  ce  mariage  avec  Marie-Louise  de  Monchy,  son 
épouse ,  ainsi  que  messire  F-rançois  de  Thubeauville , 
chevalier,  seigneur  de  la  Rivière  et  de  Bertinghen,  ca^ 
pitaine  de  grenadiers  au  régiment  d'Anjou ,  tous  issus 
a  un  premier  mariage  de  Florent  de  Thubeauville  avec 
dame  Antoinette  de  Patras.  Charles  Acary,  P'  du  nom« 
a  eu  cinq  fils  : 

1*.  Charles ,  II*  du  Bom ,  dont  l'article  Tiendra  ;. 

a<*.  François  Acary,  cheralier,  né  le  33  mars  ijoS ,  capitaine 
au  r4gimènt  de  Saint-Simon ,  cavalerie ,  mort  célibataire  à 
Montreuil,  le  18  septembre  1746, et  inhumé  dans  l'église  de 
Notre-Dame  ; 

3".  Henri  Acarj,  chevalier,  seigneur  de  Beancoroy,  d'Ecaire  , 
de  Qaeuvremont ,  etc. ,  né  le  16  novembre  1700,  capitaine 
dâos  les  grenadiers  de  France  ,  gouverneur  de  BeMianesne  , 
lieutenant  de  Hoi  de  la  ville  oe  Montreuil^  chevalier  de 
l'ordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis  »  mort  en  sa  terre 
d'Ecnire  le  sS  avril  177S.  Il  avait  épousé:  1^,  en  1746» 
Lonise-Madelaine  de»  Porte»  de  PardaïUan^  morte  en  1764  » 

a*,  demoiselle  N Biau.  Il  a  en  de  son  premier  mariage» 

outre  un  fils  mort  en  bas  âge  : 

A.  Henri-Gharies  Acary,  de  BeaucoroT>  chevalier^  seigneur 
de  Queuvremont  et  d'Ècnire ,  ne  en  1748  y  élevé  à 
i'Ecole-Militaire  9  chevalier  de  l'ordre  de  Saint- Lazare  , 


AG4RY.  1 S 

taphaine  aa  régiment  Royal-RoassiUon ,  avec  lequel  il 
a  fait  la  ffoerre  de  Corse.  Il  a  éponsé,  eo  1784»  Glaire 
^  de  Pûtirû  dû  Toumay  ; 

'^  B.  HeDriette-Marie-Madelaloe  Acary  de  Béaucoroy,  née 
en  1751,  mariée ,  en  1779,  avec  André-Glande  de  Sales 
de  Salélêê,  écnyer,  seigneur  de  Conqueirac  et  de  Ba- 
niéres  »  capitaine  au  régiment  Royal-Comtois ,  puis 
sixième  capitaine  de  la  garde  dn  roi  Louis  XVI  en  17939 
chcTalier  de  Tordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis  ; 
4**.  Antoine  «Nicolas  Acary,  chevalier,  seigneur  de  Couppe,  né 

le  19  juillet  1707,  mort  célibataire; 
5*.  Louis-Dominique  Acary,  cheTalier,  seigneur  de  Batlnghen , 
lieutenant  d'infanterie  au  régiment  de  la  Yalière ,  d'où  il  s'est 
retiré  après  y  avoir  fidt  plusieurs  campagnes.  Il  est  décédé  à 
Blois ,  et  n'avait  pas  été  marié. 

VL  Charles  Acart,  IP  du  nom  »  chevalier»  seigneur 
de  la  Rivière,  de  Monthuis»  etc.,  né  le  16  avril  170a, 
page  de  M.  le  prince  de  Conty,  a  lait  la  campagne  de 
1735,  dans  les  gendarmes  de  la  garde  du  Roi ,  où  il  a 
servi  pendant  cinq  ans.  Il  a  épousé ,  par  contrat  du 
s4  novembre  de  cette  année,  passé  devant  Jacques 
Poultier,  notaire  à  Montreuil ,  dâmoiselle  Anne-Made-    1»  ru»». 

laine  db  Rbgnibr  d'Esquingoubt,  fille  de  messire  N ^TaVr^T  ù 

de  Régnier ,  chevalier,  seigneur  d'Esquincourt ,  et  de  ^'T^tui'*  ^"^5 
dame  Marie-Anne  le  Vaillant.  De  ce  mariage  sont  issus  J^uTwIîidVr! 
neuf  enfants  : 


i«.  Loms-François^harles  Acary,  cheralier,  seigneur  de  Con- 
teval ,  né  à  Montreuil  le  99  décembre  i755 ,  décédé ,  en  la 
même  ville,  le  i4  décembre  17419  et  innumé  en  l'église  de 
Saint-Pierre  ; 

a».  lean-Baptiste-Hubert  Acary,  né  le  a4  novembre  1736,  dé- 
cédé à  Mon^euil  le  a8  mai  1739 ,  ei  inhumé  dans  l'église  de 
Saint-Pierre ,  dans  le  même  tombeau  que  son  £rëre  aine  ; 

5*>.  Charles-François- Antoine ,  dont  l'article  suit  ; 

4*.  Henri-Dominique,  vicomte  d' Acary  de  la  Rivière,  né  à 

Montreuil  le  27  janvier  i^j^S^eX  reçu  page  de  madame  la 

Dauphine  le  8  octobre  1769.  Il  passa  sous-lieutenant  dans  le 

^  régiment  Dauphin,  infanterie,  le  7  novembre  1765,  fit  la 

^  campagne  de  Corse  dans  les  grenadiers,  sous  M.  le  maréchal 

de  Vaux,  en  1769,  devint  lieutenant  le  3  septembre  >77i« 

capitaine  en  second  de  chasseurs  le  28  février  1778,  chevalier 

de  l'ordre  royal  et  militaire  de  Saint-Lonia  le  !i8  janvier 

1787,  capitaine-commandant  le  99  septembre  1788,  et  pre* 

mier  lieutenant-colonel  du  régiment  de  Bearn  (i5«^de  ligne) 

le  9  novembre  1791.  Le  16  de  ce  mois,  M.  d'Acaryde  la 

Uivièrc  s'est  emnarqué  pour  l'Ile  de  Saint-Domingue,   par 

ordre  exprès  du  Roi ,  avec  le  a*  bataillon  de  ce  régiment , 


]4  ACARY. 

a  été  blcMé  grièTement  au  pied  gauche  daos  les  combats 
du  16  niai  17919  et  a  ftiit  eooore  la  camptfoe  suivante  dans 
la  même  colonie.  Nommé  chef  de  la  5*  légion  de  la  garde 
nationale  du  PasHde-Galais  lors  de  sa  première  organisation  , 
en  1806,  il  a  fait  en  cette  qualité  la  campagne  de  i8<>99  ^ 
l'armée  du  Nord,  et  a  été  nommé  membre  de  la  Lécion-d'Hon- 
neur  le  29  mai  1^10,  puis  retraité  avec  le  grade  de  maréchal 

des  camps  et  armées  du  Roi.  Il  a  énousé  mademoiselle  N 

(tJngUbert,  de  Saint-Omer,  dont  il  n'a  point  d'enfants; 

5*.  Anne -Marie- Madelaine  Acary,  née  le  7  octobre  1734» 
mariée  avec  M.  Leysel  le  Gaucher ^  seigneur  de  Broutel,  che- 
valier de  l'ordre  de  Saint-Louis,  chef  de  bataillon  des  canon^ 
niers  gardes-côtes  de  Montreuil ,  dont  elle  n'a  pas  eu  d'en- 
fants ; 

6*.  Louise-élisabeth  Acary,  née  le  i3  novembre  1737,  mariée  ^ 
en  1796,  avec  M.  de  Crendalte^  écuyer,  sieur  de  Batembert  ; 

7».  Marie-FVançoise  Acary,  née  le  17  mars  1739,  mariée ,  en 
1758,  avec  Pierre-Gharles-Liévin  <£0  Mcnmonnitr,  écuyer, 
seigneur  de  Parye ,  lieutenant  au  régiment  de  Picardie  ,  pui». 
lieutenant  des  maréchaux  de  France  y  dont  elle  a  eu  deux 
garçons  et  deux  filles  ; 

8*.'Marie^Martine  Acarr,  née  le  11  novembre  1740»  décédée 
à  Montreuil  le  10  juillet  17439  et  inhumée  dans  la  chapelle 
de  la  Vierge  de  l'élise  de  (jalloterie; 

9*.  Marie-Gatherine-Agathe  Acaiy,  née  le  9  janvier  174a  « 
reçue  en  la  maison  royale  de  Saint-Gyr»  en  1763 ,  mariée 
le  39  juillet  1769,  avec  Pierre-Antoine-IVançois ,  marquis 
de  la  PMMture-Fi^ékoeq 9  chevalier,  seignenr  de  Verchocq, 
de  Wiove ,  de  Fasques ,  d'Offretun  et  autres  lieux ,  ancien 
capitaine  d'infanterie ,  chevalier  de  l'ordre  royal  et  militaire 
de  Baint-Louis  et  de  la  Légion-d'Honneur,  présenté  an  Roi 
et  à  la  famille  royale  le  27  juillet  1788,  d'après  ses  preuves 
faites  au  cabinet  oe  l'ordre  du  Saint-Esprit.  De  ce  mariage- 
sont  issus  deux  fils  et  une  fille: 

A.  Pieire-Marie  François ,  comte  de  la  Pastnre ,  premier 
page  de  BÊfidame,  comtesse  d'Artois  «  ensuite  officier 
dans  le  régiment  Commissaire-général ,  cavalerie.  Il  a 
fait  les  campagnes  de  rémigration ,  et  est  décédé  en  An- 
gleterre, laisiant  du  mariage  qu'il  avait  contracté  ii 
liondres,  le  16  février  1797,  avec  Elisabeth  Coiiée  du 
Corel  ^  un  fils  ; 

Henri ,  comte  de  la  Pastnre ,  capitaine  de  cavalerie  au^ 
serrice  de  S.  M.  Britanninue. 

B.  Charles-Henri,  chevalier  de  la  Pastnre,  capitaine  de 
vaisseau  honoraire ,  chevalier  de  l'ordre  royal  et  militaire 
de  Saint-Louis  et  de  Tordre  royal  de  la  Légion-d'Honneur^. 
élu  membre  de  la  chambre  des  députés  par  le  départe- 
ment de  l'Eure  en  181 5,  et  réélu  en  1820  et  pour  la 
chambre  septennale.Il  a  épousé  Jeanne-Charlotte  Dedun, 
dame  d'Irville  ; 

C.  Marie-Charlotte- Agathe  de  la  Pasture,  ehanoinesse 
comtesse  du  chapitre  de  Bourbouig ,  mise  en  arrestation, 
dans  la  citadelle  de  Calais  pendant  la  terreur,  et  morte 
peu  de  temps  après. 


VIL  Charles-François -Antoine  Acart,  cheralier, 
seigneur  de  la  Riyière,  etc.»  né  à  Montreuil-sur-Mer, 
ie  1 8  avril  1 743,  a  été  i*'  page  de  madame  la  Dauphine» 
puis  successivement  cornette  au  régiment  Royal-Lor- 
raine, cavalerie,  où  il  a  fait  deux  campagnes  »  et  lieu- 
tenant des  maréchaux  de  France.  II  a  épousé,,  en  1 77a, 
Marie-Josephe^Isabelle^arlotte  VAN  GAPPBL,remariée,  d*hIniii.M.7'ru 
en  secondes  noces,  avec  Gabriel- Ambroise  de  Bernes ,  '^'^  ^*  ^'"^ 
fiUe  d'Ignace- Joseph -Baltazar  van  Gappel,  écuyer, 
seigneur  de  la  Niepjpe ,  etc. ,  et  de  dame  Marie-Char- 
lotte-Françbise  de  âart  de  Prémont^  De  ce  mariage  est 
ISSU  un  fils  unique  qui  suit. 

VIIL  Charles-Antoine  Acart  de  la  Rivière,  che- 
valier, né  à  Monthuis,  près  Montreuil-sor-Mer,  le  6 
mars  1 773,  a  été  reçu  page  de  Madame ,  comtesse  d'Ar- 
tois ,  en  1787,  et  a  £ût  la  dernière  année  de  son  temps 
en  qualité  de  i**  page.  Le  i5  janvier  1806,  il  a  épousé, 
à  Yillers-Guislain,  arrondissement  de  Canxbray,  dé- 
partement du  Nord ,  demoiselle  Marie-Charlotte-Fran- 
çoise-Hyacinthe-Joséphine VAN  Gappsl,  sa  cousine  comm/ln*^.. 
^ermmne ,  dont  il  n'a  pas  eu  d'enfants. 


BRANCHE   DE    CATOOE ,    éteinte. 

II.  Charles  Acart,  écuyer,  sieur  d'Andrezelles ,  se- 
cond fils  de  Jean  Acary,  I**  du  nom,  écuyer,  et  de  da- 
moiselle  Jeanne  Wasselin ,  épousa ,  par  contrai  passé 
devant  Roger  Langlois  et  François  du  Buir,  notaires  à 
Boulogne,  le  si  septembre  i586,  damoiselle  Gabrielle 
DU  Saultoir,  veuve  de  noble  homme  Jean  de  la  Folie,  ^r°^..?*];"°IM 
écuyer,  sieur  de  la  Porte  en  Bernes ,  capitaine  et  baïUi 
d'épée  de  Desurènes.  De  ce  mariage  sont  provenus  : 


croii 
ancn'-e  d'or. 


I*.  Jean,  II*  du  nom  ,  qui  suit; 

a*.  Françoise  Acary,  morte  sans  alliance. 

III.  Jean  Acary,  écuyer,  sieur  de  Gatoue,  reçut  une 
donation  que  lui  fit  Gabriel  de  la  Folie ,  son  frère  uté- 


iC 


agaut. 


rin ,  par  actç  4u  6  mars  1619  »  passé  devant  Antoine  le 
Yasseur»  notaire.  Par  contrat  du  94  octobre  16349 
passé  devant  Jean  Dauvergne ,  il  épousa ,  en  présence 
de  Daniel  de  Bemancourt,  écuyer»  neur  du  Pire,  époux 
de  Laurette  de  la  Folie ,  sa  sœur  utérine  y  de  Louise  du 
Saultoir,  veuve  de  Philippe  Acary,  sieur  de  Gonteval , 
et  de  Marie  du  Sauhoir»  sa  tante  maternelle,  épouse 
de*  Charles  d'Isques ,  écuyer,  damoiselie  Catherine 
d'a.Jr"'à"  ro^  Lhostb  ,  vouvo  dc  Bertrand  de  Roussel ,  écuyer,  sieur 
argent  <-n  «Lef  Jq  Germout.  Jcau  Acary  passa  un  bail  à  cens  le  1 5  dé* 
cembre  1640,  obtint  une  sentence  du  sénéchal  de  Bou- 
logne le  i5  mars  1649»  et  vivait  encore  le  10  mai 
i6â6.  Ses  enfants  furent  : 

1**.  Daniel  Acary,  éonvcr,  seigneur  de  Catone,  baptisé  le 
21  novembre  i65$.  11  fut  iDaiôfenn  dans  sa  noblesse  par 
M.  Bignon ,  intendant  en  Picardie ,  le  7  janvier  170a ,  et 
monrut  célibataire  ; 


d' 


a*.  François  Acary, 
30.  Louis  Acary, 
4*.  Catherine  Acary, 
5<>.  Marie  Acary, 
6<>.  Madelaine  Acary, 
7<».  Antoinette  Acary, 
8<>.  Ursule  Acary. 


leur  père  leur  fit  une  donation  par  acte 

{>as8é  devant  Maréchal^  notaire  à  Bou- 
pgne  le  lO  mai  i656.  Tous  sont  morta 
sans  alliance. 
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D'AIGUIBANDE, 

Seigttfiura  dd  Plaix  ,  dd  Chub  ,  db  Beauvoir  ,  de  Ris  , 

DB    POULIOKI,   DBS  TeRNES  ,   DE  VlLLEDIEV  ,    DE    Me' 

nuft-suH-InDiiE,    etc.,   comtes  d'Aiocihaude  ,    en 
Serry  ..^en,  Bourbonnais  et   dans  ta  Marche. 


AiHEs  :  D'or,  au  tUm  dt  sabtt,  lampati  et  armé  tUgueaht. 
Couronne  de  marqnii.  Support!  :  deux  lioni. 

La  maison  d'AIGUIRANDE  (i)  a  toujours  joui, 
parmi  la  noblesse  de  sa  province ,  de  la  considération 
qui  s'attache  à  toute  race  ancienne  et  pure ,  également 
distinguée  par  ses  alliances  et  son  attachement  au  ser- 
vice de  ses  rois. 

Elle  a  pris  son  nom  de  )a  petite  ville  et  chàtellenie 
d'Aiguirande ,  située  h  3  lieues  '/^  S.  O.  de  la  Châtre, 
en  Berry  ■  et  confinant  à  la  province  de  la  Marche. 
Cette  chât^lenio  faisait  anciennement  partie  du  do- 
maine des  princes  de  Déols ,  barons  de  Cbâteauroux  , 
i]ui  en  prêtaient  foi  et  hommage  aux  rois  de  France , 


(i)  lenomeit  oifbOfrapbiéJ'Jgunnule,il'AigvraBde,il'Againinilc, 
ttÀgiiyratule ,  et  mCmc  quelqaelbit  d'Eigityrande  et  do  Uarande  ilaat 
plnsieurs  actes. 


B^AIGVIRANDE. 


à  l'exception  d'un  des  âiubourgs  de  la  yille,  distingué 
par  le  surnom  A^AiguirandetU,  lequel  était  mouvant 
du  comté  de  la  Marche  (i).  Raoul  Y ,  baron  de  Ghâ- 
teauroux  »  surnommé  le  vieux ,  prince  du  Bas-Berry, 
possédait  »  en  1 1 1 2,  les  châtellenies  de  la  Châtre,  d*Ai- 
guirande ,  de  Gluis  (2) ,  de  Saint-Chartier  et  d'Argon- 
ton.  De  neuf  enfants  mâles  qu'il  a  laissés»  la  destinée 
de  six  est  demeurée  jusqu'à  présent  inconnue.  Leurs 
noms  sont  Eudes»  Geoifroi»  Charles»  Gaussin,  Raoul 
et  autre  Geoffroi ,  celui-ci  seigneur  de  Meillant  »  près 
Saint-Amand  (5).  La  plupart  de  ces  seigneurs  devaient 
exister  au  milieu  du  1 2*  siècle,  leur  père  vivant  encore 
en  1 1 28.  Ne  serait-ce  pas  de  l'un  deux  »  et  particulière  - 
ment  de  Raoul ,  l'avant-dernier  des  fils  de  Raoul  Y»  que 
serait  descendu»  par  plusieurs  générations ,  Raoulin  (4) 
d' Aiguirande ,  vivant  en  iSiy»  et  le  premier  cité  dans 
les  preuves  pour  les  carrosses  faites  par  cette  maison  en 
175901  1780»  par  MM.  de  Beaujon  et  Chérin»  père, 
généalogistes  des  ordres  du  Roi  ?  C'est  une  simple  con- 
jecture nistorique  »  sur  laquelle  le  défaut  d'actes  filiatifs 
ne  permet  pas  d'insister  davantage»  quoiqu'elle  s'appuie 
de  la  double  identité  des  lieux  et  des  noms ,  et  même  de 
la  coutume  Déoloise  relative  à  l'apanage  des  puînés  (5). 


(i)  Diciionnairt  êtes  Gaules  de  la  France^  par  l'abbé  Ezpilly,  in-fol. 
1762 , 1. 1.  p.  44-  Bisi,  de  Berry^  p.  558. 

(2]  Les  seigneurs  de  Gluis,  dont  une  branche  puînée  s'est  continuée 
jusqu'au  i6«  siècle,  portaient  :  d'argent  y  au  lion  c/'a^ur.  (  Palliot ^ 
Vraie  et  parfaite  S clemce  des  armoiries»  p.  71  ;  la  Thaumassière»  Hist; 
deBerry^i^.^%>) 

(3)  Histoire  d^  Serry  »  par  )a  Thaumassière»  in-fol.  1689.  p.  5io. 

(4)  Diminutif  de  Raoul  •  Raoulin  d' Aiguirande  a  reçu  ce  prénom 
sans  doute  pour  le  distinguer  de  son  père  ou  de  son  oncle»  qui  pro- 
bablement se  nommait  Raoul:  on  sait  que  ce  nom  était  particulière 
la  maison  de  Déols ,  qui  même  l'a  imposé  à  l'une  de  ses  principale» 
baronnies,  Château-Raoul ,  nommée  depuis  Chàteauroux» 

(5)  t  L'aîné  de  la  maison  de  Deols  retenait  sans  diminution  la 
atene  Déoloise  et  la  principauté  du  Bas-Berry»  ne  laissant  à  ses 
•frères  que  quelques  châtellenies  en  foi  et  hommage  et  payant  la  dot 
•  de  ses  sœurs.  •  (la  Thaumassière,  p.  5 16.) 


d'aiguibande.  5 

I.  Baoulia  d' Aigvibandb  ,  sumommé  aussi  du  Plaix» 
damoiseau»  seigneur  du  Plaix,  dans  la  Marche»  fit, 
par  acte  du  mercredi  avant  la  Nativité  de  Notve-^Sei- 
gneur,  i5i7»  passé  devant  Pierre  de  Petrosay  clerc 
juré  en  l'ofiBcialité  de  la  cour  de  Bourges ,  une  doiaa- 
tien  à  Isabelle  de  YfiBifAGE»  sa  femme,  fille  de  feu  »*▼«»'*' 
Philippe  de  Yernage  »  de  laquelle  »  suivant  Fordre  des 
temps ,  il  eut  pour  fils  »  Jean  I^  »  qui  suit. 

IL  Jean  b'Aiguibandb »  I**  du  nom»  damoiseau  , 
seigneur  de  Salvert  »  reconnut  »  par  acte  du  dimanche 
après  la  Saint-Martin  d'été»  i566,  passé  devant  Ro- 
binet »  clerc-juré  en  Tofficialité  de  Limoges  »  tenir  en 
fief  et  hommage  lige  de  noble  et  puissant  homme  Louis 
de  Brosse  »  divers  héritages  situés  à  Salvert  et  mou- 
vants du  château  de  Boussac.  n    .      • 

IIL  Jean  d^Aigvibande »  IP  du  nom,  écuyer»  sei- 
gneur du  Plaix»  que  Tordre  des  temps  et  l'identité  de 
Propriété  fait  supposer  petit-fils ,  par  Jean  I*'»  de  Raou- 
n  d'Aiguirande  »  seigneur  du  Plaix  en  iSiy  »  assigna 
à  Jeanne  d'Aiguirande»  sa  fille»  par  son  contrat  de  ma- 
riage »  pour  tous  droits  paternels ,  maternels  et  frater- 
nels qui  pouvaient  lui  appartenir»  la  somme  de  20  livres 
de  rente  ,  et  en  outre  100  francs  d'or  pour  acquérir  des 
biens-fonds.  Tous  ces  faits  sont  rappelés  dans  une  re- 
connaissance que  Jeanne  d'Aiguirande  et  son  mari 
donnèrent  à  Jean  II  »  devant  Berthomier  Pépin  ,  clerc 
du  scel  de  la  prévôté  de  Dun4e-Roy  »  le  mercredi  après 
le  dimanche  où  l'on  chante  Reminiscerey  l'an  i386. 
Jean  II  d'Aiguirande  a  laissé  »  entre  autres  enfants  :        n      .  . 

1**.  Louis,  I"  du  nom ,  dont  rarticle suit  ; 

a*.  Jeanne  d'Aiguirande,  femme  de  Guillaume  de  la  Verrière  ; 

3*.  Héliette  d'Aiguirande ,  qui  était  veuve  de  noble  homme 
Begnauld  de  Buehepoty  lors  d'un  échange  qu'elle  fit  avec 
Louis  d'Aiguirande  ,  son  frère  ,  par  acte  du  i5  février  i4iio 
passé  devant  Guillaume  Begnaud  ,  clerc- juré  de  la  prévôté  de 
Cinq-Mars. 

IV.  Louis  d'Aiguibande  ,  I*'  du  nom ,  qualifié  écwyer» 
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puis  damoiseau  »  seigneur  du  Plaix ,  du  Cher»  de  Far- 
ces» de  Lizeray»  etc. ,  fit  un  échange  avec  sa  sœur 
Héliette  d' Aiguirande»  veuve  de  noble  homme  Regnauld 
de  Buchepot,  te  i5  février  i4ii>  ^Ant  en  son  nom 
BAiBiMon:    au*au  nom  de  Huguetle  d'âubusson,  sa  femme»  Jean 
ft^Ue'de  ^u-  oe  Brosse,  chevalier» seigneur  de  Boussac  et  de  Sainte- 
''*'  ^    Sévère  »  en  considération  des  services  que  Louis  d'Aigu!- 

rande  lui  avait  rendus  »  lui  permit  d'élever  une  maison 
forte  dans  sa  terre  du  Cher»  par  lettres  patentes  du  i4 
février  i4sa ,  scellées  du  sceaa  du  seieneur  de  Sainte- 
Sévère.  Le  i4  juillet  1427»  Louis  d'Aiguirande  fit  un 
échan^  avec  Baoulin  le  Groing  »  écuyer»  seigneur  de 
Saint-oauvier ,  en  Bourbonnais.  Il  est  dit  dans  des  lettres 
du  3  juillet  1^52»  données  par  le  même  Jean  de  Brosse» 
alors  maréchal  de  France  »  que  Louis  d'Aiguirande  lui 
avait  rendu  un  bon  et  loyal  compte  de  tout  ce  qu'il 
avait  reçu  par  son  ordre  de  ses  omciers  pour  la  répa- 
ration des  château  et  place  de  Boussac.  Le  8  janvier 
1438  (t;.  su),  Louis  d'Aiguirande  fit  »  devant  Denilleau 
Dulphi  »  notaire  en  la  chancellerie  de  la  cour  de  Bous- 
sac »  son  testament  »  et  confirma  à  Pierre  d'Aiguirande» 
son  fils»  qui  suit,  la  donation  qu'il  lui  avait  faite»  «  en 
D considération». est-il  dit»  de  ce  qu'il  était  le  seul  en- 
»  fant  mâle  qui  portât  son  nom  et  ses  armes  »  »  c'est-à- 
dire  le  seul  habile  à  perpétuer  le  nom  »  car  Louis  d'Ai- 
guirande avait  eu  »  outre  une  filfe  »  trois  fils  : 

i«.  Philippe  d'Aignirande ,  décédé  ayant  son  père ,  laissant  : 
Danpnine  d'Aiguirande,  légataire  de  son  aîenlleS  janvier 
i438.  Elle  et  son  mari  »  Hélion  de  la  Celte ,  passèrent  un 
acte  le  17  juillet  i447» 
3*.  Pierre  I*',^  qni  a  continué  la  descendance  ; 
3*.  Jean -d'Aiguirande ,  prieur  de  Nouziers.  Son  père  le  nomm» 

exécuteur  de  ses  dernières  volontés  en  i438  ; 
4**.  Annette  d'Aiguirande ,  femme  de  Philippe  ÂmbUari,  fils  de 
Pierre  Amblart  »  écuyer.  Slle  était  veuve  le  16  mai  i449* 

V.  Pierre  d'Aiguiraudb»  I**  du  nom  »  dit  du  Ghjir  (1)» 
écuyer»  seigneur  du  Plaix»  du  €her»  de  Beauvoir»  etc.» 


(1)  11  a  ce  seul  nom  dans  deux  actes  des  17  avril  ijSa  et  34  "«p- 
lembre  1  j68. 
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conseiller  etmaftre-d'hôtel  du  Roi,  institué  héritier  uni- 
versel de  son  père  en  i4^8,  eut ,  en  i447  *  <t^elques 
contestations  avec  Dauphine  d^Aiguirande  »  sa  nièce , 
et  Hélion  de  la  Celle  »  son  mari,  relativement  à  la  posses- 
sion de  rhôtel  du  Cher ,  dans  laquelle  Pierre  I*'  d*Ai- 
guirande  fut  maintenu  par  lettres  patentes  du  roi 
Charles  VU,  du  is  septembre  de  cette  annnée.   11 
était  écuyer  de  Charles  I"»  duc  de  Bourbon»  comte 
de  Clerroont ,  (  chef  de  la  première  branche  de  Bour- 
bon ,  éteinte  en  1 5o3),  et  fut  nommé ,  par  lettres  du  lo 
novembre  i45i»  maître  d'hôtel  du  cardinal  Charles  de 
Bourbon  »  troisième  fils  de  ce  prince.  Le  22  février  de  la 
même  année  (v.  ai.) M  cardinal  légat  d'Estouteville/ac- 
corda  à  Pierre  d'Aiguirande  et  à  sa  femme ,  la  permis- 
sion d'avoir  un  autel  portatif  pour  la  célébration  de  la 
messe  dans  leur  château.  Le  roi  Louis  XI ,  en  consi- 
dération des  services  de  Pierre  d' Aiguiraode ,  le  nomma 
son  conseiller  et  maitre-d'hôtel ,  par  lettres  datées  de 
Compiègne  le  24  septembre  1468.  Il  avait  épousé ,  par        ^ 
contrat  passé  devant  Robinet  •  notaire  en  la  chancel-    u  ,a  coc.  : 
lerie  de  la  Marche ,  Marguerite  db  la  Cour  ,  dame  de  fJlS?d'Vp«ron°X 
Beauvoir-sur-Auron  ,  fille  de  feu  Jean  de  la  Cour  ^  S  mêmc^baïf 
écuyer,  seigneur  de  Beauvoir  et  de  Vieille-Bussière ,  et  '^•^  "j!^""  f '-^' 
de  Marguerite  de  Neiglot.  Le  4  octobre  1470»  Pierre  \ 

d'Aiguirande  transigea  avec  Antoine  de  Courtilhes,  son 

I>rocne  parent.  Il  fut  choisi»  le  3o  août  1475  >  pour  être 
'un  des  témoins  du  contrat  de  mariage  de  Jean  de 
Bourgogne  »  comte  de  Nevers  »  avec  Paille  de  Brosse 
de  Bretagne.  Cette  époque  est  la  dernière  connue  de 
la  vie  de  Pierre  d'Aiguirande.  Marguerite  de  la  Cour 
vivait  encore  le  16  avril  i483.  Leurs  enfants  furent  : 

1*.  Honoré ,  dont  l'article  viendra  ; 

a*.  Gilbert  d'Aiguirande,  qui  étudiait  en  l'université  d'Orléans, 

lorsqu'il  obtint  des  lettres  de  sauve-garde  du  conservateur 

des  privilèges  de  cette  université ,  datées  du  17  avril  14^3, 

après  Pâques.  Il  a  laissé  un  fils  natureb 

Louis ,   bâtard    d'Aiguirande ,  qualifia  cousin   des  enfant» 

d'Honoré  d'Aiguirande,  dans  ton  contrai  de  mariage^  du 

18  mai  i5i8,  avee  demoiselle  Antoinette  de  là  Faye,  qui 

fu  t  assistée  par  François  Bertrand,  écuyer^  sieur  du  Lys-Saint- 

Georges,  et  dame  Antoinette  de  la  Paye,  veuve  de  François 

de  Bridicrs  ; 


d'aigvibande. 


3*.  Louis  d'Aiguifftpde ,  chantre  de  l'égtise  de  Périgueux  ,  cu- 
rateur de  ses  neveux  et  nièces  en  i5o6,  i5o8  et  i5i3 ,  décédé 
avant  le  18  juillet  i53a. 

VI.  Honoré  d'AiGuiHANDB  ,  surnommé  nu  Gheb  » 
écuyer,  seigneur  du  Plaîx ,  du  Cher  »  et  de  Beauvoir , 
fut  écuyer  a  écurie  et  maître-d*hôtel  du  roi  Louis  XI , 
comme  on  le  voit  par  des  lettres  de  cammittimus  qu'il 
obtint  le  20  mai  itfii.  Il  était  alors  marié  avec  6a- 
d'aril«ot?à"/iètes  briclle  Ls  Gboing  de  Yill^bouche.  Le  3  décembre  de 
nL'rgieul^s"  la  même  année ,  il  obtint  des  lettres  de  répit  du  garde 
»ibie  7d  ^îbîme*  ^®  ^*  provôté  ct  justico  de  Saint-Ghartier,  pour  faire  foi 
et  hommage  à  Gui  de  Ghauvigny^  vicomte  de  Brosse , 
seigneur  de  Saint-Chartier,  pour  une  chevance  qu'il 
tenait  dans  cette  dernière  terre,  jusqu'à  ce  qu'il  fût  de 
retour  de  la  guerre ,  où  il  était  alors.  Le  roi  Charles  Y III 
le  nomma  maître  de  son  hôtel ,  par  lettres  patentes  du 
23  février  i493  (  v.  st.  )•  Gabrielle  le  Groing  en  est 
dite  veuve  depuis  peu ,  dans  un  acte  du  i5  février  i5o4. 
Leurs  enfants  furent  : 

i*.  Pierre  II*  du  nom  ,   dont  Partielle  viendra; 

a».  Gabriel  d'Aiguirande  ,  \  „;„.„#.  ^«  .<:.«. 
30.  Jeand'AiguSande,       }  mantseniSiS; 

4**.  François  d'^ifi^nûrapide ,  eccléaiasti<iue  ,  vivant  le  18  juillet 
i53a  ; 

7*.  Gilberte  d'Aignîrande  ,  mariée»  par  contrat  passé  devant 
Jean  de  Ghambonnet  et  Barthomier  de  Chanphau ,  prêtres  , 
notaires-jurés  en  la  châtellenie  de  Malval,  le  i4  avril  i5o6  , 
avec  noble  bomme  Jean  du  Genest^  seigneur  de  MargouU  ; 

8*.  Louise  d'Ai^irande,  mariée,  le 6  septembre  i5i3,  avec 
Jean  de  Mancier ,  écuyer,  seigneur  de  Pu jrobin  ; 

90.  Françoise  d'Aiguirande ,      )   religieuses 
lo*.  Jacquette  d'Aiguirande ,    (  religieuses. 

VIL  Pierre  d'Aiguibandb,  IP  du  nom»  chevalier, 
seigneur  du  Plaix^  du  Cher  et  de  Beauvoir,  est  nommé 
daits  plusieurs  actes  passés ,  tant  par  lui  que  par  son 
oncle  Louis  d'Aiguirande ,  chantre  de  Téglise  de  Péri^ 
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^eux,  des  5  août  i5o8et  18  juillet  iSSs.  Le  i5  sep- 
tembre 1 541  »  Pierre  d'Aiguirande  comparut  à  Gueret, 
devant  le  lieutenant  du  sénéchal  de  la  Marche  »  à  la 
revue  du  ban  et  arrière-ban  de  la  noblesse  de  cette 
province,  et  mourut  avant  lé  fi  avril  i543.  Il  avait  „KP„«M»o!rT: 
épousé ,  par  contrat  du  19  juin  1 5 189  passé  en  présence  frô?d"e*''ïuter 
de  Jean  ne  la  Font  etDochot ,  Gilberte  db  Pibbbspont,  ^^^^'^^'^^^''^ 
fille  de  Gilbert  de  Pierrepont»  chevalier,  seigneur  de  eraîen  e^erâfl 
Barizolle ,  bailli  de  Saint-Pîerre-le-Moutier.  Elle  vivait  ^"*"^*'' 
encore  le  i4  février  i549,  et  laissa  : 

1*.  Jean  III ,  dont  l'article  Buif; 

2«.  Gilbert  d'Aiguirande ,  qui ,  comme  archer  de  M.  le  duc  dt 
Nivernais ,  fut  exempté  de  servir  au  ban  et  arrière-ban ,  avec 
Jean  d'Aiguirande  ,  son  frère  aîné ,  le  18  juillet  1 545.  Il  fit 
son  testament  le  7  décembre  i568,  et  mourut  sans  postérité  ; 

3*.  Piètre  d'Aiguirande ,  écuyer,  mort  aussi  sans  postérité  ;; 

4'>*  Jeanne  d'Aiguirande,  morte  après  l'année  i545 ,  au  couvent 

de  Saint-Pierre  de  Beaumont-lès-Glermont. 

• 

Vlil.  Jean  n'ÂictiBANDB ,  IIP  du  nom,  chevalier, 
seigneur  du  Lyon,  du  Plaix ,  du  Cher,  de  Beauvoir,  de 
Courcelles ,  etc. ,  lieutenant  de  5o  hommes  d'armes 
des  ordonnances  du  Roi ,  et  l'un  des  100  gentilshommes 
de  la  maison  de  François  I"",  a  cette  dernière  qualité 
dans  des  actes  des  1*'  et  6  juillet  1 565, 20  mai  i565  et 
3o  janvier  1 568.  Il  avait  épousé ,  par  contrat  du  2  mars 
1545 ,  passé  devant  Guillaume  Meschin,  notaire  royal  ^^  ^^  p^^^^. 
de  la  ville  de  Glermont,  Gilberte  de  la  Forest,  "U©  S^*„2i"*S;*  *^ 
de  puissant  seigneur  Jean  de  la  Forest ,  seigneur  de  pièce». 
Montrond,  baron  de  Grez.  Elle  vivait  encore  le  23 
août  iSjS,  alors  veuve  de  Jean  d'Aiguirande»  qu'elle 
avait  rendu  père  de  : 

i«.  François  I*'  d'Aiguirande ,  dont  l'article  suit  ; 

a<».  Gilbert  d'Aiguirande  ,  qui  ftit  mis  en  curatelle  en  i566; 

3*.  Anne  d'Aiguirande ,  mariée ,  par  contoat  dd  s3  août  1573 
avec  Jean  de  Cutant ,  seigneur  de  Brécy,  de  Moulins  et  de 
Saint-Saulge ,  chevalier  ae  l'ordre  du  Boi  %  capitaine  de  5o 
hommes  d'armes,  gentilhomme  dé  la  chambre  de  Henri  III, 
fils  de  Charles  de  Culant,  baron  de  Mirebeau  et  de  Saint- 
Désiré,  lieutenant  d'une  compagnie  de  5o  lances  des  ordon- 
nances du  Roi,  et  de  Gabrielle  d'Apchier,  sa  première  femme. 
(  Histoire  des  Grands  Officiers  de  la  Couronne,  t.  VII.  p.  84*) 


8  d'aiguibande* 

IX.  François  d'Aiguibandb ,  P'  da  nom»  écuyer^ 
seigneur  du  Plaix,  du  Cher,  de  Beauvoir,  etc.»  fut  dé- 
chargé  du  ban  et  arrière-ban ,  par  lettres  patentes .  du 
roi  Henri  III,  du  4  décembre  iSSy»  en  considération 
de  ses  services.  Il  avait  épousé ,  par  contrat  du  â  i  juillet 
JL^'r'""^/'  1878,  Louise  deLanvaulx»  fuie  de  Claude  de  Lan- 

<l  argent ,  a  3  fa*-       .  *  ,  j^ 

«^es  de  gueules,  vàulx ,  écuycr ,  seigneur.de  Guriot,  et  de  Marguerite 
de  Garroble  «  alors  femme  en  secondes  noces  de  Ga- 
briel de  Gontremoret ,  écuyer»  seieneur  de  Savoie.  On 
voit  par  une  enquête  que  Louise  de  Lanvaulx  fit  faire 
les  i3  et  i4  novembre  iâ97  et  19  février  iSgS»  relati- 
vement aux  redevances  et  droits  de  la  seigneurie  du 
Plaix»  que  François  d' Aiguirande ,  durant  les  guerres 
civiles  qui  commencèrent  dans  le  Berry  et  la  Marche , 
en  1 589  9  fut  assiégé  par  des  gens  de  guerre ,  dans  son 
château  de  Beauvoir,  dont  on  ne  put  se  rendre  maître 
qu'en  mettant  le  feu  à  la  porte  d'une  tour^  et  qu'il 
fut  emmené  prisonnier  à  Sainte -Sévère.  Quelques 
années  après ,  il  fut  tué  dans  sa  seigneurie  du  Plaix. 
Louise  de  Lanvaulx  vivait  encore  en  i6o3.  Leurs  en- 
fants furent  : 


1*.  FraoçoU  II*  du  nom  ,  dont  l'article  suit  ; 
2^.  Louise  d'AiguirandCj   religieuse  au  monastère  de  Notre- 
Dame  de  Gfaarentoo. 

X.  François  d'Aiguibande,  II"  du  nom,  chevalier, 
seigneur  du  Plaix  »  des  Ternes ,  du  Ris ,  de  Beauvoir , 
etc.  9  fut  marié»  par  contrat  du  27  juillet  iGoS»  passé 
èc!ritiéT««\  devant  Jean  Fayon  ,  notaire  royal  à  Issoudun,  avec 
*îrit«"r;ch^  Gabrielle  de  Vignolles,  fille  de  haut  et  puisj»ant  sei- 
tf  "n  beMni°daîî  g*^®""^»  mcsslrc  Joau  de  VignoUes ,  chevalier ,  seigneur 
pent;aux  a  et  3  dc  la  Graugc ,  do  Saint- Georges  et  de  Pouligny,  et  de 
d'orV'su^oDté  feu  dame  Andrée  Barbarin.  François  d'Aiguirande  reçut 
croix  du  ^^  certificat  de  ses  services  de  M.  de  Naneis  le  5  no- 
vembre 161 5.  Il  produisit  ses  titres  de  noblesse  devant 
les  commissaires  du  Roi  et  les  élus  de  la  Haute-Marche 
au  mois  de  février  i654*  Le  5  mars  i€54>  il  fit  un 
hommage  à  la  baronnie  de  Sainte-Sévère,  pour  les 
seigneuries  des  Ternes  et  du  Ris ,  et  fut  inhumé ,  le 


meiue. 
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t".  mars  iGSg ,  dans  l'église  de  Notre-Dame  de  Bonnat. 
Il  a  laissé  un  fils  unique ,  Gilbert ,  qui  suit. 

XL  Gilbert  b'Aiguibandb  ,  chevalier ,  seigneur  du 
Plaix ,  de  Beauvoir ,  du  Ris ,  des  Ternes,  etc. ,  épousa , 
par  contrat  passé  au  faubourg  de  la  yiUe  d'AIguirande , 
devant  Combes,  notaire  royal  héréditaire,  le  16  mars  i\  snyiiiKT*^ 
iGSt  ,  Charlotte  de  Saint-Maub,  fille  de  feu  Zacharie  (oie«)d«V>*>ii«<> 
de  damt-JSlaur,  écuyer,  seigneur  de  Lourdoueix ,  et  de 
Françoise  Poultre  de  Ghâteau-Dompierre ,  alors  re- 
mariée avec  Louis  d'Assy ,  écuyer ,  seigneur  de  Verny. 
Dans  une  requête  que  Gilbert  d^Aiguirande  présenta , 
le  22  janvier  1641  »  à  M.  du  Marais  »  président  et  tré- 
sorier général  de  France  en  la  généralité  de  Bourges , 
il  dit  à  regard  de  la  noblesse  de  ses  prédécesseurs 
qu'elle  était  connue  depuis  huit  cents  ans.  Charlotte  do 
Saint-Maur  devenue  veuve  se  remaria ,  par  contrat  du 
17  février  iGSa  ,  avec  Jean  de  Vîgnolles,  écuyer ,  sei- 
gneur de  la  Barre ,  de  Laumoy  et  de  Gouvaux.  Dans 
un  mémoire  que  cette  dame ,  comme  mère  et  tutrice 
de  François  et  Jean  d^Aiguirande ,  présenta ,  au  mois 
de  mal  iGSg,  au  comte  de  Châtillon  et  au  commandeur 
de  Maisonnisse^  arbitres  nommés  pour  terminer  un 

Erocès  qu'elle  soutenait  pour  la  justice  et  les  droits 
onorifiques  de  la  terre  de  Beauvoir»  contre  Jean, 
seigneur  de  Mornay ,  elle  dit  :  t  que  la  terre  et  chatel- 
ilenie  de  Beauvoir-le-Lyon  était  le  fief  le  plus  noble ,  le 
nplus  ancien  et  le  plus  considérable  de  tous  ceux  qui 

tétaient  situés  dans  la  paroisse  de  Bonnat et  que 

îles  d'Aiguirande  9  qui  avaient  possédé  ce  fief,  étaient 
I  gentilshommes  de  haute  considération »  Du  ma- 
riage de  Gilbert  d'Aiguirande  avec  Charlotte  de  Saint- 
Maur  sont  provenus  : 

■ 

1».  François  UI«  da  nom  ,  dont  l'article  suit; 

a**.  Jean  d'Aiguirande,  écuyer,  seigneur  du  Plaix,  né  en  i64o. 

II  était  page  du  duc.de  Guise  en  i656 ,  et  vivait  en  1668  ; 
5*.  Gabrielle  d'Aiguirande,  qnr  était  mariée ,   en  1668,  avec 

N deLagB  Frétélique  ; 

4*.    Marguerite  d'Aiguirande,  femme  de  Louis  de  la  Ccile,. 

écnyer,  seigneur  de  Boiry. 

a     ^ 
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XII.  François  D*AiauiaANDE ,  IIP.  du  nom ,  cheva-^ 
lier»  seigneur  du  Plaix,  de  Beauvoir ,  des  Ternes  »  de 
Poulignv,  etc.»  né  en  1638»  fut  pourvu,  te  24  août 
1660 ,  de  la  charge  de  Tun  des  100  gentilshommes  de 
la  maison  de  Louis  XIY.  Il  produisit  ses  titres  de  no- 
blesse devant  M.  Lambert  a  flerbigny  »  intendant  en 
Bourbonnais  et  en  Berry,  au  mois  de  mars  1668;  ser- 
vit sous  les  maréchaux  de  Gréquy  et  de  Turenne  »  dans 
le  1*'.  escadron  de  rarrière-ban  du  Berry ,  aux  termes 
d'un  certificat  de  M.  de  Gréquy^  daté  de  Metz  le  21 
novembre  1674;  comparut  au  ban  de  la  même  province 
en  i6g5  »  et  ut  hommage  et  rendit  aveu  à  la  baronnie 
de  Sainte-Sévère  le  8  août  1696.  François  IIl  d'Aîgui- 
rande  vivait  encore  le  10  janvier  1700  et  mourut  avant 
le  2  novembre  1706.  H  avait  épousé  :  1®»  par  contrat 
du  5  août  i663 ,  passé  au  château  de  Montostre  »  pa- 
roisse de  Fromental»en  Poitou»  devant  le  Gras,  notaire 
royal,  Gervaise  de  Montostre»  fille  de  Jacques»  sei- 

Îneur  de  Montostre  »  chevalier  »  et  de  Marie  de  Saint- 
ulien;  2®»  par  contrat  du  16  septembre  1682,  passé 
au  château  de  la  Yillette,  paroisse  de  la  Gelle-Dunoise, 
dargïni/ ri?igie  dcvaut  Paullct ,  notaire  royal ,  Agnès  de  la  Celle  » 
aE!i°Mé*d'"abfe/  fiÛ®  d®  Louis  de  la  Gelle ,  chevalier,  seigneur  de  Lasris» 
tré?d'Ôr'  "*^"*"  ®*  ^®  ^^^  Gatherine  Bertrand.  François  d'Aiguirande  a 
eu'pour  enfants  ; 

Du  premier  lit  : 

i*.  Jean  d'Âignirande ,  qui  était  destiné  à  ôtre  garde  marine  en 
i683.  II  servit  pour  son  père  à  l'arrière-ban  de  la  noblesse  eu 
1693 ,  et  vivait  en  1699  ; 

a«.  Louis  H"  du  nom,  qui  a  continué  la  postérité  ; 


Di  Mo:fToaTfti  ; 
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>.  Charlotte  d' Aiguirande  •    f     .       ^  e> 

>.  Gabrièlle  d'Àiguirande ,   (  ▼liantes  en  169; 

Du  second  Ut  : 


5*.  Georges  d'Aiguirande ,  vivant  en  1699  ; 
6».  Gabrielle-Marie -Charlotte  d' Aiguirande. 


XIIL  Louis  d'AiguibanDe  ,  IP  du  nom ,  chevalier , 
seigneur  de  Beauvoir^  du  Plaix».des  Ternes»  de  Pou- 
ligny ,  etc.  »  baptisé  le  1 3  octobre  1 669  »  servit  d'abord 
avec  son  père  au  ban  du  Berry,  en  1689  >  P^î*  seul  en 
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1697,  et  se  maria ,  par  contrat  du  6  jaii?ier  1699,  passé 
devant  Jean  Aladane,  notaire  royal  au  bailliage  de    DiNocni». 
Saint-Pierre-le-Moutier,  avec  EdméeDB  Nuchè^b  ,  fille  motSê"ÏJpe*ro2 
de  Pierre  de  Nuchèze ,  chevalier ,  seigneur  du  Plessîs  ,**■*"  dargem. 
deSaint-Léopardin ,  etc.,  et  de  Marie-Anne»  aliàs  Mar- 
guerite d'Estutt,  sa  première  femme.  Louis  d'Aigui- 
t*ande  fit  son  testament  dans  sa  maison  seigneuriale  au 
bourg  de  Pouligny,  devant  Estève,  notaire  royal  au 
ressort  d'Issoudun  »  le  29  novembre  1710,  et  laissa  un 
fils  et  trois  filles  : 

i».  François  lY*  du  nom  ,  dont  l'article  suit  ; 

a«.  Grbrielle  d'Aiguirande  ,   \ 

3<».  Catherine  d'Aiguirande  ,  >^légataires  de  leur  père  en  1710. 

4*.  Edmée  d'Aignirande^,       ) 

XIV.  François  b'Aiguibande  ,  IV'  du  nom ,  cheva- 
lier ,  seigneur  de  Pouligny ,  des  Ternes ,  de  Ris ,  de 
Lery  »  etc. ,  bi^ptisé  le  lo  mai  1703,  fut  maintenu  dans 
sa  noblesse  d'ancienne  extraction  par  jugement  de 
M.  FouUé  de  Martangis ,  intendant  en  Berry ,  daté  de 
Bourges  le  10  mai  1715.  Il  fit  hommage  à  la  baronnie 
de  Sainte-Sévère  le  9  novembre  1723 ,  et  épousa,  par 
contrat  du  19  février  1725,  passé  au  châteap  de  Vil- 
baston ,  devant  Dénaudes ,  notaire  royal ,  Marie  de  la 

Celle,  fille  de  François  de  la  Celle,  chevalier,  sei-  " ^^cilu.» :^ 
gneur  de  Ghâteauclos,  de  Vilbaston,  etc.  et  d'Anne- 
Marguerite  Gbasault^  Ces  époux  vivaient  encore  le  1 2 
novembre  1757 ,  et  ont  laissé  : 

i«.  Antoine- François ,  comte  d'Aiguirande ,  cheTalier,  seigneur 
des  Ternes ,  de  Ris ,  de  Léry  ,  etc. ,  capitaine  de  cavalerie 
dans  le  régiment  de  G  ferment-Prince ,  cheTalier  de  l'ordre 
royal  et  militaire  de  Saint-Louis ,  gentilhomme  de  S.  A.  S.  le 
comte  de  Glermont ,  marié ,  par  contrat  du  i4  octobre  1753, 
avec  Susanne-Marie  du  Lau  d*AUemant^  fille  de  Jean-Louis 
du  Lau,  chevalier,  vicomte  d'AUemans,  capitaine  de  cava- 
lerie. De  ce  mariage  est  issue  : 
Anne  d'Aiguirande  ,  mariée,  par  contrat  du  ao  mars  1799 , 
avec   Annand-Louis- Jacques-Ëlisabeth-Fortuné ,   comte 
d* Aiguirande  <,  son  cousin-germain  ; 
a".  Jacques,  qui  a  continué  la  descendance  ; 
S«.  Georges  d'Aiguirande  ,  prêtre,  prieur  de  Villedieu  et  d'En- 
vermeu.  11  fut  nommé  tuteur  de  ses.neveux  le  a5  février  1767. 

XV.  Jacques   comte   d'Aiguirande  de   Pouligny, 
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che?alier,  seigneur  de  Pouligny,  de  Villedieu,  de 
Mehttn-sur4ndre  ^  de  Bois-Robert,  de  U  Tour  de  Ram- 
say  y  etc. ,  fat  nommé  eapîtaine  auH'égiment  de  Cler- 
mont-Prince,  cavalerie,  par  commission  du  27  janvier 
1768 ,  puis  mestre  de  camp-Iientenantdu  même  régi- 
ment le  1*'  décembre  1762.  Il  irvait  épousé,  avec 
l'agrément  de  M.  le  comte  de  Glermont,  prince  du 
sang ,  et  par  contrat  passé  devant  Bulion  et  Boulard , 
notaires  au  Ghâtelet  de  Paris,  le  12  novembre  1757. 
•>E  vmé:  :  Elisabeth-Louise-Philippe-Mathurine  db  Yassê  ,  fille  de 
d  «ùr'  '  '"'"'  Charles-Armand ,  marquis  de  Vassé ,  et  d'Elisabeth- 
Glaire  le  Duc.  Le  comte  d'Aiguirande  mourut  peu 
avant  le  25  février  1767,  époque  à  laquelle  sa  veuve 
fut  élue  tutrice, de  leurs  enfants,  savoir  : 

i«.   Arinand-Loui9-Jacqa<î8-£iÎ8abetfa-Forttiiié  ,  comte  d'Aigui- 
rtndé^  né  le  2  août  1760  ,  seisoeur  de  V'illedieu,  de  Mefaua  , 
sur-Indre  ,  de  Bois-Bobert ,  de  la  Toar  de  Ramsay ,  etc.,  ca> 
pitaine  au  régiment  de  dontj,  dragons^  par  commission  da 
24  juillet  1780.  Il  a  eur  l'honbettr  d*^fttré  présenfé  an  Roi,  et 
de  suivre  S.  M.  à  ki  chasse  le  24  mai  1787.  Le  comte  d'Aîg[ai- 
rande  n'a  pas  de  postérité  du  mariage  qu'il  a  contracté ,  le  ao 
mars  1799,   aVec  Anne  ifAigairande^  s»  coiiintte-ger<bain«  , 
et  vit  aujottrd'btd  daùë-  ses  terreiBr  de  Levrouz  et  éA  Roalsac  , 
en  son  château  de  Romsac  ; 
2».  Louis-François  d'Aiguirànde  ,  né  le  24  septembre  1763 ,  ec- 
clésiastique ; 
30.  Charles  d'Aignirande ,  né  au  cbftteaitde  Tilledieu  le  20  sep- 
tembre 1765 ,  nommé  successiTement  sous-lieutenant  au  régi- 
ment de  Ëretagne  ,  infanterie,  le  26  mai  1783,  lieutenant  au 
16*  régiment  d'infanterie  le  1"  avril  1791,  et  capitaine  an  46« 
régiment  d'infanterie  le  3o  juin  1792.  Il  est  décédé  le  18  fé- 
vrier 1827,  et  a  laissé  ,  du  mariage  qu'il  avait  contracté  le 
10  avril  1810  j  UD  fils; 
Alezandre-Gharles-François-Xavier,  comte  d'Aiguirande  ^ 
né  le  i3  mai  i8i5  (  maintenant  élève  au  collège  royal  de 
Saint-Louis ,  à  Paris  ),  seul  habile  à  perpétuer  le  nom  e^ 
les  armes  de  cette  famille. 
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ARMYIVOT  DU  CHATELET, 

Seigneurs  de  la  Motte  de  Yeuxaulles,  de  Beaure- 

GABD  ,  DE  BONGHEMIN  »  DE  SaNTENOGE  ,  DE  MoNTRI- 
GHAED  ,  DE  MaISON-RoUGE  ,  DE  Fj£e-L£-GhAT£LET  , 
DB  RiBL-DeSSUS  9  DE  BlANGHEYAUX  ,  DE  PbÉFONTAINE, 
DE  LaTBBGET,  de  BAYEL-SUR-AubE  >  DES'FORGBS,  DE 

VouGRBY,  DE  CtJSSAifGY ,  ctc. ,  en  Bourgognc  et  en 
Champagne,    . 


-   Akubb  :  D'argent  j  à  trois  mouchetures  d'hermine  de  sable  (i). 
(  L'écu  timbré  d'un  casque  orné  de  ses  lambrequins  d'ar- 

gent et  de  sable. Supports  :  deux  hetmines  au  naturel,  ayant 
chacune  un  collier  de  gueules^  d'où  sort  un  manteau 
d'hermine.  Cimier  :  une  hermine  issante  de  même  :  De- 
vise :  Akmis  iroTvs. 

La  fiimille  ARMYNOT  est  d'ancinne  noblesse. mili- 
taire ,  et  tire  son  origine  du  duché  de  Bretagne  (2). 


(1)  C'est  ainsi  qu'elles  étaient  sculptées  à  la  clef  de  la  voûte  de  la 
chapelle  Sainte- Anne  de  l'église  paroissiale  de  Montigny-sur-Aube  , 
sépulture  de  cette  famille.  La  seconde  branche  actuelle  du  Ghfttelet 
ajoute' pour  brisure  un  lambel  de  gueules  ^  ainsi  que  le  figure  Técus- 
son  gravé. 

(»)  Le  nom  de  cette  famille  se  trouve  orthographié  Arminot  dan  s 
un  assez  grand  nombre  d'anciens  titres.  Une  tradition  la  fait  sortir 


^2  ABiliYNOT.DV  CflAT^LET* 

Elle  parait  s'être  établie  vers  l'an  i486 ,  dans  la  mou- 
vance de  la  Ferté-^ur-Aube,  aprè9  que  le  comté  de 
Vertus  eut  passé  du  domaine  de  la  maison  d'Orléans 
dans  celui  des  ducs  de  Bretagne.  A  partir  de  cette  épo- 
que jusqu^à  nos  jours ,  c^est-à-dire»  aepuis  près  de  trois 
siècles  et  demi»  ton»  lesmembres  de  cette  famille  se  sont 
constamment  ?oués  au  service  de  noa  rois  »  aoit  aux  bans 
et  arrière-bans  de  la  noblesse  des  provinces  de  Bourgogne 
et  de  Champagne ,  soit  dans  les  compagnies  d'ordon- 
nances jou  dans  les  sardes-du-corps ,  soit  enfin  dans  di- 
vers grades  depuis  le  temps  de  ta  formation  des  régi- 
ments. Les  titres  qu'elle  a  produits,  à  diverses  époques, 
pardevant  lés  intendants  des  deux  provinces  où  ses  pos- 
sessions étaient  situées ,  établissent  sa  filiation  depuis 
Louis  Armynot,  qui  suit  (i). 

L  Louis  Abmynot,  écuyer,  né  vers  l'an  i44o»  échan- 
son  d'Anne ,  duchesse  de  Bretagne ,  depuis  femme  des 


des  jirmyncj  en  Angleterre,  dont  la  terminaison  ot  serait  le  dimi- 
nutif. Quoi  qu'il  en  soit,  il  existait  au  milieu  du  quatorzième  siècle 
une  famille  noble  d*Ermine  ou  l'Ermiiie  an  duché  de  Bretaene ,  ber- 
ceau certain  de  la  famille  qui  fait  l'objet  de  cette  généalogie.  Lea 
seuls  sujets  de  ce  nom  dont  l'histoire  ait  transmis  le  souvenir,  sont  e 
Guillaume  Mrmine^  écuyer  dans  les  compagnies  d'Olivier  et  d'Eus- 
tache  de  Mauny,  chevaliers,  suivant  des  revues  des  i'^' mai,  i«'  juin 
et  i«'août  1 371,  passées  à  Pontorson  et  à  Gaen  ;  Roland  CErmine ,  qui 
servait,  en  la  même  année,  soqs  le  connétable  du  Guesclin  ;  Thomas 
t'ErminCi  qui  ratifia  le  traité  de  Guérande  le  a5  avril  1S81  ;  Guil* 
laume  l'Érmine ,  qui  prêta  serment  au  duc  de  Bretagne  en  14^7 ,  et 
naoulet,  nommé  depuis  Raoul  ,/'i?rm me,  qui  accompagna  le  duc  de 
Bretagne  en  France  en  i^iS^  et  vivait  encore  en  14^7.  {Mém,  pour 
serv,  de  Preuv»  à  l'HUt.  de  Bret,  par  D.  Morice ,  tt.  I  et  II.)  A  partir 
de  cette  dernière  époque  (  14^7  ) ,  on  ne  trouve  plus  aucune  trace  de 
cette  famille  Ermine  ou  l'£rmine,  en  Bretagne,  et  l'on  doit  reoiar- 
qner  que,  peu  de  temps  après ,  c'est-à-dire  vers  i4S6,  la  Ikmille  Ar- 
mynot  se  transplanta  en  Champagne.  On  peut  donc  raisonnable- 
ment conjecturer  que  ces  deux  familles  sont  la  même,  d'autant 
mieux  que  la  terminaison  ot^  usitée  comme  diminutif  .plus  jparticur. 
lièrement  en  Champagne  et  en  Bourgogne  que  dans  les  antres  pro- 
vinces, dit  royaume,  a  pu  être  donnée  aux  u^rmMqf ,  à  raiaon.  naê^e 
de  leurs  armoiries  :  car,  dans  les  anciens  Armorianx ,  i'herminç  est 
très-souvent  appelée  Erminois  et  quelquefois  aussi  ArminoU* 

(1)  La  généalogie  que  noua  donnons  ici  est  extraire  du  t..  Y*  ^e 
V Histoire  des  Pairs  de  France ,  des  Grands  Dignitaires  de  la  Courenne , 
et  des  ancienne»  familleà  uobles  du  JR^y^rutna ,  par .  M»  le  cbovaUer  de 
Conrcelles,  généalogiste  honoraire  du  Roi. 
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rois  Charles  YIII  et  Louis  XII,  s'attacha  h  François  de 
Bretagne ,  baron  d'Avaugour ,  frère  najturel  de  cette 
princesse,  auquel  le  duc  François  II  donna  le  comté 
de  Vertus,  en  Champagne,  en  i485.  Il  avait  épousé  mKm.FRo: 
Agathe  db  Kermbno  ,  d'une  ancienne  maison  de  Bre-  î^cT«dw.'  "  ^ 
tagne.  Des  mémoires  de  famille  fort  anciens  portent 
qu  il  périt  à  la  bataille  de  Fomoue  en  149S.  Il  eut  en- 
tre autres  enfants ,  Jean  >  qui  suit. 

II.  Jean  Armynot,  I**  du  nom,  écujer,  seigneur 
de  la  Motte  de  YeuxauUes,  et  de  Wiot ,  né  en  1476.  fit 
toutes  les.çuerres  d'Italie  sous  Charles  YIII ,  Louis  XII 
et  François  l^' ,  et  assista  au  ban  de  la  noblesse  de 
Champagne  en  i5i  i.  Par  acte  du  i5  novembre  iSSq, 
passé  devant  Jean  LalUer,  notaire  et  tabellion  juré  à 
Veuxaulles,  sous  l'autorité  de  Claude  de  Martigny^ 
écuyer ,  seigneur  de  Montigny-sur-Yingeanne  et  de  la 
Villeneuve  en  partie ,  conseiller  du  cardinal  de  Givry , 
évéquenluc  de  Langres,  pair  de  France,  et  son  bailli 
deçà  la  rivière  d'Aube ,  noble  seigneur  messire  Jean 
d'Amoncourt  »  chevalier ,  seigneur  de  Montigny ,  vou- 
lant reconnaître  les  bons  et  agréables  services  que  Jean 
Armynot ,  écuyer,  sieur  de  la  Motte  de  YeuxauUes ,  et 
défunt  Louis  Armynot  ,  son  père  »  jadis   échanson 
d'Anne,  duchesse  de  Bretagne 5  lui  avaient  rendus, 
accorda  à  ce  même  Jean  la  permission  de  faire  ériger 
une  chapelle  dans  l'église  de  Montigny  ,  sous  l'invoca- 
tion de  Sainte-Anne  5  pour  servir  de  sépulture  à  lui,      j^.^^^^. 
k  feu  Antoinette  Rêmond»  sa  feaime,  et  à  leurs  hoirs  de  gueules,  à  3 
et  successeurs  à  perpétuité ,  avec  &culté ,  à  eux  seuls  '^*"  "^^'°* 
exclusivement  réservée  »  d'y  faire  sculpter  leurs  armoi> 
ries.  Jean  Armynot  mourut  en  i543,  âgé  de  58  ans. 
Antoinette  Rémond  »  sa  femme,  était  issue  de  la  noble 
famille  de  ce  nom  «  en  Bourgogne ,  dont  descendent  les 
marquis  de  Moatmort ,  et  comtes  du  Daugnon  de  nos 
jours.  Elle  le  rendit  père  de  : 

i«.  Glande  Armynot,  I«'  du  nom  ,  qui  suit  ; 

a**.  Claudine  Arinynot,inariéc ,  ycrsi555,  avec  Thibaut  r/c, /^i 

Baume,  écuyer,  seigneur  de  (JliaumcrccDne,  au  bonite  dt; 

Bourgogne  ,  issu  d'une  très^ancienne   maison   de   Franche- 
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Comté ,  connue  «eus  le  nom  de  la  Baume -Mont-Saint-Léger» 
11  était  probablement  frère  de  Claude  de  la  Baume  y  seigneur 
'  de  Cbanmercenne  »  dent  Jeanne  die  la  Rochette  d'Épinant 
était  veuve  en  i5â6.  Thibai|t  de  lai  Baume  eut  de  Claudine 
Ârmynot  :  * 

A.  Antoine  de  la  Baume ,  religieux  au  monastère  de  Saint- 
Benigno  de  Dijon  ; 

B.  Claude  de  la  Baume ,  écuyer.,  épons  de  Pbilibeite  de  " 
Dampiare ,  et  père  de  : 

a.  Aimée  de  la  Baume ,       \  ^^^^„  „,„„  ««««««^^  . 

b.  Françoise  de  la  Baume,   j  »»orte8  sans  alliance  ; 

C.  Jean  de  la  Baume  «  éii  le  Capitaine,  tué  en.  duel  par  le 
seigneur  de  Foissy-Chamesson.  Il  n'avait  pas  été  mariée  ^ 

D.  Marguerite  de  la  Baume,  femme  de  Nicolas  II  de  la 
Rue,  écuyer,  seigneur  d'Ormoy,  fils  de  Nicolas  l'de  la  Rue, 
écuyer,  seigneur  d'Ormoy,  et  de  Hugnette  de  Chastenay. 
Ils  eurent  deux  filles  : 

a.  Eléonore  de  la  Bue,  femme  de  Gaspard  d'AiUy, 
chevalier,  seigneur  d* AndenooBTt ,  en  Picardie,  cor 
lonel  d'un  régiment  de  son  nom ,  père  d'une  fille  : 

Nicole  d'Ailly ,  mariée  avec  N....  de  Condé ,  baron 
de  Donon  ; 

b.  Couise  de  la  Rue ,  mariée ,  i*  avec  Artlins  dû  iÊer- 
trus ,  seigneur  de  Franchecourt  ;  a«  avec  Charles  de 
Monehy ,  de  la  miUson  d'Hocquincourt  ; 

£.  Jeanne  de  la  Baume  i    I   ^^^^^  a^  i.  «^«te . 
F.  Claude  de  la  Baume  \  J  "^"^^  ^^  *•  ^'^  ' 

'   G.  Antoinette  de  la  Baume,  éj^ouse  de  Ttrnet  de  i^  Ber- 

gère  ,   écuyer ,  seigneur  de  la  Villière,  qui  en  eut  une 
Ue ,  nommée  : 

Charlotte  de  la  Bergère  ,  mariée  avec  Jean  de  Baui" 
taneourt ,  écuyer ,  seigneur  du  Fetit-Mesnil  et  de 
Chaumesnil. 

m.  Claude  Abmtnot  ,  H*  du  nom,. écuyer,  seigneur 
de  la  Motte  de  Yeuxaulles,  de  Beauregard ,  de  Fée^le- 
Ghâtelet,  de  Santenoge^  de  Bouchemin,  alià»,  de  la 
Corne  de  Chevroley,  de  Montrichard  et  de  Préfon- 
taine, né  en  i5io,  senrit,  presque  toute  sa  vie,  dans 
diverses  compagnies  d'ordonnance ,  se  trouva  à  la  dé- 
fense de  Metz,  avec  la  noblesse  de  Champagne,  en 
i552,  sous  François ,  duc  de  Guise,  et  fut  nommé  baiiK 
d'épée  de  Langres  le  3o  octobre  1578.  Cette  charge 
était  vacante  par  la  mort  de  Charles  de  Verduzan,  sei- 

Sueur  de  Saint-Cricq  en  Lomagne ,  chevalier  de  Tordre 
u  Roi.  Dès  le  4 février  1 54 5,,. Claude  Armynot,  écuyer, 
avait  été  mis  en  jouissance  du  droit  de  pcéciput  dan& 
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la  succession  de  Jean  Armynot»  son  père,  conformé'- 
ment  aux  dispçsitlons  de  1  article  S  de  la  coutume  de 
fihaumont  en  Bassigny.  Il  fit  diverses  acquisitions  les 
i3  mai  i546,'  8  mai  i558,  a  mars  iSSg  et  20  avril 
i56i»  et  partagea,  par  acte  passé  devant  Delestre  et 
Bidey,  notaires  à  Montigny-sur- Aube,.  le  85  mars  i564, 
les  biens-fonds  provenants  des  successions  de  Jean.  Ar- 
mynot ,  écuyer ,  et  d'Antoinette  Rémond  ^  ses  père  et 
mère  »  avec  Thibaut  de  la  Baume ,  écuyer,  agissant  au 
nom  de  Claudine  Armynot ,  son  épouse.  Claude  Army- 
not  fit  des  acquisitions  de  biens-fonds  les  9  mai  1670, 
et  1 7  mai  1 673 ,  et  rendit  foi  et  hommage  au  comte  de 
Châteauvillain ,  à  raison  de  son  fief  noble  de  Montri-- 
chard.  Ayant  négligé  de  rendre  hommage  à  Guillaume 
de  Hautemer,  comte  de  Grancey,  pour  sa  terre  de  San- 
teooge ,  cette  terre  avait  été  saisie  à  la  requête  de  ce 
comte  :  mais  Claude  Armynot  obtint  main-levée  de  cette 
saisie  le  9  décembre  1 570.  II  fit  un  nouveau  partage  de 
biens  provenants  des  successions  de  ses  père  et  mère  ^ 
avec  Claude  de  la  Baume,  son  neveu,  et  les  frères  et 
8(Burs  de  ce  dernier,  le  7  septembre  i58o;  rendit  foi 
et  hommage  au  comte  de  Châteauvillain  les  1*'  décem- 
bre de  cette  année  et  2  3  octobre  i58i;  paraît  dans  des 
actes  des  3i  décembre  1682 ,  et  3o  juin  et  19  septem- 
bre i584;  mourut  au  mois  de  juillet  i586,  à  l'âge  de 
76  ans ,  et  fut  inhumé  dans  Téglise  paroissiale  de  Mon- 
tigny,  en  la  chapelle  fondée  par  son  père*  Il  avait  épousé,  mo«aiit  : 
en  i535,  Antomette  Mobant,  dame  Courcelles ,  dans  môra!»*  darg!^>i. 
la  vallée  de  Biaise,  issue  d*une  branche  de  la  maison 
du  Mesnil-Gamier ,  en  Normandie ,  établie  à  Doule- 
vant ,  en  Champagne.  Cette  dame  est  nommée  dans  le 
contrat  d'une  acquisition  qu'elle  fit  avec  son  mari  le 
19  mai  1570.  Elle  lui  survécut  jusqu'en  1690 ,  et  fut 
ensevelie  à  côté  de  lui ,  dans  la  chapelle  des  Armynot. 
Leurs  enfisints  furent  : 

i«.  Jean  ,  II*  da  nom  ,  dont  Par ticle  viendra  ; 

a*.  Michel  Armynot ,  auteur  de  la  branche  des  ttUgneurs  va 

PBÉro5TAiiiK  ,  rapportée  en  son  rang  ; 
3*.  Thibaut  Armynot ,  écuyer ,  seigneur  de  Santenoge  et  de 

Beauragard' en  partie ,  qui  f«it  archer  en  la  garde  écossaise  du 
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Roi,  et  succéda  à  soo  père  dans  la  charge  de  bailli  d'épée  de 
Langres.  Le  aa  mars  i58S,  il  rendit  foi  et  hommage  au  comte 
de  ChàteauTillaÎB  ,  au  nom  et  comme  curateur  ttes  enfants 
mineurs  de  Michel  Armynot ,  %on  frère,  écuyer,  seiguenr  de 
Fée-Ie-Ghâtclet.  Thibaut  Armynot  se  noya  à  la  rupture  du 
pont  de  Neuilly,  accideut  qui  ftiilUt  *  corftër  la  vie  au  roi 
Henri  IV.  11  avait  eu  pour  femhiHs  Aime  Maithn^  d'une  an- 
cienne famille  noble  de  magistrature' et  de  la  chambre  des 
comptes  de  Dijon ,  et  jurée  plusieurs  fois  à  Malte.  Elle  le 
rendit  père  de  : 

A.  Jean  Armynot,  écuyer,  seigneur  de  Becuregard,  en  fa- 
veur duquel  René  d'Amonconrt ,  seigneur  de  Montigny- 
sur-Aube  ,  souscrivit  un  acte  le  i3  mai  i65o,  relatif  à  la 
chapelle  des  Armynot.  Le  sg-septembre  i64o,  Jean  Ar-  ■ 
mynot  oi»tint  une  sentence ,  rendue  en  l'électien  de  Lan- 
gres, contre  les  habitants  de  la  commune  deGevrolles.  Il  ' 
s'allia  avec  Marguerite  Bouvôt ,  'fille  de  Claude  Bouvot , 
écuyer,  seigneur  de  Rosoy ,  de  laquelle  il  n'eut  pas  d'en- 
fants. Ces  CKiux  époux  firent  une  fondation,  les  i6  février 
et  a  novembre  1660,  dans  la  chapelle  Sainte- Anne  de 
Montigny-sur-Aubé ,  sépulture  des  Armynot,  où-  ils 
furent  ensevelis  ; 

B.  Bénigne  Armynot,  écuyer,  seifl;iieiir  de  Santenoge  , 
marié  avec  Prudente  Fichot,  fille  de  Robert  Fichot, 
écuyer,  seigneur  de  Maisey ,  et  de  demoiselle  Anne  de 
Gand.  Leurs  enfants  forent  : 

a.  Edmonde  Armynot,  dame  de  Beauregard  en  partie, 
mariée,  par  contrât  du  ai  août  i65a,  avec  mcolas 
ttJvrUlot^  écuyer,  seigneur  d'Essey ,  et  par  elle  de 
Beauregard,  lieutenaut  de  clivalerie  au  régiment  de 
Choiseul,  fille*  de  Jacques  d'Avrillot,  écuyer,  sei- 
gneur d'Essey  et  de  Ghaffliûlt ,  et  de  Gatherine  de 
Pointes  ; 

b.  Jeanne  Armynot ,  femme  de  Mathieu  du  Louvet  , 
seigneur  d'Artigny ,  lieutenant  au  régiment  du  ma- 
réchal de  Grancer  ; 

4**  Anne  Armynot,  femme  de  Gbnide  de  Giêiey,  Ils  vivaient  le 
a4  Août  i586. 

IV.  Jeaa  Abhthot  ,  II*  du  nom  »  écuyer ,  «eigneur 
de  Montrichard  et  de  Bonchemio,  naquit  en  iâ44*  U 
suivit  toute  sa  yie  le  parti  des  armes  »  et  devint  capitaine 
(gouverneur)  pour  le  Roi  de  la  ville  de  Montsaugeon, 

|>lace  alors  importante  à  cause  de  son  voisinage  avec 
a  Franche-Comté  et  la  Lorraine.  Il  fut  assassiné  dans 
Texercice  de  cetle  charge  le  a$  juin  1^70 ,  non  sans 
quelques  soupçons  que  le  coup  n  eût  été  dirigé  par  la^ 
faction  des  Guises.  Il  avait  épousé,  par  contrat  du  27 
'â'or'ei  d«  mai  1571,  passé  devant  Mamès  Baraige ,  notaire  à  Bc- 
t'rpl7k"rutrà  lan>  Claude  Thohelir,  fille  de  Didier  Thomi^lin ,  con- 

l'auiie. 
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iseilkr  du  Roi ,  et  foa  reoeTeur-jzénéral  en  Bourgogne. 
A  ce  contrat  furent  préaieiits  Thibaut  de  la  Baume, 
éeuyer»  Didier  Morant,  maîeurpour  le  Roi  à  Bar^ftur- 
Seine,  Jean  Haulmonté  de  Gour^^l'ÉTêque ,  Antoine 
Thomelin ,  nobles  et  (raissants  seigneurs  Jemi  d' Amon- 
court ,  chevalieTy  seigneur  de  Mpntignjr ,  Jean  de  Lan* 
tage ,  cheFalier,  seigneur  de  Belan»  Arviép  de  Cléron  , 
seigneur  de  Saffres»  Etienne  Rémand»  docteur  es  droits, 
arocat  pour  le  Roi  à  GhfitiUon*sur-Seine/Jean  de  Silly, 
éouyer ,  co-seigneur  de.Brion  et  Jean  Odinot,  prieur 
de  Louesme ,  tous  parents  et  amis  des  époux  contrac- 
tants* Après  la  mort  de  Jean  Arq|ynot,  Claude  Tho- 
melin se  remaria»  hrani  le  i4  d&embre  iSgg,  a^ec 
Nicolas  du  Bouchot ,  seisneur  de  Riel-Dessus ,  et  en  eut 
postérité,  qui  s'éteignit  dans  ceUe  de  son  premier  mari, 
comme  on  le  verra  ci-après.  Jean  Armynot  en  avait  eu 
un  fils  unique,  nommé  Jean  III ,  qui  suit* 

.  y*  Jean  Abuthot»  III*  du  nom  »  écuyer,  seigneur  de 
llontrichard ,  de  Beauregard  et  de  Bonchemin ,  né  le 
9&.  mars  1 566,  eut»  dana  sa  jeunesse,  une  affaire  d'hon- 
neur avec  un  aapitaine  italien ,  nommé  Horatio ,  qui 
tenait  le  parti  4^  la  ligue,  et  il  le  t«a  en  duel.  I0  mai- 
son et  les  propriétés  de  Jean  Armynot ,  situées  à  Montîr 
gny-^ur-Aube,!  furent  à  cette  occasion  détruites  et 
saccagées ,  et  les  titres  de  famille  brûlés  et  dispersés. 
Un  certificat  du  due  de  Guise,  du  36  août  iSSy ,  porte 
qu'il  servait  alors  comme  archer ,  avec  son  onde  Mi- 
chel Ajrmynot ,  dans  lea  armées  du  Roi ,  en  la  compa  - 
goie  dtt  comte  de  Chaligay ,  et  conséquemment  l'oncle 
et  le  neveu  furent  exempts  du  ban  el  arrière-ban ,  au- 
quel ils  avaient  été  appelés.  Jean  III  rendit  hommage 
au  comte  de  Ch^teauvillarn  pour  le  fief  de  Bonchemin 
le  s 2  mars  i588;  et,  le  4  xnni  1^94  »  îl  obtint  une  sen- 
tence au  bailliage  de  la  Ferté-sur-Aube ,  contre  Elisa- 
beth le  Grand ,  veuve  de  Michel  Armynot ,  écuyer ,  son 
tuteup.  Il  mourut  en  1597,  des  suites  des  blessures 
qu'il  avait  reçues  dansles  guerres  civiles  du  Lyonnais , 
cil  il  commandait  une  compagnie  de  gens  de  pied  pour 
le  service  du  Roi.  Il  avait  épousé ,  par  contrat  du  2  i 
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juin  1&87 ,.  passé  devant  Aubry ,  notaire  à  Autricourt , 
en  présence  de  Claude  Tbomelin ,  sa  mère,  de  Michel 
'  BLi»oT:  Annynot,  son  oncle,  de  Louis  d'Auvei^ne,  écuyer, 
ciTonu/îr"" de  Nicolas  Thomclîn,  etc.,  etc.,  Edmonde  Blaisot, 
Me  de  Nicolas  Blaisot ,  et  d'Edmée  de  Neufyy.  Elle  se 
remaria  en  secondes  noces,  avant  le  6  février  i&^S^ 
avec  Louis  d'Auvergne ,  écuyer ,  seigneur  du  Ghesne  , 
capitaine  d'unecompagnie  de  sens  de  pied  français  pour 
le  service  du  Roi,  puis  en  troisièmes  noces  avec  Gaucher 
Andrieu ,  écuyer,.  dont  elle  eut  Anne  Andrieù ,  accor- 
dée avec  le  seigneur  de  Yarennes,  mattre- d'hôtel  du 
Roi  et  grand-bailli  de  Mâoon.  Elle  avait  rendu  son  pre- 
mier mari  père  d'un  fils  et  d'une  fille  ; 

i«.  François  I*'  du  nom  ,  dont  l'article  sait; 
a»,  fienée  Armynof ,  femme  de  Didier  5corflre/, -gentilfaiomme 
de  la  vénerie  du  Roi. 

VL  François  Abmtnot,  I"  du  nom,  écuyer,  sei- 
gneur-de  Montrichard,  de  Beauregard  et  de  Bonche- 
min,  naquit  le  23  septembre  iSgS.  Il  fut  homme 
d'armes  de  la*compagnie  d'ordonnance  «ous  la  charge 
du  marquis  d'Andelot,  suivant  un  certificat  du  1 3  fé- 
vrier 1616.  Par  lettres  du  17  avril  16s  1 ,  l'évêque-duc 
de  Langres,  pair  de  France,  lui  accorda. le  droit  de 
coupe  de  bois  en  la  forêt  de  la  Gontance.  11  fut  admis 
dans  la  chambre  de  la  noblesse  des  états  de  la  province 
de  Bourgogne,  tenus  à  Dijon  en  i653  (1) ,  et  testa  en 
faveur  de  ses  petits-enfants  le  s5  avril  i658.  Il  avait 
épousé ,  par  contrat  paesé  devant  Finet ,  notaire  à  la 
de  ^«inoîîe,'  auCh®"ïû®»  '^  SQ  décombrc  161 3,  Elisabeth  Scobbel, 
cor   de  cha»<;  g^gur  jg  Didior  Scordel ,  de  laquelle  il  laissa  deux  fils  : 


i<*.  Jean-Baptiste ,  dont  l'article  soit; 

a».  Edme  Armynot,  écuyer,  seigneur  de  Montrichard,  snr- 
nommé  le  Boiteux ,  parce  que ,  s'étant  trouvé  au  siège  de  la 
Motte  en  Lorraine  >  en  i645 ,  et  aenrant  alors  en  qualité  d'en- 
seigne au  régiment  de  Francières ,  il  y  eut  la  ci^sse  emportée 


(1)  Fayez  le  catalogue  des  gentilshommes  qui  ont  assisté  à  cea 
états,  in-fol.,  p.  58*  Ce  fait  est  aussi  constaté  j)ar  un  certificat  de 
M.  Rousselot,  secrétaire  en  chef  des  états  de  Bourgogne,  daté  du 
3o  mars  1780. 
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d'un  boulet  de  canon.  11  ne  cessa  psa  de  Mrtir  depaift  et  -jun- 

3u'à  Tftge  le  plas  avancé.  11  avait  épousé  Simone  dô  Bittarif 
'e  Beau  fort ,  fille  d*£tieanc  de  iBlllard ,  écoyer ,  seignetir  du 
Ghesne,  capitaine  d'une  boknpagnfe  de  gens  de  pied,  et  de 
damoiseUe  Simonne  de  Be.aufovt»  de  U  maison  des  seignenr» 
de  Launay,  en  Champagne^  Il  en  eut  : 

iiOnis-Ëtienne  Armyifot,  écu^cr,  seigneur  de  Jtfontrîchard , 
mort  sans  postérité. 

y  IL  Jean-Baptiste  Abmïnot,  écuyer/.  seigneur  de 
Monlrichard  et  de  BoncKemin  ,  né  j[e  17  septembre 
162 1',  commença  d^al)ord  à  servir  en  qualité  de  ca^et 
dans  lin  régiment  d'infanterie,  et  fut  ensuite;  cornette 
du  r^iment  du  comte  de  Lignon»  lieutenant  dans  celui 
de  la  Guillotière,  cavalerie,  puis  car  de  du  cardinal 
Mazarîn,  en  i656  «suivant  un  certificat  de  M.  de  Bes- 
mauXy  capitaine  de  ces  gardes,  du  1*'  novembre  de 
cette  année,  et  enfin  carde-du-corps  du  Roi  dans  la  ,  «>»'ijo"«": 
compagnie  écossaise,  il  mourut  a  Farts ,  dans  1  exercice  4  «t^v"*  '*'^* 
de  ce  grade,  le  $  août  1664»  et  fut  enterré  au  char-  «rôiMTéH'Tt  't\ 
nier  des  Innocents.  Il  s'était  marié ,  par  contrat  du  i4  b«ndedu^mAm!>! 
août  i65g  /passé  devant  Noël  Amiot  et  Biaise  Morel,  î;,'::^!"',^!^; i' 
notaires  à  Montisny  et  à  YeuxauUes,  en  présence  et  ;."'*' •"\*',' 

^lï  A  A  ,  *  ..  d'argent,    i      la 

du  consentement  d  Augustç  Armynot,  écuyer,  seigneur  t»^^  '^ILif  en 
de  Préfontaine ,  de  noble  Jean  Bonnet,  capitaine  dn  cb^dr^mêrier 
château  de  Montigny ,  de  Claude  du  Bo^chet ,  écuyer,  dwKoTifÔpar 
seigneur  de  Riel^Dessus»  frère  de  la  future  épouse ,  et  ^^\  qu!  t!^ 
d'Alexandre  Laprée ,  écuyer ,  seigneur  du  Buisson ,  et  fo'u7"(^/"V; 
par  dispenses  de  parenté,  datées  du  10  juillet  i653  ,  ^^^'v  •"  p^. 

'^  1   ^       •      tl      O*^  -D  '  •  «„'  mierdar^M,   a 

avec  damoiselle  Susanne  du  Boughbt,  sa  cousine,  iiiie  s  J'*'*^.'"'^''^^'^; 
de  Joachim  du  Bouchot,  écuyer,  seigneur  de  Riel-Des-  flTme^'*  d"ainr,' 
sus ,  et  d^Anne  de  Neufvy.  Susanne  du  Bouchot  paraît  Jl^nt^^^rmon'Â 
dans  des  actes  des  €  février,  10  et  22  mai  et  27  octo-  ^^^t^lTi  a" 
bre  1666,  et  elle  vivait  encore  le  !•'  mars  1687.  Ses  ^„';'';[;''itî;;. 
enfants  furent  :  «*•» 

i<>.  François  II*  du  nom,  dont  l'article  suit  ; 

tt«.  Anne  Armynot,  héritière  en  partie  de  François  Armynot , 
seignenr  de  Beanregard  et  de  Boncheopin,  son  aienl,  le  a5 
avril  i658.  Elle  épousa  Jean  le  Maire  ^  écnyer,  seigneur  de  la 
Tour  et  du  Fays. 

VIII.  François  Armyivot,  IP  du  nom ,  écuyer,  suc  - 
céda  à  son  père  dans  les  seigneuries  de  Montrichard  et 
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de  Bonehemm ,  et  foi  ieigneur  eo  partie  de  Fée-Ie^ 
Ghâtelet.  Mrchei  Ârmyioiot ,  son  curateur,  obtint  du  duc 
de  Yitry,  ie  4  décembre  i664  »  un  déliai  pour  rendre  foi 
et  hommage  «h  leur  nom  à  cause  des  terres  de  Fée-le- 
GbÂtelet  et  de  Bonchemin»  mouvantes  du  comté  de 
Ghâteauvillain.  Le  sS  janvier  1675 ,  François  Armynot 
fut  convo({ué  au  ban  et  arrière-ban  de  )a  noblesse  qui 
>    devait  se  rassembler  à  Ghaumont  le  1 1  février  suivant. 
Le  24  mars  de  la  même  année ,  il  transigea  avec  Edme 
Armynot  »  écuyer»  seigneur  en  partie  de  Montrichard  » 
son  oncle  ^  et  acquit  une  partie  du  fief  de  Fée-le-Ghâ- 
telet  le  i5  mars  1609.  Il  servit  pendant  plusieurs  an- 
nées en  qualité  de  lieutenant  au  régiment  de  Ronche- 
rolles ,  cavalerie.  Ayant  été  deux  fois  inquiété  dans  sa 
noblesse  par  les  habitants  de  la  paroisse  de  Boudre- 
ville»  où  il  demeurait,  et  par  le  fermier  du  droit  de 
francs-fiefs ,  il  y  fut  maintenu  par  sentence  de  Tèlection 
de  Langres ,  du  â3  décembre  1705  »  et  par  ordonnance 
de  M.  Lescalopier»  intendant  de  Champagne,  du  1^ 
novembre  1718.  Il  mourut  au  mois  de  février  1730»  Il 
avait  épousé»  1^  par  contrat  du  s5  février  1680,  passé 
devant  Guérapin ,  notaire  à  YeuxauUes ,  en  présence 
de  Susanne  du  Bouchot ,  sa  mère  »  d'Edme  Armynot , 
écuyer,  son  oncle»  d'Auguste  Armynot»  écuyer»  ^i- 
otCba»lo»i   gneur  de  Préfontaine,  de  Nicolas  Lambert ,  écuyer, 
tTjvriuZluz  ^^V^^^^^  ®^  régiment  de  RoncheroUes ,  de  Louis  du 
.emé5^d1rc'i&®^"*®**  seigneur  de  Sancy,  de  Joseph  de  Cordon, 
le.  recroi>etée«et  écuver,  scigucur  dc  la  Tour  de  VeuxauUes ,  de  Pierre 
lioa^côuroDDé  du  Millot ,  chcvau-Iéffer  du  duc  d'Enghien ,  d'Anne  Army- 
S  w  drguTf.  not ,  de  Nicolas  d  Avrillot ,  écuyer,  seigneur  de  Santé- 
i"y  '^!^u7ntbtî.  °oge  et  de  Beauregard  en  partie ,  de  messire  Georges 
^w^IÛ'^cblî*  Martin  de  Choisey,  chevalier,  seigneur  de  Barjon,  etc., 
chef  ûfZ^o  lî"  ^^'  *  Marguerite  db  Ghablois  ,  morte  avant  le  si  août 
tiui  «»t  de  7/,^  1695 ,  fille  de  Claude  de  Gharlois ,  écuyer,  capitaine  de 
cavalerie  au  régiment  de  Choiseul,  et  de  dame  Mar- 
u  BrriL  :     ffucrite  d'AvTillot  (1)  ;  fi^  Jeanne  le  RstiL.  Ses  en&nts 
furent  ; 

(1)  Cette  famille  d'ÀTrilIof,  orîginairemeDt  militaire  et  du  Bas- 
«igoy,  remonte  par  titre»  fiUatifi)  jusqu'au  règoe  de  Philippe  de 
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Du  prmict  lit  : 

1*.  IfÎGoIaSydontt'ârUcle  TÎ^liâra; 

a« .  Charles .  Armynot ,-  écnyer ,  seigneor  de  Maiaoïi -Roine ,  -prêt 
Bar-«ur-Seine,  ^ui  fut  capitaine  daQs  un  régiment  d'infanterie. 
Il  s'allia,  par  contrât  du  13  août  1730,  avec  damoiëelîe  Cathe- 
rine <Ut  Ôùctu  i  fille  de  mesure  Louis  des  Chiens",  chevalier , 
seigneur  de  liaison-Ro!iDge«  et  dedaoM  Marie-Madelaine  de 
Curel*  De  ce  mariage  vinrent  : 

EL.  Claude  Armynot,  seigneur  de  Maison-Rouge,  époux  de 
Marguerite  ifo  Mangwt ,  et  père  de  trois  fils  ; 

a.  Louis  Armynot 9  officier  d'infanterie,  marié  avec 

Charlotte  de  la  Cro'uo ,  et  décédé  sans  postérité  ; 
h.  Joseph- Âmbroise   Armynot,  établi  à  Langres  <^t 

sans  enfâtfts  ; 
c.  C^Ude  Armynot,  dit  le  chevalier  <le  Maison-Rouge, 
qui  a  épousé ,  à  Arc-cn-Barrois  ,  en  1790,  Mario-Ma- 
delaine-Sophle  de  Champagne  de  ta  Pommeraye ,  fille 
de  Charles-Nicolas^Qaentia  r  comte  de  Champagne» 
d'une  ancienne  maison  de  chevalerie  de  Bretagne , 
et  de  dame  Marie-Madelaine  Gilles  de  Favant  ; 
B.  Catherine  Armynot,  morte  sans  alliance;       ^     > 
3«.  Joseph  Armynot,  écnyer,  sieur  de  Boochemin ,  qui  se  mar^ 
à  Saint-Martin  de  Rée,  au  pays  d'Aunis,  suivant  le  consen- 
tement que  son  père  Inidonnaà  ce  sujet  le  18  septembre  1718. 
11  mourut?  sans  postéirtté  ; 
40.  Maiguerite  Armynol ,  morte  sans  alliance  ^ 

Da  Hetmd  Ut  : 

5<*.  François  Armynot  y 
6°.  Joseph  Armynot , 

.    7».  Cl«re  Armynot  »  \     loug  décédés  sans  postérité. 

S».  Jeanne  Armynot ,  ' 

90.  Marguerite  Armynot  , 
10'*.  Madelaine  Armynot , 

IX.  Nicolas  Abmykot  du  Chatelet  ,  I*'  da  nom , 
chevalier^ seigneur  de  Féele-ChâteletetdeBonchemîn, 


Valois.  Elle  s'est  divisée  en  trois  branches  :  une  s'est  établie  à  Paris , 
et  une  autre  en  Lorraine  :  la  troisième,  qui  est  la  cadette ,  est  restée 
en  Champagne ,  et  a  toujours  continué  la  profession  des  armes.  De  la 
branehe  deVaris  est  sortie  la  bienheureuse  Marie  de  l'Incarnation 
(Barbe  Avrillot,  connue  sous  le  nom  de  madame  Acarie ,  et  décédée 
en  1618),  fondatrice  des  Carmélites  en  France,  béatifiée  par  Pie  VI 
en  1791.  La  branche  de  Champagne  a  contracté  la  plupart  de  ses 
alliances  dans  des  maisons  de  chevalerie ,  telles  que  celles  de  Beau- 
ieu-snr-Saône ,  de  Scey-Montbelliard ,  de  Doncourt,  de  Pointes  > 
d'Anglure ,  de  Clcrmont-Gallerande ,  etc. ,  etc. 

Par  les  Charlois ,  la  famille  Armynot  du  Chàtclet  se  trouve  alliée 
de  très-près  à  la  maison  de  Martin  de  Choisey^  et  par  celle-ci  à 
M.  le  duc  de  Daguse  et  à  MM.  do  Nogent. 
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né  le  ic)  octobre  1688 ,  $emt  dès  l'âge  le  plus  tendre 
en  qualité  de  cadet ,  monté  et  équipé  à  ses  frais,  dan» 
le  régiment  de  Broissia ,  dragons.»  aviec  leqiiei  il  fit  six 
campagnes.  Mais  ,  ayanl  fait  de.  grandes  pertes  h  l'ar- 
mée ,  et  surtout  au  $Iége  de  Douay,  où  il  était  reafermé^ 
il  se  yil  contraint  de  quitter  le  service  pour  répajrer  éa 
fortune  délabrée.  Son  père  lui  fit  don  du  fief  de  Bon- 
chemin  le  18  janvier  1724*  II  Èit  institué  tuteur  de  Jo-^ 
seph  Ârmynot  et  curateur  de  François  Amiynot^  ses 
frères  germains.,  le  12  mai  17S0;  pendit  foi  et  hom- 
i>E  cuAMFiiiit:  mage  au  comte  de  Toulouse  le  11  août  ij^^,  et  lui 
cPT d'or!"  ù  fournit  le  dénombrement  de  Fée-le-Châtelet  le  aS  mai 
cba?g*e'*de*3*bV  i^^S..  Ay^iut  été  rccherché  sur  sa  noblesse  par  le  fer- 
'*"^*tom**néè  ^^^^  ^^  droit  de  franc-fiefs  ^  il  y  fut  maintenu  sur  le 
deacroUeuespa-  yu  ^q  scs  titrcs  ^  par  ordonnanco  de  M.  le  Pelletier  de 
quTe^rJiraam- Beaupré,  intendant  de  Champagne ,  au  mois  d'août 
'""dw?  à  *>'  1756.  Nicolas  Armynot  du  Ghâtelet  mourut  le  9  juin 


;;î^,  *^'«éeTê;  1747-  n  avait  épousé,  i*»  par  contrat  passé  devant  Pe- 
rATcT«t'.;T*  tît<>t  >  notaire  à  Dancevx)ir,  le  1,7  août  171^,  Marie- 
Anne  ])£  Champjbatjx  ,  morte  le  9  juin  1  jiiî  fille  d'Edme 
nE  eocma«d:    Jç  Champcaux ,  écuyer ,  seigneur  de  Préibntaine ,  de 

dazur,  «u    che-  *t  ,       «n        *         «         •  *  ^     *>       •      x^.  t       %m       % 

iron  d'argent,  véroules  ct  dc  Jusscy,  et  de  Mane-Diane  de  Machat 
rh!!r'd«Tfleun  de  Pompadour-la-Méchaussée;  a*  Jeanne  de  Boussard, 
pofuTe'^d^uù'iiuD  de  laquelle  il  n'eut  pas  d'enfants.  Ceu&  du  premier  lit 

du  mêiue.  fyj^^|.    . 

1  o.  Joseph-Henri ,  dont  l'article  suit  ; 

a«.  Louis-Etienne  Arniynot  du  Ghâtelet  »  (pii  servit  long-temps 

dans  le  corps  de  la  gendarmerie.  Il  laissa  d'Anne  PopeUtrk^ 

sa  femme  ; 

A.  Claude  Armynot  du  Ghâtelet,  lieutenant  de  vaisseau 
de  la  marine  royale  ^  chevalier  de  l'ordre  royal  et  mili* 
taire  de  Saint-Louis.  11  a  servi  la.  cause  du  roi  dans  l'émi- 
gration ,  et  a  eu  le  crâne  ouvert  par  unbiscayen  au  siège 
de  Dunkerque  en  1793.  liest  marié  avec  Marie-Glaude  de 
Georgemel ,  et  n'a  point  d'en&nts  ;. 

B.  Deux  demoiselles  ; 

30.  François  III*  du  nom  ,  auteur  de  Ituiceonde  branche  do  Gha- 

TBLKT  ,  rapportée;  ci-après  ;. 
4**.  Marguerite  Armynot   du  Ghâtelet,   émaucipée   avec  ses 

frères  le  a3  mars  1748* 

X.  Joseph-Henri  Armynot  dv  Ghâtelet,  écuyer ^ 
seigneur  de  Fée-le-Ghâtelet  et  de  Bonchemin ,  naquit 


i 


lUu 
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ieSi  ociobre  17^6.  Il  serrit  dans  la  gendarmerie ,  et 
j  fit  ayec  honneur  les  campagne^  m  Flandre  sous 
Louis  XV,  aux  termes  d'un  certificat  délî^ré^  le  1*'  \ 

décembre  1747»  ?>>"  M.  de  Lesporonx,  capitaine-lieu- 
tenant des 'gendarmes  de  Flandre.  Il  s'allia ,  par  con- 
trat du  18  août  174&9  passé  devant  Bourcey,  notaire  .oPorer 
à  Ancy-le-Frànc,  avec  damoiselle  Madelaine  du  Potbt,  îrr"''.icX- 
fille  de  Philippe-François  du  Potet»  écuyer,  co-^eî- 5^;^^' ^  p***' 
goeur  de  la  Chapelle  et  de  Senneroy,  et  de  dame  Ma- 
rie-Charlotte des  Martins.  Le  26  septembre  1 765 ,  les 
habitants  de  Montigny-sur-Aube  adressèrent  à  Joseph- 
Henri.  Armynot  du  Châtelet  une  sommation  pour  qu*il 
eût  à  réparer  la  chapelle  de  sa  famille  en  l'église  pa- 
roissiale de  ce  lieu.  Il  figure  dani  des  actes  des  2  sep- 
tembre 1756,  8  février  1757,  29  novembre  1766,  17 
mai  1778,  1"  février  1779  et  «7  juin  1787,  et  il  reçut 
des  lettres  de  convocation»  le  28  février  1789,  pour 
assister  à  Tasseiiiblée  de  la  noblesse  du  bailliage  de 
Chaumont,  afin  de  procéder  à  l'élection  des  députés 
aux  états^néraux  du  royaume.  Il  a  eu  dix  enfants  : 

i»;  Philippe-François  Ârmynot  da  Ghftteiet,  mort  ecclésias- 
tique ; 
a".  Jeaa- Antoine  A.rmynot  da  Châtelet,  lieutenant  d'infanterie  ; 
3*.  Louis- Armynot  du  Ghâtelet,  ancieh  lieutenant  de  cavalerie. 


Il  a  émi|;ré  ea  1791»  a  fait  |a  campagne  de  179a  »  à  l'armée  des 
princes ,  frères  <ie  Louis  XVI ,  et  celles  de  1793,  17049 1795 
et  1796  à  l'armée  de  Gondé,  dans  le  cïorps  des  chasseurs 
nobles.  Il  a  été  tué  au  combat  sanglant  d'Ober-Kamlack ,  le 
i3  août  de  cette  dernière  année  1796,  ayant  alors  28  ans  de 
service  ,  et  étant  à  la  veille  d'être  nommé  chevalier  de  l'ordre 
royal  et  militaire  de  Saint-Louis  ;  . 
4*.  fticolas-Eogène  9  dont  l'article  soit  ; 

5«.  JeanElie,   I     dont   la  postérité  sera  mentionnée  après 
6'*,  Nicolas  II ,  (       celle  de  leur  frère  aîné  ; 

70. Françoise  Armynot  du  Ghâtelet,  épouse  de  Germain^^Taû- 
sier  ,  écuyer,  des  anciens  seigneurs  d'Agcncourt ,  en  Auzois  ; 
8«.  Henriette  Armynot  du  Ghâtelet  ; 
90.  Thérèse  Armynot  du  Ghâtelet  ; 
10**.  Glaire  Armynot  du  Ghâtelet. 

• 

XI.  Nicolas-Eugène  Abmynot  du  Ghatelbt,  cteva- 
lier,  seigneur  de  Kiel-Dessus  et  de  Blanchevaux,  près 
Châtillon-sur- Seine ,  né  le  2  8  avril  1760»  actuellement 
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chef  desr  nom  et  armea  de  U  famille  «  et  chevalier  de 

l'ordre  noble  dé  àaint-Hubert  de  Bar,  a  ^ssiêté  aux 

asseoiblé^s  de  la  noblesse  des  ville  et  bailliage  de  Di« 

jon ,  tenues  les  8  février  ei  28  mars  178g.  Il  a  épousé» 

par  contrat  du  22  juillet  iy^^,  passé  <lovant  Lere^il^ 

ni  coLUMBk  :  uotaîr^  à  Gourban ,  damoiselle  Marie-Ânne  de  Gollb- 

Trôna  de  g^e«iet!NBL  DE  Gi.BBVii.LB,  fillo  de  mossiro  Jacques  -  Josoph- 

^^om^lig»  ""en  MolcWor  do  Gollenel ,  chevalier,  seigneur  de  Glervilloy 

gu^'utV b^î^i' ancien  officier  de  cavalerie,  gentilhomme  du  prince 

née»  d'arfem  et  Clémeut  de  Lorratue ,  frère  4©  l'empereur  François  I", 

en    pointe     d  un  __  ,'       _j,        t         i        f%      '  t\ 

croisant  d*»ur.  et  do  damo  Harguetite-Nicole  de  Gaynot*  De  ce  ma- 
riage sont  issus  : 

!«•  Philippe  JirmywA  du  Ghàtelet,  chevalier ,  né  le  ^  mai 

a*.  Glande  -  Narciise  Armjnot  du  Ghâtelet,  chevalier,*  né  le 
8  juillet  1^86,  propriétaire  par  iadivia  de  Biel-Deifos^ 
marié  à  Saint-Méry,  en  Brie,  le  11  octpbre  i8a4,  avec  da- 
mobelle  Angélique-Bosalbe  ie  Féron  des  Tourneltet ,  fille  de 
messire  Gharles-Philippe  le  Féron^  chevalier,  seigneur  des 
Tonmeliea,  anciei«  soiM-Ueutenant  des  gardeshdn-corM  de 
S.  A.  B*  Mgr.  le  eomte  d'Artois  (^aujourd'hui  S.  M.  Char- 
les X  )  «  lieutenant-colonel  de  cavalerie ,  chevalier  de  Tordre 
royal  et  militaire  de  Saint-Lo«i»,  et  de  dame  Angélique- 
Claude  AngeAonst.  Il  est  décédé  le  ^  septembre  ].8a$,  laissant  : 
Philippe  Armynot  du  Ghâtelet ,  né  à  Troyés  le  39  .mars 
1826. 

XL  Jean-Ëlie  Abhthot  du  Chatblet»  ancien  garde- 

du- corps  du  Roi  dans  la  compagnie  de  Beauvau»  a 

parri.'''au°V'a«  épousé  Marie-Jeaune  db  la  Looe  de  la  B/kRBB»  d'une 

fX"'rdVdorfa"  ancienne  famille  du  Bourbonnais  établie  en  Bourgogne» 

'  fille  de  Henri  de  la  Loge»  écuyer ,  sieur  de  la  Barre  (i ) » 

et  d'Anne  Sommier.  Il  n'existe  plus  de  ce  mariage  qu  un 

fils  nommé  : 

XIL  Nicolas-Victor  Abhtnot  du  Cbatelbt  j  qui  a 
épousé  Elisabeth  Bailut»  veuve  de  Louis-^Toussaint  de 

■  ■  I  I   ■        Il      ■ I        .  ■    ■  IMI 

(1)  Henri  était  fils  de  Jean-Bap|iste  de  la  Loge  de  la  Barre,  marié 
avec  Marie-Anne  de  Badier,  fille  d'EtJennc  de  Badier ,  chevalier 
iPbonneur  au  présidial  de  la  Montagne,  et  de  Marie  Jouard;  et 
Jcan-Baptistc  avait  pour  père  Henri  de  la  Loge,  sieur  de  la  Barre  ^. 
rponi  de  Marie  du  Buisson. 


d'asur 
Ca;<ces  d  or 
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Breuze ,  écuyer,.  seigneur  de  Pré ,  laquelle  est  décédée, 
laissant  : 

Nicolas-J  aies-Paul  Armyiiot. 

XI.  Nicolas  Abvtnot  bu  Chatblbt,  IP  du  nom, 
né  le  sS  arril  1769 »  a  épousé,  au  mois  de  décembre     utnvn-. 
1797,  damoiselle  Elisabeth-Monique  ù  LiBtR ,  d'une  ^,";;.;  *  ^i„X;  j 

très^ncieime  famille  noble  de  Normandie ,  fille  de  Ni-  '^•^i^^  ^^^^^^  i 

colas  le  Lksur^  écuyer,  seigneur  de  Ghaast ,  près  Troyes,  n^e  d«  à  tête,  df 
officier  de  cavalerie  »  aide-de-camp  de  M.  le  duc  de  lamp^*^»  ""de 
fioute^yie  ,  et  de  damoiselle  Marie-Anne-Françoise  ^"""'^ 
Gobert.  Il»  ont  pour  enfiints  : 

i.*.  Nicolas- Alfied  Armyaot  du  Ghfttelet,  né' le  5  nuurt  181  a  ; 
a*»  I>enûe  Ârmynot  du  Ghâtelet ,  née  le  ao  septembre  1798 , 

mariée  eu  Pèrigord  avec  Félix  Fauleon  de  la  RtkgueUé  ; 
3«.  JuUe-Phillppine  Anuyuot  d«  Gbfttelet ,  née  le  19  août  1801 . 

8BGOHDB  BBAHCHB  DU  CHATBLBT.  ' 

X.  François  Armthot  ,  III*  du  nom ,  dit  le  chevalier 
DU  Ghatblet  9  né  le  5  mars  1 73s  »  troisième  fils  de 
Nicolas  Armynoi  du  ChÀtelet ,  dievalier,  et  de  Marie* 
Anne  de  Champeaux»  fiit  seigneur  en  partie  de  Fée- 
ie-Ghâtelet  et  de  Bonchemin.  Il  servit  dans  sa  jeunesse 
conane  volontaire ,  armé  et  équipé  à  ses  dépens ,  pen- 
dant cinq  années  au  régiment  de  Ségur ,  mfiinterie  » 
connu  depub  sous  le  nom  de  Briqueville  :  mais ,  ayant 
été  grièvement  blessé  à  la  prise  du  fort  Mahon ,  en 
1756,  il  fut  obligé  de  quitter  le  service.  Il  épousa  à 
Vassy,  en  Champagne»  damoiselle  Marie  Bladelaine 
Vavghblbt  »  de  laquelle  il  eut  3  vaucuelet  : 

i«.  François  IV*  du  nom ,  dont  l'article  tuit; 

a*.   Louia  -  François ,  dont  l'article  suivra  celui  de  son  frère  ^ 

aîné; 
3««  Louise-Barbe-Françoise  Ârmynot  du  Gbfttelet ,  née  au  mois 

d'avril  1775. 

XI.  François  Abmynot  ,  IV'  du  nom  »  chevalier  du 
Ghâtelet  ,  ancien  officier  d'infanterie ,  est  né  à  Méry- 
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siH^Seti^e  le  2.7  décembre  1768.  II  a  émigré  en  1791  y 
pour  la  cause  royale  ,  a  servi  dans  divers  corps  pen- 
dant la  guerre  de  la  révolution,  entre  autres  dans  le  régi- 
ment de  Loyal-Emîgrants,  sous  les  6rdres  de  M.  le  duc  de 
la  Châtre ,  avec  lequel  il  a  fait  la  campagne  de  1 794 ,  et 
s*est  trouvé  à  la  belle  sortie  de  Menin  en  avril  de  la 
même  années  II  a  été  blessé  grièvement  à  la  jambe 
droite  lè  5i  mars  1796 ,  à  la  défense  du  pont  de  Mep- 
pén ,  dans  le  pays  de  Munster ,  servant  dbrs  dans  le 
régiment  d'York-Rangers ,  à  la  solde  anglaise  ;  a  joint 
l'armée  de  Gondé  le  22  novembre  de  la  même  année 
1795 ,  et  a  fait  partie  de  la  compagnie  n®  2  d'u<îorps 
des  chasseurs  nobles,  qu'il  n'a  pas  qnittée  jusqu'au  der^ 
nier  licenciement  de  cette  armée,  effectué  en  i Soi.  Il 
a  été  créé  chevalier  de  l'ordre  royal  et  militaire  de 
Saint-Louis,,  par  ordonnance^ du  Roi  datée  du  2 3  oc- 
tobre i8i4  ^  et  a  été  reçu  en  cette  qualité  par  Mgr.  duc 
d'Angouléme  le  5  novembre  suivant.  Au  1 5  mars  181 5, 
il  s'est  présenté  dans  le  corps  des  gardes  de  la  Porte , 

Kur  la  défense  du  Roi  et  de  la  famille  royale ,  et  com- 
ttre  l'usurpateur;  il  a  ét<é  nommé  capitaine  d'infisin- 
terie  par  ordonnance  du  23  septembre  de  la  même 
année,  et  admis,  le  i**  décembre  suivant,  en  qualité 
de  chevalier  de  justice  de  l'ordre  noble  de  Saint-Hu- 
bert des  duchés  de  Lorraine  et  de  Bar.  Il  a  été  nommé, 
les  24  mai,  4  juillet  et  25  septembre  1816,  chevalier 
de  l'ordre  chapitrai  de  l'ancienne  noblesse  «  dit  de 
l'Ange-Gardien  ou  des  quatre  Empereurs ,  du  Lion  de 
Holstein  et  du  Phénix  noble  de  Hohenlohe ,  et  il  a  ob  - 
tenu  l'autorisation  de  porter  la  décoration  de  ce  der- 
nier ordre  le  i*"  août  1817.  ^^^  épousé,  à  Château- 
villain,  le  i3  août  1810,  demoiselle  Marie-Jeanne  Gi- 
BRAT ,  décédée  à  Paris  le  7  juin  1820,  fille  de  Jean 
Gibrat  et  de  Geneviève-Luce  Goualle.  Il  a  eu  un  seul 
fils ,  nommé  : 

V 

Ernest- Joachîm  Araiynot  du  Qhfttelet,  né  à  Paris  le  19  mai 
181a. 

XI.  Louis-François  Abhynot  du  Chatiçlet,  che- 
valier, né  à  Méry-sur-Seine  le  16  décembre  1769,  a 


r 
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émigré  avec  son  frère  aîné  en  1791 ,  a  servi  dans  diffé- 
rents corps  royanx ,  entr*autres  dans  le  régiment  Loyal- 
Ëmigrants,  et  a  été  blessé  pendant  le  siège  de  ]M[enin,en 
avril  1 7g4»  et  estropié'à  Taffiiire  d'Hoogfenède  en  juin  de 
la  même  année*  Il  s'est  retiré  temporairement  à  Stade, 
en  Hanovre ,  et  y  à  épousé ,  le  5  mai  1 796 .  demoiselle  poll,t.  : 
Amié-Chariotte-Madelaîne  Pollitz  ,  fille  de  Philippe-  fZ.  en"Zr 
Otto  Pollitz,  citoyen  de  cette  ville,  et  de  Mai^uerUe-  ro^"'**"""***  * 
Adélaïde  Mayer.  De  ce  mariage  sont  issus  :  "^ 

1*.  Ican-Ludolpbe  Armyaot  du  Ghfttelet ,  né  à  Stade  le  3o 
mai  iSo5  ; 

a*.  Françoii^Loiiia- Joseph  Annyiiot  du  Gbfttelet ,  né  à  Héea , 
près  Wesel ,  le  10  novembre  1809 ,  décédé  à  Strasbourg  au 
mois  de  février  1818  ; 

5«.  Olivier-Louîs-Ferdiiuind  Amiynot  do  Ghâtelet,  né  à  Paris 
k  a3  août  iSiif  mort  à  Strasbourg  au  mois  de  février  1816  ; 

4**  Gharlea-Jeah-OUvier  Armynot  du  Gbfttelet ,  né  à  Strasbourg 
le  aSmai  1817  ; 

S\  PhiUppe-Iipuis'Alexandre  Annynot  du  Gbfttelet ,  né  à  Stras- 
bourg le  17  juin  1821  ; 

6«.  Anne -Marie- Julie-Marguerite  Armynot  du  Ghfttclet ,  née  à 
Stade  le  a6  octobre  1797  ,  décédée  au  même  Heu  en  juillet 
iSo4; 

z"*.  Louise -Josépbine  Armynot  du  Gbfttelet,  née  à  Stade  le  i5 
juin  1800,  mariée  à  Strasbourg ,  le  18  octobre  1824,  avec 
Charles- Auguste  Cavenne ,  docteur  en  médecine  de  la  faculté 
de  MontpeUier,  fils  de  François-Alexandre  Gavenne ,  inspec- 
teur-divisionnaire desponts-et-cbaussées,  cbevalier  de  l'ordre 
royal  de  la  Légion-d'uonnenr,  membre  de  plustem^  sociétés 
savantes ,  et  de  dame  Thérèse- Victoire- Adélaïde  du  Pont  ; 

S**.  PhilippÉne-Madelaine  Armynot  du  Ghâtelet,  née  à  Stade 
le  i5  juin  i8o3 ,  morte  k  Paris  au  mois  de  mars  1808  ; 

9*.  Marie*Honorine- Louise  Armynot  du  Gbfttelet^  née  à  Paris 
le  14  novembre  1807  » 

io«.  Herminie^Louise-ftladelaine  Armynot  du  Gbfttelet ,  née  à 
Lubeck  le  16  avril  181a. 

SBIONBtBS   DE   PBÉPONTAlNB ,    itcifUS. 

IV.  Michel  ABHYNOf ,  éciiyer ,  Beignear  de  Fée-le- 
Châtelet  et  de  PréfonUine  »  né  le  â  octobre  1 548 ,  se- 
cond fils  de  Claude  Armynot,  11^  du  nom,  écuyer, 
^igneur  de  la  Motte  de  YeuxauIIes  et  de  Beauregard  , 
et  d'Antoinette  Morant,  dame  de  Courcelles,  suivit 
pendant  toute  sa  vie  la  profession  des  armes ,  et  fut  ca- 
pitaine du  château  de  Gurgy.  Le  i4  décembre  1679  , 


l8  ABMYIfOT  DU  GHiTBItBTl 

il  transigea  conune  corateur  de  Jean  Armynot,  se^ 
gneur  de  Montrichard,  son  neveu  «  avec  Claude  Tho- 
melin ,  mère  et  tutrice  de  celui-ci.  II  est  qualifié  gruyer 
du  duché-pairie  de  Langres ,  dans  un  partage  qu'il  fit 
avec  Antoinette  Morant ,  sa  mère ,  le  a4  ^oût  1 586.  Il 
servait  en  qualité  d'archer,  sous  le  comte  de  Ghaligny» 
le  26  août  1587.  Ayant  joint  dans  la  même  année  la  no~ 
blesse  du  ban  et  arrière-ban  de  la  province  de  Cham- 
pagne au  siège  d'Étampes  »  il  y  tomba  malade  des  suites 
des  blessures  qu'il  avait  reçues  et  des  fatigues  ou'îl 
avait  éprouvées  pendant  ce  siéige»  et  vint  mourir  à 
Paris  le  i3  novembre  de  la  même  année»  Michel  Ar- 
mynot  fut  enseveli  dans  l'église  Saint-Paul*  Il  avait 
épousé»  par  contrat  du  26  novembre  iSjG,  passé  de- 
LiGiin:     vant  Riei  et  Fricandot ,  notaires  à  Châtillon-sur-Seine» 
er4Taité«.d'we\ Elisabeth  LE  Grand  de  Sainte-Colombe»  delà  maison 
ert  S7«  Gi^r,'  ^®*  comtes  dé  Saulon-la-Rue  »  en  Bourgogne ,  fille  de 
auiaetîdw,  GullIaume to  Grand,  écuyer ,  seieneur  de  Sainte-Co- 

»u   chevron  plié  -  ,  it»/»         t  r^i  •      11        ^     »ti 

d'oraccomm^néiombe,  dc  Dréviaudo ,  etc.,  et  de  damoiselle  Guille- 
même  fqui  est  j«  mette  de  Saumaise  de  Chasans.  Cette  dame  obtint,  le 
aumau*.         g  octobro  iSqS  ,  un  arrêt  de  la  couj^  des  aides  de  Paris 
contre  les  habitants  de  Montigny-sur-Aube*  Leurs  en- 
fants furent  : 

i«.  Jean-Baptiste ,  dont  rarticle  imt  $ 

a».  Claude  Armynot,  écnyer,  seigneur  de«  Fée-le-Ghfttelet ,  de 
Bonchemin  et  en  partie  de  Latrecey ,  de  Bayel-sur- Aube  ,  et 
des  Forges-Ies-Vendœuvre ,  né  le  6  octobre  i583.  Il  accom- 
pagna ,  en  i6a5 ,  M.  d'Estrées  dans  la  Valteline ,  serrant  alors 
dans  la  compagnie  de  chevau-Iégers  du  baron  de  Gbalencer. 
Un  certificat  du  gouverneur  de  fiocroy,  daté  du  a3  mars  i6ao  , 
constate  que  Claude  Armynot  avait  été  précédemment  lieu- 
tenant d'infanterie^  dans  le  régiment  de  Marche  ville.  Il  fut 
pourvu ,  par  provisions  du  i*'  décembre  i65o  •  de  la  charge 
de  gentilhomme  de  Gaston  de  France ,  duc  d  Orléans ,  frère 
du  roi  Louis  XIII.  Il  s'était  allié,  par  contrat  passé  le  ao  juia 
1637^  devant  Boger ,  notaire  k  Bar-snr-Aube  (  acte  portant 

3u*il  était  à  cette  époque  homme  d'armes  des  ordonnances 
u  Roi),  avec  demoiselle  Marguerite  de  JHergey^  fille  de  Claude 
de  Mergey,  écuyer,  et  de  Madelaine  de  Lux  de  Ventelet.  BUe 
le  rendit  père  d  un  fils  et  de  trois  filles  : 

A.  Edme  Armynot,  écnycr,  gendarme  au  régiment  de 
Francières-Choiseul)  mort  à  17  ans  le  27  décembre  i655  ; 

B.  Reine  Armynot  ; 

C.  Madelaine  Armynot  ; 


J 
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D.  Nicole  Ârmynot,  femme  de  mestire  tflcolfts  Âambtrt , 

capitaine  au  régiment  de  RencheroUes ,  cavalerie ,  et 

gentilhomme  orainaire  de  la  maison  du  Roi  ; 

3*é  Pierre  Armynot,  écuyer,  n^le  tj  avril  1681.  11  fut  homme 

d'armes  dans  la  compagnie  d*ordonuance  commandée  par  le 

marquis  d*Andelot,  lieutenant-généraj  en  Champagne  et  en 

Brie,  ensuite   capitaine  du  chfttean  de  Gorgy,   et  gmyer 

noble  des  forêts  de  l'évêciiér-dnché-pairie  de  Langres.  11  avait 

épousé ,  par  contrat-  du  a4  jmn  1006 ,  passé  devant  Finet , 

notaire  à  la  Chaume ,  et  DonnoT,  notaire  à  Montigny-sur- 

Aube ,  en  présence  de  Jean  de  Villiers ,  écuyer,  mari  d  Anne 

de  Gand',  de  haut  et  paissant  seigneur  messire  René  d'Amon- 

court,  seigneur  de  Montigny,  Jacques  et  François  Fichot^ 

François  et  Mathelin  des  Chiens ,  Jean  de  Nogent ,  sieur  d'Ob- 

trée ,  BoE^aventure  et  Etienne  Remond ,  tous  écuyers ,  damoi- 

selle  Edmonde  Fiekol,  fille  de  Robert  Fichot,  écuyer,  seigneur 

de  Maisey,  procureur  du  Roi  au  bailliage  de  la  Montagne,  et 

de  damoiselle  Anne  de  Gand ,  et  sœur  de  Prudente  Fichot , 

femme  d'Edme  Armynot ,   seigneur  de  Santenoge ,  cousin- 

Sermain  de  Pierre  Armynot.  Celui-ci  mourut  à  Autun  le  Ven- 
cedi-Saint  i656,  et  fut  inhumée  Viviers-sur-Ouche ,  où  le 
fut  depuis  sa  femme,  qui  mourut  quatre  ans  après  lui.  Ils 
laissèrent  : 

A.  Jean-Baptiste  Armynot ,  écuyer  ,  marié,  par  contrat 
p.assé   devant  Claude  Pingeon ,  notaire  À    Chanceaux , 
le  9  juillet   i63o ,  avec  Marie  Jmquotot ,  d'une  famille 
noble  du  parlement  de  Dijon ,  fille  de  Claude  JaquQ- 
tôt,  et  de  Marguerite  de  Repas.  Il  en  eut-cinq  filles  : 
a.  Marguerite  Armynot ,  femme  de  Jean  le  Rtfùl; 
h.  Claire  Armynot ,  qui  fat  maintenue  dans  sa  no- 
blesse, par  ordonnance  du  vicomte-maïeur  et  du 
conseil-municipal  de  Dijon  du  a5  juin  167a  ; 

c.  Edmonde  Armynot  «  inorte  sans  alliance  ; 

d.  Jeanne  Armynot,  mariée ,  par  contrat  passé  devant 
Auvray  et  Parques ,  notaires  au  châtelet  de  Paris  , 
le  16  mars  idja,  avec  Henri-Louis-François  Périer^ 
écuyer,  seign^ujr  du  Treuil,  fils  de  feu  Pierre  Pé- 
rier,  écuyer,  sieur  du  Chabot,  capitaine  d'infanterie, 
et  de  daiîie  Marie  de  Rancé  ; 

e.  Jeanne  Armynot  ^  mgrte  sans  avoir  été  mariée  ; 

]$.  Michel  Armypot,  pçêtre  de  la  congrégation,  de  l'Ora^ 
toire ,  do<4eur  en  théoloeie  et  en  droit  canon.,  chancelier 
et  procureur-général  de  l'université  de  Bretagne  et  rec- 
teur de  la.  Fertérsur-rAube  ; 

G.  Marguerite  Armynot ,  femme  de  Pierre  Guickard ,  fil<^ 
de  Jean  Guichar4  9  écuyer,  commissaire  des  guerres  à 
TroyçS'  j 

.0 .  Charles  Armynot  «  qui  fut  pendant  long-temps  homme  d'ar- 
mes des  ordonnances  du  Roi ,  ensuite  secrétaire  du  cabinet  de 
Louis  XUI ,  et  enfin  bailli  de  Ghâteauvillain.  Il  laissa  d'Anne 
Martin p^sti  femme,  fille  de  Prudent  Martin  ,  écuyer,  scigneui; 
de  Grissèy  : 

A.  Françoise -Dorothée  Armynot,  femme  de  noble  Jean  de 
Bonnet ,  écuyer,  seigneur  k  cause  d'elle  de  Fée-lc-Chii.- 


t€kl.  De  leur  mariage  sont  descendus  MM.  le  Feb^re  de 
Gorgy  et  de  Maavilly,  M.  le  maréchal  dac  de  Raguse  ,  et 
M.  te  Ueutenant^èoéral  comte  de  Vauboû ,  ces  deux 
derniers  pairs  de  Fiance  ; 
B.  Margnerite  Ârmynot ,  qui  épousa  i*.  par  contrat  du  4 
février  1657,  Simon  de  Biaréchat,  écuyer,  seieneur  d'Hor- 
tes  9  décé<&  en  1)659,  ^^  ^  noble  François  oe  Maréchal , 
avocat  an  parlement ,  et  de  damoiselle  Agnès  de  Joisel 
de  Betoncourt;  a«.  Antoine  cEs  f^a/ef fe ,  écnyer,  capitaine 
an  régiment  de  Brinoo,  Elle  fit  son  testament  le  5  février 
1665.  Elle  (ut  Taienle  de  Charles-Louis  de  Maréchal  »  lieu- 
tenant des  gardes  de  l'empereur  Charles  YII,  électeur 
de  Bavière ,  qui  épousa  en  Allemagne ,  an  mois  de  fnin 
1741 9  Marie-EJisabeth-Emestine ,  comtesse  d'Auffs  et  du 
Saint-Empire  romain,  dame  de  l'ordre  de  la  Croix-Etoilée» 
veuve  du  comte  de  Metsch ,  chevalier  de  Tordre  de  la  Toi- 
aon-d'Or,  vice-chancelier  de  Tempire,  et  mère  de  la  prin- 
cesse de  KevenhuUer-Met8ch»(^rf7ioria/g«ii«ra/i/«Franc6,^ 
registre.  111 ,  partie  II  article  aa  MAasscBAL*)  ^ 

S*.  Charlotte  Armynot,  femme  de  noble  Antoine  MUtoî^  Uen- 
tenant-général  et  garde-des-sceauz  du  bailliage  de  Langres. 

V.  Jean-Baptiste  Arvynot,  éeuyer,.  seigneur  de 
Préfontaine  ».  naquit  le  i5  fëTrier  i579*  Il  commença  à 
servir  dans  différentes  compagnies  d*hommes  d'armes 
des  ordonnances ,  notamment,  en  i6i&et  1617,  dans 
celle  du  marquis  de  Brezé.  Le  1 1  août  1633  »  il  reçut 
des  lettres  de  convocation  pour  le  ban  et  arrière-ban  h 
Sens;  il  était  à  cette  époque  chevau-léger  de  la  corn- 

f>agnie  de  M.  de  Damas.  Il  fiiisait  partie ,  en  1637,  de 
a  compagnie  des  gens  de  pied  du  seigneur  de  Nogent  » 
premier  capitaine  du  régiment  de  Harcbeville.  Il  servit 
sous  le  maréchal  de  Yitry^  en  Proveoce;  fut  ensuite 
maréchal- des -lo^s  de  la  compagnie  de  5o  gentil- 
hommes  »  chevau--légf&rs  »  de  Scipion  d'Aquaviva  d'A- 
ragon, duc  d^Atri  et  comte  de  ChâteauviUain ,  avec 
laquelle  il  servit  à  l'armée  du  duc  de  Guise ,  au  passage- 
de  Mansfeld ,  et  fut  depuis  capitaine  d^une  compagnie 
de  100  chevau-légers  (i).  Jeân-Bapliste  Armynot  mou-^ 
rut  à  Épinal ,  le  29  juin  j  635  »  des  suites  des  blessures^ 


(1)  Tous  ces  faits  sont  rapportés  dans  une  enquête  juridique  faite  ,. 
le  19  juillet  1645 ,  sur  sa  noDlessè  :  il  y  est  dit  que  le  sieur  de  Gand  ^ 
cousin  de  Jean^Baptiste  Armynot,  était  en  même  tempa^  cornette^, 
de  cette  compagnie  de  chcvau-légcrs. 
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qu'il  avait  reçues  au  siège  de  Porentruy  »  étant  aloi*s 
pourvu  de  la  charge  de  maréchal-des-logis  de  la«  com- 
pagnie d'ordonnances  de  Henri  de  Bourbon»  prince 
de  Condé.  Il  avait  épousé ,  par  contrat  du  s  septembre 
i6o3,  damoiselle  Claude  du  Boughbt  (i),  fille  de  Ni- ^^j^^'^y^ 
colas  du  Bouchot ,  seigneur  de  Riel-Dessus  «  et  de  Phi-  ». 
lippotte  Mallion ,  sa  deuxième  femme.  Elle  le  rendit 
père  de  : 


pagi 


i».  Angoite,  dont  l'article  mit  ; 

s*.  Gharlef  Armynot ,  prêtre ,  curé  de  la  Margelle-sons-Lèrj; 

5«*  Alexandre  Armynot,  écayer,  qui,  aprèi  la  ans  de  service 
dans  les  années  dn  Roi ,  (ut  tué,  en  i65o,  dans  une  aflfkire 
en  Italie ,  à  la  tête  d'un  corps  de  volontaires  qu'il  comman- 
dait ; 

4*.  Elisabeth  Arraynot ,  femme  de  Jacques  Scffrdel ,  seigneur 
du  Val,  homme  d'armes  dans  une  compagnie  d'ordonnance  ; 

5*.  Philiberte- Agathe  Armynot,  mariée  ii  noble  François  Mil^ 
lat^  bailli  de  Saint-Bris. 


VI.  Aueuste  Arhthot,  écuyer  »  seigneur  de  Préfon- 
taine >  de  Yougrey»  de  Riel-Dessus  et  de  Gussangy  en 
partie ,  servit  presque  toujours  dans  les  années  du  Roi, 
soit  comme  volontaire,  soit  comme  homme  d'armes 
en  diverses  compagnies  d'ordonnance»  soit  enfin  en 
qualité  de  mousquetaire  de  la  garde.  11  comparut  au 
ban,  à  Langres,  le  i**  août  1642;  et,  le  10  février 
1649*  ^  reçut  des  lettres  de  convocation  pour  se  trou- 
ver à  l'assemblée  des  trois  ordres  du  bailliage  de  Lan-  éerAeir'^tû 
grès ,  ce  qu'il  effectua  le  5  mars  suivant.  11  fut  main-  Tetsaw. 
tenu  dans  sa  noblesse  par  sentence  du  bailliage  de  Lan-  p^f  "'Irmi'"^; 
ères,  du  16  février  i674.  Il  avait  épousé ,  par  contrat  *3^"*  ^.  ^ 
du  is  avril  i636,  damobelle  Catherine  db  CHALON,dji^fij«V;^«ur 
fille  de  Claude  de  Châlon,  écuyer,  seigneur  de  Lan-  i««.  à  u  i^ùS^ 

^  d'or,  qui  e»l  de 

CluHvn, 


aux  ,1 

aux 

au 


(1)  Cette  famille  dnBonohet.  ett  étrangère  à  la  province  de  Cham- 
pagne 9  et  est  très-bien  alliée.  An  moyen  des  deux  mariages  contrac- 
lés,  en  i6o5  et  i659»  avec  Claude  et  Snsanne  du  Bouche t,  par  les 
chefs  des  branches  de  Préfontaine  et  dn  Châtelet ,  ces  branches  ont 
pu  remonter  lenr  ascendance  maternelle  dans  les  maisons  de  Ghas- 
tenay-Lantr,  dé  Rupt,  de  Gand  et  de  Vienne.  Les  aUiancefi  de 
GhAIon  et  ae  Nenvy  ont  procuré  les  mêmes  affiliations. 


3  2  ABUYNOT  PU  GHATEL£T. 

dreviUe»  de  Riel-Dessus»  de  Yougrey,  etCr»  et  de  Jeanne 
rËvesque.  Il  en  eut  un  fils  et  deux  filles  : 


i<>.  Jean-BapUste  Armyiiot,  seigneur  de  Préfontaoïe,  de  Von- 
grey,  de  Riel-Dessus ,  et  de  Gassangy  en  partie  «  mûrt  céli* 
oataire  ; 

a«.  Renée-Bernarde  Armynot,  dame  de  Préfontalnè,  femme 
de  Zacharie  </ii  W^icquel^  écuyer,  seigneur  d'Olizy,  en  Cham- 
pagne ; 

3o.  Fhillberte- Agathe  Armynot,  qui  épousa,  en  1671 ,  au  Château- 
Bouchet ,  en  Périgord  ,  Jacques  de  Mâchai  de  Pompadour  (1)  , 
seigneur  de  la  Méchanssée ,  nls  de  Henri  de  Machat  de  Pom- 


(1)  Le  nom  primitif  de  cette  maison,  une  des  plus  anciennes  et 
des  plus  distinguées  du  Limosin ,  était  Jouffre ,  orthographié  quel- 
quefois Geoffre  et  Jauffre ,  seigneurs  de  Chabrignac.  Voici  le  juge- 
ment qu'en  porte  M.  Clairambault ^  généalogiste  des  ordres ^du  Roi, 
à  l'occasion  d'une  alliance  de  cette  maison  avec  celle  de  Bourdeille. 
«  Gui  de  Bourdeille ,  seigneur  en  partie  dudit  lieu ,  épousa  Marie  de 

•  Jauffre,  qui  se  trouve  mentionnée  dans  un  codicille  que  son  mari 

•  fît  le  mardi  avant  la  fête. de  Saint-Bamabé,  l'an  1517.  Elle  ppuTait 

•  être  Issue  d'une  famille  bien  noble  et  bien  alliée  de  ce  nom  de 
»  Jauffre ,  qui  depuis  a  changé  deux  fois  de  nom ,  parce  qu'en  pre- 

•  mier  lieu  François  de  Machat,  petit-fils tle  Marguerite  de  Noailles  » 

•  qui  se  fit  religieux  et  qui  fut  abué  de  Saint-Serge  d'Angers ,  donna. 

•  Sun  bien  à  Annet  de  Jauffre,  son  frère  utérin,  à  condition  de  por- 

•  ter  le  nom  et  les  armes  de  Machat ,  et  ensuite  François  de  Jauffre  , 

•  dit  de  Machat ,  seigneur  de  la  Goste ,  de  la  Méchaussée  ;et  de  La- 

•  YsiuXj  petit-fils  de  cet  Annet,  ayant  épousé  Françoise  de  Pompa- 

•  dour,  leurs  enfants  devinrent  héritiers  des  seigneurs  de  Château- 

•  Bouchet  du  nom  de  Pompadour,  à  condition  de  prendre  le  nom  et 
»  les  armes  de  Pompadour.  • 

Ne  pouvant  concilier  le  nom  d'Omhae  (on  prononce  d^Orignac) 
que  les  auteurs  du  GaUia  ChrisiUma  donnent  à  François  de  Madiat , 
abbé  de  Saint-Serge ,  avec  les  armoiries  de  l'ancienne  maison  de 
Machat,  que  les  mêmes  auteurs  (  MM.  de  Sainte-Marthe)  assignent 
à  ce  prélat,  on  avait  pensé  que  celui-ci  pouvait  être  de  Machat  du 
côté  paternel  et  d'Omhae  du  côté  maternel.  Mais  un  grand  nombres 
de  titres  originaux,  constatant  l'existence  de  trois  maisons  de  Ma- 
chat, ils  ne  laissent  plus  aucune  incertitude  sur  l'origine  paternelle 
et  maternelle  de  l'abbé  de  Saint-Serge. 

La  première  maitan  db  Maohat  est  nne  branche  présnmée  de  la^ 
maison  de  Yentadour.  Elle  s'est  éteinte  après  l'année  i37i ,  dans  la. 
personne  de  Jeanne  de  Machat,  laquelle  n'a  pas  en  d'enfants  de  son 
mariage  avec  Bertrand  de  Chavagnae ,  BeïgnevtT  de  Chavagnacet  de- 
Cousage ,  en  Auvergne.  Jean  de  Machat ,  père  de  cette  dame ,  ayant 
prévu  le  cas  où  sa  fille  ne  laisserait  pas  de  postérité ,  avait  appelé  , 
pour  recueillir  sa  succeision ,  Raimond  d'Omhae  ^  ton  neveu ,  fils-de^ 
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padour,  siear  de  Lavaui  ^  et  de  Marguerite  de  Gacon.  De  ce 
Inariage  est  issue  : 
Diane  de  Machat^  dite  de  la  Méchaussée  ,  dame  de  Préfon- 


Gérandy  seigneur '^'Ornhac,  chevalier,  et  de  Soubirane  de  Machat, 
sœur  de  Jean. 

Ce  Raimond  d'Ornbac  ayafit  été  astreint  à  prendre  le  nom  et  les 
armes  de  Jean  de  Mâchât,  son  oncle ,  en  acceptant  sa  succession,  est 
devenu  le  chef  de  la  ieeomie  maison  ob  Machat.  Barthélemine  de  Sco- 
railles ,  son  épouse ,  le  fit  père  de 

Raimond  itOmhae^  II*  du  nom ,  damoiseau ,  co-seigneur  de  Pes* 
cher,  quifot  marié,  i^  avec  Jeanne  de  Car  bannières  ;  2<*  avec  Mnr* 
guérite  de  Noailtety  laquelle  est  qualifiée  veuve  de  lui  en  i4^4*  Ses 
•enfants  furent  : 

Du  premier  lit  : 

1*.  Jean  d'Omhac,  seigneur  du  Pescher^  qui,  par  le  testament 
de  son  père ,  du  4  août  i4o6 ,  fût  astreint  à  porter  les  nom  et 
armes  a'Ornhae  seulement ,  lesquels  étaient  ceux  de  sa  propre 
famille.  Il  eut  pour  femme  Catherine  de  Saint-Chamans.  Cette 
dame  devint  héritière  de  sa  maison  après  la  mort  de  ses  frères 
et  soeurs,  et  Gui.d'Ornhac,  son  fils,  en  recueillant  les  biens 
de  sa  mère ,  quitta  le  nom  et  les  armes  d'Ornhac  pour  prendre 
ceux  de  Saint-Chamans ,  que  sa  postérité ,  connue  sous  les 
noms  de  marquis  et  comtes  de  Saint-Chamans ,  porte  encore  de 
410S  jours  (i); 

Du  second  lit  : 

a*.  Antoine  d'Omhac ,  dit  de  Machat ,  mort  célibataire  ; 

3«.  Pierre  d'Ornhac ,  </rf  de  Machat,  qui  fut  chevalier  de  Tordre 
de  Saint'Jean  de  Jérusalem  ; 

4*.  Jean,  dont  on  va  parier^ 
Jean  d'Oirhac  ,  dit  db  Machat  ,  fut ,  ainsi  que  ses  deux  frères  An- 
toine et  Pierre ,  substitué  aux  nom  et  armes  ae  Machat ,  par  le  testa- 
ment de  leur  père,  du  4  &oût  i4o6.  Il  eut  pour  femme  Blanche 
Foucher  de  Sainie-Fortunade^  d'une  illustre  maison  de  Limosin  ,  et 
pour  fils  unique  François  d'Ornhac ,  dit  de  Machat,  qui ,  ayant  re- 
noncé an  monde, se  fit  religieux  de  Tordre  de  Saint-Benoît,  et  devint 
abbé  de  Saint- Serge.  Celui-ci,  voyant  sa  mère  veuve  et  assez  jeune, 
encore  pour  se  remarier  et  avoir  des  enfants,  lui  persuada  de  con- 
voler à  de  secondes  noces ,  et  s'engagea  ,  par  acte  du'  i3  septembre 
i438 ,  à  instituer  héritier  de  tous  les  biens  de  l'ancienne  maison  de 
Macluit ,  qu'il  avait  recueillis,  la  premier  enfont  mftle  qui  naîtrait  de 

(i)  Les  armoiries  de  la  maison  d'Ornhac  étaient  :  d*or,)A  "h  corbeaux 
de  sable.  Celles  de  Saint-Chamans  sont  :  desinoplcy  à  3  fasees  d'ar- 
gmt;  à  l'engrélure  du  même,  mouvante  du  chef. 
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laine,  mariée  avec  Edme  de  Champeaux^  seigocor  de 
Véroillcs  et  de  JDsaey,  qu'elle  rendit  père  de  : 
Marie-Anne  de  Ghampeaux,  alliée,  en  1716,3  Nicolas 
Armynot  du  ChâteUi^  mariage  qui  a  réuni  la  dernière 
branche  de  la  famille  Armynot  à  la  branche  aînée. 


cette  seconde  union.  Blanche  Foucher  de  Salote-Fortunade,  stûvant 
le  conseil  de  son  fils ,  prit  pour  deuxième  époux  Raoul  ou  Rouffot  de 
Jouffrûy  cadet  de  la  maison  de  GhabrignaC)  qu'elle  rendit  père 
d'Annet  de  Jooffre.  Ge  dernier,  en  vertu  de  la  donation  que  lui  avait 
assurée  l'abbé  de  Saint-Serge ,  son  frère  utérin ,  succéda  aux  biens , 
nom  et  armes  de  la  maison  dk  Machat  ,  et  devint  l'auteur  de  la  frm- 
sième  maison  de  ce  nom  ,  laquelle  existe  encore  dans  la  personne  dç 
M.  le  comte  de  Machat  de  Pompadour ,  colonel  d'infanterie  ',  cheva- 
lier de  l'ordre  de  Saint-Louis,  établi  à  Exideuil,  en  Périgord,  et 
dans  celle  de  M.  le  chevalier  de  Machat,  aussi  décoré  de  l'ordre  de 
Saint-Louis ,  lequel  s'est  allié  avec  une  demoiselle  de  Brachet ,  de  la 
province  de  Limosin,  maison  quia  obtenu  les  honneurs  de  la  cour 
en  1773. 


D'ARTAIZE, 

SeigfiMirê  db  Morgnï,  de  Vaux  ,  de  Notelles  ,  d'Alen- 
sHVT,  deBal&t,  db  Sadlx,  gIc.  ,  comtes  d" \b,t mze  , 
en  Picardie  et  en  Hethelois. 


5  fai<4t  d'or ,  acantipagtiia  ai  chtfd'it 
-'-'■  aa  franc- ranton  de  France  mnli 


La  famille  d'ARTAIZE  ,  d'extraction  militaire ,  eiï, 
originaire  dePicardie.  On  ignore  si  elle  a  donné  ou  reçu 
son  nom  d'un  fief  seigocurîal,  situé  à  deux  lieues  et 
demie  de  Sedan  et  de  Mouzon ,  sur  les  confins  de  la 
Champagne  et  de  la  Lorraine.  On  voit  dès  le  commen- 
cement du  19*  siècle,  un  Ascher  d'ArEaize  ((f«  y^rtatta) 
figurer  comme  témoin  à  une  charte  de  l'an  1 109  ,  par 
laquelle  Miveton,  seigneur  de  Pierrefonds,  en  Valois, 
du  consentement  d'Hadxvîse,  sa  femme  et  de  leurs  fils, 
Pierre ,  Ansculfe ,  NiTelon  et  Drogtm  de  Pierrefonds , 
fit  doD  de  l'église  de  Saint-Maxîmin ,  située  dans  la  dé- 
pendance de  sa  châtellenie,  aux  religieux  de  Saint- 
Martin.  [Gallia  Christ,  t.  x.  instrumenta,  col.  107.) 

La  famille  d'Artaize  a  éprouvé  le  sort  de  presque 
toutes  celles  qui  habitaient  les  provinces  frontières  du 
royaume.  Ses  litres  originaux ,  antérieurs  bu  i  5*  siècle, 
ont  été  dispersés  ou  détruits  pendant  les  troubles  civils 
et  les  guerres  saoslantes  qui  ont  en  lieu  entre  la  France, 
l'Espagne  et  les  ducs  de  Bourgogne,  Ceux  qu'elle  a  pu 


ll^ÂRtAi%£. 


recueillir  «  et  qu'elle  a  produits  à  la  cour  des  aides  en 
1628»  n'ont  pu  remonter  sa  filiation  non  interrompue 
au-delà  de  Guillaume  P'  qui  suit. 

I.  Guillaume  d'Artaizb^  V'  du  nom ,  écuyer»  né  ver» 

l'an  1460,  homme  d'armes  des  ordonnances  du  Rot 

(  Charles  VlII  )  est  rappelé  avec  ces  qualités ,  dans  une 

enquête  du  10  septembre  i548   (mentionnée  sur  le 

degré  suivant  )  où  il  est  dit  qu'il  avait  comparu  aux 

ban  et  arrière-ban  de  la  noblesse  de  Champagne.  II 

dw/^em"de  avait  épousé»  vers  l'an  1490 ,  Barthelemie  de  Yilliebs, 
fleur. de  ij. d'or  j^g  scigueurs  dc  Chovrières ,  en  Rethelois,  laquelle 

était  décédée  »  ainsi  que  son  mari ,  en  i'548.  Us  avaient 
laissé  un  fils ,  nommé  Nicolas ,  qui  suit. 

II.  Nicolas  d'Artaize  »  écuyer  »  seigneur  de  Riche^ 
court»  demeurait  à  Flaba»  dans  l'intendance  de  Metz  ^ 
et  sur  la  frontière  de  Champagne  »  lorsqu'il  fit  faire , 
le  10  septembre  i548,  par  le  juge  de  la  prévôté 
de  Mézières»  une  enquête  oix  ses  père  et  mère  sont 
rappelés  comme  défunts,  et  où  il  est  qualifié  écuyer, 
seigneur  de  Richecourt.  Il  avait  épousé  »  vers  l'an  1 54o» 

ie'  HbiA,  i  i  Hargnerite  db  Cugnon  ,  fille  d'Antoine  de  Cugnon  y 
rgem.  ^çyyçp^  seigneur  de  Haulmetz  et  de  Yauzelles ,  et  de 
Jeanne  de  Pavant»  et  sœur  de  Charles  de  Cugnon  » 
écuyer  »  seigneur  de  Haulmetz  »  époux  d'Hélène  de 
StainviUe.  Marguerite  de  Cugnon  fit  avec  ses  frères  et 
sœurs»  le  26  mai  i549»  un  partage  dans  l'acte  duquel 
Nicolas  d'Artaize  »  son  mari  »  a  la  qualité  d'écuyer.  Ces 
deux  époux  sont  nommés  dans  un  acte  de  souffirance 
du  mois  de  février  i555  »  et  dans  l'inventaire  des  meu- 
bles et  efiets  de  leur  communauté  de  biens  du  9  août 
de  la  même  année.  Ils  laissèrent»  entre  autres  enfants  : 

i<*.  Guillaume ,  II*  du  nom,  qui  suit  ; 

a*.  Jean  d'Artaize , .     r  vivants  le  i4  novembre  i6a8,  alors  dans 
30.  Thomas  d'Artaize,  i     un  Age  avancé* 

(*)  Il  est  probable  que  c'est  par  suite  de  cette  alliance  que  la  fa- 
mille d'Artaize  a  ajouté  à  tes  armoiriea  un  franc  canton  (tazur,  à  3 
fleurs  d§  fyt  d'or,  i  «I  a. 


I 

J 


d'artaize. 


/ 


IJI.  Guillaume  d'Artaize  ,  '  II*  du  nom ,  écuyer, 
seiçneur  d*AuInoy ,  eu  Laonnais ,  et  de  Morgoy ,  en 
Thiérache»  était  mineur  le  3  décembre  iSSi.  Le  ii 
août  1570»  il  obtint  une  sentence  de  la  souveraineté  de 
Raucourt-lès-Sedan»  contre  les  habitants  de  cette  sou- 
yeraineté,  et  attendu  la  qualité  de  noble  et  d'écuyer 
dont  il  fit  preuve ,  il  fut  déchargé  de  toute  cotisation. 
Le  1 3  novembre  1 58o ,  Guillaume  d'Artaize  fit  une  dé-  »■  VàOGun 
claration  à  l'effet  d'éviter  toute  contestation  judiciaire 


d'asur,    au    eh«  * 
TroD  d'or,  accoiDo 


entre  les  en&nts  de  son  premier  mariage  avec  Bonne  JîlSk.da  mêmJ.' 
DE  Yaugher  ,  au  sujet  du  fief  de  la  Motte ,  et  ceux  de 
son  second  mariage  avec  Françoise  des  Ardens.  Cette  j^»"  A«of«.  : 
seconde  femme  transigea  «  le  5i  décembre  iSgâ ,  avec  cheTroodori  «> 
les  enfants  du  premier  lit  de  son  mari  (dont  les  noms  ne  ch^rdr/betani" 

«.^.<.<.    ^^^9.  ^^Z^È. \ l'vX    J^  A.-j.    '«^    J«-  ^ ranftéfc  d'aiwnl , 


uve 


nous  sont  point  connus  ) ,  en  qualité  de  tutrice  des  en-  rt^'oi^eS 
fants  du  second.  Guillaume  d'Artaize  avait  rendu  deux  °'"' **•  ^^* **'*' 
hommages  les  i5  janvier  et  24  février  i58o  (  v»  st.)*  11 
est  rappelé  comme  fils  de  Nicolas  d'Artaize  et  de  Mar- 

Juerite  de  Gugnon,  dans  un  acte  du  s  s  mars  1699. 
eanne  des  Ardens,  sa  veuve  «  vivait  encore  en  1611, 
et  l'avait  rendu  père  de  quatre  fils  et  d'une  fille.  Nous 
pensons  qu'au  nombre  des  enfants  du  premier  lit ,  on 
doit  compter  celui  dont  nous  allons  d'abord  parler»  ea 
les  classant  dans  Tordre  suivant; 

Du  premier  Ut  : 

1*.  Nicolas  d'Artaize,  «eigneur  de  Villemoiron,  gentilhomme 
ordinaire  de  M.  le  grano-prieur  de  France ,  marié  avec  Ma- 
delaioe  efe  FilUmor  (a),  iiUe  de  Gabriel  de  ViUemor ,  seigneur 
de  Granné ,  écuyer  de  la  petite  écurie  du  Roi ,  et  de  Margue- 
rite de  Martinenque.  Le  18  féTrier  162S,  il  partagea  la  suc- 
cession de  son  beau  père  avec  Louis  de  Viflemor ,  écuyer , 
seigneur  de  Villemoîron  en  partie  et  de  Granné ,  gendarme 
delà  compagnie  du  Boi,  ensuite  écuyer  de  la  grande  écurie  , 
Susanne  de  Grailly,  Teu?e  de  Jean  de  Villemor,  écuyer,  sei- 
gneur de  la  Denisiére  ,  et  damoiselle  Charlotte  de  ViUemor , 
▼euTc  d'Antoine  le  Lieur,  écuyer,  seigYieur  du  Fossé  ,  enfants 
de  feu  Gabriel  de  ViUemor.  Nicolas  d'Artaize  a  laissé»  entre 
autres  enfants  : 
Gharles  d'Artaize ,  écuyer,  seigneur  de  Villemoiron ,  qui ,  le 
9  septembre  i663  ,  assista  au  contrat  de  mariage  de  Jeanne 
de  Berchault ,  sa  cousine ,  avec  Etienne  Budé ,  écuyer , 
seigneur  de  la  Motte-Saint- Louis.  11  a  laissé  deux  fils  : 

(a)  de  Fillemor  :  d'azur,  an  massacre  de  cerf  d'or,  surmonté  d'une 
«nolette  d'éperon  du  même. 


d'abtaize. 


a.  Louis  d'Artaize  ,     \  écoyers  y  Mignèari  de  Ville- 

b.  Nicolas  d'Artaize ,  )     moiron ,  en  1668  ; 


I  ^Du  teeond  Ut  : 

a*.  Thomas,  quia  continué  la  descendance  »  et  dont  ^article 
suit  l 

30.  Jean  d'Artaize ,  écnyer ,  vÎTant  en  i6a8  ; 

4"*.  Adolphe  d'Artaize,  écuyer,  époux  de  Marguerite  <fOri- 
gny  (a),  laquelle  était  Teave  de  lui  le  5  avril  i6a8  ; 

5«.  Claude- Adolphe  d'Artaize ,  écuyer,  vivant  en  i6a8  ; 

6«.  Marguerite  a'Artaize ,  mariée ,  avant  le  a6  septembre  161 1  • 
avec  Alexandre  de  Piat  (6j,  écuyer,  qui,  conjomtement  avec 
Thomas  d'Artaize ,  seigneur  de  Morgny,  son  beau  fi-ère ,  fit 
un  acte  de  présentation ,  le  18  juillet  i635,  au  bailli  de  Ver* 
mandois ,  Â  Laon ,  sur  l'ordre  qu'ils  avaient  reçu  de  servir  à 
rarrîére-ban  de  la  noblesse ,  sous  le  commandement  de  M.  le 
duc  de  Ghaulnes. 

IV.  Thomas  s'Abtaizb»  écuyer,  seigneur  de  Morgny, 
i.kVaox:  épousa,  par  contrat  du  7  août  i6o4r  Guillemette  db 
m"S"^  d«T  Vaux  ,  d'une  ancienne  famille  du  Soissonnais ,  avec  la- 
r'uiie  aHe°""d«  4^^^^^  ^^  ^^^  nommé  dans  une  sentence  du  bailliage  de 
gue'uics^'^  Rethel ,  rendue  à  leur  profit  le  1 8  mai  1 6o5.  Le  sG  sep- 
tembre 1611,  de  concert  avec  Françoise  des  Ardens, 
sa  mère,  Thomas  d'Artaize  passa  une  obligation  au 
profit  d'Alexandre  de  Piat  et  de  Marguerite  d'Artaize , 
son  épouse.  Le  même  Thomas  et  Guillemette  de  Vaux, 
sa  femme»  transigèrent»  le  i4  novembre  i6i4>  avec 
les  autres  enfants  d'Adrien  de  Vaux,  père  de  Guille- 
mette. Thomas  obtint ,  tant  sur  sa  requête  >  que  sur 
celle  de  Marguerite  d'Origny,  sa  belle  sœur»  veuve 
d'Adolphe  d'Artaize ,  écuyer,  un  arrêt  du,  5  août  1628, 
contenant  l'homologation  d'un  jugement  rendu  sur  le 
fait  de  leur  noblesse  »  le  1  "  avril  1 599  »  par  les  commise 
saires  nommés  par  le  Roi  »pour  le  régalement  des  tailles 
en  la  généralité  de  Soissons.  Thomas  d'Artaize  »  Jean 
et  Claude  Adolphe ,  ses  frères,  et  Jean  et  Thomas  d'Ar- 
taize, leurs  oncles,  firent  à  la  cour  des  aides,,  le  i4 
novembre  de  la  même  année  1628,  la  production  de 
leurs  titres  originaux,  oii  il  est  dit  qu^fs  auraient  pu 

(a)  d'Origny  :  d'argent ,  à  la  crois  de  sable ,  chargée  d'une  losange 
du  champ. 

(6)  dé  Piat  :  de  gueules,  au  lioo  d'argent,  lampassé  et  armé  d'or. 


D^ARTAIZB. 


prouver  leur  généalogie  depuis  pltis  de  5oo  ans,  si  leurs 
titres  n'avaient  été  perdus  ou  détruits  pendant  les 
guerres  entre  la  France ,  l'Espagne  et  le  duc  de  Bour- 
gogne 9  et  durant  les  derniers  troubles  et  guerres  ci- 
viles. Ils  furent  maintenus  dans  leur  noblesse ,  par  arrêt 
de  la  cour  des  aides  du  sg  janvier  i63o,  Tbomas  d'Ar- 
taize  prêta  foi  et  hommage  à  Robert  d'Ambly»  à  cause 
d'un  fief  qu'il  possédait  dans  la  mouvance  de  la  sei- 
gneurie des  Ayvelles ,  le  3  septembre  1637,  et  ne  vivait 
plus  le  10  février  i65i.  Il  eût»  entre  autres  enfants»  de 
Guillemette  de  Vaux  »  qui  l'avait  prédécédé  : 

i«.  Charles,  I**  du  nom  ,  dont  l'article  soit  ; 

3°.  Catherine  d'Artaize ,  morte  avant  le  10  féTrier  i65i,  époque 
où  ses  enfants  mineurs  étaient  sons  la  tutelle  de  son  mairi , 
Charles  de  Cattre*  (a),  seigneur  de  Vaux  (qui  TiTait  encore  le 
a3  novembre  i663  ),  fils  de  Nicolas  de  Castres ,  seigneur  de 
Vaux ,  et  de  Nicole  de  Serpes  d'Escordal  ; 

3».  Marie-Susanne  d'Artaize  y  mariée,  peu  après  l'année  i6a5, 
avec  Renaut  d'Argy  (Jb)  ,  chevalier ,  seigneur  d'Haudrecj  et 
d' ArmonvilJe ,  co-seigneur  de  Morgny,  capitaine  i  gonverneur) 
de  la  ville  et  prévôté  de  Warcq  ,  fils  de  Jean  d'Ârgy,  écuyer, 
seigneur  d'Haudrecy,  et  de  Marguerite  d'Arras.  II  est  rappelé 
comme  défunt  dans  le  contrat  de  mariage  de  Jeanne  d'Argy, 
leur  fille,  avec  Pierre  de  Verrières,  seigneur  d'Armonville , 
ancien  capitaine  au  régiment  de  Saint-Etienne  »  passé  le  a6 
juin  i65i,  et  marie-Snsanne d'Artaize ,  sa  veuve,  vivait  en- 
core le  aB  novembre  i663  ; 

4*.  Marthe  d'Artaize,  épouse  de  Pierre  1/0 ^stvAaii/f,  écuyer, 
seigneur  de  J niveau. 

y.  Charles  d'Abtaizb  ,  I"  du  nom ,  chevalier,  sei- 
gneur de  Vaux- lès -Rubigny,  de  Morgny  et  autres 
Geux  /partasea  la  succession  de  son  père ,  le  10  février 
i65 1 ,  avecMarie-Susanne  d'Artaize,  sa  sœur,  et  Charles 
de  Castres ,  seigneur  de  Vaux ,  son  beau  frère ,  et  passa 
avec  les  mêmes  deux  transactions  sur  ce  partage ,  les 
1 5  et  1  g  du  même  mois.  Charles  d'Artaize  épousa ,  par 
contrat  du  ii  juin  suivant,  Jacqueline  d'Albndhuy  ,  b'^l,„„„, . 
fille  de  messire  Christophe  d'Alendhuy,  chevalier,  sei-'*»««'^>  *  5  «. 
gneur  du  Champ ,  dci  la  Grange  et  d'UerbIgny.  Ils  sont  *"'  ^   ""*" 

/ 

(a)  dû  Castres  :  d'azur,  à 3  étoiles  d'argent,  rangées  en  fasce,  sur- 
montées d*un  croissant  du  même. 

(6)  d'Argy  :  d'or,  au  lion  de  sablc^  lam passé  tt  armé  de  gueules. 


6  D*ÀBTA1ZC. 

nommés  dans  une  sentence  du  bailliagp  de  Rumîgny^ 
rendue  en  leur  faveur  le  u  juillet  i65a,  dans  deux 
actes  dea  7  mar^  et  3p  juin  1 653 ,  et  dans  un  partage 
du  99  novembre  166$.  Charles  d'Artaize  fut  tué  au 
service  du  roi  Louis  XI Y,  au  siège  de  Charleroy,  avec 
son  parent  >  Philippe-François  d^Artaize ,  seigneur  de 
NoyelleSy  époux  d  Eléonore  de  SaiUans  (a) ,  fille  de 
François  de  Saillous  >  écuyer,  seigneur  du  Hamel  et  de 
Mussancourt»  et  d'Antoinette  d'Ain  val.  Jacqueline  d' A- 
lendbuy ,  veuve  de  Charles  d'Artaize  »  obtint  de  M.  Do- 
rieu  y  intendant  en  Soissonnais ,  le  4  juin  1669»  un  ju- 
gement qui  la  maintint  ^  ainsi  que  ses  enfants  »  dans  le» 
privilèges  et  prérogatives  delà  noblesse ,  sur  la  produc- 
tion qu'elle  ut  des  titres  de  son  mari ,  depuis  l'année 
i54i*  Dans  ce  jugement  est  rapporté  l'acte  du  désiste- 
ment du  préposé  à  la  recherche.  Jacqueline  d'Alendhuy , 
ayant  la  garde  noble  de  ses  enfants  mmeurs»  fit  faire,  le  1 3 
juin  1669,  l'inventaire  des  biens  délaissés  par  son  mari. 
Elle  rendit  hommage  au  duc  de  Mazarin  le  i3  octobre 
1680  9  pour  raison  du  fief  de  la  Motte ,  et  vivait  encore 
le  i5  février  1692.  Elle  eut,  entre  autres  enfants  : 

1».  Charles ,  II*  du  nom^  qui  sait  ; 

30.  Pierre  d'Artaize,  écayer,  k  qai  son  frère  Charles  céda  et 
transporta,  le  i5  féTrier  1603,  tous  les  droits  qu'il  pouvait 

{>rétendre  sur  la  seigneurie  de  Morgny  et  les  droits  utiles  que 
ui  avait  cédés  Jacqueline  d^Alendhuy ,  leur  mère.  On  ignore 
si  Pierre  d'Artaize  a  eu  des  enfants  ; 
3«.  Henriette-Bénigne  d'Artaize,  mariée,  par  contrat  do  3o 
août  1696,  avec  Pierre-Simon  Coquebert  (Jb),  seigneur  d'Estre- 
bary,  fils  de  Simqn  Coquebert ,  écnyerf  seigneur  de  BuUin ,  et 
de  Jeanne  Amé. 

y I.  Charles  d'Abtaize  »  II*  du  nom ,  chevalier,  sei- 
gneur de  Morsny,  de  Yaux-lès-Rubigny,  de  la  Mai- 
^e  "  ukT  \  la  ^on-Rouge  ,  d  Herbigny  et  autres  lieux ,  co-seigneur 
îï^f   éc*hVuc't*^^  Balay,  épousa,  par  contrat  du  i6  décembre  1691, 
d'arsenretd^uur  Madclainc  DE  LiGNT,  fillc  A.G  mcssire  Claude  de  Ligny  , 

de  3  tircn. 


(a)  de  Saillant  :  ?airé  d'or  et  d'azur  ;  à  la  bande  de  gueules ,  bro- 
chante sur  le  tout. 

.   (6)  Coquebert  :  de  gueules  à  3  coqs  d'or. 
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chevalier,  seigneur  de  Vaux ,  d*une  illustre  et  très-an- 
cienne maison  decheyalerie  du  Soissonnais^et  de  dame 
Madelaine  de  Phélippe.  Charles  d'Artaize  assista,  le 
5o  août  1696  «  au  contrat  de  mariage  de  sa  sœur.  En  sa 
qualité  de  co-seigneur  de  Balay,  il  fut  un  des  six  gen- 
tilshommes qui  9  le  2a  avril  1722  »  délivrèrent  à  Aimé- 
François  »  marquis  de  Balay ,  seigneur  de  Marignat  et 
de  la  Boissière ,  chevalier  de  Saint-Louis ,  gouverneur 
de  Lons-le-SauInier,  un  certificat  attestant  l'ancien- 
neté de  sa  noblesse  et  son  origine  de  la  province  de 
Champagne»  où  est  située  la  terre  de  Balay  »  que 
Charles  d'Artaize  possédait  en  partie.  Il  eut  de  son 
mariage ,  entre  autres  enfants ,  Robert  qui  suit. 

YII.  Robert  d'Artaize  ,  chevalier,  seigneur  de  Vaux, 
de  Morgny,  de  la  Maison-Rouge  »  d'Herbigny,  d'Alen- 
dhuj,  etc.  9  etc.  »  naquit  le  6  avril  iGgS.  Il  épousa ,  par 
contrat  du  19  novembre  1721 ,  Susanne  de  Marche-  Sf,JJ"*"'5'*bV: 
VILLE ,  fille  de  messire  Louis  de  Marcheville ,  chevalier ,  udi»  d'argent ,  >. 
seigneur  de  Séraumont  et  de  Neuf-Maison ,  d'une  très- 
ancienne  famille  de  Champagne.  De  ce  mariage  e§t 
issu»  entre  autres  enfants,  Louis-Alexandre-Thérèse, 
qui  suit. 

VIII.  Louis-Alexandre-Thérèse,  qualifié  comte  d'Ar- 
taize ,  dans  plusieurs  brevets  de  la  cour  en  1 774 ,  che- 
yalier,  seigneur  de  Balay ,  de  Saulx,  d'Alendhuy, 
de  Sausseuiile  et  autres  lieux,  maréchal  des  camps  et 
armées  du  Roi ,  chevalier  de  l'ordre  royal  et  militaire 
de  Saint-Louis,  est  décédé  à  Relhel  en  1797.  Il  avait  Sî^^âî"""' 


•em« 


épousé,  1*.  en  1767,  Julie  de  Montendre,  fille  du Jf^;;'^; J^"^'!,*; 
chevalier  de  Montendre,  d'une  ancienne  maison  de™*'^'Jj[j***»"* 
Champagne;  2*.  en  1769,  Marie-Françoise  de  Roqve- 
FEDiL,  d  une  illustre  et  ancienne  maison  de  chevalerie  DiBo9v»>iin: 
de  Rouergue,   fille  unique  du  comte   Fulderand  de  deuén dor.  pt^ 
Roquefeuil-Gabriac,  de  Montpellier,  brigadier  des  ar- '*"° '"**""" 
mées  du  Roi ,  et  de  mademoiselle  de  Brodart ,  veuve  du 
comte  de  Lescamoussier ,  d'une  ancienne  maison  de 
Champagne.  Le  comte  d'Artaize  a  eu  pour  enfants  ^ 


8  d'artaize. 

Du  premier  lit  : 

1  «.  Julie  d'Artaize,  mariée  à  M.  le  baroa  Agi$  de  Satnt-DenU  (a), 
capitaine  de  dragons,  d'une  ancienne  famille  de  Normandie; 

t 

Du  second  Ut  : 

« 

2<*.  Alexandre-Pierre-Charles-Susanne,  qui  suit; 

3<>.  Alexandre-Pierre-Jules  d'Artaize  »  admis  dans  l'ordre  de 
Malte,  par  bref  de  minorité ,  le  18  avril  1779»  élève  de  l'école 
militaire  de  Rebais,  émigré  en  1791,  et  omcier  au  régiment 
d'Orléans^  infanterie.  Il  a  péri,  en  1797, étant  alors  capitaine 
d'artillerie  légère ,  au  service  de  la  Grande-Bretagne. 

IX.  Alexandre-Pierre-Charles-Susanoe  y  comte  d*Ar- 
TAizB-RoQUEFEUiL ,  cheyalier  des  ordres  militaires  de 
Saint-Louis»  et  d'Âris  de  Portugal»  et  de  l'ordre  de  Saint- 
Jean  de  Jérusalem ,  dit  de  Malte ,  ancien  officier  supé- 
rieur de  cavalerie  »  en  retraite»  a  émigré  en  1790,  étant 
alors  officier  de  cavalerie,  et  aide-de-camp  du  général 
comte  d'Esterhazy.  Après  avoir  fait  la  campagne  de 
1792,  à  Farmée  des  princes»  sous  les  ordres  de  M.  le 
duc  de  Lorges  »  il  servit  en  qualité  d'officier  successi- 
vement dans  les  corps  de  Vioménil  »  Juningham  et  Dil- 
lon  »  et  passa  de  ce  dernier  corps,  avec  le  grade  de  capi- 
taine de  troupes  légères  »  au  service  de  Portugal.  En 
180a»  il  fut  nommé  capitaine»  puis  chef  d'escadron  pro- 
priétaire ,  dans  un  des  régiments  de  chasseurs  à  cheval 
de  la  garde  du  prince  régent  du  Brésil.  Il  rentra  en 
France  en  1 809  »  et  a  épousé  »  le  5  juillet  de  la  même 
dasu^r^^'^âû  che. année»  Françoise-Caroline  Gallanb-d'Upigny»  d'une 
p^^é  de  3'g>an"i  maisou  originaire  de  Paris ,  fille  de  Charles- Antoine 
dii  mt  nir.  Galland,  chevalier»  propriétaire  de  la  vicomte  d' Upigny » 
enregistrée  aux  états  de  Namur  »  émigré  pendant  la  ré- 
volution »  ancien  commissaire  des  guerres,  capitaine  au 
régiment  de  Piémont  »  mfanterie  »  chevalier  de  l'ordre 
royal  et  militaire  de  Saint-^Louis  »  décédé  en  1 808  »  et 
de  mademoiselle  de  Beaupré,  vicomtesse  de  la  sei- 
gneurie d'Upigny  et  des  Fiefs ,  en  Ardennes ,  du  Fays- 
le-Fremont ,  de  Gimbre ,  etc. 


(a)  Jgis  :  de  gueules ,  à  3  besanta  d'argent. 


AVBÉ  DE  BBAGQUEBIONT, 

Seigneurs  TiB  Bbacquemont,  d'Ëtaloh,  db  Daxbkt  , 

DsVBRPILLlbABS,  d'HeDBHCODBT  ,  SB  P^^VILLEBS  ,  SB 

Neophahon,  de  lA'Maibib , su  Mègbbiioiit,  SB  Fat- 

LÈS-BoHIIBniL ,    DELA    C  HATAT  TE  ,  BU    SaIILTOT  .   BB 

MâHARicocBT ,  etc.  en  Picardie. 


Ainn  :  d»  gueula ,  à  8  tetangi*  d'ai-gml  «n  eroia.  Couronne 
de  marqHÛ.  Supporta  :  deni  Ucorau. 

La  funille  AUBE  de  BRACQUEMONT,  onginaire 
^  Picardie,  est  ancieane,  el  suit,  depuis  deux  cents  ans 
sans  interruption  ,  ia  carrière  militaire.  Elle  a  été  main- 
tenue dans  sa  noblesse  par  arrêt  du  conseil  d'état  du 
37  îuillet  1667  et  par  jugement  du  9  mai  1699.  L'abbé 
Aubcrt  de  la  Chesnaye-des-Boîs  a  donné  ia  généalo^e 
de  cette  famille  dans  le  t.  I".  p.  479  à  481  de  son  Dic- 
tùmnaire  de  la  Noblette,  édit.  in-4°.  publié  en  1770. 
Nous  la  reproduirons  ici  avec  quelques  corrections  im- 
portantes ,  ep  y  ajoutant  tous  les  renseignements  qui 
serrent  à  la  compléter  jusqu'il  ce  jour. 

L  Quentin  Aobé,  I"  du  nom,  seigneur  de  Bracque-  ^  ^^^_ 
mont  et  d'Etalon ,  près  Nesle ,  en  Picardie ,  fut  marié ,  i*à..,  !°l 
en  i44o,  avec  Clémence  se  Lécobbt,  dame  de  Da-™" 


5t  kVné  HÉ  BRAGQUEMONT. 

• 

mery  (i)  d'une  noble  et  ancienne  famille»  originaire 
de  Champagne»  fille  unique  de  Jean  de  Lécourt,  écuyer» 
seigneur  de  Damery  et  deVerpillières»  près  Roye,  mou- 
rut en  i485  ,  et  fut  inhumé  dans  l'église  de  Saint-Pierre 
de  Roye  »  laissant  : 

i«.  Nicolas ,  dont  Tarticle  suit  ; 

2*.  Benoît- André  Aube,  seig^r.  de  Damery  et  d'Etalon,  père  de  : 
Pierre  Anbé,  écuyer,  seigneur  de  Damery,  mort,  sans  pos- 
térité, avant  l'année  i5i6; 
3«.  Catherine  Aube,  dame  de  Damery,  mariée  avec  Nicolas 
mUcSy  pxocnreur  du  roi  à  Noyon. 

II.  Nicolas  AuBÉ ,  écuyer,  seigneur  de  Bracquemont 
GiLL«:      et  deVerpillières,  eut  pour  femme  Marie  Gilles,  sœur 
du  même  Nicolas  Gilles ,  procureur  du  roi  à  Péronne  » 
et  en  eut  Florent  I",  qui  suit. 

IH.  Florent  AtBÉ,  I"  du  nom,  écuyer,  seigneur  de 
BoiLBAv:      Bracquemont  et  de  Damery,  épousa  Marie  Boileau, 
TroD^d'or^Mcom-  d'uno  très-anciennc  famille  originaire  du  BeauYoisis , 
îi'i**»*.''"""  fille  d'Antoine  Boileau,  écuyer,  seigneur  de  Martimont, 
près  Gompiègne.  Par  contrat  du  1 1  juin  1 5 16,  Florent 
Aube  acquit  de  Regnault  et  de  Quentin  Gilles ,  ses  cou> 
sins  germains ,  seigneurs  d^Etalon ,  les  droits  qui  pou- 
vaient leur  appartenir  sur  la  terre  de  Damery  et  autres 
biens,  à  eux  échus  de  la  succession  de  Catherine  Aube» 
leur  mère ,  qui  avait  hérité  de  Pierre  Aube ,  son  neveu, 
seigneur  de  Damery.  Florent  Aube  mourut  le  5  no- 
vembre i53g.  Marie  Boileau  l'avait  précédé  de  plu- 
sieurs années  dans  la  tombe ,  étant  morte  le  24  août 
i525 ,  selon  son  épitaphe  en  l'église  de  Saint-Pierre  de 
Roye.  Ils  laissèrent  : 

x^,  Quentin ,  II*  du  nom  ,  dont  l'article  suit  ; 
.a«.  Florent  Àubé ,  écuyer,  seigneur  de  Parvillers ,  père  de  : 
N Aubé,  élu  à  Roye  en  i586. 

IV.  Quentin  ArBi ,  écuyer ,  seigneur  de  Bracque- 
mont,  transieea ,  le  25  novembre  iâ55 ,  avec  Florent 
son  frère ,  relativement  au  partage  de  la  succession  pa- 

(1)  Le  chftteau  de  Damery,  situé  à  une  forte  lieue  de  Roye,  est 
encore  possédé  de  nos  jours  par  la  branche  atnée  de  la  famille  Aubé 
de  Rracquemont. 
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teraefle.  Il  moorot  le  âS  avril  1 567,  et  fut  inhumé  dans 

fa  chapelle  Saint-Nicolas  de  l'église  de  Saint-Pierre  de  d„Ji«""^  p;^ 

Roye.  On  voyait ,  oar  rinscriplion  placée  sur  sa  tombe.  «7"»*,d«  «««>- 

y.  .     1       '  *^mm  t  t*^  1  •  '  pk,  sur  lequel e»t 

qu  II  était  nomme  d  armes  des  ordonnances  do  roi  sous  ^'^^^  ">>  r» 
M,  de  Mailly ,  et  qu'il  avait  épousé  ^l^  Marie  Pinguet  ,    cÔht».»!  î 
dame  d'Hedencourt  en  partie  ^   morte  le  16  octobre  J.**^.;," ''J^j'^JJ*;^ 
1549;  ^**  Marguerite  Gouturieb»  morte  au  mois  de*>°°pi«- 
février  iSfig;  3^  Charlotte  d' Allés.  U  a  eu  de  sa  pre*     ''^'^"'  '■ 
mière.  femme  : 

1*.  Florent ,  II*  da  nom ,  dont  l'article  suit  ; 
2*^.  Pierre  Aube,  avocat  à  Saint-Quentin,  lequel  fut  père  de  : 
Jacqueline  Aube ,  mariée  arec  Charles  te  Fcbvrey  écuyer , 
seigneur  de  Sept  vaux ,  lieutenant-général  au  bailliage  de 
Coucy  ; 
3«.  Marguerite  Aube,  qui  fut  mariée  avec  Jean  de  Donquerre^ 

écuyer^  seigneur  d'Armancourt; 
4*.  Marie  Aube ,  épouse  de  Louis  Foneket ,  conseiller  du  roi  en 

rélection  de  Péronne  ; 
S*^,  Louise  Atibé,  femme  de  Gabriel^6^ffy<n^,  fila  de  Pierre  Gajant» 
procureur  du  roi  à  Glermont. 


tM  BbL 


V.  Florent  AiiBi  ,  II*  du  nom ,  écûyer  ^  seigneur  de 
Braequemont»  de  Damery  et  d'Hedencourt  en  partie,  daiuVrâu  ei.c- 
homme  d'armes  des  ordonnances  du  roi  ^  puis  élu  à  compagn? 'de'''» 
Roye^  vendit  cette  charge»  le  6  septembre  iâ86  à  N....  alTi^ême^*^*""^ 
Aube,  son  cousin.  U  eut  pour  femmes  i^  en  i548  » 
Anne  lb  Bel,  fille  de  Nicolas  le  Bel,  écuyer,  avocat  »« 
au  bailliage  deSenlis;  s*«  le  s6  janvier  1576,  Jeanne  aw^uV^o'x 
BB  Saimt-Sâuflie¥  ,  laquelle  vivait  encore  en  iSgS.  d;^•4"Sfet 
Florent  il  a  eu  pour  enfants  ;  ^"  "*•"•• 

Du  premier  Ut  : 

I*.  Philippe  ,  dont  l'article  suit  ; 

a**.  Jeanne  Aube  ,  mariée  avec  Valère  Liatt ,  écuyer,  de  la  pru- 

▼ince  du  Maine  ; 
3<>.  Anne  Aube  >  femme  de  N....  Uourier^  demeurant  à  Senlis  ; 

Du  second  Ui  : 

4*.  f  lorent.  Aube,  écuyer,  ^ieur  de  Bracqnomont  /conseiller du 
rbiauK  bailliage  et  siège  présidial  de  Beauvais,  qui  épousa,  le 
a3  janvier  i6i8,MargueritieB<><#f4  delaqnelleilaea^entr'autres 
enfants: 

Florent  Aube ,  écuyer ,  seignear  de  la  Mairie ,'  en  Beau  - 
voisis  ,  marié  avec  Charlotte  du  Melz ,  fille  dc^Florimond 
du  Meti^  seigneur  du  Metz,  et  de  dame  Madeleine  d'Ë- 
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▼tard.  Par  acte  passé  devant  GabillMi ,  notaire  au  Gfaa^ 
tel  et  de  Paria,  le  i*'»  décembre  1660 ,  Florent  Aube 
transigea  avec  François,  marquis  de  Beauvau ,  époux  de 
Louise  de  la  Baume-le-Blaue ,  auparavaiit  femme  dé 
jnessire  Micbel  d'Evrard ,  chevalier,  comte  de  Crissé  «  et 
Claude  du  Metz ,  chevalier ,  seigfneur  comte  de  Crissé» 
capitaine  au  régiment  d'Arbouville  (  fteau-frère  de  Flo- 
vent  Anbé  )  .relativement  à  la  saccession  de  feu  meaaire' 
Jean-Michel  d'£vrard  ;  et,  le  28  avril  16&1,  Florent  signa 
les  articles  du  mariage  d'Elisabeth  du  Metz ,  sœur  de  sa 
femme,  avec  Robert  de  Mailly,  fils  nnione  de  messive 
Antoine  de  Mailly ,  chevalier ,  seigneur  de  Sîliy  ,  et  de 
dame  Catherine  de  Hallot.  (  TUrts  originauco  conservés 
aujo  archive*  de  M,  de  Courcellet,  généalogisU  honoraire  du 
Roi;  cotés  10457  et  15717.)  ; 

S«.  Louis  Aube ,  écuyer,  seigneur  de  Nenfmaison,  mort  sans 
postérité  ; 

6*.  Susanne  Aube,  femme  de  Louis  de  Louett,  écuyer,  avocat  à 
Roye. 


DR  BoUQrllTX)!! 

d'acur , 


„«u.,  TTli  V*  Phîlîpp©  A.BBfer  écnycf,. seigneur  de  Bracquc- 
chtt  d'argent,  mont  et  autres  lieux»  fut  marié ,  par  contrat  du  8  oc- 
tobre 1 598 ,  arec  Susanne  db  Bosqtjillor  ,  qui  te  rendit 
père  de  quatre  fils  et  de  trois  filles  : 

!•«  Florent  in**^da  nom  ,  dont  Tarticle  soit; 

3*.  François  Aube  de  Bracquemont,  qai  s'allia ,  par  contrat  dà 
a4  octobre  i643 ,  avec  Madeleine  de  Cambronne,  On  ne  leur 
connaitjpas  d'enfants  ; 

d*.  Antre  Florent  Aube  de  Bracquemont ,  sienr  de  Gameny  ; 

4<^é  Louis  Aube  de  Bracquemont,  écuyer ,  qui  s'allia  avec  Fran- 
çoise Darte^  veuve,  en  premières  noces,  d'Antoine  de  Boursoo, 
écuyer.  Far  acte  du  10  février  164 1 ,  passé  devant  du  Puis  et 
Marchant ,  notaires  k  Montdidier ,  Louis  Adbé  de  Bracque* 
mont  transigea  avec  Jean  Darie«  écuyer,  sienr  de  Hardi vittiera- 
et  François  deBourson,  aussi  écuyer,  fils  d'Antoine  de  Bour- 
son  et  de  Françoise  Darie  ,  que  Louis  Aube  de  Bracquemont 
représentait  comme  son  second  mari  dans  cette  transactioD 
{Titr.  original  aux  archives  de  M,  de  Coureelles ,  coté  1 1455.); 

50.  Catherine  Aube,  de  Bracquemont,  mariée  avec  Pierre  Buc' 
quet ,  receveur  des  tailles  à  Montdidier  ; 

6«»  Susanne  Anbé  de  Bracquemont ,  épouae  de  Simon  h  Ciete^ 
président  en  l'élection  de  Montdidier; 

•}\  Anne  Aube  de  Bracquemont ,.  femme  de  N Avy^  avocat 

à  Guise.  Ils  ont  laissé  trois  fils ,  officiers  au  service  du  roi» 
L'alné  a  été  major  du  Quesnoy* 

VII.  Florent  Ai7Bi,  III*  du  nom»  écuyer»  seigneur 
de  Bracquemont  »  de  Damerj  et  de  Parrilïers ,  capitaine 
dans  le  régiment  de  Longueyal  »  puis  lieutenant  pour 
S.  M.  au  gouTemement  de  Montdidier  »  t  rendit  un  bien 
»  grand  serrice  à  cette  cité»  en  i636.  Après  la  prise  de 
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>RoyQ  et  de  Gorbie,  cette  nlle  étant  sommée  de  êe 

•  rendre  aux  tronpes  espagnoles  conduites  par  Picco- 
9  lomini.  Aube  de  Bracquemont  se  mit  à  la  tête  des  ha- 
»bitantSy  avec  deux  autres  personnes  de  Montdidier. 
»Plus  de  3oo  ennemis  furent  défaits;  on  iGt  un  grand 
inombre  de  prisonniers  et  Ton  remporta  un  fort  butin, 
f  Aube  de  Braaquemont,  en  récompense  de  cette  ac- 
vtion  de  valeur»  fut  nommé  gouverneur  de  Montdi- 

•  dier  >  {Histoire  de  la  ville  de  Raye  ^  par  M«  Grégoire 
d*Essigny).  La  Gazette  dt France,  du  3  septembre  1 636, 
fait  aussi  le  rapport  de  cette  action ,  et  dit  que ,  dans 
Tune  des  sorties  que  fit,  le  27  août, M.  de  jBracque- 
mont,  lieutenant  du  gouverneur  de  Montdidier,  il 
s'empara  de  b8  chariots  avec  un  bon  nombre  de  che- 
vaux. Il  avaitlépousé,  par  contrat  du  aS  juin  1628,  Ca-  i^„'J']'^^„ 
therine  nu  Toc ,  qui  fut  depuis  première  femme  de  o<^^  V«r{eia 
chambre  de  l'infante  Isabelle -Glaire -Eugénie,  puis 

femme  de  chambre  de  la  reine  Anne  d'Autriche ,  mère 
de  Louis  XIY.  Elle  était  fille  d'Etienne  du  Toc,  écuyer, 
chef  au  vol  de  l'émérillon ,  puis  contrôleur-général  de 
la  maison  de  Madame ^  sœur  du  roi,  et  d'Opportune 
Oude  (1) ,  qui  avait  été  nourrice ,  puis  première  femme 


(t)  Etienne  du  Toe  et  Opportune  Onde  ayaient  eu  deux  fiU  et  sU 
fiUes  t  ' 

I*.  Thomas  du  Toc,  capitaine  au  régiment  de  LongueTal ,  in- 
fanterie ,  puis  capitaine  dans  la  marine ,  tué  au  siège  d' Arras 
en  i64o.  n  avait  épousé  Françoise  du  Boequei,  fille  de  Fran- 
çois du  Bocquet,  seigneur  de  Sivry ,  près  Melun,  et  du  GhesnoT) 
près  Sens,  et  de  Perrette  Jorron,  nourrice  de  Louis XIII.  Il 
«  laissé  : 

A.  Henii  du  Toc,  écuyer,  sieur  de  SiTry,  mousquetaire  du 

roi,  marié  avec  N....  Imbert; 
B«  Elisabeth  du  Toc,  femme  de  François  (U  la  Méchauttée 
de  Pompadour,  son  cousin-germain,  seigneur  de  la  Goste, 
en  Limosin,  capitaine  au  régiment  de  Piémont; 
€•  Françoise  du  Toc,  religieuse  à  Bourges  ; 
2*.  Jacques  du  Toc,  chanoine  de  Metz  et  trésorier  de  la  Sainte 

Chapelle  de  Viviers,  en  Brie  ; 
3'.  Anne  du  Toc,  femme  de  Guillaume  Faiivf/ef,  dont  les  enfants 
ont  ajouté  à  leur  nom  celui  dé  du  Tœ,  (Cette  famille  existe 
sons  les  noms  de  Fauvtkt.  de  Charbanniirct  et  de  Fauvelti  de 
Bourienne): 
4*-  Nicole  du ^ Toc,  mariée  iv  avec  François  de  ViUagenez , 
gouverneur  de  Tolède;  a'^  avec  Charlbs  d^Arquêrj,  vicomte 
a*AiUy,  conseiller  de  la  Haxiendas  ; 


/ 
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de  cbaoïbre  d'Isabelle  de  France  »  rdlûe  d'Espame»  et 
ensuite  gouvernaiite  de  Monsieur,  et  était  fflle  de 
Thomas  Oude,  enseigne  des  gardes  écossaises,  taé 
au  siège  de  Corbeil.  De  ce  nuiriage  sont  issus  : 

i«.  Iioaifl  I*%  dont  l'article  suit; 

Q*.  François  Aube  de  Bracqnemont ,  écny«r,  teignenr  de  Fay- 
lèfl-Bonneuil ,  qoi  a  eu  pour  enfanti  i 
A.  François  Aube  de  Bracquemont ,  éoByer»  qû  fat  main- 

tena  dans  sa  noblesse  le  9  mai  1690  ; 
B*  Marie  Aube  de  Bracquemont,  qm  TÎTait,  en  1700,  arec 
•on  mari  Pierre  Du  Faux ,  écoyer,  lieatenant-colonel  dut 
régiment  d'Imécourt,  caralerie  ; 
3*.  Catherine  Anbë  de  Bracquemont,  femme  de  François  Chau^ 
vet ,  seigneor  de  Nmntiat ,  en  Angoumois ,  et  de  Frédèguei  » 
en  Limoainy  écoyer  ordinaire  delà  reine* 

"VIII.  Louis  AuBi,  I^  du  nom,  chevalier,  seigneur 
de  Bracquemont,  de  Damery,  deParvillers,  etc. ,  fut 
capitaine  d'une  compagnie  dans  le  régiment  de  Na- 
varre ,  infanterie ,  puis  capitaine  appointé  dans  les  che- 
vau-légers  de  la  garde  du  roi.  Il  fut  maintenu  dans  sa 
noblesse  avec  son  frère  François  Aube  de  Bracque- 
mont, par  arrêt  du  conseil  d'état  du  27  juillet  1667. 
Louis  I*'  a  servi  dans  les  chevau-légers  jusqu'en  168g,. 
et  s'est,  retiré  alors  avec  une  pension  du  roi.  Peu  ae 
temps  après  ^  il  fut  pourvu  du  gouvernement  de  Mon- 
treuil,  et  mourut  avant  l'année  1700.  Il  avait  épousé 

^^y  Louise  DE  Machat  db  Pompadour  ,  dite  de  la  MicHAus- 

ée!i^ldiéVuziet4  sÈB,  sœur  de  François  et  fiUe  de  Pierre  de  Machat  de 
ga7aie.!'^?eÂ  Pompadour ,  dit  de  la  Méchaussée ,  chevalier,  seigneur 
et  fdê^'eu*"  î  de  Meirac ,  gentilhomme  de  S.  A.  R.  le  duc  d'Orléans, 
M/**i*^'i?ô«« J"!  et  àe  dame  Louise  du  Bocquet  (  qui  était  restée  veuve 
ïï/oJîd'f^";  '®  *'  octobre  i685) ,  sœur  de  Françoise  du  Bocquet , 
maçonnée. de N^fenuQe  dc  Thomas  du  Toc,  oncle  de  Louis  Aube  de 

Die  ,    qui  c«t  ^  ' 

5«.  Isabelle  da  Toc,  mariée  aTeoFemand-Riiis^lfConlii^nu,  pre- 
mier secrétaire  d'état  de  8.  M.  G. , et  mère  de  Louise-Thérèse 
de  Goatréras,  femme  d'Alphonse  ,  comte  tU  SUvu,  en  Por- 
tugal, dont  le  nom  s'est  allié  deux  fois  à  la  maison  royale  de 
•Bragance,  branche  des  docs  de  Gadaral.  (J7tft.  dêt  Grands 
OfjmêTÊ  dû  la  Couronne^  U  I.  pag.  637, 64a*  )  ; 

60.  Gatherine  du  Toc ,  épouse  de  Florent  Aube  </#  Bracquemont  ; 

70.  Angélique  du  Toc ,  abbesse  de  l'abbaye  de  St.-Iiaurent  d< 
Bourges  ; 

8».  N...**  du  Toc  y  morte  religieuse  aux  Dêseaitm^  k  Valladolid. 
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Bracquemont.  Louise  de  la  Méchaussée  survécut  à  ce 
dernier.  Leurs  enfants  furent  : 

1*^  Florent  IV*  du  nom ,  dont  l'article  soit  ; 

a».  Louis  Aubéf  écayer,  seigneur  de  Mëgremont  j  qni  vivait  en 

1700  ; 
3«.  Catherine  Anbé  de  Bracquemont ,  femme  de  Lottis*Gharles 

«£0  Maniguiot ,  ëcuyer,  seigneur  de  Gambronne. 

IX.  Florent,  aliàs  Louis-Florent  Ausâ  db  Bragquk- 
MORT,  chevalier,  seigneur  de  Bracquemont,  de  Damery, 
de  Parvillers ,  etc. ,  servait  dans  la  seconde  compagnie 
des  mousquetaires  en  1 700 ,  époque  à  laquelle  il  fit  re- 
gistrer  ses  armoiries  à  rArmorial  de  la  généralité  d' A-r 
miens  (  fol.  833).  Il  servait  encore,  en  1722,  en  qua- 
lité de  capitaine  des  portes  de  la  ville  d'Aire ,  en  Artois. 
{Etat  de  la  France ,  172s,  t.  IV,  p.  146.  )•  Il  avait 
épousé,  par  contrat  du  22  janvier  1712,  Catherine- 
Madeleine  Feydbau  de  Yaugien  ,  morte  en  septembre  d> 
1719 ,  fille  de  messire  Pierre  Feydeau  de  Vaugien ,  II*  eompaj»** 'de"" 
du  nom,  chevalier,  seigneur  de  Gourcelles  et  autres  ^J^^"**    •*" 
lieux  ,  capitaine  au  régiment  de  la  Ferté ,  et  de  dame 

Marie  Philippe ,  dame  de  Gourcelles  ,  près  Yaugien. 
Leurs  enfants  furent  ; 

i*>.  Louis  II*  du  nom  ,  qui  suit  ; 

a*.  Jean -François  Aube  de  Bracquemont,  nommé,  en  1757, 
capitaine  de  Taisseau  au  département  de  Brest.  (  Gazette  de 
France  du  a5  avril  de  cette  année).  II  s'est  marié  et  n'a  pas  eu 
d'enfants  :  ' 

S"».  Philippe-Pierre  Anbé,  dit  le  chevalier  de  Bracquemont,  ca- 
pitaine au  régiment  de  Llmosin,  tué  dans  une  grand'garde,  le 
ao  août  1746. 

X.  Louis  AuBÉ  DE  Bracquemont,  IP  du  nom ,  che- 
valier ,  seigneur  de  Bracquemont ,  de  Damery ,  de  Par- 
villers, etc.,  épousa,  par  contrat  du  16  août  ijSG,     „.i^^„^„. 
Marie-Françoise  d'Incourt,  fille   de  Jean -François  a*  gueniet,  au 
d'Incourt ,  écuyer ,  seigneursd'Hangard  près  Amiens ,  dï^m^"""* 
et  de  dame  Marie-Françoise  de  Sachy.  De  ce  mariage 

sont  issus  : 

1*.  Louis- Alexandre,  dont  l'article  suit  ; 

^o.  Jean- François  Aube,  chevalier  de  Bracquemont*,  enseigne  de 

Faisscau ,  lieutenant  d'artillerie ,  chevalier  dé  Tordre  royal  et  "" 


8  AVBi  DÇ  BRACQUEMONT. 

militaire  de  Saint-Louis.  De  dame  Lncienoe  de  RoudnviUc  de 
MarqulvUtefi y  son  épouse,  il  a  en  deaz  filles  ; 

A.  Jenny  Anbé  de  Brac^uemont ,  épouse  de  Louis-Nicolas- 
François  Bonnet; 

B.  Lise  Anbé  de  Bracqnemont ,  mariée  à  Gharles-Muie- 
Dominique  Chupetin  de  SirwiUe  ; 

3».  Philippe-Honoré ,  antenr  de  la  Sicohdb  Bearchb  ,  rapportée 
ci-après. 

XL  Lpuis-AIexandre  AuBi  db  Bbacquemont,  cheva- 
lier, seigneur  de  Bracquemont,  de  Damery,  de  Par- 
Tillers ,  ae  la  Ghayatte ,  de  Méharicourt  et  du  Saultoy , 
a  servi,  pendant  plusieurs  années,  dans  la  seconde  corn- 
D>  Fat:      paguîc  ucs  mousquctaires  du  roi ,  et  a  épousé ,  par  con- 
JiSrd.''i?dî*>^at  du  10  avril  1764,  Louise-Adélaïde  db  Fay,  fille 
»abie.  d'Alexandre-Gharles-Jean- Louis  de  Fay,  chevalier, 

seigneur  de  la  Chavatte,  de  Méharicourt,  du  Saultoy 
et  autres  lieux ,  et  de  Marie-Louise  de  Lagoille  de  Selles. 
De  ce  mariage  sont  issus  : 

1*.  Alexandre-François-Florent  Anbé  de  Bracqnemont,  cheva- 
lier, seigneur  de  Bracqnemont,  né  le  a  mars  1765.  11  est 
■  eatié  sons-lientenant  dans  le  régiment  Colonel-Général,  cava- 
lerie,  le  2 1  avril  1 780,  a  été  nomm é  lientenant  en  premier  le  1 5 
septembre  1790,  a  émigré  en  1791 ,  et  a  été  créé  cbeTalier  de 
l'ordre  de  Saint-Louis  avec  le  grade  de  capitaine,  le  21  août 
i8i6.  Du  mariage  qu'il  a  contracté  à  Hambourg,  le  2a  aTTÎl 
1800,  avec  Anne-Jeanne-Cbristine  Topffer^  sont  issues  : 

A.  Jeanne-Elisabeth  Anbé  de  Bracquemont ,  née  à  Ham- 
bourg le  26  octobre  i8o4; 

B,  Alexandrine-Henriette  Aube  de  Bracquemont,  née  le 
11  septembre  1810; 

G.  Augnstinc  Aube  de  Bracquemont,  née  le  a5  décembre 
1811; 
2«.  Louis- François .  dont  l'article  suit  ; 
3«.  Angustin-Louis-Pierre  Aube  de  Bracquemont  ^  né  le  a8  juin 

1773,  décédé  célibataire  ; 
4**  liOuise-Alezandrine  Anbé  de  Bracquemont ,  née  le  16  avril 

1766 ,  morte  sans  alliance  ; 
5«.  Louise-Françoise  Anbé  de  Bracquemont,  née  le  6  septembre 

1769  ,  morte  aussi  sans  alliance  ; 
6<>,  Louise-Alexandrine-Henriette  Anbé  de  Bracquemont ,  née 
le  2  octobre  1772,  mariée,  le  3  février  1795,  avec  Marie- 
Jean-Edouard  ifor^ ,  baron  de  Foucaucourt,  décédé  le  i*'» 
décembre  i8i3,  chevalier  de  la  Légion-d'Honneur,  et  lieute- 
nant-colonel de  l'état-major ,  fils   de  Jean-Claude  More! , 
baron  de  Foucaucourt,  et  de  Marie-Charlotte-Pélagie  de 
Monnet  de  la  Mark  de  Bazentin.  De  ce  mariage  sont  issus  i 
A.  Marie-Louis-Edouard  Morel,  baron  de  Foucaucourt, 
né  le  a  janvier  1798,  qui  a  scr?i  dans  les  mousquetairea- 
gris.  Il  est  marié  ; 
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B.  Henriette* Alexandrine-Clara  Morel  de  Foacaucourt  (i) , 
née  le  la  mai  1800,  mariée,  le  27  juin  1817,  avec  Paul- 
Emmanuel- Adolphe  baron  de  Séze,  chevalier  de  la 
Légion-d'Honneur,  alors  sous-préfet  de  Gompiè^oe  »  au- 
jourd'hui maitre  dea  requêtes  ; 
7».  Philippe-Marie-Françoise  Aube  de  Bracquemont ,  née  le  17 

septembre  1780  ,  morte  sans  alliance  ; 
8«.  Alezandrine-Matie-Françoise  Anbé  de  Braoquemont ,  née  le 
a4  février  1783 ,  mariée ,  le  5  octobre  i8o3 ,  avec  Chris- 
tophe-Pierre Coquebert ,  chevalier  »  ancien  aeieneur  de  la  vi- 
comte de  Romain ,  marîëchal  des  logis  des  gardes  du  corps  du 
#01,  compagnie  de  Luxembourg,  fils  aîné  de  Christophe -Ni- 
colas Coquebert ,  chevalier  ,  «eignenr  de  Crouy  et  de  la  vi- 
comte de  Romain»  capitaine  d'infanterie ,  cheyalier  de  l'ordre 
royal  et  militaire  de  Saint-Louis  ,  et  de  Jeanne- Françoise  Ro- 
land ,  fiUe  de  Pierre  Roland  ,  écnyer ,  et  d'Elisabeth  de  Réci- 
court.  Alexandrine-Maritt-Fraiif  Oise  est  décédée  à  Reims  le 
i«r.  mai  181 3. 

1 

XII.  Lottis^François  Aueâ  nn  Bragqitbmont  »  cbe- 
de  Bracquemont ,  né  le  9  mars  1 768 ,  a  servi 
emune  oflBcier  et  ensuite  comme  capitaine  dans  le  ré- 
giment de  Hâinaut ,  infanterie.  Il  a  été  nommé  major 
de  la  place  de  Huningae'  et  ensuite  de  celle  de  Mau- 
beugB  f  et  est  décédé  en  son  château  de  Damery ,  le  3  f^c»Zf"  «ux  1 
décembre  iSss.  Du  mariage  àu*il  a  contracté^  le  28  ni(>ntaKnrde"'â 
août  1794, avec  Augustîne  db  Roll  ,  d'une  ancienne  et  pe.Trmo.ivame 
illustre  maison ,  originaire  de  Suisse ,  fille  de  Jacques-  l"rf„''oml/ a  "ne 
Sigismond ,  baron  de  RoU ,  seigneur  de  Thiancourt  et  ^  s^?],"^;,^",*, 
autre»  lieux ,  gradd-'^mattre  de  la  cour  de  Bade-Ras- "o»^«  ««f"J^^ 
tadty  et  de  dMne  Françoisor-Eulalie  de  Thy  de  MiUy .  cba.upagn«'  a,. 
dame  d'bonneur  de  la  princesse  de  Saxe-Gobourg.  De  *"" 
ce  mariage  sont  issus  : 

1*.  Edouard* Joseph  Anbé  de  Bracqaemoot,  né  le  «9  mars  1798. 

11  est  entré  dans  les  gardes  du  corps  de  JÊonslcur  (a  17  joinet 

18169  est  passé  sDna4ieiiteiMnt  dana  la  tégioia  de  ta  seine  an 

mois  de  janTier  1817,  et  est  Ueoteoant  ait  môii^e  régiment 

(  55*.  de  ligne  ]  depnis  le  i5  février  i8a3  ; 
a*.  Alphonse- Alfred  Anbé,  eberalief  dé  Bracquelnont,  né  te 

a6  septembre  1801  ; 
5*.  Alezandre-Lonis  Aube  de  Bracquemont ,  né  le  16  mai  i8oa, 

jage-anditenr  du  tribunal  de  première  inatanee  de  Péronne, 

depuis  le  17  arrîl  iSaS  ; 
4*>  Louia-Henri  Anbé  de  Bracquemont ,  né  le  a5  mai  i8o4  » 


DR  Rui.L 


(1  )  Elle  est  nommée  par  erreur  Mademoiselle  Fàvin  de  Foucaucourt^ 
t.  VIll  de  riîaf.  des  Pairs  de  France,  par  M.  de  CourccUcs,  p.  260 
des  ffotleeê  deB  Pairs» 
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nommé,  le  la  juia  iSaj^  sous-lieutenatit  au  i3*.  régiment 
d'infanterie  ;•       - 
>.  Eiilalie-EIisabeth  Aube  de  Bracquemont,  née  le  7  décembre 

6*.  Alcxandrine -Antoinette- Olympe  Âubé  de  Bracquemont , 
née  le  a5  février  i8o8. 

sficoNDB  BBANCHB  (  élabtU  à  Btim»  ). 

XI.  Philippe-HoDoré  ÂuBiî  bb  Bbacquevont  /  che- 
valier 9  III*  lus  de  Louis  Aube  de  Bracquemont  »  II*  du 
nom^  chevalier»  seigneur  de  Bracquemont,  de  Da- 
mery ,  de  ParvîHers ,  etc. ,  et  de  Marie-Françoise  d'In- 
court ,  naquit  au  château  de  Danoier  j ,  près  Roye  »  le 
3o  mars  1740»  ^^  ^^  baptisé  le  2  avril  de  la  même 
année.  Entré  au  service  comme  lieutenant  dans  le 
régiment  de  Picardie ,  infanterie  »  le  26  décembre  1 7S5» 
M.  de  Bracquemont  a  été  nommé  successivement  capi-^ 
taine  le  26,  avril  1762 ,  capitaincrcommandant  la  com- 
pagnie colonelle  le  1 1  avril  1770.  capitaine  titulaire  la 
17  )uin  suivant,  capitaine  en  second  de  grenadiers  à 
la  formation  le  1 6  juin  1 776 ,  capitaine  commandant  le 
4  juillet  1778,  chevalier  de  l'ordre-royal  et  militaire 
de  Saint-Louis  le  24  juin  1781 ,  et  lieutenant  colonel 
en  1791*  Il  a  fait  avec  le  régiment  de  Picardie  les 
campagnes  de  1757,  1758,  1769,  1760,  1761,611762, 
en  Allemagne,,  et  s'est  trouvé  aux  principales  actions  de 
ces  diverses  campagnes..  Le  7  mai  1 792 ,  il  a  émigré  pour 
rioi  rrr-  l'^joindrc  en  Allemagne  Tarmée  des  pripces  français^ 
d'asiir.  au  obe  avcc  lesqucls  il  a  servi  jusqu'au  licenciement  définîtifL.. 
7oniDai;nT  <]«%  M.  do  Bracouemont  est  décédé  à  Reims  en  1 808».  Du 
rioctnir»  dar-  fanage  qulla  centractéen  cette  ville,  le  1 2  février  1 776, 
avec  Marie  «-Françoise*- Catherine  Glocquet,  fflie  de 
Jean-'Baptiste-Joseph  Clocquet,  écuyer,  présidcnt-tré 
sorier  de  France  nonoraire  à  Soissons ,  et  de  dame 
Marie-Claude  le  Franc ,  sont  issus  : 

i,<>.  Alexandre-Marie  ,  dont  l'article  suit; 

2*.  Joseph ,  dont  on  parlera  après  son  frère. aine  ; 

S*.  Marie- François  Aube  de  Braequemont ,  éponse  de  Leuis- 

François-Narcisse  det  Roberis^  créé  chevalier  de  l'ordre  de 

Saint-Louis  le  s5  décembi-e  18 1 5. 

XII.  Alcxandrc-Maric  Albb  d£  Bracquemont,  né  à 
Reims  le  1 7  novembre  1777»  est  entré  au  service  dans 
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le  corps  de  l'urtilierie  en  1798.  U  devin!  sucoessiYe- 

ment  lieutenant  en  (econd  au  6%  régim^til  d'artillerîo  ) 

k  pied  le  25  septembre  1801  »  lieutenant  en  premier  le 

16  décembre  i8o5,  capitaine  en  second  le  2  février 

1808  9  capitaine  en  premier  Iq  |*^  avril  1819»  et  chef 

de  bataillon  attaché  à  Tétat-jnajor  de  Tartillerie  le  8 

janvier  181 4*  Ha  fait  les  campagnes  de  i8d3  k  1807» 

sur  les  côtes  du  Finistère  et  du  Morbihan ,  celles  de 

1808  et  1809  an  6*.  corps  de  l'armée*  d'Espagne.»  et 

celles  de  i8io«  1811  et  1812  à  l'armée  de  Fortugal;  ^ 

s'est  Irouvé  aux  batailles  de  Rio-Secco  et  de  Tudela  en 

1808  9  et  de  Bussacoen  1810;  aux  sièges  de  Ciudad-Ro^ 

drigo  et  d'Almeida  en  la  même  année ,  et  ii  la  batailla 

de  Fuente-de-Onoro  le  5  mai  181 1«  Il  a  été  employé 

dans  Fde  de  Walcheren  en  181 3 ,  et  a  commandé  Tar-^ 

tilierie  à  Ostende  en  1814  •  puis  h  Sedan  et  h  Auxerre 

en  181 5.  Le  roi  l'a  créé  chevalier  de  la  L^ion-d'Hon-^ 

aeur  le  27  décembre  i8i4  »  et  chevalier  de  l'ordre  de 

Saint-Louis  le  22  avril  1818.  M.  de  Bracquemont.oam- 

mande  depuis  le  18  avril  1817  rartillerie  &  Abbeville^  Il 

a  momentanément  quitté  ce  commandement  ;  en  1 825  ^ 

pour  rejoindre  l'armée  devant  Cadix  »  et  a  été  nommé 

chevalier  de  l'ordre  de  Saint-^erdini^d  le  1 8  novembre    11  FK>cn.  : 

de  cette  année»  11  a  épousé  à  Reims  »  le. 9  janvier  181 5,  t^^ZU  d«'T 

Joséphine^^arie  le  Fbbubb  m  .Yakoisb  »  fille  de  Jac--  ^^"^ 

ques-Louis- Armand  le  Febure  de  Yanoise ,  chevalier , 

seigneur  de  Maurepas  »  ancien  officier  de  cavalerie  et 

ancien  maître  des  eaux  et  forets  à  la  résidenc^de  Reims* 

De  ce  mariage  sont  issus  : 

1*.  Jacqnes-Louîs-Adrien  Aube  de  Bracquettout  »  né  à  Reims 
le  11  octobre  i8i5;  '  . 

2*.  Ferdinand-François  Aobé  de  Bracquemonl,  në^à  Reims  le 
39  septem  bre  1 8 1 6  ; 

3**.  Jean-Sosthène  Aube  de  Bracquempnt ,  né  à  Reims]  le  8  no- 
vembre i8ao. 

XIL  Joseph  AuBË ,  chevalier  de  Bbagquehont  ,  né 
le  1 7  septembre  1 782  ,  entra  au  senrice  dans  le  6*.  ré- 
giment d'artillerie  à  pied  en  1 8o3.  U  fut  ensuite  pen- 
dant une  année  élève  à  l'école  polytechnique.  De  là  il 
passa  sous-lieutenant  dans  le  1 7*.  régiment  d'infanterie 
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Mgtre  oh  il  a  usni  jusqu'en  1 8 1 4^  H  a  fail  dans  ce  corps 
les  campagnes  de  i8o6  et  1807»  è  la  grande  armée 
d'Allemagne  y  est  passa  en  Espagne  à  la  fin  de  1808  , 
pomr  faire  partie  du  corps  d'armée  du  maréchal  duc  de 
Dalmatie ,  est  entré  en  Portugal  avec  cette  armée  au 
commencement  de  180$»  et  a  été  blessé  d'un  coup  de 
feu  à  la  tête  dans  l'affaire  qui  eut  lieu  derant  Braga , 
krs  de  la  prise  de  cette  place,  le  Somars  de  cette 
année.  Passé  en  Allemagne  en  181s»  il  fît  partie  de  la 
ffarnison  de  Dantxick ,  fbt  fait  prisonnier  par  suite  de 
fai  capitulation  du  général  Bapp,  et  conduit  en  Russie. 
Il  arait  été  créé  cheralier  de  la  Légionni'Honneur  du- 
rant lésine,  le  19  îuini8i3«RentrantdeRa98ieen^i8i  5, 
MRicicoun:  ^^  chcTalier  de  BracquemoAt  es^cortia»  en  qualité  de 
eTTdVrgeTai  volontaiTe, fa  famille  royale  jusqu'à  la  frontière.  Il  a  fkit 
whItTcoVronné  P**^*^  ^®  ^  léttou  de  fa  Maroe  et  d«r  corps  royal  d*état 
d«  Vaiu^'de  major  à  leur  formation.  Le  roi  l'a  créé  chëyalier  de 
^^unL  £!^M'ordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis  le  17  août 
t^n^t'^^  vt  1 8tft.  Il  est  capitaine  aide  de  camp  du  tieutenant-gé- 
S'ameïSon^  fiàml  comte  de  Rivand  de  la  Raffinière ,  commandant 
i!u*?.DÎo?;'*d  or*;  ^®  **  ^  ^*  division  militaire  à  Rouen.  Il  a  épousé ,  le  11 
"brfTiTr^ordf  ****  *8*7*  Charlotte4llarie-Gaetane  de Rëgigoubt, fille 
chatte d en poia! de  Marie^Fraoçoîs  de  Récioourl ^  colonel  du  génie, 
ïêpero^  "*dr^  directeur  des  fortifications  de  la  place  de  Lille ,  et  de 
'^^"^  dame  Anne^Charlotte-GuilaîÀe  de  Hoston.  De  ce  ma- 

riage sont  issus  :  •    - 

i«.  Chmtléa^9€&iMiéùàxire  Âubé  de  ^racqaemont ,  né  le  31  dé- 
cembre 1818; 

a<>.  Charles-François- Arthur  Aubé  de  Bracqncmont ,  né  le  8 
avril  i8aa  ;  \ 

3^  Louise-Marie  Aubé  de  Bracquemout,  née  le  i*'«  Juillet  i8ao  ; 

4*.  Alexandrine- Antoinette  Aubé  de'Brac(|uemont,  née  le  a3 
janvier  i8a5. 


4M>VVMM>^AA'VV^A«W 


DE  B^IlTZ, 

Barons  db  Trehqdëll&on  et  bb  Mirepoix  ,  teigiteurt 
DE  Lauhidat  ,  6k  Gohtaot,  de  Lillb,  de  SAinT>- 
JuLiEn,  DE  GuEAN,  DE  Saihtb-Chbistie,  etc.,  en 
Condomoit. 


Abmis  :  ParU,  au  i  de  gueules ,  au  Saint-Michel  d'ar 
genls  au  i  iTasur,  an  (ion  d'or,  gravitttnl  an  rucher 
de  ehv)  eoaptaax  d'argent.  GouroiiDe  de  mar([ai». 
SupporU  :  deux  lions. 

La  maison  db  BATZ  ,  par  son  aociennelé ,  ses  ser- 
vices et  ses  alliances ,  tient  un  rang  distingué  parmi  la 
noblesse  du  Condomois. 

Les  généalc^stes  pensent  qu'elle  est  une  branche 

Eitnée  de  l'illustre  et  puissante  maison  des  barons  de 
atz ,  au  pays  de  Cbalosse ,  connus  par  les  chartes  et 
les  monuments  de  l'histoire  des  le  onzième  siècle  ,  et 
ce  sentiment  paraît  justifié  par  le  premier  acte  de  la 
filiation  des  barons  de  Trenquelléon  et  de  Mirepoix , 
que  nous  aUons  citer. 

L  Raimond  de  Batz  ,  écuyer,  naquit  vers  le  milieu 
du  XV*  siècle.  C'était  l'époque  où  les  Anglais ,  entière- 
ment expulsés  de  la  Guienne ,  emportèrent  à  la  Tour 
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de  Londres  tous  les  titres  et  terriers  de  la  Guienne  qui 
n'avaient  p^s  été  perdus  ou  détruits  dans  la  longue 
guerre  qui  avait  amené  leur  expulsion.  Raimond  de  Batz , 
pour  réparer  autant  que  possible  par  un  acte  public  la 
perte  des  siens»  demanda  et  obtint,  le  i*  juillet  1490» 
une  attestation  de  sa  noblesse ,  faite  en  la  barannic  de 
Batz  M  au  pays  de  Ghalosse.  Ses  enfants  furent  : 

I*.  Amaiid ,  dont  l'article  suit } 

a".  MaDaod  de  Batz ,  qualifié  oncle  de  Jean  de  Batz ,  dan»  an 

acte  du  5i  août  i582  ; 
3*.  Marie  de  Batz,  alliée  i».  par  contrat  du  13  décembre  i56i,' 

arec  Laurent  de  Vaqué ,  de  Saint-Jnstin  ,  au  pays  de  Marsan  ; 

a*,  par  contrat  du  6  août  i566,  avec  Jean  du  Coin,  sieur  de 

Rivière. 

m 

II.  Arnaud  db  Batz»  écuyer»  fit  son  testament 
le  28  mars  i55s.  Par  cet  acte,  où  il  est  dit  fils  de 
noble  Raimond  de  Batz ,  écuyer,  on  voit  qu'il  avait  eu 
deux  enâints  de  son  mariage  avec  damoiselle  Antoinette 
DB  Gabitan  y  savoir  : 

I*.  Jean ,  I*'  du  nom,  dont  l'article  suit  ; 
so.  Mondinette  de  Batz,  mariée ,  par  contrat  du  17  juin  i584» 
avec  Gration  ou  Gazion  Rebeziss, 

III.  Jean  db  Batz,  l^  du  nom  »  écuyer,  sieur  de 
Monon  et  de  la  maison  noble  du  Guay,  né  à  Nérac  » 
épousa  en  cette  ville,  par  contrat  du  s 3  septembre 
iâ84»  damoiselle  Anne  db  Gamardbs,  sœur^ducapi- 

d'7.u^  ^u  Mmoir  taine  Jacques  de  Gamardes.  On  certificat  du  baron 
''''''  deMiossenSy  daté  du  17  décembre  1^96  »  porte  que 

noble  Jean  de  Batz  servait  comme  homme  d'armes 
dans  sa  compagnie  d'ordonnance.  Il  fit  son  testament 
le  5  septembre  i6i4»  et  demanda  à  être  inhumé  en  la 
sépulture  des  chrétiens  de  la  religion  réformée.  Il  vi- 
vait encore  le  22  décembre  1619,  et  mourut  avant 
le  6  mars  1621.  Ses  enfants,  suivant  l'ordre  dans  le- 
quel ils  sont  nommés  dans  son  testament ,  furent  : 

10.  Joseph,  dont  l'article  viendra; 

a<».  Susanne  de  Bat2 ,  qui  était  mariée,  lors  du  testament  de 

son  père,  avec  Mathieu  du  Lue,  écuyer,  demeurant  en  la  ville 

de  Nérac  ;  ^ 

3<*.  Olympe  de  Batz,  mariée,  peu  av'tnt  le  22  décembre  i6r9, 

avec  Bartbélcmi  de  ta  Rivière; 
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4°>  Jeanne  de  Bats  ; 

5*.  Anne  de  Batz ,  qui  fit  faire  judiciairement ,  le  8  avril  i6ai , 
TiaTentaire  des  titres  de  sa  famille  «  qui  avaient  échappé  aux 
désordres  de  la  guerre  civile  et  de  la  pe8te«)Dans  cet  acte«  sa 
filiation  est  remontée,  par  ces  mêmes  titres,  jnsqn'à  noble 
Baimond  de  Bats ,  'écuyer ,  son  trisaïeul ,  dont  la  noblesse 
avait  été  attestée  en  1490  ; 

6*.  Marthe  deBatz,  qui  parait  être  morte  sans  alliance,  de  même 
que  ses  deux  sœurs  Jeanne  et  Anne  de  Bati. 

IV.  Joseph  DE  Batz  ,  écuyer»  seigneur  du  Guay»  de 
Laubidat  et  de  Gontaul ,  fit  dresser  »  le  9  décembre 
1634»  un  ihyentaire  des  titres  qui  avaient  échappé  à 
I^incendie  de  son  château  du  Guay»  et  au  pillage  que 
firent  les  gens  de  guerre  lors  du  siège  de  Nérac.  Le  i5 
juin  162S  ,  le  roi  Louis  XIII  lui  accorda ,  en  consi- 
dération de  ses  services,  des  lettres  de  sauve-garde 
pour  ses  maisons  nobles  de  Saint-4ustin ,  de  Gontaut  et 
du  Guay  situées  en  la  province  de  Guienne,  et  le 
nomma,  le  20  août  i654»  capitaine  d'une  compa- 
gnie de  cent  hommes  de  guerre  à  pied  firançais  dans 
le  régiment  de  Castelnau.  11  commanda  cette  com- 
pagnie à  Tannée  du  maréchal  de  Brézé ,  suivant  un 
certificat  de  ce  maréchal,  du  11  mai  i63ô.  Joseph 
de  Batz  mourut  à  Calais  peu  de  temps  avant  le  8 
mars  i636.  Il  avait  épousé ,  par  contrat  du  as  décem- 
bre 161 9  (  mariage  sdlennisé  en  l'église  prétendue  ré- 
formée), damoiselle  Marie-Rachel  db  Vaqu^,  (  nièce- tfa^'enTl'à'îata. 
de  Pierre  de  Vaquée,  écuyer,  et  sœur  de  noble  Charles^^^Jj^,^*  S";,;*';;,- 
de  Vaqué,  écuyer,  sieur  du  Lamon)  ,  fille  de  fe» «y «^'j' .«««•»- 
Jean  de  Vaqué ,  avocat  au  parlement  de  Bordeaux  ^  "^*  * 
et  dé  damoiselle  Marthe  Gastain.  Us  laissèrent  : 

i«.  Jean ,  II«  du  nom ,  dont  l'article  Tiendra  ;* 

->/>.  Joseph  de  Batz,  écuyer; 

3*.  Charles  de  Bats,  écuyer,  sieur  de  Lanbidftt,  nommé,  le  3  oc- 
tobre i65i,'  capitaine-commandant  d'une  compagnie  de  gens 
de  pied  dans  le  régiment  de  Jonzac,  à  la  tête  de  laquelle  il 
fut  blessé  et  estropié  pour  le  servit;e  du  Roi ,  suivant  un 
certificat  du  marquis  de  Poyanne,  colonel  de  ce  corps,  du  39 
décembre  1666.  Une  précédente  attestation  de  ce  même 
colonel ,  du  26  juillet  précédent ,  porte  que  Charles  de  Batz 
avait  fait  toutes  les  guerres  civiles  pour  le  service  de  S.  M., 
et  s'était  toujours  très- bien  et  txès-fidélcment  comporté. 
Le  24  mai  1667,  M.  du  Puy,  commissaire  fubdelégué  de 
M.  Pellot ,  intendant  en  Guienne,  lui  donna  acte  d«  la  pré>      ' 
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sentation  qu'il  lui  avait  faite  le  ii  septembre  16669  des  titre» 
justificatifs  de  son  ancien ue  noblesse.  11  avait  épousé ,  par 
articles  sous  seing»  privés  du.i«r  février  t66o,  reconnns  le  a& 
avril  suivant,  (mariage  solenaisé  en  l'église  prétendue  ré- 
formée) demoiselle  M.sait  de  Panthère ,  filte  de  Samuel  de 
Parabère,  receveur-général  d'Albret ,  et  de  demoiselle  Jeanne 
de  Morin.  Leurs  enfants  furent  : 

!qui,  sortis  du  royaame  à  la  révoca- 
tioD  de  redit  de  Nantes,  s'atta- 
chèrent au  service  de  la  Hollande. 
Etant  passés  en   Angleterre  avec 
le  prince  d'Orange ,  ils  furent  tués- 
à  la  bataille  de  la  BoTne,  en  1690  , 
étant  capitaines  d'infanterie  ; 
D.  Jeanne  de  Batz ,  morte  au  mois  de  mars  1743.  Elle 
avait  institué   son  héritier  Charles  de  Batz ,   baron  de 
Trenxjuelléon  ,  son  neven  à  la  mode  de  Bretagne. 

Y.  Jean  de  Bat2  ,  IP  du  nom  »  seigneur  du  Guay »  de 
Laubidat  et  de  Goutaut^  obtint ,  le  22  septembre  1657, 
une' attestation  des  notables  de  la  ville  de  Saint-Justin 
en  Marsan  ^  portant  qu'en  l'année  i652  ,  la  maiscm  de 
feu  damoifielle  Bachel  de  Vaqué ,  sa  mène ,  située  dans 
cette  ville  »  avait  été  prise  et  pillée  par  les  troupes  du 
colonel  Baltazat*.  Il  servit  comme  volontaire  dana 
l'année  du  Boi»  commandée  par  le  duc  d'Epernon»  et 
se  signala,  ainsi  que  son  frère  Charles»  à  l'attaque  des 
retranchements  de  la  Bastide  «  où  ils  s'étaient  eompor* 
tés  en  gfens  de  cœur  » ,  selon  les  'cxpressians  d'un  cer- 
tificat que  le  comte  de  la  Serre  d'Âubeterre,  lieutenant* 
Î général  des  armées  du  Roi,  donna  à  Jean  de  Batz 
e  1 2  janvier  1 667.  Le  24  mai  suivant ,  M.  du  Puy, 
commissaire  subdélégué  de  l'intendant  de  Guienne,  lui 
donna  acte  de  la  représentation  des  titres  justificatifs  de 
sa  noblesse  d'extraction ,  pour  y  avoir  égard  lors  de  la 
confection  du  catalogue  général  des  gentilshommes. 
Il  fit  son  testament  le  i5  juillet  i683,  et  voulut  être 
inhumé  en  la  sépulture  de  ceux  qui  professaient  la  reli- 
gion réformée.  Jean  de  Batz  ne  vivait  plus  le  9  mars 
1684»  date  de  l'ouverture  de  son  testament,  faite  à  la 
réquisition  de  Samuel  de  Batz ,  son  fils  aîné.  Il  avait 
LoiMiMî     épousé,  par  contrat  du  1*'. décembre  i654»  damoi- 

ineair"'rFalé  de  selle   Maric  LouMiBR  ,  veuve  de  N du  Long,  et 

'•""P'*  décrédéè  le  3i  juillet  1680.  Elle  était  fille  de  Samuel 

Lormler,  avocat  au  parleraerit  de  Bordeaux,  et  de 
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noble   damoiselle  Marie  de  Barrière.  De  ce  mariage 
sont  provenus  trois  Si»  et  deux  iSIlee  : 

1».  Samuel  de  Batz,  écuyer,  seigneur  du  Guay  et  de  Gootaut. 
Le  9^  février  i685 ,  il  iburnit  l'aveu  et  dénombrement  de 
cette  dernière  seigneurie  à  la  chanbrt  des  compte»  de  Nav«rr«, 
et  mourut  célibataire  ; 

a<*.  Joseph  de  Batz-Lormier,écuyer,  qui  sortit  de  France  après  la 
révocation  de  Tédit  de  Nantes.  11  s'attacha  au  roi  de  Enmc  , 
et  servit  avec  distinction  dans  les  Grands-Mousquetaires.  II 
mourut  en  ijSo,  à  Berlin,  couvert  de  blessures,  étant  alors 
mifor  d'ia&nteiie  et  pensionnaire  du  roi  Frédéric  -  Guil- 
laume II  ; 

3".  François ,  I"'  du  nom ,  qui  a  continué  la  descendance; 

4**.  Olympe  de  Batz,  mariée ,  en  1699 ,  avec  Jean  de  Marenzae, 
gentiUÎoipme  de  Périgord  ; 

5^,  Snsanne  de  Batz, 

YL  François  db  Batz  ,  P'  du  nom ,  chevalier,  baron 
de  Trenquelléon ,  seigneur  de  Gontaut ,  de  Laubidat , 
du  Gnay  et  de  Lille ,  premier  capitaine  au  régiment  de 
Coetquen,  in&nterie,  naquit  le  8  juin  1670,  et  fut 
iMptisé  le  i6«  dans  le  temple  consacré  à  l'exercice  de  la 
religion  prétendue  réformée  en  la  ville  de  Nérac.  Il  fut 
Doinmé  successiven^ent  capitaine  dans  le  régiment  de 
Guicbe,  infanterie,  le  19  août  1690,  capitaine-lieute- 
nant  de  la  compagnie  colonelle  du  régiment  de  Coet- 
quen en  1698 ,  et  aide-major  de  ce  régiment  le  1 5  juin 
1708.  Par  acte  du  3  février  1708,  u  vendit  sa  terre 
seigneuriale  de  Gontaut  et  les  fiefs  9  droits  et  devoirs 
seigneuriaux  de  Laubidat ,  pour  la  somme  de  8,4oo 
livres ,  à  Jean  Ferron ,  chevalier ,  seigneur  de  Carbo- 
nieux,  yicomte  d'Ambrus,  et  fut  maintenu  dans  sa 
noblesse  avec  son  frère  aîné,  par  ordonnance  de 
M.  de  la  Bourdonnaye,  intendant  de  Bordeaux,  du  21 
mai  de  la  même  année.  Il  épousa ,  par  contrat  du  2 1 
juin  suivant  (mariage  célébré  le  28) ,  dame  Anne  du  ,,^3.^,,^ 
Bboqua  ,  baronne  de  Trenquelléon  ,  veuve  de  noble  écarieié,  aux  i  et 
Jean-François  de  la  Peyre ,  écuyer ,  seigneur  de  la  uon  à^^lù]^*l 
Lanne ,  fille  de  noble  Joseph  du  Broqua  (1)  écuyer,  àTchetrou."dor'. 


(i)  Gelni-ci  avait  pour  père  Daniel  du  Broqua ,  baron  de  Tren- 

auelléon,  terre  pour  laquelle  il  fit  hommage  au  Roi  en  la  chambro 
es  comptes  de  raris.  Il  était  marié  avec  Serène  de  Babar,  fille  d'un 
conseiller  au  parlement  de  Bordeaux,  et  petite-fille  de  Jacquetlc 
Feydeau ,  et  mourut  de  la  peste. 
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seigneur  baron  de  Trenquelléon ,  mort  en  1703»  ei 
d'Olympe  du  Puy,  morte  en  1694»  et  nièce  d'Alexandre, 
du  Broqua  de  Trenquelléon  »  lieutenant-colonel  du  ré- 
giment de  Médoc.  François  de  Batz  quitta  le  service  au 
mois  d'août  1 708 ,  et  mourut  au  mois  de  mars  1 746*^ 
Sa  femme  lui  survécut  jusqu'au  mois  de  mai  1757. 
Ses  en&nts  furent  : 

1*.  Charles  9  dont  l'article  suit  ; 

a".  Alexandre,  auteur  de  la  branche  des  barons  ds  Miibvoix, 
rapportée  en  son  rang  ; 

3*.  Gaspard  de  Batz,  né  le  6  août  1717,  prêtre,  docteur  de 
Sorbonne ,  vicaire-général  du  diocèse  d'Âuch ,  baron  du  Pny 
et  de  Dieulirol ,  nommé,  en  1745 ,  abbé  coinmendataire  et 
seififneur  de  Saint- Ferme ,  dans  le  Bazadais  ; 

4".  Charles  de  Batz,  écuyer,  né  le  18  avril  i72i*  Il  fut  nommé 
lieutenant  au  régiment  d'Auvergne  en  173^9  capitaine  dans 
le  même  corps  en  1749»  et  chevalier  de  rordrè  de  Sadnt-« 
Louis  en  1766.  Il  a  quitté  le  service  l'année  suivante  avec 
une  pension  du  Roi. 

VIL  Charles  bb  Batz,  chevalier,  baron  de  Tren- 
c{uelléon ,  seigneur  de  Saint-Julien ,  du  Guay ,  bap- 
tisé le  i*'  décembre  1712.   11  épousa,  i*.  par  con- 
trat du  26    novembre   1758,    où  il  fut  assisté  par 
Gaspard ,  baron  de  la  Peyre ,  son  ifirère  utérin ,  che- 
valier, seigneur  de  la  Lanne,  d'Aiuriolle  et  de  Pey- 
relongue,  colonel  d'infanterie,  chevalier  de  Tordre  de 
icâr»Jîé!"ux  i  et  Saint-Louis  et  lieutenant  de  grenadiers  au  régiment 
raMerd"irg^«t  ^®®  gardcs  Françaises  (1) ,  noble  demoiselle  Catherine 
aux»ei3d'a*ur;  jy^  Lustrac  DE  LossE ,  fillc  dc  Bcrtraud  de  Lustrac  de 

au  lion  couronae  _  •it-  !¥»•  "li 

dw,  lampaué  et  Lossc ,  mdjor  du  régiment  de  Beaujeu ,  et  de  dame 
egueues.  (;^|.]jgj.jjjg  J^  Barry,  sa  seconde  femme;  2*.  par  contrat 
DHMâLiDi:  du  28  juillet  1750,  demoiselle  Marié-Catherine-Elisa- 
de''Tb7e?!eg»!  bcth  DE  Malide  ,  fillo  de  feu  Louis  deMalide,  brigadier 
rangk  d«fitre!'i.n  ^^s  armées  du  Roi ,  chevalier  de  l'ordre  royal  et  mîlî- 
au*chef  tfMur';  ^^^^  ^®  Saint-Louis,  capitaine  au  régiment  des  Gardes 
ki^dÇ/*  **'"*" '^^^'^Ç^*®®^  »  ®*  ^®  Françoise-Elisabeth  Prendre  («)• 

(i)  Mort  le  3o  mai  174^  ,  des  blessures  qu'il  avait  reçues  à  la  ba- 
taille de  Fontenoy,  étant  capitaine  de  grenadiers  dans  le  même  ré- 
giment et  brigadier  des  armées  du  Roi.  {Chronologie  hist^  militaire  ^ 
par  Pinard,  tom.  VIII,  pag.  4i4*) 

(2)  Et  nièce   de  Marguerite  -  Pauline  Prendre  dc  Guermandc  , 
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Le  baroû  de  Trenquelléon  n*a  pas  eu  d'enfants  de  sa 
première  femme.  Ceux  issus  du  second  lit  furent  : 

i».  Gharles-Joseph-Françoiii-Marie-Marthe,  qui  suit; 

a«.  François  ,  II"  da  nom  »  aatear  de  la  branche  db  G  a»  ah  , 

rapportée  ci-après  ; 
3*.  Catherine-Anne  de  Batz  , 

née  le  3o  octobre  1756; 
4*.Anne.AngéliquedeBatz,  I  Ces  quatre  filles  étaient  reli 

née  le  3 1  juillet  1761  ;  !      „;^„-^.      _„  --,  ,^  ^nt  na« 

5*.  Marie-Elisabeth^dc  Batz,    /     «^^"î^f;  ^"  ""^  '^  "^''*  P*' 

née  le  16  juillet  1764  ;  *      mariées. 

6<>.  Anne-Gharlotte  de  Batz  , 

née  la  3o  juillet  1769. 

VIII.  Charles- Joseph -François -Marie -Marthe  de 
Batz  ,  chevalier ,  seigneur  baron  de  Trenquelléon ,  né 
le  25  juillet  1754»  ancien  page  du  Roi  en  la  grande 
écurie  ,   ancien  colonel  d'infanterie  ,   créé  chevalier 
de  Tordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis  le  1 7  sep- 
tembre 1789,  a  émigré  en  1791»  et  a  fait  toutes  les  ^ 
campagnes  des  Princes  et  celle  de  Quiberon.  Le  baron 
de  Batz  est  décédé  le  18  juin  181 5,  laissant  du  ma- 
riage qu'il  avait  contracté,  le  27  septembre  1787,  avec  piPirioNf^r  : 
Marie-Ursule-Glaudine  de  Pbtroneng  db  Saint-Cha-  dorrài^'oîïiurê 
MAEAND ,  fille  de  Joseph ,  comte  de  Peyronenc  de  Saint-  %^r!Th,1Zs 
Ghamarand ,  seigneur  de  Marcenac ,  de  Veyrières ,  de  '**'*• 
Murât ,  et  autres  lieux ,  et  de  Marie-Elisabeth  de  Nau- 
caze ,  derniers  rejetons  des  deux  illustres  maisons  de 
Peyronenc  et  de  Naucaze ,  originaires  du  Quercy , 
un  fils  et  deux  filles ,  savoir  : 

i«.  Charles -Polycarpe  y  dont  l'article  suit  ; 

femme  1*.  de  Barthélemi,  marquis  de  la  Bochefoncanld  9  comte  de 
Ghefboatonne,  lieutenant-général  des  armées  du  Roi,  capitaine  des 
gardes  de  madame  la  duchesse  de  Berrj ,  et  lieutenant  de  la  compa- 
gnie des  gendarmes  de  Flandre  ;  a*,  de  Gaspard,  marquis,  puis 
doc  de  Glermont-Tonnerre ,  pair  et  maréchal  de  France,  cheyalier 
des  ordres  du  Roi;  enfin  cousine-germaine  de  Pauline-Louise-Mar- 
goerite-Françoise  de  la  Rochefoucauld  de  Roye,  femme  d'Alexandre- 
Maximilien-Baltasar  de  Gand,  comte  de  Middelbonrg,  maréchal- 
de-camp,  gouverneur  de  Bouchain  (frère  du  maréchal  prince  d'Isen- 
diien),  dont  la  fille,  Elisabeth-Pauline  de  Gand  de  Mérode,  a  épousé 
le  11  janvier  1755 ,  Louis-Léon-Félicité  de  Brancas ,  alors  cbmte  , 
depuis  duc  de  Lauragais  et  de  Brancas ,  pair  de  France ,  mort  en 
octobre  1834*  sans  postérité.  Son  épouse  avait  péri  sur  l'échafaud 
révolutionnaire  ,  à  Paris,  le  16  février  1794. 


«if*- 
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a".  Marie- Adèle-Elisabeth-Gatheiine-JeftDne  de  Batz ,  née  le  lo 
juin  17899  fondatrice  et  sapérieure  des  Filles  de  Bfarie 
d'Âgen ,  décédée  le  10  fanvier  i8a8; 

3«.  Marie-Josephe-F^ançoise-Désirée  de  Batc ,  née  en  Portugal 
le  5  juin  1799 ,  mariée,  le  ly  mai  1817,  à  son  cousin  Gharies- 
Alexandre- Ange,  baron  éà ÉaH^dt Mirepoix, 

DP.  SiCTiir  : 

dc''b!'\ror.**'  *  IX*  Charles-Polycarpe  db  Batz  ,  baron  de  Tren- 
^^^  quelléon  9  seigneur  de  Saint-Julien,  etc.»  né  le  26 
janvier  1792,  a  épousé,  le  7  octobre  181 5,  Adèle- 
Serène-Bernardine  db  Sbvin  db  Ségougnac  ,  fille  de 
Jean-Ghrysostome  de  Sevin ,  baron  de  Ségougnac , 
ancien  capitaine  au  régiment  de  Deux-Ponts,  cavalerie, 
et  de  Louise-Paule-Florent  de  Manas  de  Lamezan.  De 
ce  mariage  sont  issus  : 

I».  Gharles-Louis-Joseph'Jean  de  Batz  de  Trenqnelléon ,  né  le 

19  mars  iSiS  ; 
a».  Léopold-^Jdseph-Stanislas-Ghrysostome  de  Bats  de  Tren- 

quelléon  ,  né  le  5o  juillet  1816  ; 
5».  Arthur-Marie-François-Grégoire  de  Batz  de  Trenqnelléon  , 

né  le  5  septembre  1818  ; 
4**.  Marie-Angélina-Glémentîne-Louise  de  Batz  de  Trenquel- 

léon  ,  née  le  19  aoàt  1819; 
50.  Marie-FruBçoise-Xavier-Pauline  de  Batz  de  Trenqnelléon  , 

née  le  16  mars  i8so. 

bb  ANCHE  DE  GAJBAN ,  au  ducké  (CAlbvet* 

VIII.  François  de  Batz,  II*  du  nom,  chevalier, 
seigneur  de  Gajean,  né  le  17  juillet  1759,  chef  d'es- 
cadre des  armées  navales ,  chevalier  de  Tordre  royal 
et  militaire  de  Saint-Louis ,  second  fils  de  Gharies  de 
Batz ,  baron  de  Trenquelléon ,  et  de  Marie-Catherine 
Elisabeth  de  Malide,  a  épousé,  en  1796,  Marie-Ga- 
brielle  de  V|LLEG0UB.De  ce  mariage  sont  issus  : 

1  <> .  Joseph- Armand ,  dont  l'article  suit  ; 

30.  Louis-Augnstin-Timoléon  de  Batz  de  Gajean,  né  le  4  oc- 
tobre i8o3  ; 

5o«  Marie-Garoline-Ursule-£mélie  de  Batz  de  Gajean,  née  le 
32  février  1798  \ 

4''.  Marie-Elisabeth-Géline  de  Batz  de  Gajean,  née  le  3  novem- 
bre 1800  ; 

5». Marie-Françoise-Anaïs de  Batz  de  Gajean,  née  le  5  octo- 
bre 1808; 

6«.  Marie- Ajitoinette  Eugénie  de  Batz  de  Gajean,  née  le  1 5  fé- 
vrier 1810. 


OE  Vii.i.FcoBa 


r 


Dfi   BATZ.  Q 

IX.  Jo8eplirAnDaiid  db  Bats  m,  Gaiban  ,  chevaKer» 
né  le  96  février  1706,  retiré  lieuteoaDt  de  cavalerie  el 
pensionnaire  du  Roi ,  n*est  pas  encore  marié. 

BAB0N8  PB  MUBPoix,  à  Auch. 

VII.  Alexandre  db  Batz,  baron  de  Mirepoix,  che- 
valier, seigneur  de  Sainte-Christie  »  né  le  so  juin  1715, 
et  second  fils  de  François  de  Batz ,  I**  du  nom ,  baron 
de  Trenqpielléon  »  et  de  dame  Anne  du  Broqua  ,  fut 
capitaine  au  régiment  de  Gonty,  chevalier  de  Tordre 
royal  et  militaire  de  Saint-Louis ,  puis  lieutenant  des 
maréchaux  de  France  en  Condomois ,  et  en  cette  qua- 
lité» juge  du  point  d'honneur  de  la  noblesse,  par  com-  «  t,,  çlateh»  : 
mission  du  3  août  1766.  U  avait  épousé  ,  par  contrat  *^^^^'^\*l 
du  ao  mars  1750,  demoiselle  Marie  db  la  Clavbrib»  lj**'^i^jl,,\ 
fille  de  Philippe-Ignace  de  la  Glaverie»   chevalier,  8«°»< -.»««'''>"' 
baron  de  Soupets,  seigneur  de  Belloc»   de  la  GIa-ri^o°p1e/"r  i« 
verie ,  etc. ,  et  de  dame  Barthélemie  de  Menvielle ,  et  b»d«  ""^"Lul! 
arrière-petite-fille  de  Jean-François  de  la  Gla verie,  ^t'£t'A^!w 
baron  de  Soupets  ,  mestre-de-camp  de  cavalerie  et  jj^"  *^«  «""- 
conseiller  d*état  d'épée.  De  ce  mariage  sont  prove- 
nus un  fils  et  une  fiUe': 

1*.  Gaspard  -  François  -  Barthelemi  -  M aaricc  -  Alexandre,  dont 

Taiticle  soit  ; 
a«.  Jeanne-Françobe-Margoerite-Marie  de  Batz  de  Mirepoiz  , 

née  le  a  juin  1754- 

f 

VIII.  Gaspard-François-Barihelemi-Maurice-Alexan- 
dre  DE  Batz  ,  baron  de  Mirenoix^  chevalier,  seigneur 
de  Sainte-Ghristie ,  né  le  1 5  janvier  1753  ,  ancien  of- 
ficier au  régiment  de  Bourbonnais ,  inlanterie ,  décédé 

le  i5  juillet  1827,  avait  épousé,  en  1784,  N.,..  de  mMostboci: 
MoifTÈGUT,  fille  de  N....  deMontégut,  conseiller  au 
parlement  de  Toulouse.  De  ce  mariage  sont  issus  : 

1*.  Charles- Alexandre- Ange  ,  dont  l'article  suit  ; 
2».  Uenri-6a»pard  de  Bati  de  Mlrepoix,  né  on  1707  ; 
3*.  Henriette  de  Batz  de  Mtrcpoix  ,  mariée  avec  N.....  de  Lary^ 
*  comte  de  la  Tour  ; 

4*.  Charlotte  de  Batz  de  Mirepoix,  n«c  fn  1788,  mariée,  en 
i8ai ,  avec  M.  de  Gensac, 


10  DB   BkTZ. 

IX.  Gharles-AIexandre-Ange  bb  Batss  ,  bUron  de 
Mirq>oix»  né  en  1795,  a  épousé,  le  17  niai  1817,  sa 
DE  batz  :  cousine ,  Marie-Joséphe-Françoise-Désirée  db  Bats  db 
comair  à  la  p,  i.  Tbbnqublléon  ,  fille  de  Gharles-Joseph-François-Marie- 
Marthe  de  Batz ,  baron  de  Trenquèuéon ,  et  de  Marie- 
Ursule-Claudine  de  Peyrpnenc  de  Saint-Chamarand* 
De  ce  mariage  sont  issus  : 

I*.  Edmotad  de  &àu»-tié  en  1^2)  ; 
'j*.  Charles  de  BaU ,  né  en  ^^37  ;  . 
3*.  Julie  àe  Batz,  née  en  181  p  ; 
4^.  Panline  dç  Batt ,  née  en  iSib  ; 
50.  Varie  àt. Batc ,  née  en  t%i^: '■'  .  . 


» , 


I 
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DE  BEFFROY . 

Seigteurt  de  la.  Godh  db  Befpbot  ,  de  Vmxt  ,  de  la 
GnbvE ,  DE  GBBMoaT,  DE  Bbaubepaibe  ,  d'Havdhect, 

DE  NoTIOIf,  DE  VaUX-LÏS'RuBIGIIY,  DE  VADDANCOUBT, 
DE  LoGIfT  ,  DB  GeAtSCCEOB  ,  DB  SavCBDILLB  ,  DB  SbB- 

TIOH,  DB  HavT,  s'HabD05GBL,  DB  Rehillt  ,  etc. , 
teignearg,  barons  jtEiAovTinvï,  d'Eqdaccodrt  ,  de 
la  Hêbie  et  d'Olizt,  enChampagne. 


Ktna-.Dtt^têtOttlimi  d'argent,  lampauitt  armé  Je  gatuhi , 
ayant  ta  qmuû  pauU  mire  leijamba.  Couronne  de  muquû. 
TeaanU  :  deux  MDTagei,  ■ppnjts  mr  lenn  m 


La  maison  de  BEFFROY,  d'origine  Diilitaire  et 
d'ancienne:  extraction,  a  toujours  tenu  rang  parmi  la 
principale  noblesse  de  la  prorince  de  Champagne, 
soit  par  son  ancienneté  et  la  pureté  de  ses  alliances , 
■soit  par  la  continuité  de  ses  services  et  ta  nature  de 
ses  possessions  seigneuriales.  I-es  auteur^  qui  ont  voulu 
remonter  jusqu'au  berceau  de  son  origine ,  ne  s'ac- 
cordent pas  dans  leurs  opinions.  Les  uns  la  croient  origi- 
naire d'Allemagne;  et  descendue  de  la  maison  dcBsffrid; 
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d'auli^s  (i)  conjecturent  qu^elle  est  une  branche  de 
l'illustre  mabon  de  Bauffremout,  dont  le  nom,  jusqu'au 
\Y^  siècle,  s'est  orthographié  de Beffraymont ;  d'autres 
enfin  {2)  pensent  qu'elle  est  originaire  d'Angleterre,  où 
la  singularité  qu'on  remarque  dans  la  pièce  principale 
^e  ses  armoiries  se  rencontre  fréquemment  (5). 

Depuis  plus  de  4oo  ans ,  cette  maison  n'a  pas  cessé  de 
suivre^  sans  aucune  interruption»  la  carrière  des  armes. 
KUe  a  fourni  des  oiEciers^  supérieurs  distingués ,  et  s'est 
alliée  aux  maisons  d'Aguin ,  d'Argy ,  d'Apremont , 
des  Ayrelles,  de  Bohan,  du  Bois^'Escordal  /  de  Bois- 
tel,  de  Boutteville ,  de  Brodart,  de  Garameau,  de  Char- 
pentier-d'AudroUy  de  la  Chaussée ,  de  la  Ghevardière» 
de  Dalles,  d'Escannevelles»  de  Fontaine,  le  Foumier 
de  Neuville- Wargemont ,  de  Fresneau ,  de  la  Grève , 
de  Gruel ,  de  Guy-de-Haudanger ,  d'Harzillemont , 
des  Laires ,  de  la  Majorle ,  de  Marmont ,  de  Maubeuge, 
de  MoBtbeton ,  de  Montezay,  de  Payant ,  de  Prévôt , 
de  Roucy,  de  Roujoux ,  de  Saint-Germain  ,  de  San- 
dras  ,  de  Verneuil  ,  de  Vignacourt ,  de  Villiers  de 
Barbaize ,  de  Vissée  de  la  Tudp  ;  etc. 

Les  titres  de  la  maison  de  Befiroy  établirent  sa 
filiation  d'une  manière  littérale  et  suivie  depuis  Raoulin, 
dont  on  va  parler. 

L  Raoulin  db  Beffboy,  écuyer,  seigneur  de  Vrizy  et 
de  Goigny ,  acquit^  par  acte  du  mois  de  juin  14^2  »  de 
Girard  de  Seniis ,  et  de  Jeanne  sa  femme ,  un  jardin 
nommé  de  Chanteraine ,  situé  à  Vendy,  en  Rethelois , 


■j  I'  I  *  ■  I  1  f 


(n  M*  Oiiiblet ,  f  afda  de»  g|6iié«Iogies  de  la  BiMiotliègBeite  Rcà. 

(a)  M.  Gl^rembault«  géoéabgiste  des  ordr^/i  du  soi,  dan^  9P 
fnéiDoire  flaccinct  sur  la  maison  d^  Beffroy^  qu'il  en  voyaj  le  a  i  janvier 
1754,  à  M.  le  comte  de  Vergeimes^  minisCre  dea  affaires  étraqgères, 
à  Toccasioa  du  iqar4]uiB  de  BaSroy,  capitaine  al)  r^imènt  de  Bran- 
cas.  Soi)  sentiment  sur  l'ongine  de  c.eÛo  maison  paraU  ré9i9lter  de  \^ 
tnetition  qne  faft  ce  généalogiste  d'un  ThQmas  de  Beffroy,  archer  de 
la  garde  aoglftwe,  duquci  il  aeva  parlé  apiès  i'art|ete  defiaimliA  de 
Betfroy,  aon  père. 

(3)  la  position  de  la  queue  du  lion,  qui  n'est  paj5*i|<ité9  dans  le 
btiiso^.  Irunçais. 


r  — 
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avec  une  pièce  de  pré ,  le  tout  tenu  en  fief  du  seigneur 
de  Vendy*  Goberi  d'Aipremont ,  chevalier ,  comme 
seigneur  dominant ,  reçut  à  foi  et  homn^age  Raoulin  de 
Befiroy.  Cette  acquisition  et  l'hommage  oui  la  suivit , 
sont  rappelés  dans  des  lettres  que  le  roi  Charles  VI 
accorda,  le  95  juin  1 449»^  Robert  de  Beffroy,  son  fils, 
Raoulîn  avait  épousé  Poncette,  qui  lui  survécut ,  et  se  n. 
remaria  avec  Guyot  Asselîn ,  mort  en  la  même  année 
i449*  Baoulin  de  Beffroy  en  avait  eu  »  entre  autres 
en&nts,  deux  fils  : 

i*.  Goberi,  dont  l'article  YÎendra; 

a«.  Thomas  de  Beffroy^  Tua  dea  archen  de  la  garde  à  cheval  de 
la  nation  anglaise ,  qui  se  trouva  à  la  défense  du  château  de 
Gonrnay  en  i436.  {âUmoire  emuervà  aujo  mÊmiuerits  de  la 
Bibliolhêque  du  Bol  )•  11  a  eu  pour  fils  : 

Slmonoet  de  Beffroy,  archer  de  la  compagnie  d'hommes 
d'armes  des  ordonnances  du  roi,  sous  jil.  de  Biossct, 
en  i488,  puis,  sous  M.  deClèves,  en  1498  [ibid.)j  mort 
an  aenfice  sans  postérité. 

IL  Gohert  db  Bbffroy,  écuyer,  seigneur  de  Vrizy, 
de  Montigny,  de  la  Cour  de  Be£froy,  et  autres  lieux , 
naquit  vers  l'année  1  Sgo.  Après  la  mort  de  Raoulin  de 
Beffroy  et  de  Gobert  d'Aspremont»  Jean  de  Crève- 
cœur,  époux  de  Marguerite  de  Nesle^  comme  seigneur 
en  partie  de  Yendy,  revendiqua  fhommage  que  Gobert 
de  Beffroy  devait  à  la  seigneurie  de  Vendy,.  à  raison 
d'un  jardià  et  d*un  pré  que  Baoulin  de  Beffroy»  son. 
père ,  avait  acquis ,  en  1 422 ,  de  Girard  de  Senlis;  et  le 
même  Jean  de  Crévecœur  mit  sous  sa  main  ces  biens- 
fonds  ,  que  Gobert  tenait  en  ûeî.  Celui-ci ,.  dans  une 
supplique  au  roi  Charles  VI  »  exposa  que,  depuis  plus 
de  vingt  ans ,  son  père  et  lui  avaient  joui  de  ces  biens 
sans  ancnne  contestation  de  la  part  de  Jean  de  Cré- 
yecœur,  et  que  Fhommage  en  avait  été  rendu  par  son 
père  à  Gob^t  d'As{tfenM>at.  Par  lettres  du  s  5  juin 
1449»  I®  roi  donna  ordre  au  premier  huissier  du  par- 
kment  de  &ire  lever  la  saisine  que  Jean  de  Crévecœur^ 
seigneur  de  Yendy  »  avait  mise  sur  ces  biens,  et  d'en  - 
remettre  en  possession  Gobert  de  Beffroy,  à  la  charge  par 
celui-ci  d'en  &irc  foi  et  jbommage  audit  de  Crévecœur. 
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(  Tiire  original  aux  archivée  de  M*  de  Courcette^ ,  ' 

MLAGafttE:    eéU  5333).  Gobert  de  Beffroy  avait  épousé  Hélène, 

d?i!^n«  T^ZTu  dame  de  la  Gi^ye  et  en  partie  de  Cfoigny »  fille  de 

m^ettire**  ""*  Gatînct  dc  la  Grève ,  avec  laquelle  Gobert  vivait  en 

M^îr*"*     ^*  i44o*  *  Ces  époux  sont  rappelés,  le  .10  avril  1468  , 

dans  le  partage  de  leurs  successions  »  entre  leurs  ea- 

fants,  qui  furent  »  savoir  r 

1*.  Gilbin ,  dont  l'articlie  Tiendra  ; 

a«»  Simon  de  Beffroy,  ésuyer,  seigneur  de  Montigny,  qui  porCa 
témoignage  avec  d'autres  gentilshommes,  pour  roncelet  de 
Warigny,  lorsque  celui-ci  fit  hommage  à  ParcheTêque  duc 
de  Reims,  le  ao  avril  i5o3,  pour  les  fief  9  terre  et  chevalerie 
de  Warigny  (1).  Simon  a  eu  pour  fils  : 
Jean  de  Beffroy,  dit  de  Montigny,  seigneur   baron  de 
Montigny,  chevalier  de  l'ordre  du  Boi,  guidon  de  la 
compagnie  d'ordonnance  du  duc  de  Bouillon,  ainsi  qua- 
lifié «  le  8  octobre  iSjS  %  dans  le  contrat  de  mariage  de 
Ferai  de  Befi&oy,  son  cousit^,  écuyer,  seigneur  de  la 
Grève,  de  Sauceuille,  etc.,  avec  damoisellc  Guiiaine  des 
Ayvelles.  Ledit  Jean  de  Beffroy  est  mort  célibataire  ; 
3««  Béatrix  de  Beffroy,  mariée  avec  Jean  tU  Hdonibeton  (a), 

écuyer,  seigneur  de  Selles  ; 
4*>.  Marguerite  de  Beffroy,  épouse  de  Mangin,  dit  Maillafd  de 
Marmoni  (6)»  écnyer,.  homme  d'armes  des  ordonnances  du  roi. 

IIL   Gilbin  de  Beffrot»  écuyer»    seigneur  de   la 
Grève ,  de  Vrizy,  etc. ,  partagea  ^es  successions  de  ses 

Îère  et  mère»  avec  Simon  de  Beffroy,  son  frère, 
iéatrix  et  Marguerite  de  Beffroy,  ses  sœurs  y.  repré- 
sentées par  leurs  maris ,  par  acte  passé  devant  Bossux,. 
notaire  à  Attigny,  le  lo  avril  1468  *^  Par  deux  autires 
actes  des  16  septembre  et  i5  novembre  1470  ^,  Gilbin 


*  Tous  les  actes  marqués  de  ce  signe  aont  ceux  que  la  maison  de 
Beffroy  a  produits,  en  mai  1668,  devant  M,  de  Gaumartin,  intendant 
de  Champagne.  Les  actes  qui  n'ont  point  d'astérisque  sont  extraits , 
ou  des  archives  de  la  famiue ,  ou  de  sources  qui  seront  indiquées 
dans  des  notes  subséquentes. 

(1)  Titres  de  la  maison  de  Warigny,  produits  devaat  M.  de 
Gaumartin,  intendant  en  Champagne ,  au  mois  de  septembre  1670. 

(a)  de  Monibeion  :  écartelé ,  aux  i  et  4  d'azur,  à  la  cloche  d'aK- 
gent  ;  aux  a  et  3  de  gueules  ,  à  la  bande  d'or. 
ikï  <^  MmyiMnt  :  d'azur,  à  la  bande  d'argent. 


ubk. 
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de  Befiroy,  écuyer,  fit  hommage ,  pour  la  partie  de  la 

terre  de  Goigny  qu'il  possédait  du  chef  de  sa  mère»  à 

honorée   damoiselle  deanne  de  la  Grève ,   dame  de 

Coigny ,  et  fournil  un  dénombrement  »  le  8  mai  1 5o8  *, 

au  seigneur  d'Haudrecy.  Dans  cet  acte  est  nommée   bmattiilu: 

damôiselle  Marie  des  Attelles  ,  femme  de  Gilbin  de  to?d?  ^fS^] 

Beffiroy»  issue  d'une  maison  d'ancienne  cheTalerie  des  Sï'*^/ieu«'''d« 

Ardennes  ;  et  tous  deux  sont  rappelés»  le  1 1  mai  1 544  *f 

dans  l'acte  de  partage  des  biens  de  leurs  successions , 

entre  leurs  enfiints ,  qui  furent  : 

i«.  Fienre  »  I«'dii  nom ,  dont  l'article  viendra  ; 

a**.  Claude  de  Beffroy,  mariée  avec  Laurent  itEteanMvetlei  (a)» 
écuyer,  leignenr  de  Warby  ; 

3*.  Bèatrix  de  Beffiroy,  femme  de  Gérard  dPBaraUUmant  (6) 
écayer,  seignear  de  Vrisy  en  partie,  issu  d'une  branche 
puînée  de  l'illustre  maison  de  Ghfttillon-sur-MArne  ,  apa- 
nagée  de  la  terre  d'Harzillemont,  vers  la  fin  du  quatorzième 
siècle  (i).  fiéatriz,  étant  veuve,  transigea,  le 3  août  i568  (a), 
avec  Fonsart  de  Beauvais  ,  écuyer,  seiffnear  d'Autruche  | 
*éponx  d'Antoinette  d'Harzillemont,  sœur  dç  Gérard  ; 

4<>.  Gnlotte  de  BeflTroy,  mariée  avee  Nicolas  tkt  Laires  ,  éenyer, 
aeignenr  de  Montgon  ; 

$••  Bonne  de  Beffroy,  femme  de  Garlache^  seigneur  dôBokan  (e) 
en  Ardennes ,  puîné  des  anciens  sires  d'Orchimont ,  qu'une 
vieille  tradition  fait  descendre  de  la  maison  de  Luiembonrg. 

U  était  fils  de  Simon,  seigneur  de  Boban,  et  de  N de 

Manimont  (3}. 

rV«  Pierre  DB  Bbffbot,  I*  du  nom,  écuyer,  seigneur     m  sawi- 
de  laGrëTC,  de  SéTricourt  et  de  Sauceuille,  épousa,  dwTuTfoaM 
par  contrat  de  1627  *,  damobèlle  Marie  de  Saint-Gbb-  JX*  «"'^"SÎ^ 
■AI5,  fille  de  Basset  de  Saint-Germain>  écuyer,  seigneur  J^^"^""' 


(1)  Histoire  de  la  maison  de.ChâtiUon,  par  André  Dochesne,  in- 
foÛo,  pages  694  et  698. 

(a)  Acte  produit  par  MM.  de  Beauvais  devant  M«  de  Gaumartin  , 
intendant  en  Champagne,  au  mois  d'août  1667. 

(3)  Production  faite  devant  l'intendant  de  Champagne  au  mois  de 
mars  1670 ,  par  la  maison  de  Bohan. 

(a)  d'Esamnevelles-fFarby  :  de  sable,  à  5  croissants  d'argent, 
bien  ordonnés ,  surmontés  de  3  billettes  rangées  du  même. 
'  (6)  d'HarzUiemmt  :  de  gueules ,  à  3  pals  de  vair  ;  au  chef  d'or, 
chargé  de  3  mcrlettes  de  gueules. 

(e)  de  Bchan  ;  de  sable ,  à  la  bande  d'or»  accostée  de  deux  cotices 
da  même* 
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de  Sévrieourt  et  de  Saueeuillo ,  el  de  damoiseUe 
de  Cuignio.  Pat^  acte  passé  devant  Petit  et.Yerdelot  » 
notaires  en  Rethelois»  le  i**  mai  iSsS,  Pierre  de  Befiroy 
aus  droits  do  Marie  de  Saint-Germain ,  sa  femme ,  con* 
courut  au  partage  des  suceessions  des  père  et  mère  de 
cette  dame  avec  Geoffroi  de  Saint-Germain ,  écuyer  » 
Christophe  de  Vaux  »  éeuyer»  seigneur  d'Escordal^  au 
nom  de  Nicole  de  Saint-Geimaîn ,  sa  iemme»  el  messire 
Raoul  djQ  Cuignio ,  prêtre ,  tuteur  d'Antoine  de  Saint- 
Germain  ,  tous  enfants  et  héritiers  de  Rasaet  de  Saint- 
Germain  et  de  Marie  de  Cuignio.  Pierre  de  Befiroy 
comparut  au  ban  et  arrière-ban  de  la  noblesse  de 
Champagne ,  suivant  un  acte  du  bailliage  de  Yitry,  du 
17  mars  i&4o  ^*  Le  »  1  mai  iâ44  **  P<^r  acte  passé  de- 
vant Talentuy  et  Johrin ,  notaires  en  Rethelois ,  il 
Eartagea  les  successions  paternelle  et  maternelle  avec 
aurent  d'Escannevelle»  »  écuyer^  mari  de  Claude  de 
Beffroy,  Gérard  d'HarziUemont ,  écuyer ,».  époux  de 
Béatrix  de  Beflroy,  et  plusieurs  autres  cohéritiers.  Par 
acte  du  18  septembre  iSys,  Pierre  de  Beffiroy,  de 
concert  avec  Hugues  et  Tristan  de  Failly  »  frères  ,. 
fournit  aveu  et  dénombrement  au  duc  de  Nevers^  comte 
d^Rethel ,  pour  la  terre  seigneuriale  de  SauceuiHe;  et , 
le  1  o  octobre  1 672  *,  le  même  Pierre  de  BeflTroy  et  Marie 
de  Saint-Germain  firent  foi  et  homms^e,  par  procureur» 
au  comte  de  Rethelois  »  à  raison  de  la  même  terre  sei- 
gneuriale de  Sauceuille  ,  mouvante  du  château  de 
RetheL  Ce&  deux  époux  vivaient  encore ,  dans  ua  âge 
avancé,  le  11  septembre  1576  "^^  Leurs  enfants  fu- 
rent : 

!•.  Pferrî,  dont  t'artklè  viendra; 

a*.  Henri  de  BeflTroy,  écuyer»  sei^^eur  de  la  Grève  ^  époux  de- 

Damoîsetle  Marie  de  la  Chaussée  (a).  De  ce  mariage    est 

issue 
AntoinêKe  de  Befflroy,  niariée  avec  F.  de  Flgnaeouri  (6) , 


(a)  de  la  Chautsie  :  d'aaur,  semé  de  hesaots  d'argent  ;  à  5  beaânts^ 
d'or,  brochants. 

(6)  de  Vi^nMOuri  :  d'arge»t  ,43  fleurs  4^.  lys  nourries  de  gaeu* 
les. 


1 
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éonye^,  ffeignevr  de  Moalgoii^  d'uoe  aQcîeDne  et  il* 
lustre  maisoQ  de  chevalerie  ,  originaire  de  Picardie, 
laquelle  a  donné  deux  grands-naaîtres  à  Tordre  de  Saint- 
Jean  de  Jérnsalem.  Il  était  fils  de  Jean  de  T^acourt, 
écuyer,  aeigneur  de  Wameconrt,  de  Tonligny,  etc. ,  et 
de  Jeanne  des  Laires ,  dame  en  partie  de  Montgon  ; 
5».  Jeanne  de  Beffiroy,  mariée  avec  Charles  <&  FlUiêri  (a)  ,  sei- 

gneor  de  Yriay  ; 
4***  Béatirix  de  BeQrof»  paarjée  arec  Christophe  «tes  Lmiret , 
écujer,  seigneur  de  Montgon*  Lui  ayant  survécu,  elle  a  eq 
la  garde  Doble  de  ses  enfants  mineurs ,  et  a  transigé ,  le 
l*«  férrifr  |53o,  avec  rjficqle  4«  VaQx»  venre  de  Vaientiii  de 
Savigny,  écnyer;  (i) 
5*.  Nicole  de  BeAVoV,  mariée  avec  Jean  de  Caramfiau ,  écuyer^ 

seigneur  de  Remilly,  de  Neufmaison ,  de  Belloy,  etc. , 
6«f  Perrettede  Beffiroy^  mari^  nvieç  I(a^^^««infvf /is|«  ^Çyyer, 
seigneur  de  Goigny. 

y.  Ferrl  pR  Beffiot,  écuyer*  seigneur  de  la  Grève  « 
de  Sauceuille  »  de  Noyion ,  de  Provi^T,  de  CréirecŒur» 
dQ  Coigny^  etc.  »  homme  d'armes  de  la  compagnie  des 
ordAnuapces  du  Boi  sous  la  charge  du  duc  de  Lor- 
railla  ,  fut  fondé  de  procuratioii  »  par  ses  père  et  mèr^  » 
le  11  septembre  1576  \  par  acte  passé  devaut  Jean 
Fransquin  ,  notaire  au  bailliage  de  y  itry.  Le  8  octobre 
1^7^  *f  par  contrat  passé  devant  le  même  notaire  »  en 
préseiMce ,  preipièrement  ^  de  Marie  de  Saint-Germain  » 
mère  i}q  Ferri,  et  veuve  de  Pierre  de  BeiTroy  (des 
biens  duquel  l'inventaire  4vait  été  dressé ,  le  7  août  ^ 
de  la  même  année  ,  par  les  not^irçs  Cbastelain  et 
Fransquin);  secondement»  de  Jean  de  BeiEroy,  dit  de 
Moi^tjgny»  soa  cousin ,  chevalier  de  l'oi^dre  du  Boi  »  dv^nr, 
guidon  de  la  aompagnie  d'ordonpance  du  duc  de  ïi^om,/ rq". 
3opiUon ,  et  aussi  de  plusieurs  gentilsbonimes ,  ses  pa-  S,.  ""  ''*^"'*'  '*'' 
rant^,  Ferri  de  Be^roy  épousa  Guilaine  p^s  Avvslljbs  »  "  • 

filie  de  Fr^pçoi^  des  Ayyelles^  épupr»  ;ieigneur  en 

tartî^  dm  ÀyTejies,  de  Clavy»  de^  iiaii^#  «  de  Gha- 
iodpy  #jt  ^^tres  liem^,  lieutenaut  ai;i  gouvernement 
des  terres  souveraines  de  GhâteaurRegU4u}t  e^  4e  Lin^ 

(i)  Vî9ànsi^n  fMt«  dQTAUt  M»  4«  Gauinartin  par  la  mûson  des 
Laires  ,  en  février  i66S. 

(a)  <U  FiUi^ri  :  de  sable  9  semé  de  fleurs  de  lys  d'ai^^ent. 


au  Mil» 
tiiir  de  giifiilrs. 
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champi» ,  el  de  damoiselle  Aliénor  de  Vaillant.  Guîlaine 
des  Âyrelles  fut  assistée  au  contrat  par  son  père ,  et 
eut  pour  témoins ,  Jacques  ,  seigneur   de  Martines , 
gouverneur  des  mêmes  terres  souveraines,  Jacques 
d'Ambly,  écuyer,  seigneur  des  Ayvelles,  Charles  de 
Saint-Vincent ,  écuyer,  seigneur  de  Létanne  »  et  Pierre 
de   Saint-Yincent ,  écnyer;  seigneur  de  Rogiénart  » 
homme  d^annes  de  la  compagnie  du  duc  de  Guise. 
Par  acte  du  34  juillet  i58i  *,  passé  devant  Savarre  et 
Hourry,  notaires  en  Vermandois,  à  la  résidence  de 
Launoy,  Ferri  de  BeiTroy  fit  un  partage  des  hiens  de  la 
succession  de  son  père»  et  de  ceux  dont  Marie  de  Saint- 
Germain,  sa  mère,  lui  avait  &it  donation,  le  1 8  du  même 
mois  de. juillet  i58i  *,  avec  Béatrix  de  Beffroy»  sa 
sœur ,  veuve  de  Christophe  des  Laires  »  écuyer»  sei- 
gneur de  Montgon ,  Jean  de  Garameau ,  écuyer»  sei- 
gneur deBelloy,  à  cause  de  Nicole  de  Beffroy,  sa  femme, 
et  autres  cohéritiers.  Ferri  de  Beffroy  fit  quelques 
acquisitions  féodales  en  i6o5»  et  fournit  à  la  duchesse 
de  Nivernais,  dame  du  Rethelois,  l'aveu  et  dénom- 
brement du  fief  du  Gué-la-Comtesse  ,  situé  au  terroir 
de  Sauceuille  ;  lequel  fief  lui  était  advenu  par  la  mort 
•dô  Philippe  d'Escannevelles ,  écuyer,  son  neveu.  Le 
8  mai  161 3  (1),  Guilaine  des  Ayvelles  et  ses  deux  fils 
Philippe  de  Beffroy»  gentilhomme  de  la  chambre  du 

Î rince  de  Conty  et  gendarme  de  sa  compagnie ,  et 
ierre  de  Beffroy,  écuyer,  seigneur  de  Sauceuille ,  as- 
sistèrent au  contrat  du  mariage  de  Charles  d'Aguerre , 
écuyer,  seigneur  de  Cours,  de  Bercy  et  de  Juzancourt, 
avec  Françoise  des  Ayvelles ,  fille  de  François  des 
Ayvelles ,  chevalier,  seigneur  d'Escordal,  de  Clavy,  de 
Launoy  et  de  Mesmont ,  ffonverneur  des  terres  souve- 
raines deChfiteau-RegnaultetdeLinchamps,  et  d'Anne 
d'Estourmel.  Du  mariage  de  Ferri  de  Beffroy  avec 
Guilaine  des  Ayvelles  ,  sont  provenus  : 

i«.  Melchior  de  Beffroy,  chevalier,  seigneur  de  la  Grève ,  époaz 


(1)  Acte  produit  devant  M.  de  Ganmartin ,  par  la  maison  des 
Ayvelles ,  en  mars  1669. 
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de  Marie  dt  SandfOi^  leqild  ett  décédé  airttil  f année  i6x'2 , 
lausciit  QDC  fiUe  : 

Gatherine  deBeffroy,  matiée,  par  contât  da  7  mai  t653  (i), 
pané  derant  Tngot  et  Lepàgc^OOtaires,  en  Vermandois, 
avec  Robert  de  Villiers,  ^oevalîer,  seigneur  de  Barbaize, 
fiUd*Aiitottie  de  Yilliera^  II*  dn  tfom  ,  ée^jer,  «eigneur 
de  Éat-baize  et  de  Povilly,  ikottiiié  d'armes  des  drdonnaa- 
oos  du  Moi  9  «t  A0  Marie  du  Peut  do  Ghesfté  ; 

o^.PInlippffdellei&oy^  eberalier',  feliffÉear  de^  la  O^èyè,  gen- 
tilbonMliv  ordinaire  de  la  ebaMibre  de  M  «  le  pribcè^  de  Gonty. 
Comme  fîts  aine  de  Ami  PerrI  de  âeffrt>y,  et  agissant ,  tant  en 

^  son  nom  y  ^'en  celui  de  Ûtilaine  di^s  Aytelle^,  sa  mcre ,  de 
Pierre  de  Beffidûr»  l'alaré,  de  François  de  Beffroy,  Taîné,  de 
Franf)(»î^  deB^flrojy  le  jeutte»  ses-^rèretf,  et  au  nom  de  ses 
aeearrf^  il  fimr'ttit^  le'l4liM<iff  i6ftK  *^  le  dén<imbreme«t  de  la 
tttre  de  laCIvèTe,  sm- «stgflet^  d^BaMdrcicy  (d'Arra[9y^ 

3*.  Pierre,  II*d«nom,  l'aîné,  doot^^artiele  Tiendra;  ^ 

4**.  François  de  Beffroy,  l'aîné,  cbevaiicr,  seigneur  de  Grève- 
coeur,  lieutenant-colonel  du  régiment  de  Dannevoux,  brigadier 
d«i»  armées  du  soi,  tné  au  service  do  9v  Mv  à.ifteétbe|i^rd , 
en  i652.il  n'a  pas  laissé  <ïe  postérité; 

$*.  Prançoi$  deBefihroy,  le  jeune,  àoyen  eu  ielià)iitré  de  Rozoy- 
wm^ràs^  Par  acte  ém  5  nvremb're'  i62)â  \  pîtàé  dtfnmt'PiSl- 
quier,  notaire  «o  bailliage;  de  SaUite->Men«li6tild-,  .Fraû^<« 
dé  Betfroy,  tant  en  son  nom  crue  pour  tl^îlippe  et  François 
A'ht^r  éc^yer»  ^  s^gnents  d'Kn^rècy,  sefi  nférenx  f  Pièfri^ 
4e  HwQifi  cbetàUer*^  seméar  de  la  Qk^o,  eapitaine  -  ^2i 
régiment  de  Bussy-LametC^  J.ea^  do  B€iQ)rpy,  cbevalier«  sçi- 
%tteiit  de  lâ  Grève ,  6apîtaîtie  Au  régiment  ac  p^nnevo^jc , 
Ukit  pour  lol^  4tté(  |jénr  Phiii^{^  de  Bëffrbt;  «KèvKlle>r^  sei- 

.  gH^ar  de  SanceÂiille ,.  sott^  f)r^re ,  Gi^iober  c|e  FonCaiise^  écoyei^ 
seigneur  de  flouy,  représentant  Perrettçde  Beffroy,  safemme^ 
Jean  d^Agoisy,  au  nom  de  Marid  âfenKefffôy,  sa  femme,  Ân- 
«oÎBo  d'Argy,'  an  non  dç  Gbaiiotte  dcfBtoffrOy^  sa  îemnte ,  et 
Anne  do  Beffroy,  dame  de  Kof iotfv^  partitjgèfènt  no^r^mes^  . 
les  biens  de  feu  Ciuilaine  des  Ayvclles,  leur  mère  et  aïeule  ; 
•  6*.-  Pierre  1I«,  W  fèuné',  èmtenr  Âe  'fa  bMtfebe^  des-  ttSigMtm 
vm  LA  Ooé^i  aa  ^Awr-'iijachii» ,  f<fc ,  TflppÔHée  à  son  rang  ; 

7«.  Perrette  .deJBffTrOT,^  fennxie  de  Gaucher  d^.  Fontaine  (a), 

'  éeuyetjS'éîgfneUYde  ftouy,  en  î?1icardîè;'  '   . 

8?..  Ma»icr  de  -Betfrt)^,  mÀrléef,  ptfr  contfalf  dn  &  séptetnllro  1636 
(a)^paflsé  à  la  ^rève ,  devan|  Payt>t ,  notaire  royal,  av()e  Jean 
d'Jguisy  (^) ,  chevalier,  .seigneur  de  Mainborson ,  de  Logoy, 

Çi)  l^ro^nctién  faillè  ^r  la  maison 'de  Viviers  de  Barbai^e ,  en  juil- 
let 1668. 

(37  Prudiril  devant  l'intendant  de  Gbampagne ,  paf  ti  maison 
d^Aguisy,  en  décembre  1668. 

Çfliyée  Fonîé^mê  :  d'or,  à  5  éenssons  de  vair,  bordés  de  gueules  ; 
le  grand  écu' ayant  une  bordure  du  mrême  émail. 

{!>)  d^Agmiy  :  d'argent ,  k  3  merlettes  de  sable ,  les  2  en  chef 
affrontées. 


1«  9h  li^Ff aoY. 

d'Hci^bt^py,  etc. ,  filtr  d'Antoioe  d'Aguisy,  aeîgnear  de  Main* 
benion»  gendarme  de  la  garde  da  roi,  §ons  la  charge  de 
M.  de  ThevaUes ,  «f,  de  dapaokeUe.  Jacqueline  de  Warif^ny  ; 

9*.  Anne  de  Befiioy,  dame  de  No?ion,  qui  tiTait  en  1611  et 
i658; 

ji)«.Ghariotte  de  Befiroy,  mariée,  par  contratdn  97  fnillet  i6a5(i) 
.  .    pasëé  devant  Lavigeon  et  Fransqnin  ^  notaires  royaux    en. 
la   p revoté  de    Sainte-Menehould  ,  avec   antoine  d'jirgy , 
écuyer,  co-teigneur  d'Haudrecy  et  de  Marénal,  premier  ca-^ 
pitaine ,  puis  colonel  au  régiment  de  Bussy^Lametb  et  bri- 
gadier des  armées  du  roi ,  fils  de  Regnault  d'Argy,  écnyer, 
seigneur  d'Haudrecy,  capitaine  de  la  '^le  et  preTÔté  de 
Warcq ,  et  de  Françoise  d'Escaiineveilès  ; 
^    ii«.  Marguerite  de  Befiroy,  femme  de  Nicolas  d^Jlrgy,  écnyer, 
-seigneur  d'Haudrecy,  irëre  d'Antoine  d'Argy  :  elle  est  nom- 
mée ,  dans  l'acte  de  création  de  totelle  de  ses  efafants,  rendu 
au  baillii^e  de  Reth^l  le  i4  mai  1637.  (a) 

I 

VI.  IHerfe  db  Bbffbot,  Taîné ,  If*  du  nom  (2),  che- 
valier» seigneur  de  la  Grëye  et  de  Sauceuille  ,  assista , 
'  le  9  septembre  1611  *,  avec  ses  frères  et  sœurs  à  la 

t^lôture  de  rinveutaire  des  biens  de  la  succession  de  son 
père ,  dressé  le  1^  mars  de  la  même  année  *,  par 
Pasquier,  notéire  au  bailliage  de  Yitry,  et  Pîlliers ,  son 
adjoint,. à  la'^equête  deGuilaine  des  Ayvelles,  Veu^e 
de  Ferri  de  Beffroy.  Pierre  IP,  nonuné  aans  le.  dénom- 
brement de  la  terre  de;  la  Grève  ,  fourni  par  Philippe 
de  BeiFroy,  son  frère  atné,  le  16  août  1612  %  épousa, 
Bi  pat^rt:     par  contrat  du  do  mai  iGiâ  *^passé  devant  Desîardins» 

a  argent    a    trow  *  ,   .  .    _      ,-,,  .      «t.-  *  i       cv    «  me 

r^ndeinicuie*;  uotaite  Hu  bailliage  de  vitry»  au  ressort  de  oamte-Me- 
Tor  e*t  «Ta^ur  do  uchould  »  damoiscUc  Claude  de  Pavaut  (  d'une  des 
d..ui  itr««.  premières  maisons  de  Champagne ,  descendue  des 
anciens  vicomtes  héréditaires  de  Busancy,  en  Sois- 
sonnais)»  fille  de  Charles  de  Pavant ,  chevalier»  sei- 
gneur ae  Taisy,  de  Puisieux ,  de  Broussy  et  autres 
Reux»  etde  Marie  de  Sons.  Claude  de  Pavant ,  veuve 
de  Pierre  II  de  Beffroy»  iut  pourvue  »  par  acte  du  bail- 
liage de  Sainte-Menehould ,  daté  du  1 1  septembre  1617^» 


(1)  Actes  produits  par  la  maison  d'Argy,  en  16^. 

(a)  La  branche  aînée  de  la  maison  de  Belfroy,  seigneors.de.Gennont 
et  de  la  Grange*aux*Bois  »  a  produit  ses  titres  et  a  été  maintenue 
dans  sa  noblesse ^  par  ordonnance,  en  date  du  18  avril  i64i  9  de 
M.  Nicolas  Bretel  oe  GrémonTille  >  intendant  de  Champagne*. 


TW 


Bd  BBPFftoT.  rr 

dé la'garâe  noble  dé  Jean,  son  ÛU  mineur^  et  .dé  l'en- 
Ànt  dont  elle  étoît  enceinte ,  et  Philippe  de  Beffroy, 
son  beau-frère ,  écuyer ,  seigneur  de  la  Grève ,  fiit 
nommé  curateur.  Claude  de  Pavant  se  remaria ,  par 
contrat  (i)  passé  devant  Collot  et  Houdiette,  notaires 
au  bailliage  de  Yitry ,  le  3o  janvier  1 620 ,  avec  messiré 
Jean  de  Montguyon  »  écuver ,  seigneur  de  Gérmont , 
gentilhomme  ordinaire  de  la  chambre  dû  roi,  capitaine 
commandant  de  quatre  Compagnies  du  régiment  de 
Quatre-Ghampsy  etc.  Elle  avait  eu  de  Pierre  oeBefirby» 
son  premier  mari  : 

1».  Jean  de  BeSrof,  chevalier,  seigneur  <le  la  Grève  et  d«  Gri- 
mauza  ,  çapifaioe  au  Téglment  de  Dannevoux ,  îofanterîe  » 
suivant  sa  commission  du  6  mars  i638  *  ;  lequel  épousa ,  par 
contrat  du  6  mars  1639  *,  passé  devant  Gobcrt,  notaire  à 
Savigny,  damoiselle  Marie  d^Aguin ,  fille  de  feu  Pierre  d'A- 
guin  ,  écuyer,  seigneur  de  Nérac,  et  de  damoiselle  Magde- 
laine  de  Gondé.  De  ce  mariage  sont  issus  : 

A.  Robert  de  Beifroy,  écuyer,  seigneur  de  la  Grève  ^  qui , 
après  avoir  servi  dans  les  chevau-légers  de  la  compagnie 
de  M.  de  Pavant,  son  cousin ,  au  régiment  Royal-Bous' 
sillon ,  a  été  nommé ,  par  le  roi ,  lieutenant  des  gardes 
du  corps ,  et  est  mort  en  activité  de  service ,  sans  avoir 
été  marié  ; 

B.  Gharles-Glaude  de  Beffroy,  écuyer,  capitaine  de  cbevaur 
légers  dans;le  régiment  de  Balavoir,  mort  en  activité  de 
service ,  *  sans  postérité  ; 

G.Madelaine  de  Beffroy; 

D.  Anne  de  Beffroy; 

E.  Marie  dé  Bieffiroy; 

F.  Glaire  de  Betfroy  ; 

G.  Elisabetb  de  Beffroy  ; 
a*.  Philippe ,  dont  l'article  suit. 

VII.  Philippe  BB  Bbffrot,  chevalier;  seâ^œur  de 
Saucéuille,  de  Germent  et  autres  lieux»  naquit  pos- 
thume. Il  fut  cornette,  puis  capitaine  dans  le  régi- 
ment de  Gesvres ,  et  fui  maintenu  dans  sa  noblesse , 
ainsi  que  son  frère  aîné  et  tous  les  chefs  des  autres 
branches  de  sa  famille,  par  jugement  de  M.  Le  Fèyre  de 
Caumartin,  intendant  en  Champagne,  daté  de  Ghaa- 


(1)  Produit  av  mois  de  juin  1670,  par  la  maison  de  Montguyom 
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«ons   d'arpcnl , 
rangés  3  .en 
et   3  CB   pointe 
veux -ci 


ri  1. 


1pii«-:^pr-!MUr{)e  «  le  90  juillet  1668,  d'uprès  la  véri&- 

ca);Ioii  des  titras  qWHs  aroieUt  prodaiU  lo  s  1  kovier 

»«  p«f»»A»:   1667/.  Philippe  avait  été  r^pré^até  p^r  Jean  de  Bef- 

i"r^m*cb^îéî  froy,  son  frère  aîijé»  dan#Je  partage  de  la  cucteaaion 

prdé  dl""..bir;  <l^  Guilaine  de»  Ayrett^s,  leur  aïeule»  el  a'était  oiarié 

dTr*'"*M  *.?com^  '^  ^  '^^^  *  ^^^  *♦  «"liv^ût  acte  pas^é  devwat  Jeaa  Gok«rt, 

Fo'^r^rfè/'^^^^*'  '^^toii*^  royal ,  ayee  daipQiaelfe  Catherine  9je  FrAsiikad^ 

"'^ehef  fille  de  piicola^  de  Fn^^p^^u ,  écuyer,  seigoeur  de  Beau- 

^^^  repaire  Y  de  Cierges,  die  la  GrangOraux-Boi» ,  de  Gouf- 

bon  et  autres  lieux ,  et  de  damoi^elle  Marie  de  Sobs* 

De  ce  mariage  sont  provenus  : 

I*,  Louit  de  Beffroy  !•*  dont  l'article  viendra  ; 

a«.  llélène  de  Beffroy,  femme  de  Charles  de  la  ChevardUn  (a)  » 
écuyer,  seigneur  de  la  Motte,  de  la  Cour,  etc.,*d'une  ancienne 
maison  originaire  de  Bretagne ,  fils  de  François  de  la  Ghevar- 
dière,  écayer,  seigneur  de  la  Motte,  et  de  Çhn/itopUe  de  Serpe» 
d'Escordal  ;  ^ 

'  3».  Amélie  de  Beffroy  ; 

4*.  Victorine  de  Beffroy; 

5*.  Hyac|nte  de  Beffroy  f     ' 

6«.  Adélaïde  de  Beffroy  ^ 

7*.  Eugénie  de  Çeffroy. 

VIII.  Louis  DE  Beffroy  ,  P'  du.  nom ,  chevalier,  sei* 
gneur  de  Germont,  de  Cierges,  de  la  .Grange -aux- 
Bois ,  etc.  p  capitaine  commandant  au  régiment  Royal- 
Roussillon ,  cavalerie ,  chevalier  de  Tordre  royal  et  mi- 
ni R*tijotx:    litaire  de  Saint-Louis,  épousa,  par  contrat  du  1*' avril 
îrïiriiTà'*  1695 ,  passé  devant  Jean  Frison,  notaire  royal  au  bail- 
âeùrép?e/tfor*à  ^*®6®  ^®  Vitry,  résidant  à  Busancy,  damoiseDe  Juvine 
'•"'"*•. ^p"^M  DE  Roujoux,  d'une  famille  noble,  originaire  d'Ecosse» 
fille  de  messire  Jean  de  Rou joux ,  écuyer ,  capitaine  de 
la  milice  de  Sedan,  et  d^Elisabeth  Maréchal.  De  co^ 
mariage  sont  issus  : 

i«.  Lovls  II*  dn  nom  ,  Talné ,  dont  l'aitlcle  viendra  ; 

^^,  Paul  Yalentin  de  BeflVoy,  chevaUer,  sei^eur  de  Germent  » 
de  Vn^ydaneourt  et  de  Mercy-l^baa  en  £^rrtia<},  J|ietttQfiaai% 
dans  le  régiment  de  Boyai-lloussillon.  Ilépensa;  i^.damoi^. 


(<)  d$  Ut  Cti$vardiére  :  d Vgent ,  au  rameau  de  fpwgdre  de  ainople. 


reneitlre 
c»  sautoir 
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•elle  F^ançoùe  ttMprtmimi  9 -ifl)  fille  4«  Xhomat  d'Asprc- 
moat,  chevaliery  seigneur  de  C(aiot*Marcel  »  de  Gorbon,  de 
Villé-devant-Oryal ,  etc»;  a*,  en  l'aiinée  1/33,  damoiselle 
Catherijie-GabrieUe  </•  àhnt4*4iy9  originaire  de  Lorraine  « 
fille  de  Louis  de  Montexay»  écnyeri  «eigoeur  de  Vaudremont  » 
çt  de  dame  Jeanne-Françoiae  de  $aiat-Yon  ;  Il  a  laissé  : 

A.  Louis-Paul  de  Beffroy,  chevalier,  seigoeur  de  Germent  9 
page  du  jWf  eiwiilte  IhnUai^Mit  .<laAs  le  régiment  de 
Fleury,  eavalerie  ; 

B.  MiiTie-Antoipette-Martine  de  BtOM  ; 

3««  Louis  de  Beffroy»  le  ienne»  écnyer,  co-seigoeor  de  Germent , 
qui  a  épousé  damoiselle  Bas  tienne  de  DaiUu  (b) ,  fille  de  mes- 
sire  Charles  de  Dalles ,  écuyer,  seigneur  de  Beaurepaire ,  et 
de  damoUelle  Charlotte  des  Laîrei.  De  oe  mariage  sont 


A.  PanlrLoQÎs  de  Beffroy,  phevalicr»  page  dn  roi,  mort 

sans  postérité  ; 
3»  Charlotte-Louise  de  BefiW>y; 
4*.  Marguerite  de  BeSVoyj  mariée  «TflC  IficoUs  dé  FaUly^  (c) 

éeuyer,  seigneur  de  Chémery  et  antres  lieux  ; 
5*>*  IMlarîe  de  Beffiror,  femme  de  Lonia-Alesandre  de  Pou$crt , 
écufvtf  aeignenr  i^  Yanx-lésrMonzoa. 

IX.  louis BB Bbffbot»  rainé,  II*  du  nom,  cheyalier, 
seigneur  de  Germont,  de  Cierges,  de  la  Grange-aux- 
Bma ,  etc.»  capitaine  au  régiment  Royal-Roussillon  »  ca- 
yalerie ,  épousa ,  par  contrat  passé  devant  Pierre  Surlet, 
notaire  royal  à  Youziers ,  le  3o  mars  1 726 ,  damoiselle 
Elisabetii  lb  Focbnibb  ,  fille  de  messire  Jean  le  Four-  j., 
nier,  chevalier,  baron  de  Neuville,  seigneur  d'Olizy,  ««.^  <i«  g»«»i« 
de  la  Ferté,  d'Ëquancourt,  de  Gueschard,  de  Rolon^ 
viUierSf  du  Tilloy ,  de  Mazerny^  de  l'hôtel  de  Bours^ 
Montmorency^ à  Âbbe ville,  etc. ,  et  de  dame  Elisabeth 
Hervy.  Il  en  a  eu  cinq  fib  et  deux  filles  »  dont  les 
i«ma  suivent  : 

• 

!*•  Jean-Lonû,  m«r«(Qis  de  Beffroy,  cheyaliejr,  aeignenr  de 
Gnerpont  ,  en  Lorraine  >  page  de  madame  la  danphine 
(  M arie-Joséphe  de  Saxe,  mère  de  S.  M.  Charles  X,  roi  de 
France),  puis  capitaine  au  régiment  de  Branca«,  infanterie, 


M  Fooanica  : 
■rgenl ,  à  livi* 


(di)  ftAtpremonl  :  de  gnenles  ,  k  la  croix  d'argent. 

(6)  dé  Dalles  :  coapé ,  au  i*'  bandé  d'or  et  de  gueules  de  bnit  piè- 
ces; an  3  de  gueules,  à  5  membres  d'aigle  d'or. 

(r)  deFoiUy  :  de  gueule^,  i  la  £Mce  d'argent j  accompagnée  de 
3  haches  d'armes  du  même. 
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et  gonverneiir  du  cbAtcaa  de  Goodrcconrl ,  en  Barrois.  Il 
époasa  Jeanne  <£0  Pr^orf,  Tenvc,  depni8i7449  ^^  Jean-B*ptistc, 
marquis  de  Rouvroy^  lieutenant-général  des  armées  navales  , 
commandeur  de  Tordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis  ; 

a".  Paul-Louis- Alexandre  de  Beffroy,  cheTalier,  page  de  ma- 
dame la  danphine ,  ensuite  capitaue  an  régiment  de  Brancasy. 
infanterie  ; 

3«.  Louis  Jacques-Marie ,  dont  l'artiele  Tiendra  ; 

4*.  Ricolas-Lonis  de  Beffroy,  cheyaUer,  né  et  baptisé  en  la 
paroisse  de  Saint-Severin ,  à  Paris,  en  174^;  *^^^»  dan» 
son  enfance,  pour  être  cheTalier  de  l'ordre  de  Saint-Jean-' 
de-Jérusalem.  Il  est  mort  au  sertice  du  roi,  en  octobre 

5«.  Henri  de  Beffroy,  oé  en  174^9  cheTalier  de  l'ordre  de  Saint- 
Lazare  ,  aide-major  du  régiment  Royal,  dragons,  puismajor 
du  régiment  d'Orléans  de  la  même  arme ,  noftimé  cheTalier 
de  Saint- Louis,  en  1781 ,  en  récompense  de  sa  belle  conduite 
pendant  les  six  camp^nes  de  la  guerre  qui  a  amené  l'indé  • 
pendànce  dé  l'Amérique  (i).  Il  a  épousé  damoiselle  Au- 
gustine  de  Beffroy^  sa  nièce ,  fille  de  Loun-Jacquesi-Marie  » 
marquis  de  Beffroy,  gouTemeur  de  Bourgoin,  en  Dauphiné  , 
son  frère.  De  ce  mariage  il  n'y  a  eu  aucune  postérité  ; 

6*.  Marguerite-Anne-Gédéon  de  Beffroy,  née  en  173 a,  mariée 
avec  M.  de  Guy  (a),  baron  de  Haudanger,  seigneur  de  Sorcy,  en 
Champagne  ;  d'une  famille  noble  ori^nàire  dé  ta  principauté 
de  Neufcnfttel ,  en  Suisse  ; 

7».  Marie-Louise  de  Beffroy,  née  en  1736 >  mariée  aTec  messire 
Philippe- Albert  le  Roy ,  seigneur  de  la  Gléziëre ,  eni  Npr- 
manaie* 

X.  Loaîs-Jacques-Marie ,  marquis  de  Beffroy,  che- 
valier, baron  de  Equancourt,  seigneur  â*Olizy,  de  la 
Grange-aux-Bois »  etc.,  etc.,  après  avoir  été  page  de 
madame  la  danphine,  et  capitaipe  au  régiment  de 
Brancas ,  à  été  nommé ,  par  le  roi ,  gouverneur  dé  la 
ville  et  du  château  de  Bourgoin,  eh  Dàuphiné.  Il  a  reçu 
dans  son  gouvernement ,  mesdames  les  princesses  de 
Savoie»  lorsqu'elles  sont  venues  en  France  pour  épou- 
ser, Fune  S.  À.  R.  Mgr.  le  comte  dé  Provence',  et 
Tau^re  S.  A.  R.  Mgr.  le  comte  d'Artois.  Peu  de  temps 


(1)  Cet  officier  supérieur  est  représenté  dans  la  belle  graTure  de 
la  reddition  de  Gonwallis  à  York-Town,  le  18  octobre  1781,  aTec 
les  chefs  (|ui  se  sont  le  plus  distingués  dans  cette  guerre  si  mémo- 
rable par  ses  résultats. 

(a)  de  Guy  de  Haudanger  .*  de  gueules ,  à  la  croix  d'argent  ^  accom^ 
pagnéc  aux  i*'  et  4*  cantons  de  deux  molettes  d'éperon  d'or. 


«Il 
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ufit^ ,  è  hk,  fareur  d'un  eongé  que  lui  ohl)nrenl  les  prût-, 
eoases;»  tt  S6  rendit,  à  Paris ,  e^  eut  Thonneur  d'être  pn^- 
sentéà  Louic.XV»  de  monter  dans  les. carrosses  de  S*  Al.  « 
et  de  chasser  plusieurs  fois,  avec  le  roi.  Louis- Jacaues- 
Mariq  »  marquis  de  Beflroy,  a.  épousé  Jeanne-Madeiaioo  m  G%v*y. 
Da  Gbuel  ,  d'une  tj^Sranciçniie  maison  du  Dauphiné ,  ^u»7'!!^»r* 
nièce  do  François  de  Grue!  »  comte  de  Yillars,^.  reçu 
comte  de  Lyon  en  i  ySot  De  ce  mariage  est  issue  : 

Aiiguftfne  de.Biéffroy,  msiriéfB  avec  Uenri  </Ï0  Ba/froy.  t^a 
oncle  ,  major  des  dragoos  d'Oiiéans  (sans  postérité;. 

S£lG!f«Vll8  OB  ta  GntsTB  i   DE  SAIRT^VâlIcéL  ,  etC.      ' 

VL  Pierre  de  Bbffuot  ,  le  jeune  »  II*  du  nom , 
chévaKer»  seigneur  de  la  Grève,  de  Saint-Marcel,  de 
Novion,  de  JSauceuille,  de  Crévecœur,  deProvisy,  de 
Logny,  du  Breuil ,  de  Yaux-Iès-Rubiçny-,  «te. ,  capi- 
taine commandant  d'une  compagnie  de  cent  hommes 
au  régiment  de  Bussy-Lameth ,  en  1637,  cinquièipe  fils 
de  Ferri  de  Beffroy ,  écuyer,  seigneur  de  la  Grève  et 
de  Sauçcuille ,  et  de  Guîlaine  des  Ayyelles ,  assista ,  le 
9. septembre  1611^9  à  la  clôture. de  l'inventaire  de  la 
succession  de  son  père,  dressé  par  les  notaires  Paisquier, 
et  PiUiôrs  son  adjoint,  le  1*' mars.de  la  m$me  année*, 
à  la  requête  de  Guilaine  des  AyyelleS ,  veuve  de  Ferri 
de  Befiroy.  Pierre  de  Befirôy,  le  jeune ,  nommé  dans  le 
dénombrement,  de  la. terre  de  la  Grève ^  fourni  le  16 
août  161»  *,  au  nom  de  tous  les  co-seigneurs  de  cette 
terre,  par  Philippe  dé  Beffroy,  son  frère,. épousa,  par 
cbntrsii  du  99  mai  1 634^»  passé. en. présence  de  ses  wsi.mu%k%: 
quatre  frères,  devabt  Deuil ,  notaire  à  Aubigny  ^  bail-  eiT^i«bk 
liage  de  Veri»andois,  demoiselle  Nicole  de  Sandbas,  j;;;"*"»»  <»•  «««» 
fille  de  messire  Henri  de  Sandras,  chevalier,  seigneur 
du  Breuil  et  deVaux-lès-Rubigny,  et  de  damoiselle  Ma- 
delaine  d'Aguisy.  Nicole  de  Sandras  fut  assistée  au 
contrat  par  son  père  et  par  Louis  de  Sandras ,  cheva- 
lier, seigneur  de  Pouilly,  Nicolas  d'Aguisjr,  chevalier^ 
seigneur  de  Mainberson ,  Louis  et  François  d*Agui$y,^ 


i6  M  BCiVtiov. 

cb^tilier»  \  é€  Hilgueê  de  LénoiiocHirt ,  ciievaRér»  sei- 
gneur de  Sdiûl-Gennaiii.  Le  5  novembre  i6S8  ^»  Fierté 
de  Beffpey»  « litMre  eaphadie  d»tw  ie  régîXûent  dd  Busdy- 
LafmeCh,  partagea,  avec  sed  frères  et  scews,  le»  biens  de 
CruHaine  des  Ayvfelles,  leui^  lùère.  lé  mêifiie'Pferfe  de 
BeffiHoy ,  par*  acte  pa«té'  devant  Oobèi^u ,  ncffalm ,  iei 
iG  juin  1646»  écbângea  qùelqae^  lifiêtts^^ôiids  avec 
Jacques  de  Serpes  »  éeimr.  Panr  juj^mei)!  de  M«  de* 
Caumartin»  intendant  en  Champagne»  rendu  à  Chalons- 
sm^Mame  le  st>  juiHet  1668,  Nicole  de  Sandras, 
veuve  de  Pierre  de  BefTroy  (mort  au  service  du  Roi) , 
et  tutrice  de  ses  enfants  »  fut  maintenue  avec  eux  au 
catalogue  dbs  véritables  gentilshoaunes  de  oetle  pro- 
vince. Elle  eut  huit  fils  et  une  fille ,  savoir  : 

t 

t  1  o.  UenrI  de  BeQl  o|^^  cEetaliery  seigoear  de  la  Qrè?e  ^mort  «aas 
postérïtéy.Yers'la  fin  de  Tannée  iGâti; 

fi*.  François  de  Béfih)y,  chevalier,'  aeigfnedr  de  la  Gi€te  «  de 

,  Grt6iF<oœiiv,  de  Saoceiiille  ^  dcr  Yaot^ès-IKiibigtty  elile  Rame  i 

qnal«  tant  povrlui  qu'au  nom  de  fes  frères  et  de  Maïie  de 

Beflroy,  8à  sœur»  a  fourni,  le  8  féTrier  i655  *,  à  Bobert  d'Âi-ras, 

chevalier,  seigneur  de  Bavd^ey^  ^e  Bobigny,  dti'Ghâtetclt  y 

•    •    etc. ,  le  dc^ombreinent  de  la  terte  de  la  Grèfve  y^i  leur  était 

.  échue  par  le  décès  de  âenrl  de  Befih)y,  leur  firère  aîné.  Ce 

même  François  de  Beffroy  est  mort ,  sans  ^térité ,  capîtahker 

.  dlnfanfetieen,  aotivité-^  et  k  Usuàe  de  ses  bles8iirei,,eii  leph 

teoillr«  1^6»;  .  ,    ' 

3^.  Antoine  de  Hefi&oy ,  efaeyaliér,  seîgtaenr  de  la  Grève  ^  de 
Vaux-tës-Hahigny^  du  Breuil,  de  Sien,  du  liet^vète.,  qi^  aj^rèa' 
avoir  été'  enseigné  va  régnaiueat  de  Cféqu^rLiégeuis ,  a  4té 
Domxoé  capitaine  d'infanterie.  Far  contrat  passi  devant 
Belin ,  notaire  au  heillia^  de  Goucy,  le  4  sef^t'embre  1667, 
il  a  épousé  dameiselie  Anne  dbBêUtffi  (Vt),  veuvAien  preMièKe* 
,  ocicea  de  Gésar  d'Ostat,  chevalier^  aeî^^ui  de  Gbaïups  ; 

4***  Jean ,  l'aîné ,  ^i  a  continué  la  deacendanee  ;.  ' 

5*,  Pierre  de  Beffroy,  chevalier,  seigûeùr  delà  Grevé,  de  ^aint-' 
Marcel  ;  âe  Crévecoeur,  baron  de  '  k*  Bérie,  chef  de  biig»d& 
et  lieutebaAt  des-  gardea  du  cotpai  du.  Bei ,  par  brevet  du 
1*'  août  1698,  dans  lequel  il  est  qualifié  d^xempt  dé  la 
compagnie  du  maréchal  duc  dcLorges.  Il  a  époMë  <  i*. 
diwioiseUe  Gatfatriae  «b  F€tnmU(i^,  veore  du  Fitire  dc^ 


(a)-dê  Boitul  :  d'axur,  à  la  baudtt  d*or,  chargée  de  Smerlêttw  de* 
sable ,  et  «ccosièe  de  %  Uons^  du  second  émailv 

{b)de  Vemeuit  :  d'azur,  au  fion  d'pi^,  l'amp.assé,  armé  et  couronné 
de  gueules,' 
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0ii4iiy<*)>^«|eiV  «ei^neiir  de  Xbkbl^monJt,  ct|klNiiae  «a  r^^ 
ment  deVemailcourt.  et  (Ule  de  Prançôb  de  Vcfocuil,  seigneur 

*  -en  ffessis.'et  d'fidinèe  de  flivMfeheiflft  ;  ar*.  fttr  tïdiitnit  pas^ 
dsvaàt  (kÊmtà ,  «MiaiM  à  Onmt ,  4e  4  pctohre.  «€99 ,  dandi- 
seNe  Madelaine  d'ArboU^  (a)  qu'il  a  laissée  veuve  ,  le  19 
aoàt  i7oa.  De  ces  deux  tnariages  il  n'est  provenu  aucune 
TMtérilé  ; 

€«»  ^IH»  de  IMbey»  ie  jeâne ,  «ketalfer,  s^igiMor  de  la  Qrisve 
et  d'Isiaacourt ,  Ibrigadier  dans  les  garoes  du  corps  du  Roi, 
coàspftgnie  de  LorgcH,  puis  major  du  r^gtbiènt  de  Boye,  envû- 
lerie,  iftmt-att  MtttiM'MniA^oatâritéi 

7^^^^^^^hmoj,^^  à  lAielw  <le  ^v^terfe ,  t*é«  *  la 

S*.  ^etÀ'èt  Beftoy.  tAe-  {  ^'gîî^  '^^»^/.^«  »»«*•* 
valier ;  J      »»74 ,  sans  postérité. 

9«.  Marie  de  BeOieoj,  q«i  a  épousé  Robert  d^  FiUhr$y  cbevaiier, 
aeigoeur  de  R«rbaize« 

TiL  J«mi  BB  Btfviioir  T^idné ,  'cheyalier »  seigMur  de 
là  Crrëve ,  âoSauceuSle,  de  San'ût-Mârcd ,  etc. ,  né  au 
diAtoani  î^  k  Crhwe  le  â  dm  i449  »  ^vit  «  €omme 
loi]S*seé  fltimxy  h  èatrièmtAilftaiire^'et  re^ot,  en- 1673, 
le  brevet  àe  capitamè  commandant  d^unei  compagnie. 
fl^st  iiiert«ti  «erytee^B  lattéBMABBée,  far  suite  de 
9es  Mesures.  Par  contrat  du  10  avril  1662*»  passé 
d^ant  Antoine  Maugin  ',  notaire  au  bailliage  de  y Itry, 
^mff^iBmQB  d'Aoteine^  Sioffroy/aen  frère  afné  (fofidé 
9b  pa^otti  de  Wtoh  et  Sàndras,  s^  mène),  de  Xiionis 
ide  SaBtlnU»  éôuyer»  «eîgneur  de  Pouilly^  de  François 
ife  ¥élMiae  »  éouyer,  seigneur  de  la  Tour»  et  «d'An- 
tdiiçiéVilè  JRôroniié^  écuj'gr;,  sefeneur  do  Colleison!.  Jean  ^,  "^^.lîrja» 
de  fieiSréy  ^^pdma  4aomseUe  Marie  i^£  Rovcy  »  fille  de 
ttièÉtirt  "^rfcymtyn'  de  R^cf  (â),  chevalier  seigneur  de 


rhou  d'or. 


ftXPpIDJbiption  laite  i>lH^i#/i|ieM«)|kde|31ioii9^4evMt  lUmetodabt 

dft42lMafi4igi^«  »ù,pKO|s  d^lii«riii4|$9*  .s 

i%)  .te«  4«%lHieie9e  poiatçR  d'Apoies  et  de  If imldidâer,  ^ui  tiniîeiit 
kwr  .oâifi^e  idWMiaiv  l«,.eaiii^  ée  Hontdidier,  d*A*roies  et  de 
RUnilM». wi^m^mk^h^ '««M  Jiu§lh h  ^ife^vae ,  ^ le  KBdit  pèfe 
de^totaK^â  Wdm  !(•  4»iit  jW :va.^«l4eii,  et  liaoassès»  mcH't 
évêqoe  de  Troyes,  eu.  095.  Hilduin.l)*,  cqnile  de  Meatdidi^, 
d'dU«»«ffetNléoB»«»ev*^«i/l«}roiMe  d^ 
^Um,  fM^î|ikMo«ti«^«li*l)Mr.  tt«it  pferede  d^nsfils»  Ifild«ieill« 

(a)  D'jirbois  t  d'asur,  à  la  bande  d'argent,  accompagnée  de  3  mou- 
tofis  do  même.    .  .  % 


l8  'ta  WP9II0T» 

Maure  4  dêVrtzy  et  auljres  liéax»  et  de  dame  Henriette 
d'Ëscaoneyelles  »  sa  première  femme»  Le  même  Jean 
de  Béffroy  est  rappelé,  avec  ses  frères •  et  sa  sœur, 
comme  étant  sous  la  garde  noble  de  Nicole  dé  Sandras, 
leur  mère,  dans  un  acte  de  souffrance  de  fief  que  cette 
dame  obtint  (i)  de  Robert  d'Arras;  chevalier,  seieneur 
d^Haudrecy.  Le  jugement  de  maintenue  de  noblesse , 
du  20  juillet  1668,  lui  fut  commun,  arec  ses  mêmes 
Irères  (Antoine,  Jean. le  jeune,  Nicolas  et  Ferri  de 
Beffroy).  Du  mariage  de  Jean  de  Beffiroy  avec  Mairie  de 
RoHcy,  sont  issus  : 

1  • .  Saiotnon  de  Belfro j,.  cheyaUer,  seigneur  de  la  Grève ,  ie  LoffiiT, 
daBreuil»  etc.,  néao  chftteao  de  la  Grève  le  iS  mars  1664, 
■ommé.  capitaine  de  cavalerie  dans  le  régimçnt  dè^F^'esle 
en  1695.  Par  contrat  passé  devant  Canard,  notaire  à  Guise.» 
le  a8  novembre  170a ,  il  a  épousé  damoiselle  Susannê  d^Jïeii- 
jmtél{a)»  Le  3 1  décembre  171a,  Salonion  de  Befltoy  a  été 
nommé  bailU  provincial  d'épée  de-^^sons  ;  le  1 1 .  janvier  rai- 
vant,  il  a  prêté  serment  en  cette  qualité,  devant  le  parlement  de 


i^M. 


dont  on  va  parler,  et  Manassès,  que  Charles  d'Hozîer,  d'après 
'Blondel,  donne  pour  auteur  de  la  nlaîson  des  codâtes  de  Dammartin. 
•  Mais  un  savant  a  réfiité  cette  opinion  ,  et  a'établ»  que:  Maqasaès*, 
comte  de  Dammartin,  était  seulement  neveu,  par  une  sœur, 
d^ilduîn  II,  comte  de  Montdîdiér.  ÇAri  de  vérifier  tek  dotée  ^  nouv* 
édit.  in-8»,  lom.  XI,  pag.  435.)  — Hilduin  III ,  compte  d'Areies  et 
de  Bameru ,  épousa ,  enioSo,  LeeeeUney  dont  il  eut  »«—  H|lduin  IV, 
comte  d'Arcies  et  de  Rameru^  qui ,  le  a3  niai  10^0,  eut  Hionneor 
d'assister  à  Reims ,  ati  cquronneo^ent  de  Philippe  I*'^  roi  de  France. 
Il  était  marié,  en  1060,  srvec  Alix ^ eoitttesse ««  Atsnr,' èéritiire  de 
la  I**race,  fille  d'Ebles  1%  comte  d^Roncj.et  de  Rehns  y  petite- 
fille  du  comte 'Gilbert,  et  arrière-petite-fille  de' Renaud  I**,  comte 
de  Roucj  et  de  Reims.  C'est  du  mariage  d'Hilduin  IV*  avec  Alix, 
comtesse.de  Roucy^'que  sont  descendues  tomes  itfS'foranéliès  de  fai 
maison  de  Roucv(de  la  seconde  race).  L'aînée,  apanagée  dn  comté 
de  Boticj,  s'est  fondiae  par  mariage,  v«l«  l'an» ^190,  -dMâ^la -miison 
de  Pierrepont,  qui ,  ayant relevéTe«om de'RoildV,  afoittié H  3* raée 
de  ces  comtes ,  et  s'est  éteinte  en  'i4i5.  (Toyea  le  lom«  8*,'pag.  ^a 
'à  875  de  V Histoire  iiee  grande  ùffMererdo  la  ^<%wofintf. }  •fis  conte 
Hiidnin  IY«  était  le  i6*  aienl  delfartft  de  RoMDjr,  épouse  de  -Jean 
de  BeJfroj  l'alné  ;  chevalier,  sèigMiir  de  la  Grève,  «de  Sanceiiille,'de 
8aint-Marcel  et  autres  lieux. 

(1)  Cet  acte  n'est  pas  daté  (dbna '4e  •  proeès-'V^rbal'  de  la  rec4er- 
cfae  de  M.  de  Gaumartin.  (Vpyea'fe  'M4</ûiîffsils>OWfm/NViM^.gn»d 
in-folio,  à  la  Btbliothèqué  du  Roi  ^  coté  L.  334.  5.) 


(a)  D'Hennezel  :  de  gueules,  à  3  glands  d'argent. 


Pari«  ;  et  »  le  16  jdin  même  aanée ,  set  provUiong  ont  été  en-, 
registrées  aa  greffe  du  bailliage  et  au  bureau  des  finances  de 
Soissbhs.  Pierre  de  BëffnoT»  oncle  de  Salomon ,  hii  a  doHné^ 
'    par  te^ament  du  a4  juillet  1702%  la  baronnie  de  la  H^rie 

{>rè8  Guise  ;  il  en  a  pris  le  titre,  en  a  fait  le  relief,  et  en  a  payé 
es  droits  à  S.  A.  S.  monseigneur  le  prince  de  Gondé ,  duc  de' 
Guise ,  le  5  octobre  ijoS.  11  n'a  pis  eu  'd'enfabtt  et  est  mort  à 
la  Hérie  le  a4  août  ijao  ;  .  > 

a».  Robert  de  Beffroy,  cheTalier,  seigneur  do  la  Grève,  de 
Sérvlon ,  etc. ,  ué  au  cbftteau  de  la  Grève  en  i665 ,  capitaine' 
an  régiment  de  Guienn«t  infanterie 9  marié  avec  damoiselle 
llarie-Françoise  de  JBoutwille  (a) ,  avec  -laauelle  il  est  allé 
demeurer  à  Sanse-Ghampenoise ,  près  Bethel ,  où  il  est  mort 
en  1714.  Be  ce  mariage  il  a  laissé  un  fils  et  une  fille  y  dpnt 
les  noms  suivent  :         ,  .        ^ 

A.  Henri-Eléonor  de  Beffroy,  chevalier  ,  seigneur  de  la 
Grève'  et  de  Servion ,  né  au  château  de  la  Gtève  en  1711.- 
Après  avoir  été  surnuméraire  dans  l'une  descompfignies 
des  mousquetaires,  il  a  été  nommé,  par  brevet  du  i*r  jan- 
vier 1734,  capitaine  dans  le  bataillon  de  milice  de 
Dtmois  f  dans  la  généralité  de  Soissons.  En  la  même: 
année,  il  a  été  tué  à  la  prise  des  lignes  de  W^ssembûurg,' 
et  n'a  point  laissé  de  postérité. 

B.  Marie-Anne  de  Beffroy,  née  en  1706,  qui  a  épousé  Jea»- 
Pierre  </b  Brodart  (b) ,  écuyer,  seigneur  de  SauceutUe,. 
auquel  elle  a  survécu  ;  elle  est  décédée  en  son  château 
deSauceuillele  11  juin  1785.  , 

3<».  Charles-Acham ,  qui  a  continué  la  descendance  ; 
4*.  Nicole  de  Beffroy,  décédée  en  bas  âge. 

VIIL  Charles- Acham  de  Befpkot,  cheTalier,  m- 
gnear  de  la  Grère,  de  Saim-Marcél,  d'Haadreoy ,  de 
Vrizy,  de  Vaux,  de  HaTj,  d'Herhigny,  baron  de  ia  Hérîe 

E'»  Guise,  né  au  château  de  k  Grève,  paroisse  de  Saînt- 
rcel ,  ie  9  oclobre  1668,  est  enèré  au  service  sous- 
Iku tenant  dans  le  régiment  de  Navarre,  infantene,par 
brevet  da  5  juillet  i6§7;  il  a  été  nommé  lieutetafant  dans 
le  régiment  de  Vendôme  le  7  avril  1689,  pois  capi- 
taine-commandant dàn&  fe  même  régiment  le  i*' dé- 
cembre 1691.  Dans  le  «ours  des  trente  années  que 
Gharles-Acham  de  BAffroy  a  servi  le  Roi,  il  s'^st  trouvé «. 
en  16S9 ,  au  si^e  do  Bonn»  sous  les  ordres  ducoi|ite 
d'Asfeidt,  etyftitblessétrèsMkngereusement-  lia  fait 


(a)  De  BouievUU  :  d'argent ,  à  5  fusées  de  gueules  en  faste;.  «  ' 
ijf)  De  Brodart  :  d'azur,  à  3  fasces  d'argent  ;  au  sautoir  de  gueules» 
brochant  sur  le  fout. 
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léê  campaghés  en  Piémtnt  airec  M*  de  Catkial ,  générai 
de  rarmée  d'Italie  »  et  a  pjicb^  6o94>ra1>lQmetit  les 
dangers,  de  plnsienra  Mffis  et  bataiitet  »  savt^le  corn- 
nandeiSNeiii  de  M.  le  duc  de  Yendtoie.  Par  eontral 
passé  devanl  Fauchoroa ,  netaire  à  Chémery-tur-Bar» 

i^rès  Sedan»  le  le  avril  1709 ,  Charles^ AcliMfei  de  Bef- 
roy  a  éponaé  damoiteUe  Aàoé-Susanne^  n'Aaat ,  dé- 
3?.3XVÎ.o' 1!S  céciée  an  château  de  la  Girève  le  »  novembre  1744» 
rrrru.4'i"ï!^u-  fjjii^  j[e  Ciiarles-Lonîs  d'Argy,  seignenr  *a  ViHîert-de- 
vant-Rancolirt^  prè^Sedra^»  ancien  lîeutenant-coionel 
du  régiiùent  de  Gesvres  »  cavalerie ,  et  de  Ih^Je-Alade- 
laine  de  t^ogpe.  Le  5  septembre  1704»  3  9  rendu  foi 
et  hommage  et  a  fourni  aveu  et  dénoinbrenient ,  en  sa 
qualité  de  seul  seigoeiir  de  la  terre  de  la  Grève»  à  mes- 
ure Acham  d'Arras»  seigneur  d'Haudrecy;  a  acquis» 
le  2 Sf  janvier  171»,  de  Françoise-Adrienne  de  Chas- 
tiiloQ-4'El^rz'Jiemont,  veuve  dé  Claude  de  Rimbert,  le 
quart  de  la  seigneurie  d'Haudrecy,  et  le  tiers  de  la 
mouvance  de  la  Grève;  et»  par  rapjport  à  oelte  dernière 
acquisitipu»  il  a  rendu,  le  29  mai  17SO»  foi  et  hom- 
mage au  Gomle  d'Agénais»  marquis  de  llontcomet. 
En  récompense  de  ses  services  militaires;  Charles- 
Acteiiû  de  Bèffl*ay  a  été  nommé,.  le  18  déoaiàbre  17S.0, 
bailli  provincial  d'épée  dn  Smssonnais.  Le  «4  janvisr 
1731 ,  ii  a  nrélé  ser^aenfe  en  celle  qualité  devant  b. 
conr  dut  parlement  dePatis,  et»  ta  d&  avril  snivani» 
ses  provîsieM  ont  élé  enregistrées  au  baiUi^o  et  ao 
bureau  des  finances  de  Soissmu*  Le  même  Charles- 
Acham  de  Beiiroy,  par  suite  de  plusieurs  successions; 
coHalépales  »  est  nevenu  ».  en  1  j5& ,  propriétaire  de  k 
totalité  de  la  terre  de  la  Hérie;  et»  le  1%  jnû»  1736  »  U 
a  nmdn  foi^et  hommage^  aven  aweià  et  dénoBtibramaa^ 
de  cetie  temre»  à  S;  A.  &  Mgn  le  primée  de  Goodé» 
dno  de  Gufse.  Gheries-Achafl»  de  Beffiroy  est  dioédé 
au  château  de  la  Grève  le  lo. juUlefc  174^». et  « étèen^ 
terré  le  lendemain  dans 'Féglise  de  Saint-Marcd»  en  la 
chapelle  de  Saint-Ponce.  De  son  mariage  avec  Anne- 
Susanne  d'Argy  son4  issus  .*  :  > 

I  •.  Gliarles-Loals  de  Beffroy,  chevalier,  scigoeur  de  la  Grève 
de  Saint-Marcel,  d'Haudrecy,  etc.,  né  au  château  de  Villiers* 


dcfwt^BanoQvi»  h  i9  «ctobi»  iTii^t.  lira é%à mmmi^kt^t 
septembre  174^»  baiUi  provincial  du  Spiasonnais ,  en  re«i- 
Maeement  de  Ghades-Acnam  db  Beffroy,  son  père ,  décédé. 
Il  eat  mort.  Mina  poMéritè»  a»-ehâ«e«à  êe  la  Qièvc,  k  ^ 
tèmnew  hjyii 

20.  Jean-Baptidey  dont  l^a^icle  viendra  ;. 

3*.  PhiKppe-Cion»  de  Beflh>y,  chefalter,  telgoeac  àt'  ta  Orèrré, 
4e  8aii»^«Mal,  dlltadfiecf,  ete;»  ^  au  ahft««ao  da  la 


Garèye  a»  ^714 1  oapitawft  da  tenadiaMtBoyau:^^^^*^  ^ 
l'ordre  soyal  et  militaire  de  Saint-Louis ,  tué  an  si^ge  de 
Befg-op^Sooni  le  30  aoùf  1747*  l^  n'k  pas  en  da  postérité  ; 

4*^  Aj»toiae4ifaiîa  da  BaAvyt  ehavaliar,  aaîiaavr  da.  UGaîna». 
de  Saînt-Marcal  »  d'Haodreey  et  du  Breuil  9  oé  au  chUean  de 
la  Gtèye  en  1729.  II  est  entré  an  régiment  d'Orléaas,  inr 
fiavlaffla,  an  ^allté  de  sons4ie«tenaBt ,  ea  ryi^t  a  été 
naminé  aaBîtatne  da  ^raaadiars  en  it^l;  a  laçnrU.aroix  da 
Tordre  de  Saint-l^oais ,  en  1769  ;  et ,  après  avoir  été  nommé 
commandant  de  bataîtton  dans  te  mêm^  ré8:iment ,  ea  177^9 

>  E  fl^est  relivé  pensioDMiire  de  l'étalé,  avea  la  grade  de- lieate- 
nant-coloQel»  an  i;^78.  Antoine-Marie  de  Beffroy  est  déoédé ,. 
•ans enfants, au  mois  de  février  1800.  Il  avait  épousé,  d'abord 
en  17S4  9  dSimoiselle  Louise  •  Angélique  -  Gbarlotte  de  Char' 
-  tQgmiM  (a);,  décaédée  à  Cbavleailla  en  ly^*,  It  s'est  masié^ 
en  s^cojidat  noces ,,  an  1797  9  aveo  damoîselle  Adéla&jaf' 
Bladelaîne  dÀ  Flavigny  (6)  «  de  Charmes ,  près  la  Fira  ; 

5*.  Marie-Mmielaitte  de  BéKroy,  dame  de  la  Orète  et  de  Sainl^ 
Maraâti»  néa.è  Viltiers^evana-Qauconrt  an  1714.  variifeett, 
en  1749.». avec  NicoU^-Lquis ^u  9oi$  (s)*  cbevaliec»  seiguenc 
d'Ckcardal ,  de  Jozancoort ,  de  Justine  9  d'Herbigny,  e|e. , 
ancian  oâpitaina  an  réffiment  de  Toai«iBe9  iofeoterié ,  mort 
an-fbâlaau  d'EwJOfdal,!»  a^  novembre  1761.  Ifariit-lMdalaiiia 
de  Beffroyde  la  Grève  esidéeédéë,  sans  enfants,  au  même 
cbftteàn  ^^Escordal,  le  5  avril  1783; 

6».  Marift^sabellB-MiebçIla  da  Beflbtnr,  dauM  dada  Crèae  et  da 
Saint-lftarael»  néa  au  dl^ftlaaa  da  m  Gr^va  aqi  17x6*  enjti^ 
an  couvent  du  Saint-Sépulcre  de  Gbarleville,  comme  peu- 
sicmnaire.  Aihnise  ensuite  au  navicUit ,  ella  fii  aa  ^profession 
rel%itve,.  ea  ^a&ilifr  àa  dianoîMiie  aé^allèm»  en  1738  » 
fiit  élue  pluaieura  fois  prtenre  4a  aattc  w^non.t,  ti  j  eat 
dé|édéê  en  juillet  1790  ; 

7*.  Troia  fille»»  mortes  an  bat  âgaw 

iXf  JeMb^Bapliate  bb  Bsm<^T,  tà^rnSep,  seigMOt 
éo  k  Grkwr  de  S«iat*-Mftvcel ,  ë'flaodrecy,  «lo^  »  né 
ao  ehttean  db  b  Grève  le  sS  décembre  i7f9»  e>t 
eatfé»  lei^  j«imMri79i7,duif  wieooiBpagoîeciecadete 


^^ 


(a)>lla-€liMa<ii|fa«s  .* de  gueules,  AS aanelais  d^argtntt 
\hy.  É^.  FUmpif  :  «lehiqHa^  d'ur  etjd'auir. , 
{c)  Du  ÉùU  d'Escerdal  :  d'Argent ,  à  5  moucbetures  d'hermine  de 
sat>le,5ct). 


s»  DR  BBIVBOIU 

giyitilslKMBnies' en  eamison  à  Cambray.  II  fini  ensuite 
à' la  citadelle  de  Metz,  où  toutes  les  coùipagnies  de 
cadets-g^atilshommefl^ont  été  réunies.'  Après  avoir  pro- 
fitéy  pendant  plusie.urs  années,  de  l^instruction  militaire 
de  cetteécole^il  en  sortit^  le  i^  juin  1753,  pour  entrer» 
avec  le  grade  de  lieutenant ,  dans  le  bataillon  de  milice 
de  Mârtnon,  généralité  de  Tours.  Le  i5  août  1734,  il  a 
été  nommé  lieutenant  titulai^  dans  le  régiment  d'Or- 
léans, in&nterie»  et  a  prêté  serment  en  cette  qualité,  le 
25  septembre  suivant  «  à  Parme,  entre  les  mains  du 
sieur  de  la  Yilleheurnois ,  commissaire  .provincial  des 

Soerres,  servant  à  Tannée  d'Italie.  Il  est  passé  au  grade 
e  capitaine  dans  le  môme  régiment  le  3  décembre 
174b,  et  a  reçu  la  croix  de  l'ordre  royal  et  militaire 
de  Saint  -  Louis ,  le  4  &^<^1  ^747  >  ^  1^  suite  des  bles- 
sures gravés  qu'il  avait  reçues ,  tant  à  la  bataille  de 
Baucoux  qu'à  celle  deLaufeldt,  où  il  eut  la  jambe 
droite  fracassée  par  un  coup  de  feu.  Pfomû  au  rang 
de  capitaine  de  grenadiers  dans  le  même  régiment, 
le  i*' septembre  1755,  avec  l'expectative  d'un  grade 
supérieur  donnée  par  le  comte  a'Argenson,  minisire 
de  la  guerre ,  M.  de  BefTroy  se  vit  presoue  tout  à  coup» 
par  le  délabrement  de  sa  santé ,  forcé  de  renoncer  aux 
justes  espérances  que  lui  offrait  sa  carrière;  il  se  re- 
tira» le  11  février  1757,  avec  une  modique  pension. 
Nommé  grand  bailli  d  épée  du  Soisspnnaid ,  par  pro- 
visions du  7  juin  1769,  il  a  prêté  serment  en  cette 
3 ualité  devant  la  cour  dii  parlement  de  Paris  le  16 
u  mêiine  mois.  En  exécution  d'une  lettré  close  du  Roi» 
du  94  janvier  1 789,  il  a  convoqué  et  présidé  à  Soissons, 
le  97  avril  suivant ,  l'assemblée  des  trois  ordres  réunis 
pour  *  l'élection  des  députés  à  envoyer  aux  états-géné- 
i^ux  tenus  à  Versailles.  Par  contrat  passé  devant  Jeune- 
homme  »  notaire  à  Reims  »  le  S 1  octobre  1 75<r>  Jean* 
nra  Ltinn:  Baplisto  do.  Bcffroy  a  épousé  «bnioiseUè  Maije^Rose- 
J"7'.ccôi?î!  Françoise  des  Laibbs,  décédée' à  Gharleville  le  4  mai 
jnée' en  chef  de  1778,  fiUo  do  Charlcs  dcs  Lalros ,  chevalier,  seigneur 
p»j*«*  ««  fi«*»ée.  de  Gemicouri,  de  la  Frapcheville  et  autrea  lieux ,  che* 
•"K""*-  valier  de  l'ordre  royal  et  militaire  de  Saint  -  Louis  , 
capitaine-commandant  d'une  compagnie  de  canonniers 
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«a  rteiment  Royal- Artillerie  ;  et  èb  Jeannc^-Rose  Hour- 
lier  &  Méricourt.  Jeaû-Baptisle  de  Beffrojr  e^t  décédé 
au  château  de  la  Grève  le  la  août  i8of«  Il  a  eu  de 
son  mariage  : 

1*.  Gharles-^ean-Baptifte-Marie ,  dont  l'article  stiit  ; 

a«.  Gharlès-LooiS'Marie  de  Éefttoj,  cheralier,  seigneur  de  la 

.  Grèye»  de  Saint-Marcel,  et  d'HardonceI«  néà'Rdms^  le  aa 
Septembre  1754^  mort  à  Qbarlerille  le  aS  juillet  tj^a  ^  tant 
postérité; 

3*.  Louis- Antoine  de  Beffroj,  chef  «elael  d*mie  nooT^le  bran- 
che 01  BiFFAor  ai  la  GiIts  9  dont  Tardele  vielidra* 

X.  Charlea-Jean-Baptiate-Marie  db  Bbffkot  b'Hàb- 
DOHCBL»  cheyalier»  seigneur  de  la.  Grèye»  de  Saint.- 
Marcel,  d'Hardoncel»  de  Bollemont»  de  Bemilly, 
d'Haudrecy  y  etc.  »  né  à  Reims ,  le  23  juin^iySS ,  capi- 
taine d^ns  le  régiment  de  Bourbon^  dragons  >  a  épousé, 
l^  par  contrat  passé  le  3  novembre  1781»  devant  De- 
lahaut  y  notaire  à  Carignan ,  d^amoisçlle  LouiserFran- 
çoise-Gharles  ps  Vissbg  ns  la  Tudb  »  décédée  à  Gl^ç- 
leville  le  17  octobre  1797»  fille  dé  Henri  de  Visaeç.de 
la  Tude»  ancien  capitaine  de  caralerie^  chevalier,  de 

Sainl-Louis ,  et  de  dame  N Canon  de  Nisas;  2^  par  éeartêi7'7!^fni 

contrat  du  9, avril  1798,  passé. devant  Forçat ,. notaire  ^*'^'***^''' 
à  Ckarleville»  damoiselle  Harie-Louise-Josepbine  db 
LA  Majobib  db  Soursac,  fille  du  baron  de  la  Majorie- 


Ainiti 
bande 
d'or. 


de-Soursac»  ancien  capitaine  d'injbQterie».chevalier  de  „.^,u,, 
Tordre  royal  et  militaire  de  SaintliOuis,  et  de  dame^;^»^**'* 
N.  ••»•••  de  Gain  de  Mbntagnac.  Charles- Jean-Baptiste- 
Marie  de  BejQTroy  d'Hardoncel  est  décédé  à  Laon   le 
97  Biara  iSaS.  JU  a  eu  pour  .en&nts ; . 

Du  premier  iii:  ' 


1  • 


i*«  Françoia-Marie^dont  l'arUcle  vletodra;  '  .       « 

a<*.  Antoine-Ferdinand  de  Beffroy  d'Hardoncel ,  dont  Ij^  pos- 
térité sera  rappelée  «pr^  celle  de  son  A'ère  atbé  ;•  •  '  ^  ^* 
S*.  Jeanne-Mtfie.'Henriette.  de.  Bi^fftfij  d'HardoDrcel  «  offre  j^n 
<)hâteaa  d'Qiirdoncel  le  6  féTrief  17^,  mariée  9  1*'.  le  ^5 
octobre  i8o4  «  afec  '  Charles  -  Bfarie  •  Ghristaphe* '<fe  Ètgrd' 
êouri  ia),  décédé  au  chAtean  d'EnîUy,  le  i«'«iait3o6ia«.  le  10 


(ff)  dis  Bignîcourt  :  d'azar,  è  la  fasce  d*ai^kit,  cbaigée  dte  Snicr- 
lettes  detaole.     ,  ...      M.. 


Noxxox 


^  Ml  SttmM. 

,   propriétaire^  Braqscourt,  près  Joaoberf«8ur-yesle.(lilarDe); 

,  4**-  I^uUe- Angélique-Charlotte  ào  6éffW>f-d'Hardbiicel ,   née 

et  décédé^  ttu  ckfttetu  il'Httrdoi»Dd,4e  i8ltt  ib  foÊàût  976^ 

Du  ifmmif  Ut  : 

,  5«.  'Alezandrkie-Henrietlc-Fjrançoise  4e  Beffkpy-d'ttardoocel , 
née  «p  cliAteaa  de  la  4îpève  9  k  a  «vril  iBo3»  mad^e  le  i5 
.   mai  iS^Sf^YecChattl&hSriinfioUSigauk  ât  Patfmrut  lb)y  che 
vâlier,  domicilié  au^^ar-de-Paris^  commune  de  Vienne-le* 
CbAlieaUv  Mfpndiagcment  de  Saiale-ifenehonld  (llarne«) 

XL  Ffunçois-Marie  db  Beffroy  d^Hardorgel  ,  che- 
vuKef,  ^léîgîiiBur  éé  là  Grève ,  de  8tlfml-*Màttïel ,  d'jffar- 
doncel,  de.Bofiwnwit ,  dé  Rcwîttly,  ^*ifatidi^«y,  «le. , 
né  an  t^âteau- dllardmxeel ,  partfh^AèRèmiUy^te  ï*6 
aoftt  1 785,  a  épousé»  le  1 1  jinllet  't&4  d,  dameiselle  Ma- 
'éélaîfie-Motie-f^SRciié  N^i'riio'iHyK^Siiia'T'^Bf AM«t. ,  BHè 
dé  leafir^Baptislë-IM^it  Ncteaôii^^-de-Sékfiit-Rla^eel , >t 
âel'éKcilé  I>tiir%tmut.  PftmiÇdb^  It^ié  db  J^Stof 
dilRatéoxicèt  est  hiort  ^  soft  <iifiieau  d'HsrrdiAticèl 
le  10  ^oût  1 8âb ,  *et  û  laissé  é^^éoh  matiàfgé  les  i)wa/lrtB 
istiiHiits  d6tft  lés  ^9fc/ms  ^ûiteM  : 


Maictti  le  Mttoôl:  1^43 

.  d?.  {lonk-BnWtde  BeÂ^,  d^ardonceU  l^é  êxk  cbftteav'd'Har- 

•doncel  en  juin  iBio; 
>.  Lôttiëe^tbéÀddrïkië^AiJlfié  «es  Béfiô^  «fllai^ëAM'»  ^ii««  % 

8aint-Mai«Mfok4«iav^i^} 
4°*  Cécile-ÀngiiAtioe-Henriette  de  Beffiroy.  •d'Ilatdoncei  9  née 
au  chifean  d'fiÂrdûnt^i  «n  dCtobve.iBl^. 


•      N  •  » 


•     « 


XL  Antoine  -Pel^dSlMIid  M  Ré^i^Y  ë'SbilfièMKi. , 
chevaiier»  sçcond  fils  de  Charles-Jean-Baptiste-Marie 
de  Beffiroy  d'Hardoncely  et^e  Louise -Françoise- 
Charles  de  Yissec  de  la  Ttide»  ^ignmrrMie  èa  Grève, 
de  Èaint^Marcel  >  d'nardonoelVdo  lioUenionl^de  Re- 
w%,  A'H»tidt^^jy  etc. ,  néaiLchâ^^u  d'Hacdbncel 
Jb  4  avril  i  ySy^,  agfcéé  pour  are  chevalier  de  Tordre  de 

(à\  de  lerihet  :  d'azur,  à  3  lionceaux  d'or. 

(é)  ë^mtU  dtJ^atfmffut  .*  d'aspr,  à  5  loupf  paasancs  é'tr /-chacun 
surmonté  d'une  étoile  d'argent^  les  deux  en  cncf  attiooAés. 
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Sainl^ean  de  Jèruialem  «  est  entré  au  tferiice  dftiM  les 
gendarmes  d'ordonnance  formés  à  Mayeace  en  i8o^. 
Après  le  licenciement  de  ce  corps,  il  est  passé  4ana  les 
dragons  de  l'Impératrice,  et  a  fait  toutes  les  campagnes 
d'Espagne  et  de  Prusse»  jusqu'en  1811,  époque  à  la- 
quelle il  fut  nommé  sous-lieutenant  dans  1^  douzii^me 
régiment  de  chasseurs  à  cheval,  he  corps  d'anaiée  dont 
ce  régiment  faisait  partie  combattit  à  Wîlna;  et.,  sur  le 
champ  même  de  cette  bataille»  il  fut  assailli  par  six 
cents  caTaliers  russes  auxquels  le  faible  détachement 

Îu'il  commandait  ne  put  résister  »  quoi  qii'il  èe  fÙt 
éfeodu  avec  une  rare  intrépidité.  Dans  la  chaleur  de 
cette  action ,  Antoine-Eerdinand  de  Beffroy  fut  atteint 
de  vingt-trois  coups  de  lance,  dont  un  lui  traversa  en* 
tièrement  le  corps,  à  la  hauteur  de  la  poitrine.  Ses  hleê" 
sures  le  firent  considérer  comme  mort  et  laisser  pour 
tel  sur  le  champ  de  bataille.  N'ayant  pu  obtenir  le  par- 
fait  rétablissement  de  sa  santé ,  il  a  été  obligé  de  quitter 
le  service;  et,  à  la  fin  de  181 3,  une  pension  de  retraite 
proportionnée  à  son  grade  lui  a  été  accordée*.  Le  94 

envier  181 5,  il  a  épousé,  par  contrat  passé. devant 
arguet ,  notaire  à  Reims ,  damoiselle  Louise-Sophie 
Prévost  db  Yaiidigivy,  fille  de  N.  •  •  .  ;  •  •  Prévost  de 
Vaudigny,  ancien  procureur  du  roi  à  Fismes,  ctl  tréso- 
rier de  France ,  et  de  dame  N Grelin ,  de 

Boissons.  Immédiatement -après  son  mariage ,  il  a  éta-^  ' 
bli  son  domicile  à  Marfaux ,  canton  de  Ville ,  ailrondis* 
sèment  dç  Reims.  De  ce  mariage  sont  issus  : 

I*.  Charles-Louis  de  Beffroy  de  Marfaux,  né  k  Beims  le  27 

mars  (816; 
a«.  Marîe-GlotHde  dé  Beffroy  de  Marfaux,  née  à  Marfaux  le  1 1 

mai  1817; 
5*.  Piusîeura  eafwits  des  deux  sexes,  morts  en  bas  âge. 

SBCOIIDB    BBAKC^p  AGTllELLB   OB   BEFFROY  DE   LA  GB^VB. 

X.  Louis-Antoine  de  Bbffboy  de  la  Gr^vb  ,  cheva- 
lier, seigneur  de  la  Grève,  de  Saint-Marcel,  d'Hardoncel, 
de  Bollemont,  de  RenûUyy^'Hàudrecy,  et  autres  lieux  ' 

4 


N. 
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(Vsnur  au  cLf  vron 
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tNiMèéie  ûh  de  Jëftii  Bli]|^tîlBiè  de  Béffroy  et  de  Marié- 
Qo6e^Pt'âiiiçi>i8è  des  Latres',  né  à  Réîms,  paroisse  Sainte 
PifeiArej  le  11  août  1756^  est  entré  au  service  comme 
•ouy-^liMteiaaiit  à  la  suite  dans  le  régi&ent  d'^Orléans, 
iflfaiatei^ie,  le  7  bovèifibré  1:7^  1 ,  et  à  été  titala&e  dans  le 
mén^  grlidè  k  1*'  àyrU  1775  ,  fitbutebant  eb  second  lé 
h  jain  1 779  »  et  lieutenant  en  preinier  le  20  ao^ût  1781, 
PaT  Êontiràt  du  '2  mars  i78S>  passé  devant  Huguin^ 
ittrtaire  à  Reims ,  Louis-Antoine  de  Beffroy  a  épousé 
damoiseUe  Marie- Apolline  bb  GharipentibA  d'Audhon  , 

'i^né  «rthS'de  ^^**^^  '^^  fchfiteaii  de  Ta  Gfrève  le  3i  mars  1790, 
K  "'rii^iito  fiHe  d^Anne- Louis -Alexandre  de  Chiârpetifier  d  Au- 
po7n*rVt.TO  rZ  dw» ,  aineien  capitàine^commandant  au  régiment  d*Or- 
ju  u.éu...  ^^^^  ^  itafeuterie^  bhevalier  de  Yoràre  royal  et  ifaflrtaîfe 
«le  Saii]rt-Lôui&,  dètneurant  h.  Làoû ,  et  dé  Marie-Char- 
ktttQ  Martin  d'Arzillièrâ.  Louis-Antoine  ie  BèfFroy  est 
^orti  de 'Fraiïce  en  1791,  pour  rejoindre  lès  princeà 
frttnçai^;  il  a  fait  là  campagne  de  1 79^  à  Tatmée  corn- 
mandée ,  dân^  lé  pays  dé  Liège ,  p^r  S.  A.  S.  monsei- 
gneur le  duc  de  Bourbon,  et  s'est  ensuite  réuni  h 
beaucoup  de  gentilshommes  fira;içais  qui  ont  défendu 
«véc  là  J)lto*  râi^  t^îeùr  k  ville  de  Maëét^îcht,  as^sîégée 
eit  Éiair»1^9&.  II  a  ensiiité  ^ervi  dans  \é  S*  rt^^nieilt  de 
cavalerie  nôblè  à  l'armée  de  mofasëigiieût'le  prince  de 
Gondé ,  eu  il  a  été  nomme,  le  3  i  août  *i  796»  par  S.  M. 
Louis  XVHI ,  bhëvdlîèr  dé  ï'or^ré  rbyal  et  inilîtàîi'e  de 
Saint -Louis.  À  là  disëolUtibn  de  l'armée  de  Gondé,. 
Louis- Anteifle  de  BteffrctT  est  rëhtré  en  France ,  et  s'est 
fixé  à  Laon  avec  sa  faipille.  Après  avoir  commandé  la 
garde  oatioiiale  de  cette  ville  peiidànt  8ej|>t  ans ,  il  en  a 
été  nommé  maire  par  le  Roi,.à  la  restaiiràtion  de  i8i4; 
et,  en  décembre  i8i5,  il  a  été  nommé  conseiller  de 
préfecture  du  dà)arCeffient^  l' Alêne  ^  i^a  rempli  ces 
honorables  fonctions  jusqu'au  5  avril  1827,  époque  à 
laquelle,  S.  M.  Charles  X  a  eu  la  bon^  de  lui  donner 
le  plus  jeune  de  ses  fils  pour  successeur.  Du  mariage 
de  Louis- Antoine  de  Bef&oy  de  la  Grè^ve  sont  issus  : 

1*.   Jcan-ËaptijOe-Marfe  de  BèHrbjr  de  la  Grève  ,   né  à   Laonr 
Je  ^6  pavier  1784»  4«;édé  eti  cette  ville, le  7  fl^vrier  —^ 
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a* .  Oharltis-Loiifi  »  dotit  l'irtiole  rteiltfrâ  ; 

3«.  4JcxAn^<'^''1'b^<loi-et  dont  te  poiitériti  eerl  rappelée  mftéê 

celle  de  son  frère  aîné  ;      . 
4*.  Marie-Charlotte  de  Beffi'on^  de  là  ^Ve,  h'ééà  laon  le  i3 

man  17874  mariée,  le  4' >Àm  i8i8i  ixreè  ifiêssire  itHtfph-Qtoâe" 


inAnçe  »  ÏMî^nécf^  d'Inmiéiorfl ,  d^  ^tÔKff  €t  Mtitéi  lieiifc , 
capitaine  au  régiment  de  Colonel-Général,  drfgooJt  décédé^ 
dans  lé  cours  de  Pétâlg^ràtiàÂ ,  à  Noftàlen  .  diocèse  d^ 
Monrtèlr,  M  W«ittplKSIlie  ,<  le  S^  itélsM  17^7,  èH  d'ilisabeth- 
Heoriefte  C^oifaebert  de  Taisf ,'  déicédéc  à  Bdfmé  le  7  octo^ 
bre  1811. 

XL  Chârles-Lbuis  bb  Beffrot  de  la  Gb^ve  ,  che<- 
vafiér^  seigneur  de  la  Grève,  de  Saint-Marcel»  d*Harr 
dohcel ,  de  Bollemônt ,  de  Remilly,  d*Haudrecy,  et  au- 
tres lieux,  né  â  Lapn  le  6  avril  ij^S^  a  épousé,  le  iQ 
septembre  iSii,  damoisèlle  Anne  -  Louise -Ëléonore 
BRA.nQU£TTE  DE  DoLiGNON,^  fille  de  François  Bran(}uette 
de  i)oIigûdn,>9eigneur  de  DoligncHi,  maréchal  des  logis 
de  la  gendarmerie  de  Lunéville ,  avec  rang  de  lieute- 
Bftiit  colofiel  de  catalerie ,  nommé  chevalier  de  Tordre 
royal  et  militaire  de  Saint-Louiis  en  Tannée  1785,  dé- 
cédé au  château  de  Doli^on  le  22  août  1866,  et  de 
Roèë  PàVo'st,  tiiorte  au  méîooLe  château  de  Dolignon 
le  27  octobre  1825.  De  ce  mariage  sont  issus  : 

i«..Âniofne»IiOiu»-RoM  d«  Bcffiroy  éb  lu  GMf  è ,  hé  an  cbàteaù 

dèJloligiion  le  17  janfier  i$i3,;  o    . 

a«.  J^ean-Bfipt&tb-Gharles-Tbéop^ile  de  Beffroy  de  la  Orève , 

ne  étû  éfafttéaii  de  Dbligtion  lé  5  jtillët  il3i4  ; 
5*.  AlexandJre-Anoe-Nôël  de  Mtroj  de  U  GriVè  -^  ûé  àH  chAtèan 

de. Doligngn  le  a5  décembre  i8i5; 
4*.  Charles- M^rie- Alfred  de  Béftfoy  dé  la  brève,  né  et  décédé 

Un  cfcâleail  de  DoUgndil  léé  19  et  ai  mà^s  iB^a. 

XL  Alexandre -Théodore  de  Beffroy  de  la  Grève, 
eheyalier,  troisième  fils  de  Louis -Antoine  de  Beffroy, 

(a)  de  Bomance  :  Ecartelé ,  aii  i  d'argent ,  an  lion  de  sable  ;  ans 
2  et  3  d'axur,  semés  de  fleurs  de  lys  d'or;  an  canton  d'aigènft, 
chargé  d'une  merlette  de  sable;  au 4  de  gueules,  à  la  quintefeuille 
d'argent. 
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vairi 
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et  de  Marie-AfollineL  de  Charpentier  d'Audron,  sei- 

Sieur  de  la  Grève ,  de  Saint-Marcel ,  d'Hafdoncèl,  de 
ollemoBt,  de  Bemilly,  d'Haudrecy  et  autres  lieux, 
né  à  Làon  le  Si  jauger  1788»  a  épousé,  par  contrat 

Cissé  le  8  septembre  1814 «  devant  Dubois,  notaire  à 
aon ,  damoiselle  Jeanne-idphonse  de  Mavbbvge  ,  fille 
»rri  dur'e<  ie  do  Claude-Frauçois  de  Mhubeuge,  chevalier,  seigneur 
Bu«yic».  j^  Champvoîsy,  de  la  Neuville- lès -Wasîgny  et  autres 

lieux ,  garde  du  corps  du  roi ,  compagnie  de  Yilleroy, 
décédé  à  Thierny-lès-Presles,  canton  de  Laon,  le  16 
avril  1814»  et  de  Marie -Françoise- Nicole  -  Noële  de 
Branche  de  Seuil ,  piropriétaire  à  Montchâlons ,  canton 
de  Laon,  où  elle  est  décédée  le  sa  juillet  1829.  Par 
ordonnance  du  Roi,  du  5  avril  1827,  Alexandre-Théo- 
dore de  Beffroy  a  été  nommé  conseiller  de  préfecture 
du  département  de  TAisne.  De  ce  mariage  sont  issus  : 

1*.  AlphoDse-Loais-Noêl  de  BeUro j  de  U  Grève,  né  à  Mont- 
châlons le  25  octobre  i8i5,  mort  ao  mèmeÛeu  le  4  mai 
1816; 

a*.  Gharles-Marie^Léon  de  Beffroy  de  U  Grèye ,  né  à  Bfontchâ- 
Ions  le  18  mars  1827  ; 

3«.  Joaéphioe-Marie-Olympe  de  Beffroj  de  la  Grève ,  née  à 
MontcbAlons  le  so  mai  i8ao  ; 

4*.  Louise-Adélaide-Sidonie  de  Beffroy  de  la  Grère,  née  à 
Montchftjons  le  ai  avril  i8a4* 

Il  n'existe  de  la  maison  de  Beffroy  d'autres  branches 
que  celles  mentionnées  dans  cette  généalogie  (i).  Ainsi 
c'est  par  erreur  que  dans  le  tome  i*',  pag.  267  et  268 
de  la  Biographie  des  homnus  vivants ,  imprimée  à 
Paris ,  en  1 8 1 6,  chez  M.  Michaud ,  elle  a  été  confondue 
avec,  une  autre  fiimilie  qui ,  quoique  portant  le  même 
nom  et  habitant  le  département  de  l'Aisne ,  lui  est  en- 
tièrement étrangère. 


(i)  Noas  n'avons  pu ,  faute  de  renseignements ,  donner  l'état 
actuel  de  la  brancbe  aînée  de  celte  maison.  Mais,  si  ces  renseigne- 
ments nous  parviennent^  nous. nous  empresserons  de  les  mentionner 
en  supplément ,  dana  le  pins,  prochain  volume  de  cet  ouvrage. 


DE  BEHAGUE, 

Seigneurs  de  Rollegheh  ,  de  Villbneute-l'ëtanu  ,  du 
Bois  de  Lelos,  du  Cajstebaire,  elc,  aux  Pays- 
Bas ,  en  Calqisis,  en  Arloh,  etc. 


AaHU  1  Parti,  au  1"  if «r  ,  à  Ô  éph  dtblide  tiaopic,  chacun 
loutenu  par  une  petite  (erratie  de  table  ;  au  3'  eovpé  de  si- 
nople,  d3  télet  if aigle  arrachit)  d'argent ,  ettPazur,tHa 
peur  lUtyi  iPor  (i) ,  avee  un  dief  d'argttil ,  chargé  if  une 
reie  de'guealet.  L'écu  timbi^  d'nu  casque,  laré  de  front  h 
oioqpiUcf,  orné  de  ses  bnibrequiDs ,  ft  sommé  d'an 
bonrrelet  de  ehefaliei.  Supporis  :  Deux  aigles  esaorantes. 
DeTÏBe  ;  Bon  «dit  cB:ISIK  hii.  «virtvie. 

La  famille  de  BËH  AGCE  (2),  originaire  de  la  Flandre 
impériale,  existait,  au  commeDcement  du  16'  siècle. 


(11  Concédée  ponr  «er»icet  rendus,  par  Hartc,  comteBie  de  Bour- 
BOTne,  femme  (en  1477  )  de  l'archiduc  Maiimilien  ,  su ivanl l'abbé 
&abert  de  la  Cheana je-des-Bais ,  auteur  du  Dictionnaire  de  la  no- 
bUiie,in4',  t.  II,  1771,  p.  Ï77,  !•  'a  fin  de  la  Holice  généalogique 
qu'il  a  consacrée  à  la  ramille  (le  Bébagae. 

(ï)  Ce  nom  s'est  écrit  indilTèiemment  en.  trançsis  Bihagm  011  de 
Bihague ,  el  en  flamand  Behagle. 


N. 


N. 
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en  plusieurs  branches ,  qui,  lors  des  troubles  religieux 
et  politiques  des  Pays-Bas,  s'attachèrent  les  unes  au 
service  de  Marguerite  d'Autriche ,  d'autres  au  parti  du 

5 rince  d'Orange  y  et  d'autres ,  enfin ,  à  celui  du  duc 
'Anjou ,  à  l'époque  oh,  les.  Flamands  engagèrent  ce 
prince,  l'un  des  che&  des  Églises  réformées,  à  la  con- 
quête et  à  la  souveraineté  des  Pays-Bas. 

La  dispersion  des  rameaux  de  cette  famille  (  i  )  et  les 
sanglants  ravages  causés  par  les  armées  espagnoles  dans 
la  Flandre ,  l'Artois  et  le  Boulonnais ,  ayant  occasioné 
la  perte  de  la  presque  totalité  de  ses  titres ,  deux  des 

frincipales  branches,  qui  s'étaient  transplantées  en 
rance  -depuis  plus  de  200  ans ,  et  y  suivaient  avec 
distinction  la  carrière  des  armes,  ont  eu  recours  à 
des  actes  de  notoriété ,  pour  faire  constater  leur  noble 
et  ancienne  origine.  Ces  actes ,  dont  il  sera  fait  men- 
tion plus  loin,  avec  détail,  sont  datés  des  18  octobre 
1769  et  1 1  mars  1789.  Ils  ont  servi,  ainsi  que  plusieurs 
autres  documents  domestiques ,  a  établir  la  filiation  de 
ces  branches  telle  que  nous  allons  la  donner. 

I.  Jacob  DE  BiHAGVE ,  P'  du  nom  (  celui  par  lequel 
le  certificat  de  1 789  commence  la  généalogie  de  cette 
famille),  vivait  sous  le  gouvernement  de  Marie ,  com- 
tesse de  Bourgogne  et  de  Flandre ,  et  laissa  un  fils  du 
même  nom  que  lui. 

IL  Jacob  DE  4ÉHAGUE ,  IP  du  nom ,  écuyer  >  mourut 
en  i56ii  II  avait  eu  quatre  fils  : 

10.  Jacob  de  Béhaguc ,  III"  do  nom  ,  mort  sans  postérité  (a)  ; 
a<>.  Robert ,  I*'  da  nom ,  qui  a  continué  la  descendance  ; 


(1)  On  en  comptait,  en  1686,  en  Artois,  enCalaisis,  à  Flessin- 
gae ,  à  la  Haye  et  à  Francfort.  De  l'une  des  branches  restées  aux 
Pays-Bas  est  issue  N. . . .  de  Béhague^  nommée  abbesse  de  l'abbaye 
régulière  de  Beaupré,  sur  la  Lys, en  1748.  {irazettedeFraM»y  du  i4 
septembre  de  cette  année.) 

(ar)  L'auteur  du  Dictionnaire  de  ta  Noblesse,  que  nous  suiYons  pour 
tous  les  détails  de  la  première  et  de  la  seconde  branches,  dit,  par  er- 
reur, que  ce  fut  Jacoo  III  qui  continua  la  branche  aînée.  Cette 
branche  fut  continuée  par  Robert ,  couMne  le  prouve  le  certificat  du 
premier  roi  d'armes  des  Pays-Bas,  du  11  mars  1789% 


T.».\  r-îiiuwi. 
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\  aatearB  de  deax  branches  eûs- 
5".  Martin  de  Béhague,  f  tantes,  en  i6$6,  à  Flessipguc  et 
4**.  Philippe  de  Béfaague  ,   i   à  ]a  Haye. 

III.  Robert  de  BâHAcuB,  I"  du  nom»  écayer,  seî~ 
gneur  de  Rolleghem»  né  en  iSso,  se  maria ,  en  i55o, 
avec  dame  Josèphe  van  Estrywb  ,  et  mourut  en  i584  » 
laissant  : 

1*.  Jacob ,  III*  dn  nom ,  qni  a  continué  la  branche  aînée  ; 

3®.  Martin,  1*'  du  nom,  auteur  de  la  sbcoudb  sharchs,  rap- 
portée ci-après  ; 

3«.  Robert  de  Béhagne ,  II*  dumem ,  décédé  gouverneur  d'HuUt 
en  159a,  à  Tâge  de  52  an»,  et  inhumé  dans  cette  ville.  Il  ne 
s'était  pas  marié  ; 

4*^.  Judith  de  Béhague  .  femme  de  N de  Wonner  ,  origi- 
naire du  canton  de  Berne ,  lieutenant-colonel  d'un  régiment 
suisse.  Elle  en  eut  un  fils,  qui  mourut  capitaine  au  même  ré- 
giment. Après  la  mort  de  son  mari  et  de  son  fils ,  Judith  de 
Béhague  rejoignit  Bon  frère  aîné. 

IV.  Jacob  DE  BâHAGVE ,  lY*  du  nom ,  ayant  pris 
part,  en  1S66,  à  la  conjuration  du  prince  d'Orange, 
fut  oblisé  de  se  réfugier,  Tannée  suivante,  à  Werchocq, 
en  Bouroqnais ,  avec  sa  femme  et  sa  sœur  Judith.  In- 
quiété bientôt  après  pour  cause  de  religion,  il  se  retira 
-d'abord  dans  la  ville  basse  de  Galai&y  puis  à  Guines 
avec  sa  famille.  Il  a  laissé  un  fils  unique,  nommé  Marin,  ^ 
qui  suit. 

V.  Marin  de  B^nAcuE ,  né  en  1 56*7  ,  a  vécu  jusqu'en 
iC54,  et  a  laissé  de  demoiselle  Madelainc  Gaignopî,      Giicxon -. 
son  épouse,  deux  fils,  qui  ont  abjuré  le  protestantisme, 

savoir  : 

I  ».  Pierre  ,  1*'  du  nom  ,  qui  a  continué  la  descendance  ; 
•i».  Michel  de  Béhague. 

r 

YI.  Pierre  de  Béhague  ,  P'  du  nom ,  épousa  à  Galais, 
vers  1676,   Marie- Jeanne  de  Préauk.  Yoyaeeant  en    dk  p.urx  » 
Hollande,  en  1686,  avec  son  fils,  il  renoua  les  rela- t^f^'pli'iiV'a" 
lions  de  parenté  entre  sa  branche  et  celles  de  Flessihgue  ''"^  ''*  '''^'' 
et  de  la  Haye.  (  Le  chef  de  celle  dernière ,  intéresse 
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dans  la  compagnie  des  Indes,  et  jouissant  d'une  fortune 
oonsîdérable ,  est  mort  sans  postérité*  )  Pieri^  de 
Béhague  a  vécu  jusqu'en  1 706.  Ses  enfants  furent  : 

.1 

i«.  Pierre ,  II*  da  Dom ,  dont  l'article  suit  ; 

a«.  Màriè-Jeanne  de  Béhague ,  épouse  de  messire  Ai^and- 
Louis  de  Cancer  (a) ,  chevalier ,  seigneur  baron  de  Pignan  , 
mestre-de^camp  de  cavalerie,  exempt  des  Gardes-du-Corps 
du  Roi ,  chevalier  de  l'ordre  royal  et  militaire  de  ^Saint-Louis, 
syndic  de  la  noblesse  du  pays  conquis  et  reconquis ,  fils  de 
messire  Henri  de  Cancer,  chevalier,  seigneur  de  Pignan ,  ca- 
pitaine d'une  compagpie  de  gens  de  pied  au  régiment  du  car- 
dinal Mazarin  ,  et  de  Marie  du  Flos.  De  ce  mariage  est  resté 

un  fils ,  N de  Cancer,  capitaine  de  cavalerie ,  chevalier 

de  l'ordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis,  commandant 
pour  le  Roi  à  Guines ,  et  syndic  de  la  noblesse  du  Calaisis  et 
de  l'Ardresis. 

VII.  Kerre  dk  BiHAGVE»  II*  du  nom,  écuyer,  sei- 
gneur de  Villeneuve-l'Etang  et  autres  lieux,  décédé  en 
1761,  et  inhumé  en  l'église  de  Notre-Dame  de  Calais, 
tforfèTbânde  û^ait  épousé  Marie-Anne-Eléonore  de  Genthon,  d'une 
6ée^de"*rd?iS'  famille  noble  du  Dauphiné.  De  ce  mariage  sont  issus  : 

\ob  d'argruh 

!*•  Jean-Pierre- Antoine  ,  dont  l'article  suit  ; 

a".  Jacques-Françoîs-Mavie-Eléonor-Timoléon,  dont  l'article 

viendra  après  celui  de  son  frère  aîné  ; 
•S».  Marie-Louise-Eléonore  de  Béhague,  née  en  1724,  mariée. 

Far  contrat  du  1 1  octobre  1762 ,  avec  Pierre  de  Constant  (6), 
I"  du  nom  ,  chevalier ,  seigneur  de  Botiay,-  ancien  capitaine 
au  régiment  de  Provence ,  infanterie ,  chevalier  de  l'ordre 
royal  et  militaire  de  Saint-Louis,  et  lieutenant  de  Roi  de  Neu- 
ville ,  fils  de  Jean-Baptiste  de  Constant ,  chevalier ,  seigneur 
de  Fontenailles',  conseiller  du  Roi  et  procureur-général  de  S. 
M.  au  bureau  des  finances  de  la  généralité  de  Lyon,  et  de 
demoiselle  Reine  dn  Soleil.  (  Dictionnaire  de  ta  NobUste,  in-4*, 
t.  y,  p.  96.)  De  ce  mariage  sont  issus  : 

A.  Pierre-Barthélemi-Marie  -  Joseph-  Reine  -  Alexandre  de 
Constant ,  né  le  a  juillet  1755 ,  reçu  élève  à  l'Ecole  royale 
militaire  en  1766; 

B.  Charlotte- Adélaïde  de  Constant,  née  le  a  fanvier  1761; 

C.  Reine-Pierrette-Eléonore  de  Constant ,  née  le  la  juillet 
1763  ; 


(a)  de  Cancer  :  de  sable,  au  lévrier  d'argent ,.  accompagné  de  3 
étoiles  d'or. 

(6)  de  Constant  :  d'azur^   au  sautoir  onde  d'or ,  chargé  en  eœur 
d'un  écusson  de  sable. 
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4*r  Marie-Charlotte- Adélaïde  de  Béhague)  née  en  1734 ,  mariée, 
par  contrat  du  5  octobre  1763  ,  avec  Luc  Alen  de  Saint- fVols- 
Um  (a) ,  rhevalier,  capitaine  aide-tnafor  au  réf^ment  de  Lally, 
cheTalier  de  l'ordre  roval  et  militaire  de  Saint-Louis ,  qui  a 
fait  avec  beaucoup  de  distinction  les  campagnes  de  Tlnde  de 
1757  à  1760,  créé  brigadier  d'infanterie  Je  i"  janvier  1784, 
et  décédé  dans  ce  grade  en  1790.  Il  était  filM  de  Patrice  Alen 
de  Saint- Wolston,  chevalier,  d'une  famille  origipaire  du  comté 
de  Kildare  ,  en  Irlande ,  major-géuéral  de  l'armée  du  roi 
Jacques  II ,  dans  ce  royaume ,  et  de  Marie  Dowdalh  d'A- 
thlone.  (  Dictionnaire  de  la  Noblesse ,  in-4S  ^om.  XII ,  p.  46o.) 
De  ce  mariage  sont  issus  : 

A.  Luc-Patrice-»Jean  Alen  de  Saint-Wolston ,  né  le  a6  août 

«775; 

B.  Eléooore^ Antoinette  Alen  de  Saint-Wolston,  née  le  19 
juin  1765  ; 

G.  Luce-Julic  Alen  de  Saint-Wolston  ,  née  le  i3  décembre 
1766  ; 

D.  Aimée-Polyeucte  Alen  de  Saiot-Wolston ,  née  le  i4 
mars  1768  ; 

£.  Charlotte-Adélaïde  Alen  de  Saint-Wolston,  née  le  8  mai 
«769; 

F.  Isabelle-Jeanne  Alen  de  Saiot-Wolston ,  née  le  5  sep- 
tembre 1771* 

VIIL  Jean-Pierre-Ântoine ,  dit  le  comte  de  B^hague, 
Ueutenant-géQéral  des  armées  du  Roi ,  né  en  1 737  »  est 
entré  au  service  en  qualité  de  cornette  dans  le  régiment 
d'Ëgmond,  cavalerie»  le  1''  septembre  1744»  ^^t  les 
campagnes  à  l'armée  de  Flandre ,  sous  le  maréchal  de 
Saxe  ,  et  se  tjrouva  à  la  bataille  de  Fontenoy  ,  et  aux 
sièges  de  Mons  et  de  Charleroy.  II  passa  dans  la  se- 
conde compagnie  des  Mousquetaires  de  la  garde  du 
Roi»  immédiatement  après  la  réforme  qu'amena  la 
paix  de  1748.  Il  servit  dans  ce  corps  jusqu'au  i*' 
septembre  1755»  époque  à  laquelle  il  obtint  une  com- 
pagnie de  dragons  dans  le  régiment  de  Harcourt.  Il 
fut  breveté  lieutenant -colpueF  de  dragons  le  if^  no- 
vembre 176 1 ,  et  chevalier  de  l'ordre  royal  et  militaire 
de  Saint-Louis  le  5  mars  1762.  Le  lâ  avril  suivant,  il 
reçut  une  commission  pour  commander  à  Ciayenne  et 

r~— " ■ — ■ .1   -       -       — --   - — — 

t  (a)  Alen  de  Saint-fVoltion  :  d'argent,  au  chevron  de  gueules,  ac- 
compagné de  3  besantB  du  môme,  chacun  chargé  d'un  lévrier  cou- 
rant d'argent  ;  au  chef  d'azur,  chargé  d'un  liun  d'hermine  ,  accosté 
de  deux  croissauts  versés  du  m  Orne. 
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dans  la  Guiane.  Il  succéda  au  gouverneur  avec  le  titre 
de  commandant-général  de  cettq  colonie ,  par  lettres 
patentes  du  i^  janvier  1765.  Le  Roi  lui  permit ,  le  28 
septembre  suivant ,  de  revenir  en  France  pour  y  con- 
tinuer son  service.  Après  avoir  rendu  compte  à  S.  M. 
de  la  mission  particulière  dont  il  avait  été  chargé ,  il 
reçut  Tordre  de  retourner  dans  la  Guiane  en  qualité  de 
commandant  en  chef»  par  lettres-patentes  du  i  *"  août 
J764.  Avant  son  départ  il  fut  présenté  au  Roi,  et  en 
obtint  une  audience  de  congé  le  9  septembre  suivant» 
(  Gazette  de  France  du  ig  de  ce  mois.  )  Conformément 
à  une  lettre  close  de  S.  M.  du  28  juin  1765,  M.  de 
Béhague  revint  continuer  ses  services  en  France.  Il 
rendft  compte  de  sa  mission,  et  obtint  du  Roi  un  traite- 
ment de  5ooo  livres  en  appointements  le  17  avril  1767. 
On  le  créa  brigadier  de  dragons  le  20  avril  1 768.  Le  18 
octobre  de  Tannée  suivante ,  il  obtint  du  commissaire 
pour  la  capitation  des  nobles  du  gouvernement  de  Ca- 
lais ,  et  des  principaux  gentilshommes  du  pays ,  une 
attestation  de  sa  noblesse  ancienne  et  d'origine  étran> 
gère  (1).  Il  fut  nommé  commandant  pour  le  Roi  à 
Belle-Isle-en-Mer  en  1777,  maréchal-de-camp  le  1" 
mars  1780,  et  lieutenant-général  des  armées  le  20  mai 
1791.  Le  1 2  mai  1 787,  il  donna  acte  de  reconnaissance 
de  parenté  à  messire  Eustache-Joseph-Dominique  de 
Béhague ,  écuyer ,  maître  particulier  des  eaux  et  forêts 
de  Tournehem ,  chef  de  la  troisième  branche  de  cette 
famille.  Le  comte  de  Béhague  était  gouverneur  de  la 
Martinique  en  1792.  Forcé,  au  commencement  de  1793, 
d'évacuer  cette  île ,  où  il  n'avait  pu  maintenir  le  pa- 
villon blanc ,  ni  voulu  arborer  les  couleurs  nationales  » 
il  se  réunit  »  avec  trois  vaisseaux  qui  Tavaient  accom 
pagné,  à  l'escadre  anglaise  de  Tamiral  Gartner,  avec 
laquelle  il  fit  une  descente  à  la  Martinique ,  alors  oc- 
cupée par  les  troupes  du  général  Rochambeau ,  qui, 
après  plusieurs  combats  et  un  siège  de  49  jonrs  furent 
obligées  de  capituler  et  de  se  rendre  ainsi  que  leur  gé- 
néral. Le  comte  de  Béhague  est  décédé  à  Londres ,  en 


(1)  Foyez  le  texte  de  cet  acte,  à  la  lin  de  la  gêocalogie. 
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181 5,  sans  postérité.  [DicU  des  Généraux  français  y 
par  M.  de  Courcelles,  t,  II  >  p.  75.) 

• 

VIII.  Jacques-François  -  Marie-EIéonor-Timoléon  , 
chevaUer  de  Béhague  d'Hartincourt  ,  frère  du  précé- 
dent »  est  né  en  174^*  H  est  entré  au  service  en  1751, 
en  qualité  de  surnuméraire  dans  la  seconde  compagnie 
des  Mousquetaires  de  la  garde  du  Roi.  Le  i*'  septembre 
1 755 ,  il  est  passé  lieutenant  dans  le  régiment  de  Péri- 
gord,  infanterie ,  et  fut  nommé  major  d'artillerie  le  i*'  éclrèir^^'de 
août  1764.  n  a  épousé,  en  1765  ,  N....%...  Yerdelhan  •■"*  •  '•  "°*, 

•r*  1         T»       1  •!  1      m«     11»  T»#i«    •        e»oue     d  argent;' 

DES  l^ouRNiELS,  sœur  de  BatMde-Madelame-Félicité  »»  ^.j}'»"f^»  *  5 
Verdelhan  des  Fourniels ,  épouse  de  Jacques  de  Mo-  rdaiuT,  au'iiîu 
reton,  dit  le  comte  de  Ghabrillan,maréchal-des-camps  ^^1^%%  ht 
et  armées  du  Roi,  et  fille  de  Jacques^Yerdelhan,  écuyer,  •■»*»**'*^8*°' 
seigneur  des  Fourniels,  de  Saint-Nazaire ,   de  Gui- 
rans  ,  etc.,  Tun  des  fermiers-généraux  de  S.  M., maître 
d'hôtel  ordinaire  de  la  reine ,  et  de  Marie-Madelaine 
Morin. 

SECONDE    BRANCHE    ^. 

IV.  Martin  de  Bjèhague  ,  P'  du  nom,  écuyer,  né  en 
i55i ,  second  fils  de  Robert  de  Béhague,  P'  du  nom , 
écuyer ,  seigneur  de  Rolleghem ,  et  de  dame  Josèphe 
van  Estrywe,  épousa,  en  i58o,  dame  Jeanne  van  ▼«  m«wht  .- 
Meldert,  dont  la  famille  s'était  alliée  à  l'illustre  mai- 
son de  Montenack,en  Hasbaye.  {HisU  du  Cambrésis, 
U  III,  p.  8ss6.  )  Martin  de  Béhague  mourut  en  161 5, 
et  fut  inhumé  à  Oudenarde  dans  la  chapelle  de  Saint- 
Jean,  où,  sur  sa  tombe,  se  voyait  une  inscription  en 
flamand ,  surmontée  de  l'écusson  de  ses  armes.  Il  fut 
père  de  onze  enfants  : 

10.  Martin  ,  II«  du  nom ,  dont  l'article  viendra  ; 
a^".  Philippe  de  Béhague  ; 


*  Cette  branche  a  conservé  long-temps  l'orthographe  flamande  de 
son  nom  (  BehagU  ). 
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5».  Robert  de  Bébague 
4".  André  de  Bébague 


!,  f     la  postérité  de  run  d'eux  s'est  éta 
,  I    blie  à  Francfort  ; 


5'>*  Michel-Eloi  de  Béhagae  ,  auteur  de  la  ïBoisiàvB  iuka?ichr, 
rapportée  ci-après  ; 

S'*,  Laurent  de  Bébague  (i)  ; 
7*.  Jeanne  de  Bébague  ; 
8p.  PétroBttUe  de  Bé^gue  ; 
9**.  Anne  de  Bébague  ; 
io<>.  Autre  Jeanne  de  Bébague  ; 
ii<».  Goroille  de  Bébague. 

V.  Martîn  bb  Béhaqvit^  II*  du  nom ,  décédé  à  Ou 
denarde  en  i66S,  et  inhumé  dans  la  chapelle  de  Saînt- 

«   MS.CQ:      Jean»  avait  épousé  i*  demoiselle  N Wàcster; 

aarigeni,  .tt^.  g»  dêmoîselle  Marauerite  le  Segq»  rawpelée  dans  le 
accompagné  de  coutrat  oo  managc  de  Iliiiippe ,  Leur  fils»  qm  smL 


WâCHTBll 


3     annelels 
mCme. 


du 


▼t»  Hoteh 


VL  Philippe  de  BiHAcuE ,  inhumé  à  Beauyais  dans 
Tégllse  de  Saint-Thomas,  avait  épousé  en  ta  paroisse  de 
Saint-Martin  y  cloître  Saint-Marcel ,  à  Paris ,  le  24  no- 
vembre i66g,  demoiselle  Anne  van  Hoven»  qui  Fa 
rendu  père  de  cinq  fils  et  trois  filles  : 

1^.  FbiUppe  de  Bébague ;,  qui  voyagea  en  Russie,  où  les  bontés 

du  czar  le  fixèrent.  Il  y  est  mort  comblé  de  marques  de  dis^ 

tincticm  ; 
2«.  Jean-^osenh  de  Bébague ,  mort  célibataire 
5».  Jean<Baptiste,  quia  continué  sa  branche  ; 
4"*.  Jean-François  de  Bébague,  mort  à  Saint-X>omingue  ; 
5».  Nicolas  de  Bébague  >.iAbwné  en  l'égli99  de  Samt-Tbomag  de 

Beauvais  ; 
6o.  Marie- Anne^Françoise  de  Bébague ,  épouse  de  IC d» 

Vtgnenm  (a),  cbevalier,  aeignenr  de  Breteuil  ; 
7«.  Marie- Adrienne  de  Bébague ,  morte  ^  Faris  ; 


(i)  Laurent,  ou  l'un  de  ses  frères  Robert  ou  André ,  a  formé  une 
brancbe  en  Artois,  représentée,  en  1770,  par  trois  frères;  l'aîné 
avait  servi  au  régiment  de  Fois ,  le  second  dans  le  régiment  de  Bée- 
carie  ,  et  le  troisième  dans  le  bataillon  d'Artois.  Leur  père  et  leur 
oncle  avaient  été  officiers  dans  le  régiment  de  Nuaillé  ;  leur  aïeul 
dans  la  maison  du  Roi ,  et  leur  grand-oncle  dans  le  régiment  des 
dragons  de  Parpaille  ,  où  il  a  été  tué. 

(a)  de  Vigneron  :  â*OT,  à  3  perroquets  de  sioople,  becqués  et  mem- 
bres de  gueules. 


J 
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8*.  Glaude-Georgette  de  Béhagiw ,  femme  de  N de  Pin^ 

ccmailley  morte  à  Gompiègne. 

VII.  Jean-Baptîste  de  BiShague,  chevalier,  époqx  d.,rj^;,;;''"i  ,, 
de  Marie  Bbigabd  ,  a  laissé  :  *;•"»«  fleyroonée 

de    gueules  :    au 
cLcf  d'asur,  char- 


1 


o 


ROITTIEU  : 

aux  I  et 


or. 


Jean-François  ,  qai  «nit  ;  5^;^*  ^  «'"'"*" 

a".  Loaise-Françoise  de  Béhagae ,  mariée,  vers  1725  ,  avec  Bo* 
bert  de  Marigny  (a),  écuyer  ; 

YIII.  Jean-François  deBéhague  ,  chef  de  la  seconde 
branche  en  1770,  a  épousé,  par  contrat  du  i4  dé- 
cembre 1753,    Marie -Hélène   Roettiebs,  sœur    de  «cartel' 
Joseph-Charles  Roettîers  de  la  Bretéche  et  de  Jean-k7g?u*!riatli 
Claude  Roettîers  de  la  Chauvinerle,  et  fille  de  Georges  il^onJ^'ê^tôV- 
Roettiers ,  sraveup  des  monnaies  de  la  ville  de  Paris ,  »»»«*«.  becquée 

»#       •      /-»!         1       ¥¥  •         mi        i       T  i     "  O'»  et  en  pointe 

et  de  Marie-Cilaude  nermant,  et  petite-lille  de  Joseph  ^c  gueuio  piein, 
Roettiers,  né  à  Anvers  en  i635 ,  appelé,  en  1679,  par  ercbcr  aufr! 
le  grand  Colbert ,  pour  remplacer  le  célèbre  Varîn  îU' «  ^p^mà 
dans  la  charge  de  graveur-général  des  monnaies  (1)  et  ^rb*cr**ïangée* 
qui  fiit  aussi  membre  de  l'Académie  royale  de  peinture  ^' 
et  de  sculpture.  {Dîct.  de  la  Noblesse,  in-4°*  t.  XII, 

i  778  ,  p.  s4i .  )  De  ce  mariage  sont  issus  : 

< 

lo.  Jean-BaptÎ8te-£mmanuel  deBéliague;  né  en  1735.  11  entra 
au  aervice  en  qualité  d'enseigo^  dans  le  régiment  de  la  Tour- 
du-Pia ,  infanterie ,  en  1756 ,  y  devint  lieutenant  en  1757,  puis 
capitaine  par  commission  du  5  mai  1763  ; 

3<*.  Marie  Laurent  de  Bébague. 
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y.  Michel'Eloi  de  BiEhagvb,  écuyer  ^  capitaine  de 
cavalerie ,  4^  fils  de  Martin  de  Bèhagve  ,  I*'  du  nom , 


(  1)  Le  père  de  Joseph ,  Philippe  Boettiers,  qui  avait  formé  trois  de 
ses  fils  dans  l'art  de  graver  les  médailles ,  s'y  était  acquis  une  répu- 
tation européennél  Les  héritiers  de  son  nom  l'ont  soutenu  honorable- 
ment ,  «t  on  les  a  Viks,  recherchés  par  plusieurs  souverains ,  être  en 
même  temps  graveurs-généraux  des  monnaies  d'Angleterre,  de 
France  et  des  Pays-Bas. 

(a)  de  Marigny  :  d'argent ,  à  deux  fasces  d'azur. 
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V 

d'/rgeut .     au  et  de  dame  Jeanne  van  Meldert^  éponsa»  en  1625, 
accompâgnr/e*»  daiue  Marie  de  Maud'hut  »  de  laquelle  il  eut  : 

coquilles   de  >  «a- 
ble: 

YI.   Jean  de  Béhague,  écuyer,  marié  avec  dame 
diCacleu:    Jeanne  de  Gaulers,  d'une  ancienne  famille  d'Artois, 
ddîei  '  cTégîlw  éteinte.  De  ce  mariage  est  issu  Jean-François,  dont  l'ar- 
^  "'•  tide  suit. 

VIL  Jean-François  de  BinAGUE,  écuyer,  épousa 
dame  Jacqueline  van  Oosttelt  ,  de  laquelle  il  laissa 
Gilles-François ,  dont  l'article  suit. 


Vax    Oosttbi.t 


YIII.  Gilles -François  de  BàHAGUB  de  Montagu, 
écuyer,  ancien  officier  au  régiment  de  Noailles,   a 

Br«M  :      épousé,  1*  en  1719,  dame  Marie- Anne-Thérèse  Bubbe  ; 

Fr.vàcsE .  2*  damoiselle  Catherine-Thérèse  Febvacle  ,  avec  la- 
queUe  il  vivait  encore  le  g  octobre  1757.  II  avait  en  de 
sa  première  femme  : 

i<».  Eiutache-Joseph-Dominique  ,  dont  l'article  suit  ; 

2«.  Loois-Françoû  de  Béhague ,  écnyer ,  seig^eor  da  Bois  de 
Lelôs  et  de  Malassise ,  capitaine  d'infanterie.  Le  5i  janvier 
1779  ,  il  fut  présent,  avec  son  frère  François- Alexis ,  au  con- 
trat de  mariage  d'Eustache- Antoine  -  Richard ,  leur  neveu. 
Louis-François  est  décédé  sans  postérité  ; 

3«.  François- Alexis  de  Béhague ,  chevalier  de  Ganteraine ,  capi- 
taine au  service  de  France,  qui ,  le  ii  mars  1799,  obtint  du 
premier  roi  d'armes  des  Pays-Bas,  un  certificat  où  furent 
visés  tous  les  titres  constatant  sa  noblesse  et  sa  filiation  depuis 
Jacob  de  Béhague ,  I*'  du  nom ,  son  septième  aïeul  (1).  Il  est 
décédé  sans  postérité. 

IX.    Eustache  -  Joseph  -  Dominique    de    BépAGUB» 

écuyer ,  conseiller  du  Roi ,  maître  particulier  des  eaux 

*  et  forêts  de  Tournehem  (fonctions  qu'il  a  exercées 

pendant  52  ans),  le  12  mai  1787,  obtint  un  acte  de  re- 


(1)  Les  titres  de  filiation  de  ccitte  branche ,  y  produits  devant  le 
premier  roi  d'armes  des  Pays-Bas ,  et  remontant  la  généalogie  jus- 
qu'à Jacob  de  Béhague,  !«'  du  nom,  chef  commun  de  toute  la  fa- 
mille ,  ont  été  visés  dans  le  certificat  donné  par  cet  officier ,  sous  le 
sceau  de  sa  charge,  le  11  mars  1789.  (Voyez,  à  la  fin  de  la  généalogie, 
pièce  n.«II. 
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Il 


connaissance  de  femille  et  de  parenté  de  messire  Jean- 
Pierre- Antoine  9  comte  de  Bénague ,  chef  de  la  bran- 
che aînée,  maréchal-des-camps  et  armées  du  Roi, 
et  conomandant  pour  S.  M.  à  Belle-Isle -en-Mer.  Eus- 
tache-Joseph-Dominique  est  décédé  le  j8  novembre 
1822.  Il  avait  épousé ,  par  contrat  du  20  octobre  1754, 
demoiselle  Catherine-Bénédicte  Bougheb,  fille  de  Ri- 
ehard  -  Tîmothée  Boucher,  bourgeois  de  Paris,  et 
d'Anne-Catherine  Devienne.  De  ce  mariage  est  issu 
Eus  tache- Antoine- Richard,  qui  suit. 

X.  Èustache-Antoine-Richard  DE  Béhague,  écuyer, 
né  à  Saînt-Omer  le  9  octobre  1757,  avocat  en  parle- 
ment, lieutenant-généra^civil  de  Tournebem,  a  présidé 
l'assemblée  bailliagère  du  Calaisis  et  de  l'Artaisis ,  lors 
de  la  convocation  des  états-généraux.  Membre  du  col- 
lège électoral  du  département  de  la  Seine  à  Tépoque 
de  la  première  élection  pour  la  formation  des  collèges 
électoraux,  il  a  exercé  les  fonctions  de  maire  de  la 
commune  de  Drancy ,  près  Paris ,  depuis  la  fin  de  1802 
jusqu'au  mois  de  janvier  1 808.  Il  fut  reçu  chevalier  de 
dévotion  de  l'ordre  de  Saint-Jean  de  Jérusalem  le  3o 
août  181 5 ,  et  est  décédé  colonel  de  la  première  légion 
de  la  garde  nationale  de  Saint-Denis. 


Eorcuti 
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ATTESTATION 

])£S   GENTILSHOMMES  DES  ÉTATS  DU  GALAlSîé^ 

(  Branche  aînée,  ) 

«  Nous  y  commissaire  pour  la  répartition  de  la  capi- 
»  lation  des  nobles  du  gouvernement  de  Calais  et  Ardres, 
»  certifions  à  tous  ceux  qu'il  appartiendra  que  feu  mes- 
»sire  Pierre  de  Béhague,  écuyer,  seigneur  de  Ville- 
»  neuv^-FÉtang  et  autres  Keux ,  est  père  de  Jean-Pierre- 
»  Antoine  de  Béhague ,  brigadier  des  armées  du  Roi, 
»et  de  Jacques -François-Marie-Eléonor-Timoléon,che- 
»Talier  de  Béhague  d'HartincourE ,  major  d^nfanterie; 
»  qu'il  est  issu  d'une  noble  et  ancienne  famille  d'origine 
»  étrangère,  que  Tes  malheurs  des  guerres  ont  fait  sortir 
»de  la  Flandre  impériale;  qu'il  a  toujours  vécu  noble- 
»ment,  et  qu'il  est  allié  à  tout  ce  qu'il  y  a  de  bons 
»  gentilshommes  dans  la  province.  En  foi  de  quoi  nous 
•  avons  signé,  et  scellé  de  nos  armes,  le  présent  certi- 
»ficat,  pour  servir  et  valoir  ce  que  de  raison.  Fait  à 
»  Calais   le   18   octobre   1769.  Signé  :   le   baron  de 

iPiGNAN.  » 

f  Nous  gentilshommes  du  gouvernement  de  Calais  et 
n  Ardres ,  attestons  que  le  certificat  de  l'autre  part ,  et 
9  signé  par  M.  de  Pignan ,  ;iotre  commissaire  pour  la 
»  capitation  des  nobles ,  est  vrai  et  exact  dans  tout  son 
»  contenu.  En  foi  de  quoi  nous  avons  signé  et  scellé  le 
»  présent  de  nos  armes.  Signé  :  le  chevalier  de  Fou— 
»CAULT,  capitaine  au  réeiment  de  Picardie;  U  comte 
9  DE  Saint-Martin, brigadier  des  armées  du  Roi;  Char- 
»MONT  DE  Betrangourt  ,  BoDART  DE  BuiRE ,  ancien, 
«mousquetaire  noir;  Huguet  de  Sj^monville,  major 
»pour  le  Roi  à  Calais;  d'Alentun, major  de  la  citadelle 
vde  Calais;  Colbert-Castle-Hill ,  brigadier  d'infan- 
»terie;  de  Lourdet,  chevalier  de  Saint-Louis  r  de  Sbel 
IDE  Marbrell;  le  chevalier  d'Aspremont;  de  Lêo- 
»NARDY,  chevalier  de  Saint-Louis;  Geoghegan,  che— 
»valier  de  Saint-Louis;  de  Margeath,  chevalier  dc^ 
»  Saint-Louis  ;  de  Thosse-la-Folie  ;  de  Marle^  capi- 
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»talne  d'infanterie;   0  IMahoni,  chevalier  de  Saint- 

>  Louis;  Ra.oult-de-Rudeval;  d'Aix,  de  Lignes  «  d'Ar- 

>NAUDy  RaOULT  de  GHANTRAINEjet  DIT  TrEHBLAY.   l 

«  Nous  Jacaues-André'Joseph  Becquet,  seigneur  de 
1  CocoYe ,  de  Moyecques  et  autres  lieux ,  conseiller  du 

•  Roi  9  président-juge-général   au  siège  de  la  justice' 

•  royale  de  Calais  et  pays  reconquis,  certifions  à  tous 

•  qu'il  appartiendra  que  les  signatures  ci-dessus  sont 

•  celles  des  personnes  y  dénommées;  en  foi  de  quoi 

•  cous  avons  signé  les  présentes ,  en  notre  hdtel  audit 

•  Calaisyle  1 8  octobre  176g»  après  y  avoir  apposé  le 
1  sceau  de  nos  armes.  Signé  :  Begquet  de  Gocove.  v 

ATTESTATION 

DU  PREMIER  ROI  d'ARHES  DIES  PAYS-BAS. 

(  Troisième  branche*  ) 

«  Nous  messires  Charles-Jean  B&ydaêb ,  seigneur 

•  de  Ziitaert,  etc.  >  conseiller  de  S.  M.  TEmpereur  et 

•  Roi»  son  premier  roi  d'armes ,  dit  Toison-a  Or,  aux 
•Pays<^BasetcercIe  de  Bourgogne,  et  chef  de  sa  chambre 

•  héraldique;  et  Gilles- Ange  Labina,  dit  Labiniau , 
»  écuyer ,  seigneur  de  Beaussen ,  conseiller  ^  roi  d'armes 

>  dudîit  seigneur  Empereur-Roi ,  pour  sa  province  de 

•  Flandre,  Tournay  et  le  Tournaisis;  à  la  demande  de 

•  messire  François- Alexis  de  Béhague,  chevalier  de 

•  Canteraine ,  capitaine  au  service  de  France ,  etc.,  dé- 
»  claroDS  et  certifions  d'avoir  examiné  certaine  généa- 
»  logie  de  sa  famille  qu'il  nous  a  produite ,  accompagnée 

•  de  plusieurs  documents  et  pièces  vérificatives  en  ori- 
»ginal  et  copies  authentiques  légales»  pour  en  constater 

>  la  filiation  et  la  noblesse  ancienne  :  qu'il  nous  est  ap-r 

•  paru  de  ces  titres ,  qui  sont  communânent  des  extraits 

•  de  baptême  tirés  des  registres  de  diverses  paroisses  > 

•  contrats  et  extraits  de  mariages»  ^ctes  de  ventes»  de 

•  caution  »  épitaphes  existantes  publiquement  dans  les 
»  églises  »  brevets  des  grades  militaires  et  autres  actes 
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»  publics;  que  le  sieur  requérant  est  né  fils  légitime  de 

»  M.  Gilles-rrançob  de  Béhague  de  Montagu ,  écuyer  ,- 

»  ancien  officier  au  régiment  de  NoaiUes ,  et  de  dame 

»  Marie-Anne-Thérèse  Kubbe»  son  épouse.  (Suit  Tenon- 

»  ciation  de  tous  les  actes  de  filiation  de  cette  branche 

i»en  remontant  jusqu'à   Jacob   de  Béhague»  P'  du 

»nom.  )...•.•••  Déclarons  de  plus  que  cette  fa- 

%mille  de  Béhague  ou  Béhagle,  est  ancienne ,  noble  et 

»  militaire ,  et  reconnue  telle  aux  Pays-Bas  »  dont  elle 

»  est  originaire ,  et  qu'il  nous  a  consté  d'un  acte  décla- 

f  ratoire  en  date  du  12  mai  1787  »  donné  par  messire 

V  Jean-Pierre- Antoine,  comte  de  Béhague  »  maréchal- 

B  des-camps  et  armées  du  Roi ,  commandant  à  Belle-Isle, 

»  issu  de  Robert  de  Béhague  »  V'  du  nom ,  vivant  en 

»  l'année  i58o,chefde  la  branche  aînée,  et  descendant 

»  de  Jacob ,  P'  du  nom  de  Béhague ,  écuyer ,  premier 

»  chef  connu  et  père  conmiun  de  cette  famille  ;  que  ce 

9  seigneur  reconnût  messire  Eustache- Joseph-Dominique 

»  de  Béhague  »  écuyer ,  maître  particulier  des  eaux  et 

»  forêts  de  Tournehem,  frère-germain  aîné  du  sieur 

»  requérant,  être  réellement  issu  directement  de  sa 

»  maison  9  et  conséquemmaoït  son  parent  :  tellement 

»  que  de  tout  cet  ensemble  il  noi»  appert  suffisamment 

»  que  le  sieur  requérant  est  né  gentilhomme  et  à  ré- 

9  puter  pour  tel  par  la  noblesse ,  coomie  nous  le  recon- 

»  naissons  par  les  présentes,  et  est,  en  cette  qualité ,  en 

»  droit  à  tous  égards  de  jouir  partout  des  prérogatives 

»  attachées  à  l'état  de  noblesse.  Certifions  de  plus  que 

»  les  signatures  et  les  échevins  réclamés  dans  les  actes 

»  ci-dessus  cités,  ont  été  efiectivement  en  éxercke  dans 

»les  années  i55o,  i58o,  1623  et  1666, chacun  dans 

»  les  endroits  où  ces  actes  ont  été  passés ,  et  que  foi 

»  pleine  et  croyance  doit  y  être  ajoutée  tant  en  jugement 

»  que  dehors ,  ainsi  que  sans  difficulté  foi  et  croyance 

9  entière  s'y  prête  dans  les  Pays-Bas»  En  conséquence , 

»  après  lui  avoir  restitué  les  documents  et  pièces  vérifi- 

»  catives  susmentionnées  »  qu'il  a  effectivement  retirées  ^ 

»et  que  nous  avons  fait  enregistrer  en  forme  légale  et 

»  authentique  au  rostre  à  ce  destiné,  et  reposant  au 

»  dépôt  général  des  archives  de  la  susdite  chambre,  nous- 
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Y  lui  avons  &it  expédier  la  présente  »  et  Tavons  signée 

>  chacun  de  nous  et  fait  munir  des  sceaux  de  nos  res- 
»  pectires  charges  royales  et  de  nos  armes»  en  la  prédite 
t  chambre  héraldique»  à  Brusselles,  le  onze  mars  mil  sept- 
Bcent  quatre-yinet-neuf.  Sif;né  ;  G»  BeydaëU  de  Zit- 
Titaert,  et  G.  A«  Labma  de  Beaussen.  » 

Au-dessous  sont  quatre  sceaux  en  nieulle  rouge  re* 
couverte  de  papier. 

Et  au-dessous  ^es  quatre  sceaux  est  écrit  : 

«  Nous  soussigné ,  résident  de  France  près  le  gouver- 
nement des  Pays-Bas  autrichiens»  certifions  à  tous 
ceux  qu'il  appartiendra  que  M.  Charles- Jean  Beydaëls, 
seigneur  de  Zittaert»  etc.  »  conseiller  de  S.  M.  TEmpe- 
reur  et  Roi»  son  premier  roi  d'armes»  dit  Toison-d'Or» 
aux  Pays-Bas  et  cercle  de  Bourgogne»  chef  de  sa 
chambre  héraldique  ;  et  M.  Gilles-Ànges  Labina  »  sei- 
gneur de  Beaussen  »  conseiller»  roi  d'armes  de  l'Empe- 
reur et  Roi  pour  sa  province  de  Flandre  »  Tournay  et 
Tournaisis»  dont  les  signatures  sont  apposées  ci-contre» 
sont  tels  qu'ils  se  qualifient  »  et  qu  aux  actes  qu'ils 
expédient  en  leurs  dites  qualités»  foi  est  et  doit  être 
ajoutée  »  tant  en  jugement  que  dehors.  En  foi  de  quoi 
nous  avons  donné  le  présent  certificat  scellé  du  sceau 
de  nos  armes.  Fait  à  Brusselles»  le  12  mars  1789. 
Signé  :  le  chevalier  de  la  Gravière,  et  scellé.  Colla- 
tion faite  de  la  présente  copie  sur  son  original  en  par- 
chemin »  à  nous  notaires  royaux  de  la  résidence  de 
Gambray  »  soussignés  »  exhibé  par  M.  le  chevalier  de 
Béhague,  et  à  lui  remis  à  l'instant»  a  été  trouvée 
conforme»  et  y  concorder  de  mot  à  autre.  Fait  audit 
Gambray  le  i5  octobre  1789.  Signé  :  Dejardin  et 
Levaviisseur.  » 

»  Nous»  Echevins  et  magistrat  de  la  ville  et  cité  de  Gam- 
ibray»  faisant  les  fonctions  de  juges-royaux,  à  tous  ceux 
»  qui  ces  présentes  verront»  salut  :  savoir  faisons  et  certi- 

>  fions  quemaitresDejardin  et  Levavasseur»qui  ont  sous- 
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»  crit  la  collation  ci-dessus  de  l'acte  qui  la  précède ,  sont 
»  notaires  royaux  de  là  résidence  de  cette  ville  et  qu'à 
i  tous  actes  par  eux  souscrits ,  en  leur  dite  qualité  »  foi 
»  doit  être  ajoutée  tant  en  jugement  que  dehors.  En  té- 
»  moin  de  quoi,  nous  avons  auxdites  présentes  signées  de 
«l'un  de  nos  greffiers ,  fait  apposer  le  scel  aux  causes  de 
»  notre  ville ,  où  le  papier  timbré  n'a  lieu  et  le  contrôle 
«des  actes  est  abonné,  le  i5  octobre  178g.  Par  ordon- 
»  nance ,  signé  :  Douay ,  adjoint ,  et  scellé.  »         ' 
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DE  BEHGY-PirVTAJLLÉE, 

Seig»eura  de  Foktilat,  db  Nvisbneht,  db  Vizt,  de 

BiLLBBON  ,  DB»  BbBGEHIBS  ,  DB  PnTYALLis  ,  DBS  Gl&- 

TikKES,  DB  Chaekat,  fltc. ,  vicomUa  des  Poiches; 

Meneur*  DES  Patcbadx,  sb  la  Molihb  ,  dbLoyb, 

d'EtBÉCHT  ,    DB  BoDCHBTAin  ,  DE  ChAPPES  ,  DD   CoR- 

SBT ,  d'Ovilliebs,  etc. ,  en  Bervy. 


Aima  :  D'azur,  A  'i  iUiUt  d'argenl.  Couronne  de 
marqni*.   Support!  ;  deux  lions.  Dcvite  :  Bit» 

U  fiimaie  DE  BENGY-PUYV ALLÉE,  oriçinaire  du 
Berry,  suit  depuis  plus  de  5oo  ans  la  camëre  de  la 
magistrature  et  celles  des  armes  et  des  fonctions  admi- 
nistratives. 

I.  Jean  Bengt,  chef  de  cette  famille,  virait  en  i490' 
[Hittoire  de  Berry,  par  Gaspard  Thaumas  de  la  Thau- 
massière ,  in-fol.  Paris,  1C89,  pag.  1021.]  Il  laissa 
deux  fils  et  une  fille  : 

1°.  Etienne,  1"  dn  nom,  qui  suit  ; 

!•.  Jean  Benfy  qui,  par  ton  teitament  lait  le  ^6  loAt  iSig , 
devant  Poncet  et  Dupont ,  notaires  ï  Duo-Ie-Rof,  ordonaa 
qu'il  fftt  préleié  lui  sa  auccesBiDo  la  somme  de  iSoo  livrci , 


destinée  k  acquérir  des  héritages  ponr  sept  ▼icaires  en  sa  cha- 
pelle de  réélise  de  Saint-Etienne  de  Dun-le-Roy,  aa*il  avait 
oomm'èncé  de  bâtir,  et  qu'il  oidonna  à  ses  héritiers  u'achever. 
Pierre  de  l'Hôpital,  lieutenant-général,  et  Etienne  Golasson, 
prévôt  de  Dun-le-Roy,  furent  les  eiécuteurs  de  ses  dernières 
volontés  ; 
3».   Radegonde  Bengy,  héritière  en  partie  de  son  frère   en 

II.  Etienne  Bengt»  I^  da  nom ,  institué  héritier  de 
8on  frère  le  s6  août  iSsg,  ayait  épousé,  par  contrat 
du  5  janvier  i  Sog ,  passé  devant  Jean  Cousin ,  notaire , 

pmcMâT  I  Marguerite  Perilhat,  fille  de  Jean  Perilhat ,  et  d'E- 
tiennette,  sa  femme.  De  ce  mariage  sont  provenus  deux 
fils  et  une  fille  : 

1».  Etienne,  II«  du  nom,  qui  suit  ; 

a«.  Jean  Bengy,  qui  se  maria ,  par  contrat  du  ai  avril  i55a  , 

avec  Ozanne  ColassoUf  fille  d'Etienne  Golasson,  prévôt  de 

Dun-le-Koy; 
3«.  Barbe  Bengy,  femme  de  François  Perrin. 

.  Dans  Umùne  temp$  vivait  : 

N Bengy,  écuyer,  seigneur  des  Gonz ,  de  Rocheux  et 

de  Geninviile ,  terres  mouvantes  en  plein  fief  du  Roi , 
et  pour  lesquelles  il  fit  foi  et  hommage  k  S.  M.  le  ^4  avril 
iSj^i,  (Archives  de  la  chambre  des  comptes  de  Paris,  livre 
XI.  Gotte  36a5.  Dictionnaire  de  la  Noblesse ,  par  la  Ghes- 
naye  des  Bois,  in-4''»  tom.  zi.  1776,  pag.  597.) 

III.  Etienne  Bengt  ,  IP  du  nom  »  seigneur  de  Bille- 
ton  et  de  Puyvallée  en  partie,  né  le  i4  janvier  i5i2  » 

Sâ>B«8T!c  •     P^^^  contrat  de  différents  héritages  situés  aux  environs 

dw.àiafiiMede  Puy vallée  9  sous  Ifi  réserve  des  droits  seigneuriaux 

gn7e  de?CT^'!l  lo  Q  décembrc  1 564  >  ^^  mourut  en  1 566.  Il  avait 

mîr«*"rh"iîé^  épousé  1",  par  contrat  du  1 1  janvier  i547,  Marie  Sab- 

î^eJie^*"""  ^  Bisiw  »  jSlle  de  Vincent  Sarrasin ,  et  d'Anne  Jacquet  ; 

BonroB  :     *%  P*^^  coptrat  du  i3  janvier  i565,  Catherine  Bondob» 

d'armwTîêMwî^®**^®  ^®  mcssiro  Jean  Huault,  écuyer,  seigneur  de 

tïT^i.  *  "  '  Puyvallée ,  fille  de  Gilbert  Bondor,  avocat  à  Bourges , 

et  de  Marie  Lamoignon.  Catherine  Bondor  survécut  à 

Etienne  Bengy,  dont  elle  régla  le  partage  devant  le 

lieutenant  général  du  bailli  de  Berry  le  8  avril  iSGj. 

Etienne  II  a  laissé; 


u  ùiOiGX'pvxyAi^hiE^ 


Du  pnmUr  iU  : 

i«  Pierfe,  I**  en  nom  ;  «Itt»  suit;  - 

a».  Yincente  Bengj,  mariée  avec  Jean  Botter  ^  seigneur  de 
BoQMelaot  et  de  Saint- Igny,  conseiller  an  présidial  de 
Boorges  ,  et  mattie  des  reqnètes  de  M.  le  duo  de  Berrj,  fils 
de  Jean  Bouer ,  vicomte  de  Yiileneave ,  seigneur  des  mêmes 
lienz ,  éln  de  la  même  ville ,  et  de  Gabrielle  de  la  Croix  de 
Trevol*  Vincente  Bengy  fit  son  testaïqent  le  aa  novembre 

3«*  Margoerite  Ben^,  femme  i*>.  do  ienn  £huteau  ;  a«  dte 
Claude  SauvuH  ; 

DmutmdtU-. 


3  fer»  dn 


4*>  Antoine ,  l*<^da  nom ,  antear  de  la  branche  des  seigneurs  os 
FuTVALLii,  rapportée  ci^prës. 

IV.  Pierre  Behoy»  P'  du  nom»  éouy^»  seigneur  de 
Fontilajy  de  Nulsement ,  dç  Vîzy  et  de  BiUeron ,  re- 
ceveur des  aides  et  tailles  en  Berry,  échevîii  de  la  ville       bicot  : 
de  Boulas  en  1601  et  160&,  épousa  i*le  11  juin  i585,  îrô"*'d'or  "  tïr' 
Marie  Bigot,  fiUe  d*Etienne  Bisot,  seieneur  de  Quan-  t"*^  /d;"n« 

•11  11-»  •  «11  i  «^  tT»«  1         *'*0"*    »    •   *■«""  *l 

tiUy  et  de  r entames»  conseiller  secrétaire  du  Roi,  et  de  ^rj^va^n^  d«  5 
Marie  Thibou^t  ;  (Pierre  Bengy  fit  un  partage  au  nom  de  k  toai  au'^^^mi*! 
sa  femme  avec  Claude,  Pierre,  Etienne  et  Jean-Jacques 
Bigot,  6es  jbeaui^-frères,  lé  1 2  octobre  1 596.  )  ;  2""  Jeaune  d w^à"' 
Fbabet  ,  fille  d'Antoine  Fradet ,  sieur  de  Loye  et  de  **"'*  '^'^ 
Chappes»  maître  des  requêtes  ordinaire  de  François  de 
Franee,  due  de  Berry  et  d'Alençon,  lieuienant  général 
et  lieutenant  de  roi  à  Bourges ,  et  de  Claude  Bidault 
de  (Serminy.  Pierre  P'  a  eu  pour  eafanis,; 

Du  premier  Vu  : 

!••  Pierre  II*  dn  nom,  dont  l'article  suit; 
.;i«.  Benri  Ben^,  receveur  des  tfttiles^  mort  saa^  etftnis  de 
Marie  Maierim ,  sa  femme  ;        " 

5*.  Hngnes  Bengy,  ohanoine  de  PégHae  de  Sonrges  ; 

^"•.llvgntf'ite  ^jongy,  mariée  par  contrat  dn  i**  innirier  x6a6 , 
avec  Etienne  Macé^  seigneur  des  Portam,  ma  de  Nicolas. 
lifacé,  écuycr,  sieur  deïa  Vêvpç  et  des  Portaux^  trésoner- 
géttéral  de  France  iw  Ben^,  et  maire  de  Bourgfes  pendant 
les  années  i6to  ^  adii ,  et  de  dstmcIsoUe^^iaude  l^ievfnUé. 

5  <".. Catherine  Bengy,  femme  de  Claude  de  SainiPcrey  sieur  de 
lionanlt;  *    ' 


d'or  à 
dai-d 
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Hii  ueond'tU  i 

6.«.  Antoine  Bengy,  seignenr  d«  fiove^  avocat  au*  parlement  , 
marié  avec  Espérance  £«£7,  qni  la  rendu  père  de  : 

A.  Antoine  BengJ»  avocat  en  la  cour,  lequel  ^i.  hommace 
pour  le  'fief  seigneurial  de  Loyeen  i6Sa.  11  épousa  le 
1 1  janvier  de  cette  année  «  Anne  PhôUppei ,  veuve  de 
Paul  Amoul,  écuyer,  conseiller  du  Roi,  référendaire  en 
la  chancellerie ,  et  sœur  de  Lçuis  Phelippés ,  écuyer  « 
sieur  du  Pont,  qui  assista  à  leur  contrat  de  mariage.  Leur» 
enfants. furent  : 

a.  Louis  Bengy,  chevalier^  seigneur  d'OrviUiers^  lieute- 
nant colonel  du  résiment  de  Mestre-de-Camp ,  cava- 
lerie, et  brigadier  aes  années  du  Roi ,  mort  sans  posté- 
rité à  la  fin  de  la  campagne  de  1748  ; 

l).  Catherine  Bengy»  femme  de  N •  •  tfi^  Grand  de  Ik 

MeiUeraiô9  écuyer; 

B .  Louis  Bengy,  seigneur^du  Gorbet,[àuditeur  en  la  chambre 
des  comptes  ; 

^,  Nicolas  Bengy.  Il  était  sons  la  tutelle  de  ton  firère  aine 
en  i68s; 

D.  Madeleine  Beogy^  feqime  de  N Gibleuf^  seigneur  de 

la  Paye  ; 
7«..Btienne  Bengy,  seisneur  du  Gorbet  et  de  Bonchetain ,  icapi- 
taine  au  régiment  de  Nérestan ,  puis  dans  celui  de  Sainte- 
Mesine ,  aide  de  camp  des  armées  du  Roi,  atd,  de  Françoise- 
Louise  Marchant  de  ia  Mouue,  dame  de  Bouebetaitî,  sa  femme, 
n'a  laissé  qu'une  fille  : 

Jeanne  Bengy,  dame  d'Etréchy  et  de  Bouchetain,  femme 
de  Jean-Antoine  Bouffet ,  receveur  deé  décimes ,  fils  db 
Gabriel  Boufiet ,  écuyer,  sieur  de  la  GravoUe  et  de  Gai- 
Bfart,  procureur  du  Roi  en  Benv,  et  receveur-général 
des  décimes ,  et  de  Marie  Agard  aes  Tureaux  i^ 
S\  Jean  Bengy,  écuyer,  seigneur  d'Etréchy,  capitaine  an  ré- 

fiment  de  la  Blarine ,  tué  au  siège  de  Lérida.  U  avait  de 
eanne  Bigat^  sa.  femmç,  fille  de  Jean  Bigot,  écuyer^  sei- 
gneur de  Sénay,  et  d'Anne  Boujon>  une  fiUe  nommée  : 
*  Jeanne  Bengy,  dame  de  Sénay,  épouse ,  en  1664 ,  d'Andfé 
Boutr^  seiffueur  de  Saint-lgny,  fils  de  Gyprien  Bouer, 
seigneur  de  la  Dole  et  de  Saint-leny,  maître  des  eaux 
et  forêts  de  Beriry^  et  d^  Marie  Gbarlemagne  de^  Ville-- 
eomte. 

y.  Pierre  Bengt,  II»  du  nom,  écuyer,  seîgnear  de 
Nuisement  et  de  Yûy,  conseiller  du  roi,  lieutenant  cri- 
minel à  Bourgs  le  10  décembre  1611,  puis  maire  de 
F^mr:  cettc  villc  cu  iGâ?  et  iGsS,  eut  pour  feipme  Claude 
de'i^k/' ^A^»^'  ^b:^  de  Chappes,  fille  de  Claude  Fradet, 
écuyer,  seigneur  de  Chappes  et  des  Fontaines,,  lieute- 
nant criminel  à  Bourges,  et  de  Marie  Maugis  de  Grosses, 
sa  première  femme,  fis  ont  laissé  trois  fils  et  deux,  filles  :: 


iImi' 
arficnl 
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I  ••  Hugues ,  dont  l'article  buit  ; 

a"».  Pierre  Bengy,  seigneur  de  Gbappes ,  mort  célibataire  ; 

Z^.  Antoine  Bengy,  chanoine  de  l'église  de  Bourges  ; 

4*.  Glande  Bengy,  femmede  Jean  Rueilà,  seigneur  de  Ghapdry 

et  desBnrtes; 
5«.  Catherine  Bengy,  épouse  de  François  Glbteuf^  seigneur  de 

la  Faye ,  conseiUer  et  avocat  du  roi  au  bureau  des  finanees  à 

Bourges. 

YL  Hugues  Bbngy,  écuyer,i  seigneur  de  Nuisement 
et  de  Vizyy  conseillei*  du  roi,  lieutenant  criminel  à 
Bourges ,  fit  hommage  au  roi  en  i6;o ,  pour  son  hôtel      k^,.^,. 
de  la  Vieille -Monnaie,  situé  en  cette  yille.  II,  avait  <>*^*^^"'*  j«^ 
épousé  1^9  par  contrat  du  24 novembre  i66gr, Catherine  ««nionDé  »Mi'i 
lioBEAu,  fille  de  Laurent  Moreau,  seigneur  de  Yilliers  âuxseisdTdêiTx 
et  de  Ghassy,  et  de  Catherine  Thevenet  ;  a',  par  contrat  **  **    "*"*'* 
du  17  février  1663,  Anne   Labbb,  nièce  du  savant      labm-. 
P.  Labbe ,  et  fille  de  Henri  Labbe,  seigneur  de  Champ-  ^Jl^^^ll::, 
grand ,  conseiller  au  présidial  de  Bourges ,  président  J"  J'^ailnp"^!"* 
en  la  souveraineté  de  Boisbelle  et  Henrichemont ,  et  ™*^Jj^«"^*];''j'; 
de  Marie  Macé  de  la  Vèvre.  De  ce  dernier  mariage  «oui- 
sont  issus  plusieurs  enfants ,  entre  autres  Pierre  >  III* 
du  nom  >  qui-  suit. 

VIL  Pierre  Bbiigt»  IW  du  nom ,  écuyer,  seigneur 
de  Nuisement ,  lieutenant  général  et  criminel  au  prési- 
dial de  Bourges,  eut  pour  femme  Marie- Anne  Baudouin»  dw^nVi^ct- 
laquelle  était  veuve  lors  d'un  aveu  et  dénombrement  ire.*^  "i  ùn'Z^îi 
qu'elle  fournit  pour  Fhôtel  de  la  Levrette ,  situé  en  la  <^"  "*"•■ 
paroisse  deSaint-Oustrille,  en  1 722  et  1724*  H  ®ut  pour 
seul  en&nt  mfile  Pierre^Henri  >  mort  sans  postérité  le 
\%  novembre  1719* 

SEIGNEUBS   DE    PUYVALLAe    *, 

Branche  aînée  actuelle  . 

fV.  Antoine  Bengy»  I*'  du  nom,  écuyer,  seigneur 
des  Bergerjies,  des  Clavières  et  de  Puyvallée  en  partie. 


*^  Le  fief  de  Puyf  allée  y  dont  cette  branche  tire  son  nom  distina- 
^>  s'appelait  anciennement  ta  Mvîtû  du  Puy,  Son  chàteaa  est  située 
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fils  putné  d'Etienne  Bengy,  H*  du  tton ,  seignew  de 
Billeron  »  et  de  Catherine  Bondor,  sa  seconde  feuMne , 
naquit  en  iâ64*  Il  fut  .conaeiUer  au  siégc^  de  la  preyôté 
de  Bourges ,  docteur  et  professeur  en  droit  en  1  unirer- 
sité  de  la  même  ville  depub  iS^S  jusqu'à  l'époque  de 
sa  mort,  et  fut  élu  écneyin  de  cette  cité  en  i6o3  et 
1604.  Le  i4  septembre  1612 ,  il  fit  hommage  au  Roi 
pour  les  fiefs  de  Puyrallée  et  des  Bergeries  mouvants  en. 
plein  fiefde  S.  M.  %  cause ^e  sa  grosse  tour  de  Bourges; 
nt  assigner  tous  ceux  qui  possédaient  des  héritages  ea 
sa  censive  de  PuyTaUée ,  et  les  fit  reconnaître  le  6  sep- 
tembre iSiii,  devant  Guillot»  notaire  royal.  Il  avait 
épousé  9  par  c<mtrat  du  10  février  1S86,  damofeeDe 
AmcKoi:  Catherine  Amoifolf,  laquelle  étant  veuve  fut  pourvue 
comme  tutrice  de  ses  enfants  de  leur  garde  noble,  par 
acte  passé  devant  le  même  notaire  le  1  o  décembre  1616» 
Les  noms  de  ces  enfents  sont  : 

i«.  Antoine  «II*  da  nom ,  dont  Tarticle  Tiendra  ; 

9«.  Henri  Êeogy^  éenyer,  MÎgaeur  des  PaMresMa  et  âe  fab 
Moline  ,  élu  en  l'élection  de  Bourges,  -^foi^  >de  GeaeTièTe 
Gougnon,  son  épouse ,  fille  de  Jacques  Gougnon ,  seigneur  de 
la  Moline,  et  de  Geneyiève  Bigot,  a  laissé  : 

A.  Ignace-CkaHeis  fiengy,  écuyer,  aeigoenr  des  Patnreaux , 
marié  on  Baois  de  jiiin  1677,  aYec  Mûrie  de  U  MailU^  filifr 
de  Jean  de  la  Maille  et  de  Louise  Pezant.  Leurs  enfants 
furent ,  entre  autres  : 

«.  Charles  Bengjr,  écnyer;  Mteoeur  «les  Paftiireaiix^ 
dont  la  postérité  s'est  éteinte  dansies  f^unilks  Kobin 
du  Sauzay  et  de  Ghâteaufcr  ; 
^  b.  Hélène  Bengy  ; 

B,  Chéries  Bengy,  écn^er,  mert^éfibatttiR; 
G.  £tienne  Bengy,  religieux  à  la  Prée  ; 

D.  Hélène  Bengy,  mariée,  le  4  avril  i658,  avec  Cbarles  ît  Fety 
seigneur  du  Brenil,  de  Sausaye ,  etc.,  conseiller  du  Roi , 


dans  la  paroisse  de  Vasselay^  surun^  colline  agréable ,  et  dont  les 
▼nés  sont  des  plus  belles  de  la  province.  Une  famille  du  nom  </•- 
Valîi^  le  posséaait  en  4S6é ,  et  lui  a  impoeé  son  uMp.  Un  mariage  le 
fit  entrer,  en  1461 ,  dans  la  famille .d'Auroo,  et  un  second  mariage 
le  fit  passer  de  ceile-ci ,  en  14S7 ,  dans  celle  de  Huault.  (  Histoire  dû 
Bûrry^  par  la  Thaumassière  j  p.  753.) 

La  branche  de  Bengy-Puyvallée  adopta  pour  brisure  nn  besant 
d'or,qu*elle  a  quitté  lorsque,-  par  l'extinction  dea  «ngnéors  de  Noise- 
mcnt  et  Vity,  elle  eat  devenue  branche  aînée. 
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reeevenr-^nénil  des  fiBances  à  Bourges  «fila  de  Denis  le 
Fer,  seigneur  d'Anton ,  en  la  baronnie  d'YmonTille , 
près  Chartres,  aussi  receveur-général  à  Bourges,  et  de 
Catherine  da  Monsseau  ; 
£.  Marie  Ben^,  troisième  femme  ,  par  contrat  du  a3  dé- 
cembre i683 ,  de  Gaspard  Thaumoê  de  la  ThaumastièKc , 
écaver,  seigneur  de  Qerissay  et  de  Puy-Ferrand ,  Ticomtc 
de  1  Esteuf  etd'Arçay  en  partie,  docteur  es  droits,  agrégé 
-  en  l'université  de  Beorges  ,  et  aveoat  au  parlement , 
(auteur  de  rJBUtoire  dé  Berry)  ; 
3<>.  Pierre  Bengy,  écuyer,  lieutenant  au  grenier  à  sel  de  Bour- 
ges, époux  de  Marguerite'  Gougnoriy  dame  des  Clois,  et  père 
de  ! 

Renée  Bengy,  religieuse  ^  Bossières  ; 
4*.  Marie   Bengy ,    épouse   de    François  Ptnuon ,    sîeur   du 
Bengnon ,, docteur  et  professeur  es  droits  en  l'imiversité  de 
Bourges  ; 
5<>.  Catherine  Bei^,   épouse  de  Jean  Pailtatton ,  .^ieur  de 

Thery  ; 
6«.  Renée  Bengy,  alliée  avec  Etienne  iV^i^ron  «  siéurdes  Forêts- 
•  CifaaiiTes; 

7®.  Jeanne  Bengy,  femme  de  Nicolas  Gibot  »  sieur  du  Qreuil  et 
de  Sausaye. 

V.  Antoine  Beivgt  de  Pctvallée,  II*  du  nom,  écujrer, 
seigneur  de  PuyvaUée,  des  Bergeries,  des  Clavîères,  etc. , 
né  le  28  avril  iS^G,  fut  conseiller,  avocat  du  Roi  au 
présidial ,  puis  aii  bureau  des  finances  à  Bourges.  Il 
transigea,  en  1626,  avec  Etienne  et  Jean  Bengy  d'Etré- 
chy,  ses  cousins  germains.  Claude  Huault ,  sa  grande 
tante ,  dame  du  cbâteau  de  Puyvallée ,  veuve  sans  en- 
fants de  Pierre  Bouer,  seigneur  de  Boutonnay,  maître 
des  eaux  et  forêts  de  Berry,  l'institua  son  héritier  uni- 
versel par  son  testament  olographe  jdu  Si  décembre 
1622 ,  et  il  fit  foi  et  hommage ,  et  fournit  aveu  et  dé- 
nombrement pour  la  terre  de  Puyvallée  et  autres  fiefs , 
les  28  juin  et  i*'  juillet  1628.  Il  avait  épousé,  par  con-  dorfaû'cLêTron 
trat  du  22  octobre  1618 ,  damoiselle  Françoise  Chenu,  ^^H'^^^^'^ 
fille  de  Jean  Chenu ,  seigneur  de  Ferrîères  et  du  Petit-  Jf/^df^J^^*,*"^' 
Theziaux,  avocat  célèbre  (1)  au  parleAient ,  et  de  dame  allumées  Vaî. 
Claude  Hemetout.  De  ce  mariage  sont  provenus  :  ^^^'' 

l«.  FSfitre  9en|;, jporl  en  t^^^lge  ; 


(1)  Voyes  son  éloge,  p.  74  ^^  Vffittoir^ d^e Berry. 
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s*.  Jacques ,  I"  du  nom ,  qui  a  continné  la  desoeadance  ; 

3*.  Il arie-Françoise  Bengy,  femme  de  FrançoÎB  Pauvre ,  écaycr, 

seigneur  de  Ferrières  ; 
4**.  Marie-Claude  Bengy,  mademoisêlie  de  Puyvaiièe^  morte  «ans 

alliance. 

VI.  Jacques  Bengt  db  Putvallée  ,  I*"  du  nom , 
écuyer  9  seigneur  de  Puyvallée ,  des  Glavières  »  des  Ber- 
geries,  de  GoulerSy  etc. ,  naquit  le  20  juillet  1637.  Il 
fit  foi  et  hommaee  au  roi,  le  6  juillet  1648 ,  pour  les 
terres  de  Puyyailée  et  des  Bergeries,  mouvantes  en 
plein  fief  de  S.  M.  Ee  4  janvier  i653  »  par  acte  passé 
devant  Thiolat ,  notaire  royal  »  il  partagea  avec  ses 
sœurs  la  succession  de  leur  frère  aine,  et  celles  de 
leurs  père  et  mère.  La  terre  de  Puyvallée  lui  étant 
échue  par  ce  partage  »  il  en  fournit  1  aveu  et  dénom- 
brement au  Roi  le  2  avril  1688.  Jacques  I**  fut  convo- 
qué plusieurs  fois  au  ban  et  arrière-ban  des  gentils- 
hommes du  Berry,  comme  le  prouvent  divers  certifi- 
cats que  lui  délivrèrent  MM.  le  baron  de  Fin ,  de  la 
Châtre  et  de  Gamaches,  commandants  de  la  noblesse 
de  cette  province.  Le  10  septembre  1674»  il  comparut 
devant  le  prince  de  Marcillac  ,  gouverneur  et  grand 
bailli  de  Berry ,  et  présenta  Paul  de  Gendarme  »  écuyer 
seigneur  du  Pavillon,  pour  marcher  à  sa  place,  ce  qui 
fut  agréé  à  cause  de  ses  infirmités.  Jacques ,  I^  du  nom, 
bu>ki>iait:     mourut  en  sa  terre  de  Puyvallée,  et  fut  inhumé  dans 
^âzùr?'chl!r^  le  chœur  de  l'église  paroissiale  de  ce  lieu.  Il  avait  épousé, 
a'Xni ''"t"^"!  par  contrat  du  25  juin  i663,  Madelaine  Blondbau, 
«Xu  dî^guîuie^  ^*U®  de  Gilles  Blondeau  et  de  Catherine  de  la  Yarenne. 

tigfs  et  fcuilié*  de  J|  çjj  q^jX  ; 

•iaoplp. 

i«.  Jacques,  II*  du  nom,  dont  l'article  suit; 

^^'  w BenSr'  1  '®^*8*^"*^*"<'^*'^oiness€8  au  Saint-Sépulcre; 

4".  N Beng^^  religieuse  aux  Ursulines  de  Bourges. 

Y  IL  Jacques  Bkngt  db  Put  vallée  »  W  du  nom  , 
chevalier,  vicomte  des  Porches,  seigneur  de  Puyvallée, 
de  Goulers ,  etc. ,  fut  convoqué  différentes  fois  pour 
servir  au  han  et  arrière-ban  du  Berry,  entre  autres,  le 
4  mai  1693.  Il  y  fit  la  campagne*  de  cette  année  suivant 


DE    BENGY-PUTVALLÉI%  f€^ 

ie  certificat  de  JM.  de  Sauzay,  cbimnandaiitiide^  genf  / 
lilshommes  de  la  pravince.  Le  24  nolreiâbre  de^oeittî  f,v«i.p.  : 
année ,  il  épousa  Ursule  Labbb  ra  SAiiiT-GçiaRG&s ,  du  T""''  ^  '"  ^'"'* 
chef  de  laquelle  il  eut  la  terre  et  yicomté  des  Porches , 
fille  de  messâre  Antoine  Labbe,  cheivalieiç^  .seigneur 
vicomte  de  Saint*-Georges ,  Asnières.»  etci,>'eiQipîliânc  au 
friment  de  l^ainte-Mesme,  et  de  dame  Galherioe  Jau- 
pitre.  Ses  père  et  mère  lui  constituèrent  en  avancement 
d'hoirie  le  ch&teaii  et  partie'  de  la  tef re  de  Puyvallée  , 
dont  il  rendit  foi  ,et  hommage  au^ Roi  le  17  mars  i6g5  , 
et  fournit  Taveu  et  dénombrement  le  l'^'aQÛit  ,1697. 
Jacques  II  obtint  an  arrêt  définitif  du  pincement  de 
Paris  conlre  Jean  .de  Ferrières*  son  cousin  geî'i^ain  , 
pour  la  réception  de  ce  dénombrement.  Enfin*,,  le  27 
février  1727,  lui  et  sa  femme  firent  un  testament  con- 
jonctif,  par  l<^qMel  f^ierre ,  l^ur  secQpd  fils  9  <utr4ns|^tué 
leur  héntier  universel.' Ils  ont  eu  dix-huit  enfants  don^ 
douze  sont  mori^  jeunes  ou  sans  alIiaaces^.L^ë  aqtrei^ 
fiirent  :       \  .  


•Oi 


1  •  ;  JeMl- Jacquet  Beegy  dQ  Pc^vâllée  ,  qiii  ar'été  jémhe';  •  -  '/» 
'4*-  IliMrf e i;I*,r^ d^ijioin .,^^i acoiifïjMié la 4esceudaixce;  .   ,.„ ^ .. 

o».  Anlpinf^Bengy  de JPiiy vaille, 5  vicomte  de»  Pbfche8,'*p?or» 

sans  postérité;        '      '      ••"'"  '       ^      ^'»**''ja 

'  4*.iPhil}pfiî*AMoiiie]Pétigy  dePQyyallée^chaowoQd^  T^glfie^fiq 

50.  Catherine  Bengy  de'PuyvaMëe ,  épouse  de.mesèire  Claude  de 
'  /^ofm, cfafevalier,  sèigireur  d«i  Bnoa,  ée  Daines^  etc.;' aiiCleif: 

,  .'odpitàvie.''djB*€ii^alei|fig,-."  Q        ""■  ..   ;/  y         >'•  <z  :/"  *> 
'6?;.^i»Jeé/eBgy.  de  Pu^v^ée|,r^Ugiease-chanoinçss&diiSaînt. 

^    ._      ■  ''  *r 

VIII.  tîerre  Bengy  de  PijyvÀli-ék  ,  I"  du  nom  »  che- 
valin y  soigneur  de  Puyvallée^  de  JCouler«^  des  Berge^:^ 
ries,  des  Clavîères,  de  Charnay ,  etc. ,  rendit  foi  et 
homoiage  au,rjOÎ,pour  la  terré  seigneuriale  de  Puyvail^e 
le  «4  j«^nvie»  A733.  -Par,  acte  du  26  septeçibre  i758ii 
il  partagea 'avec  î&es  frtres^t  sœurs  les  successions  pa^i 
temeUe  étiMteraelIeV^t  r^iinît  à  sa  terre  de  lHiy>fajp[ëë| 
les  fiels  des  Jftétgeriesi  et  des  Glavières ,  qui  en  iiYobnlï^ 
été  démembféè  par  dés  partages  antérieurs.  11  a  éwou^^,  ' 
par  contrat  du  é' février  1735,  damoîselïe  Cam^Vjne; 

2 


UKIIIC 


lO  DB    B£9CT«PVTTALL^£« 

A  II  PIC-  '• 

"InTI^LT.^u.  Airpic,  *Me  de  nmtife  François  Aupic»  seignear  ée 
iu«  d'uuç  i^ie  ai.  PofitpIhi ,  «t  ë^  ^8016  JeaiiDe  Braères.  De  ee  niariftee 

naturel, «H  accoiu-  *\  /»  ^ 

pngi^i  en  daf  de  giMifc  i^ti»  ouiitorie  ciniiis  4  entre  autres  i 

a  palmes  de  siiiio*  '■  , 

pie  ,  et  en  puinte  ' 

d'un      arbre     ^"  .  *j,  .-       ' 

!•«  Êiieune  de  fiet>gy-*Poyvallée ,  doetêur  en  théologie,  doyen 

de  Y^fftk^  métropolitaine  de  Bowgei  ^  et  Tk«tre-f  éninl  da 

diooèiis  ; 
ao.  Philippe-laçqucs ,  qui  continue  la  branche  aînée  ; 
3*.  Glande  |de  Bengy-Poyviillée ,  cbeTdlier ,  seigiiettr  Ticomte 
.  dev  Porche»,  lievteBant-géDénil  a»  baiUiiii|^  de  Beny»  V90tt 

•ans  postérité  ; 
4*".  Sylvain,  chevalier  de  Bengy,  auteur  de  la  itcovnt  ikinc9% 

ActvaiifiB ,  rapportée  c»-aptèa  ; 
•  l^-.PieKre'iHiarlea  de  Vèngy-^iqFvaUéey  iNiehiUereB  théoio^ 

gie  ; 
6«'.  Antoine  de  Bengy-pQtrvllée ,  mort  en  1774 ,  sous-lSeutenant 

au  régiment  de  la  Vieille-lfaiiney  et  nos  eseore  niftiié.  ' 

IX.  Phàippe-Jacîques  dé  BEKet-PifYVAÉtiB ,  chera- 
Ker,  seigneur  de  PuyvaDéè,  de  Vàsselay ,  de  €otilers , 
de  Savoie  et  antres  lîeux;  né  le  i**  mai  i*743,  rendît 
foi  et  hommage  pour  sa  terre  de  Puyvallée  le  2  avril 
1773.  Il  servit  jusqu'en  1774»  comme  lieutenant ,  au 
régiment  de  la  VieiJle-MariBQ ,  avec  le<{ueLU  fit  la  oam- 
pame  de  Corse  en  176S»  et  fat  nommé  député  de  la 
noblesse  du  Berrv  aux  États -Généraux  de  17SU.  Il  a 
reçu  de  Looia  XVUIy  eu  iSiâ^  la  cook.de  1  ordre 
royal  et  militaire  de  Sainl,-Louis ,  en  récompense  des 
'  services  par  lui  rendus  à  la.  caisse  nionarcl^que  dans  le 
cours  de  la  révolution  et  pendant  Témigration.  M.  de 
Behgy-IhiyValIéé ,  président  du  comité  dé  r'a^soeîation 

Eaternelle  des  chevaliers  de  Saint-Louis ,  est  décédé  à 
>ouj*çe9  le  3  oQtobre  iSsS  (1).  Il  av^it  épousé»  par 

•  'i^til't...     ■■■..a    j^ -■      -..^    ^i.\' .■:.:.  i,i>i   cyfy^l|,..^.  ^    .'rii 


(OXe  Monkeuf  du  ax  octoljce  «8a}.  colofuve ,  ;,?43  •  a  con- 
sacre quelques  lignes  à  U  mémoire  de  ce  loyal  déTedscur  de  l'autel 
et  du  ttl&ne.  lit»  histofiefl»  du  teiiip»  disent  qii^'tfviUt  le  don  «te  U- 

pac«ieéftt't«ilr)l!i talent  ^pouvait rendit aqn  x^nt^oibla^^kMiiJbit' 
causé  qu'il  n'a  cessé  de  défendre» Bans  une  Notice  hittortqu§y  hiè 

Sar  M.Girard  de  YiUesaison  à  la  Soéiété  d'Agriculture  ^départeàretat 
0  Ghe/f-doirt  H.tleFtayvallée  était  .ptéBMèiM;vil"«it.fiii  meittioii 
d'un  écrit  remaMwable»  VEimsur  U^HU  ni/i^M^«.«a  /W^i<», 
publié  p^r  M.  de  PuyTallée  depuis  la  restaiu^atiob.^  MonUcur  du  ai 
avril  18249  <^olonne  454.)  -a 


.«  » 


contrat  du  90  mars  1774*  date^i^Ile  l)larîe-Madelaine     s... «on: 
SouvAfto  BE  yiu.»NSUv«,  fille  de  uiessire  Claude  §!0u-ép"7éèdw,'p*^^^ 
mard  de  VilUnouve ,  chevalier,  seigneur  de  Yillenueuve-  ;^*;,dr*î«*'oh" 
sur-Cher,  et  de  dame  Adélaïde-Olympe  3ÎQH>^4e  Sé^***^'*''^'* 
vétoeFÎlle*  De  ce  xaaringe  aont  mn»  : 

!••  Glaadt-AuBtrégpésille ,  dont  l'article'sait  ; 

30.  Piecre,  II*  du  nom  9  dont  l'article  sera  rapporté  après  celui 

de  son  frère  aîné  ; 
30.  Catherine- Angèle  de  Bengy-Puyvallée  ,  née  le  1  a  décembre 

1774»  mariée,  en  1797»  avec  François  Martin  de  Ikhrollety 

dont  elle  a  en  : 

A.  Charles  Martin  de  Marolles ,  né  en  mai  1798  $ 

B.  r Philippe];- Jacques  Martin  dej^ Marolles,  né  le  a  juin 
1800  ; 

C.  Eugénie-Martin  de  Marolles,  née  le  a4  mars  i8oa, 
mariée ,  le  a  août  1819 ,  à  Pierre^^oamartf. 

X.  Claude- Austrégésille  db  BBNGY-PuiryALLiB,che- 
yalier,  né  le  19  mai  1778,  a  été  élu  en  1820,  par  le 
département  du  Cher,  (dent  il  a  ^sidé  le  collège 
électoral  en  1823  )  membre  de  la  chambre  des  députés, 
où  il  a  siégé  aux  sessions  de  1820  à  1824*  H  ^  épousé,  dw^'^aî^  1 
par  contrat  du  3o  juillet  iSo49  Anne-Aueustine  db  Gas-  Troudorràccom' 
SOT  SB  Dbffbns,  |ille  d^ Alexandre-Matthias  Gassot  de  Sergent  bmn<r 
Deffens,  ancien  officier  de  dragons,  et  de  dame  ^i».  "^"'>'°'' 
mande-Hai^uerite  Bernard  deMontebise.De  cemsuîage 
sont  issues  : 

i«.  Arnundfi-Harie  de  Beo^y-Pujrallêe,  née  le  34  juillet  1806, 
mariée,  le  28  août  i8a6 ,  avec  Bernardin- Jean  Pantin ,  comte 
de  la  Cruère,  officier  dans  la  divSsioii  de  Parafée  royale 
4'Ajijoa  ^mvnfn4ée  par  le  comte  Pantin  de  X^andemont 
son  cousin ,  et  depuis  capitaine-lieutenant  au  5«  régiment 
d'infanterie  de  la  Garde-Royale ,  et  chevalier  de  l'ordre  noble 
du  Phénix  ^e  Hohenlohe .  fils  'de  Bernardin-Marie  Pantin  , 
chevalier  de  la  Guère ,  capitaine  au  régiment  de  Penthièvre , 
infanterie,  èhevalieàr  de  l'ordre  roval  et  militaire  "de  Saint- 
Louis,  et  de  Thérèse -Delphine  Ali^.  I>e  ce  mariage  e^i 
issue  :  '  .  . 

Marie-MadelaSne-Valentine  Pantin  de  la  Guère ,  née  fe  i^^ 
juin  1837; 

2».  Marie-Hélène- Angèle  de  Bengy-Puyvaliée ,  née  le  28  dé- 
cembre i8i4*  . 

X.  Pierre  db  Bfii«6T-JHjT?ALLiE ,  II""  du  nom,  ehe*^ 


valîer,  né  le  23  avril  1782 ,  chevalier  de  Tordre  royal 

de  la  Lé^on-d'Honneur  ,  a  été  nommé  soas-préfet  de 

l'arrondissement  de  Saint-Amand  en  iSsS.  Du  mariage 

miiiii-oT:    qw*i'  *  contracté,  le   22  avril  1811,  avec  Aspasie  db 

.îarpM.i  à  »  fa*-  Hallot,  fiUc  dc  Louis ,  marquis  de  Hallot ,  et  de  dame 

ira  de  MbW,  mit-  ,  '.    ,     .  -,  l       T        l  • 

muniêcH  de  3  an-  Maric- 1  hérèse  Dgrot  du  Lude,  sont  issus  : 

i«.  Mârie-Ldnis-Gàmille  de  Bengy-PayTallée  »  né  le  17  février 

184  ; 

20.  Honri-Plerre-Marie  de  BeDgy-Poyyallée  ^  né  le  3i  décem- 
bre iSao; 
3«.  Jean-Gharles-Ferdinand  dct  Bengy^PayTaUée ,  né  le  24  joio 

182a  ;.     . 
4'*.  Gharles-Françoifl-Marie  de  Bengy-Puyrallée ,  né  le  i3  février 

182.5  ; 
5**.  Marie-Delphine  de  Bengy-Puyrallée ,  née  le  3  décembre 

1812  ; 
6*.    Anne  "Joséphine   de  Bengy-Poyvallée»   née  le  21  avril 

i8j5; 
j**.  Marie-Thérëse-Octarie  de  BeDgy-PayvalIée,  née  le  23  dé- 

cemWe  1816  ; 
8*.  Marie-Caroline  de  Bengy-Pnyvallée ,  née  le  i*'  |ain  1819  f 
90.   Marie -Amélie  de  Bengy.-Pu3^aUée  »  née.  le  18  octobre 

1827. 

SECONDE  BBANGHE  ACTUELLE. 

1 

IX.  Sylvain  (1).  de  Bengt»  chevalier,  vicomte  des 
Porches»  né  le  12  avril  1 748,  fils  puîné  de  Pierre  Bengy 
de  Puy vallée ,  I"  du  nom ,  chevalier,  seigneur  de  Puy- 
vallée,  et  de  Catherine  Aupic,  ancien  capitaine-com- 
mandant au  régiment  de  la  Vieille-Marine ,  infanterie  , 
où  il  avait  été  nommé  capitaine  en  second  le  .i5  février 
1780,  créé  chevalier  de  Tordre  royal  et  militaire  de 


(1)  Il  n'a  que  ce  seul  nom  dans  sonacAe  de.  naissance.  En  entrant 
8(û  service  le  18  juin  12^8,  comme  sous-Iieutenapt  dans,  le  régiment 
de  la  Marine ,  infanterie ,  il  prit  les  noms  de  Pierre-Charles  ,  sur  une 
erreur  de  ses  parents ,  qui  produisirej|;it  l'extx^  de  naissance  de  son 
frère  putné  pour  le  sien.  A  Tépoqne  de  son  mariage,  il  sentit  la  né- 
cessité da  reprendre  son  véritable  nom  de  Sylvain  ;  mais  il  conser? a 
à  sa  suite  ceux  de  Pierre-Charles  ,  et  depuis  lors  il  fut  nommé  Syl- 
vain-Pierre-Charles. Enfin,  par  acte  de  notoriété,  passé  en  conseil  de 
famille  devant  Vergne ,  notaire  à  Bourges,  le  ai  mars  1802  ,  il  a  re- 
pris le  seul  nom  qirîL  avait  reçu  an  bapt^niç. 


r 


Saini-Louig ,  le  i  o  ami  1791^8  rendu ,  le  1 6  a(Vril  1778, 

à  Mgr.  le  comte  d'Artois ,  entre  les  mdin^  de  son  cfaiin* 

celier ,  foi  et  hommaffe  pour  sa  terre  de  Dames.  Du.ma- 

nage  qu  il  a  contracté ,  devant  Brianne ,  notaire  à  Ghâ-  f  o^'»;*  ^  ^  »*(;>» 

teauroiiXy  'le  27  juillet  1779,  avec  Marie  db  Gouqnt  RÎii7rV«cqu*e. 

»E  LA  Pbbslb  ,  fille  de  Nicolas  de  Cougny  de  la  Presle,  pi^'""  '" 

et  de  dame  Anne-Victoire  de  la  Chastre ,  sont  issus  :   . 

1  ».  Glande- Joseph-Benoit  y  dont  ,1'article  soit  ^ 

%\  Philippe- Jacques,  dont  Tarticle  viendra  après  celui  de  son 
frère  aine  ; 

3*. MariQ-Madelaine-Yictorine  deBengy,  née  en  1781 ,  mariée, 
le  ai  août  1804 ,  avec  Antoine-Joseph  de  BonnauU  d'Houet , 
fils  de  François-Joseph  de  BonnauU  d'Houet,  ancien  capi- 
taÎDe  au  régiment  de  Mestre-de-Gamp ,  dragons ,  chevalier  de 
Tordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis ,  et  de  dame  Marie- 
Française  de  Biet ,,  dont  est  issu  ; 
Marie-Bylvain- Antoine-Eugène  de  Bonnanlt  d'Houet ,  né 
le  a3  septembre  i8o5  ; 

4*.  Angèle  dç  Bengy^,  née  le  4  août  1788,  mariée  ,  en  1810  » 
avec  Gabriel-Marie  de  Gattoi  de  Champigny ,  chevalier,  fib  de 
Jean-Baptiste-Gharles  de  Gassot  de  Champigny^  ancien  ca- 
pitaine Je  cavalerie,  chevalier  de  l'ordre  royal  et  militaire 
de  Saint-Louis ,  et  de  dame  Marie- Aimée-Ursule  de  Fermé. 
Leurs  enfants  sont  : 

A.  Marie-Jean-Baptiste  de  Gassot  de  Ghampigny,  né  le  5 
juillet  iSia; 

B.  Afarie-Jacques-Baoul  de  Gassot  de  Ghampigny,  né  le  ai 
juillet  i8i4  ; 

G.  Marie- Joseph-Emmanuel  de  Gassot  de  Ghampigny,  né 

1«  5  septembre  i8ai  ; 
D.  Marie-Françoise- Aimée  de  Gassot  de  Ghampigny,  née 

le  18  juin  1818. 

X«  Claude- Joseph-Benott  DE  Bbngt,  chevalier,  né 
le  1 2  mars  1 784  9  a  épousé^  le  2  février  1 807,  Eléonore-    »»  p.TBorx  : 
Françoise  nu  Peybotjx,  fille  de  Gilbert-Louis  du  Pey-  ÎÏIi.^':»^;",':;:; 
roux ,  chevalier ,  ancien  capitaine  d'in&nterie  ,*  et  de  "^X  iotr^'"* 
dame  Claude-Marguerite  Martin  de  Marelles.  De  ce 
mariage  sont  issus  : 

1".  Jules  de  Bengy,  né  le  i  a  auril  1809  ; 

a».  François-Ernest  de  Bengy,  né  le  5  août  181 1  ; 

3«.  Marie-Gabriel  de  Bengy,  né  le  a  août  1819. 

X.  Philippe-Jacques  de  Bengy  ,  chevalier ,  né  le  24 
février  1 796 ,  conseiller  à  la  cour  royale  de  Bourges  ^  a 


l4  l>£   BEKiGV^PVYVAIXÊB. 

Lim:  toousé,  ie  i4  joSttet  1690,  MArie-Céleitiiie  La&b«^b 
ronime  à  la  p»ge  {^MMBâRD,  fiUe  d'Etîeiiiie  Labbc  de  Chempgrand  , 
chevalier  »  ancien  officier  aopérieur  de»  .Cent-Snisses  de 
la  garde  du  Roi ,  colonel  d Wanterîe  9  chevalier  de 
Tordre  royal  et  miKtaire  de  Saint-Loois ,  et  de  dame 
Françoise -Adii^ffiM*  de  Monlsauliiin*  Po  c^  murtog^ 
sont  isans  : 

V 

i*.  Marie-Joseph- Anatole  de  Bengr^  Dé  le  19  septembre  i6a4  S 
s*.  Marie -Joséphine -Françoise  de  Bengy,  né6  le  8  octobre 

i8ai  ; 
Z**»  Maiie-Joséphiae-G faire  de  Ben^y,  née  le  33  )ttin]i8)3  ; 
4*«  Marie-Josépbine-Stéphaniç  de  Bengj-,  née  le  16  octobre 

i8a5  ; 
5*,  Marie -Joséphine -Louise  de  Bengy»  née  le  ai  octobre 

i8a6  ; 

6''.  Marie* Joséphine-Henriette  de  Bengy^  néo  le  5i  octobie 

1827. 


4MAA(MW«V«WIM^A»Mn« 


,       i' 


t  •  f 


DU  BOIS  D'AISY, 


Se^neurâvv  Boit,  deNbuvillf,  de'Laktv,  duPi.b98Is, 

d'AdNAT  ,  DE  DnASlLLY  ,  SE  SaISV  ,  DE  PoViSEBT  ,  tlli 
PoDILLy,  «JB  Mon  TABON,  DeVaRDENESSB,  SB  ChAILLO, 

DE  Bbaulibc,  De  MARsif.i-T.  d'Ajst,  db  Dowieber,  du 
Pont  d'Aisy,  etc. ,  comtes,  vicomtes  et  barons  vv 
Bois  d'Aist,  en  Nivernais. 


La.  maison  nu  BOIS  b'AISY,  d'ancienne  chevalerit^ 
du  NÏTemais ,  a  pris  son  nom  d'un  fief  situé  dans  la 

SRroisse  de  Chevenon ,  près  de  Nevers.  Elle  figurait . 
Es  le  milieu  du  onzième  siëclt! ,  parmi  la  principale 
Doklesse  de  celte  province,  et  s^  est  constamment 
soutenue  par  ses  emplois  distingués,  ses  services  et  ses 
Iwlles  allianoes.  ' 

G«^«i  du  Bois ,  l'un  des  premiers  auteurs  de  cette 
nwison ,  fit  donation  à  S.  Hugues  ,  abbé  de  Cluny 
(^gouverna  ce  monastère  depuis  1 049  jusqu'en  1 1 09), 
«  un  meix  situé  è  Chamilly,  avec  tous  les  serfs  uut-eii 
dépendaient. 


BU  BOIS  b'aISY. 


Durant  le  régime  du  même  S.  Hugues ,  Richard  el 
Bernard  du  Bois  furent  témoms  de  la  eliarle  d'une 
donation  faite  à  la  même  abbaye. 


Dans  le  cartolaîre  du  même  monastère  ûmte  >  aux 
années  io85  »  1084  et  1088 ,  Rodçlphe  du  MoU,  avec 
Raoul  de  Patinges  »  Bnrdin  de  Ghâteauneuf  et  Roger 
de  Lupersac.  Le  même  Rodolphe  naraît ,  dans  une 
autre  charte  de  Tannée  11169  avec  oéguîn  de  Nevers  , 
Odde  de  Thianges ,  Odde  de  Linières  et  Achard  d'Âu- 
bigny,  tous  des  principaux  seigneurs  du  pays. 

Robert  du  Bois,  cheyaliery  du  consentement  de 
Julienne»  sa  femme ,  rendit ,  au  mois  de  juillet  1 235, 
à  l'abbaye  de  Sainte-Marie  de  Nevers ,  un  emplace> 
ment  situé  en  cette  yille. 

Henri  du  Bois,  chevalier,  fut  arbitre ,  en  1 256,  (  sui- 
vant un  acte  scellé  de  son  sceau ,  où  il  est  représenté  à 
cheval ,)  avec  Thomas  de  Goucy,  sire  de  Vervins ,  d'un 
différent  qui  s'était  élevé  entre  le  comte  de  Rethel  et 
l'un  de  ses  vassaux. 

Gui  y  seigneur  du  Bois  et  de  Neuville^  chevalier, 
rendit  hommage,  et  fournit  aveu  et  dénombrement 
pour  ces  terres  >  k  Yolande ,  comtesse  de  Nevers->  en 
1275. 

Hugues  du  Sois ,  chevalier,  vivait  le  99  lévrier  1 296» 
(  V,  st.  )  et  avait  pour  fils  : 

Henri  du  Bois ,  chevalier,  marié,  avant  1 296 ,  avec 
Isabelle  d^Aisy ,  fille  de  Hugues  d'Aisy ,  chevalier. 
Le  18  mai  de  cette  année,  Henri  du  Bois  eut  la  maison 
forte  de  Lanty,  dans  le  partage  des  successions  des 
père  et  mère  de  sa  femme.  « 

Guillaume  du  Bois  fut  du  nombre  des  dix  chevaliers 
que  le  comte  de  Nevers  envoya,  en  i5o3,  au  roi 
Philippe  le  Bel ,  pour  servir  dans  son  armée  de 
Flandre. 

Etienne  du  Bois^  chevalier,  fut  nommé  exécuteur 


su  BOIS  D  AISY. 


ia  testament  de  Guichard^  seigneur  de  Berzée ,  damoi- 
seau 9  en  iSaS. 

Hugues ,  seigneur  du  Bois  et  de  Neuville^  damoi- 
seau» paraît  daas  des  actes  de  i3d5  et  i3fi5,  commet 
?assal  de  Louis  de  Flandre  p  comte  de  Nerers,'  Guyot 
du  Bois ,  son  frère  aîné ,  qualifié  damoiseau  eà  1 296  , 

fuis  chevaHer  en  i349»  P<>^sédait  la  seigneurie  du 
lessis  9  relevai^te  de  Hugues  dé  Temant  »  chevalier, 
seigneur  de  Limanton*  Hugues  du  Bois  mourut  avant 
le  ft$  septembre  1327,  date  d'un  aveu  et  dénombre- 
ment donné  au  copite  de  Nevers,  par  son  fils  Jean, 
seîgneor  du  Bois  et  (de  Saint-BIoy,  damoiseau»  ^i: 
en  fournit  un  secopd  le  5o  mai  1345»  et  mourut 
avant  le  5  juillet  i35o. 

w 

D'après  les  preures  faites  pour  les  carrosses,  au  ca- 
binet des  ordres  du  Roi ,  par  le  chef  actuel  de  cette 
maison,  au  mois  de  décembre  1786»  preuves  dont 
aous  aVons  extrait  toutes  les  citations  qui  précèdent 
et  toutes  celles  qui  vont  suivre ,  la  filiation  est  établie, 
sans  interruption ,  .à  partir  de  Philibert ,  <}ui  suit. 

I.  Philibert  nu  Bois»  surnommé  ns  Lantt,  écuyer, 
rendit  hommage  à  Louis  H ,  duc  de  Bourbon ,  pour  le 
village  de  TrasiUe ,  situé  dans  la  paroisse  de  Montaron , 
en  iSgG;  et  en  fit  un  autre,  en  i4o5,  h  Pierre,  Sei- 
gneur de  Norry»  chevalier»  pour  des  biens  mouvants  de 
sa  terre  de  Yioidenesse.  En  14^4  »  Philibert  du  Bois 
reconnut  tenir  en  fief  de  Hugues  »  seigneur  de  Saint- 
Gratien ,  écuyer,  le  tiers  du  territoire  de  Saîsy.  Il  ne 
vivait  plus  le  4  Septembre  1427  (1).  Du  mariage  qu'il 


(1)  Philibert  du  BpU  ay^it  pQur  contiemporaki&»  Tfattevibllibie- 
ment .  ses  proehès  parents,  Huguenin  et  RegnaiiI4  du  Bois,  cheva- 
liers. Le  premier  seigneur  de  Mayré,  était,  en  T4a3,  i^^S  et  1459  , 
icmt  d'écarle  et  oi;Aml>eUaa  de  PlfiUppe  Ili ,  duo  de  Bovrgogae , 
et  bailU  du  ^omt^  de  Gharolais  ;  le  second  était  lieutenant  d«; 
Charles  I*',  comte  de  Nevers ,  en  ses  convtés  de  NiTernais  et  Don  • 
ziois,  sons  kl  gouvernement  de  Claude  de  Beauvoir,  seigneur  de 
Ckastelliif.  11  était  ««.même-  temps  capitaine  (gotiverâeiir)  de  la 
ville  de  Nevers. 
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BtPoimiT:  avait  contracté  avec  Alix ,  dame  db  Povssehy,  sont 
issus  : 

1  «.  Jetn  i«S  <|ui  luit  ; 

1*.  Etienne  do.  Bois,  seigneur  do  Gros  d'Achin,  écuyer  de 
Charles,  eomte  ^de  Nevers,  et  g^mTemenr  de  la  ville  de 
Glamecy.  il  n'eut  pas  d'enfants  de  son  mariage  avec  Simonne 
de  ChanUlou;  ût,  le  a3  juillet  i46a,8on  testament,  par  lequel 
il  désigna  sa  sépulture  dans  l'église  paroissiale  de  "N.-D.  de 
Fontenay,  et  chargea  soi^  héritier  de  faire  trois  pèlerinages  » 
deux  à  N.-D.  du  Puy^  et  l'autre  k  Né<>]),  de  Lanty  ; 

5'.  Hugnenin  du  Dois ,  prieur  de  Montanpuis  en  i46a  ; 

4».  Gatnerine  du  Bois, -mariée,  en  liv»  '^^^  Henri  Breehart, 
écuyev^  seigneur  de  Ghauvenche  ,  et  co-seigneur  de  Lanty. 

IL  Jean  du  Bois,  surnommé  de  Lanty,  I*'  du  nom^ 
écuyer,  seigneur  de  Pouilly,  de  Poussery  et  de  la  mai- 
son forte  de  Lanty,  épousa  Philiberte  du  Tbbmblat,  avant 
ni'  tbishbiat:  Tannéo  i4o6,  date  d'un  aveu  qull  rendit,  en  la  même 
failc'îT dU  "  ^  année  au  comte  de  Nevers ,,  pour  diyiqrs  héritage»  ap- 
partenants à  sa  femme.  En  1427»  il  constitua  en  dot  à 
sa  sœur  ce  qui  lui  appartenait  dans  les  paroisses  de 
Cerna y-sur-Loîre ,. de  Maulaix  et  de  Thanay,  et  s'en- 
gagea en  outre  à  lui  assigner  une  reate  sur  ses  terres 
les  plus,  voisines*  Il  passa  des  baux  à  fief  en  i43i  et 
14S2;  fournit  un  aveu ,  en  144^9  ^  Louis  de  Beaufort , 
comte  d'Alais,,  pour  la  moitié  indivise  de  sa  terre  de 
Poussery;  transigea  avec  le  même  seigneur,  en  i/^Sit, 
sur  leurs  droits  respectifs  dans  la  terre  de  Yandenesse, 
et.  mourut^  après  Tannée  i4â6»  laissant  po^r  fils  et 
héritier  Jeap,  IPdu  nom,  qui  suit. 

III.  Jean  du  Bois  ,  IP  du  nom ,  écuyer,  fut  seigneur 
de  Montaron  »  de  Chaillo  et  de  Pouilly.  Charles  «  comte 
de  Nevers,  pour  récompenser  ses  services  et  ceux 
qu'Etienne  du  Bois ,  son  oncle ,  lui  avait  rendus  durant 
les  guerres,  comme  gouverneur  de  la  ville  deClamecy, 
lui  fit  don ,  en  1 4^9  »  d'une  somme  d'argent  à  imputer 
sur  le  montant  d'un  droit  de  quint  qu'il  devait  à  ce  prince 
à  raison  d'une  maison  que  son  père  lui  avait  donnée  à 
Pouilly.  En  1462,  Jean  du  Bois  reçut  un  aveu  des 
biens  mouvants  de  lui.  Son  oncle  Etienne  l'institua  son 
héritier  le  ^3  juillet  de  la  même  année.  En  1469,  il 
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servait 9  armede Jbpîgandine»  dans  la  compagnie  de 
Jean ,  comte  de  Nevers,  Par  le  testament  qu'il  jfit ,  le 
1 7  septembre  1 47 1  »  il  transporta  sur  sa  terre  de  Pouilly 
la  rente  léguée  par  Etienne  du  Bois»  son  oncle,  à  l'église  n. 
de  Fontenay.  Il  laissa  : 

1».  Léonard  du  Bois,  écuyer,  seigneur  de  Percilly,  mort  après 

l'année  1499  »  sans  postérité; 
a«.  Claude,  qui  a  continué  la  descendance. 

ï.mJïi d^l:!::  j  lég»'"—!*  '««"  p*-  »  .77.  ; 

s**.  Guillemette  du  Éois  ,  qui  était  mariée ,  en  1498  «  avec  Louis 
^  Torcy,^  dont  elle  eut  des  enfants. 

IV.  Claude  du  Bois  ,  écuyer,  seigneur  de  Pouilly, 
de  Yandenefiise,  etc.,  héritier  de  son  père  en  1471  » 
donna ,  en  i486  et  i  Soi ,  à  baux  emphithéotiques,  des 
biens  sittiés  à  Pouilly;  obtint,  en  i5i4,  ^^^  lettres- 
royaux  contre  ses  débiteurs  ;  constitua  une  rente  en 
i5i8»  et  en  fit  le  rachat  en  i52S.  Il  avait  époysé  en 
i5o2,  Jeanne  des  âubus,  laquelle  se  remaria  avec  dw,  î 
noble  Jean  Yngles.  Elle  était  fille  d'Archambauld ,  ^''"'  '" 
seigneur  des  Âubus,  et  de  Catherine  de  Corvol.  Elle 
avait  eu  de  Claude  du  Bois ,  son  premier  mari  : 

i<^.  Léonard  du  Bois,  écuyer,  seigneur  en  partie  de  Pouilly, 
mariée  ,  le  10  novembre  i54o ,  avec  Albine  de  Gourdon ,  fille 
de  feu  noble  homme  Thomas  de  Gdurdon ,  archer  de  la  garde 
écossaise  du  Roi ,  et  veuve  de  Charles  de  Maignelot ,  seigneur 
de  Dregny.  Leurs  enfants  furent  : 

A.  Philibert  du  Bois ,  seigneur  en  partie  de  Pouilly, 'qui 
était,  en  1669,  homme  d'armés  en  une  compagnie  de 

-trente  lances  des  ordonnances  du  Boi  sous  M.  de  Lis- 
tenais  ; 

B.  Richard  du  Bois,  co-seigneur  de  Pouilly,  archer  de  la 
compagnie  de  M.  le  comte  de  Ghariiy  de  1674  à  iSjS; 

G.  André  du  Bois,  co-seigneur  de  Po»iUy,  éeuyer,  dont 
était  veuve,  en  i634,  Marguerite  dei  Paitlards,  mère 
d'un  fils  et  de  deux  filles  ; 

a.  Lazarre  du  Boif ,  écuyer  ^  coseigneurde  Pouilly, 
seigneur  de  Beaulieu ,  qui  fut  maintenu  dans  sa  no- 
blesse par  arrêt  du  conseil  d'état  du  l4  novembre 
1668.»  Il  avait  fait  le  service  au  ban  et  arrière*ban  en 
'  1^39,  et  avait  épousé  Anne  de  Carreau  fGXXt  de  Phi- 
libert de  Carreau ,  écuyer ,  et  de  Jeanne  de  Bois- 
Thierry.  Ils  ont  eu  pour  fils  uni<(ue.: 

Léonard  du  Bois ,  écuyer ,  seigneur  de  Marcilly  et 


à   s    ai- 
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ée  BeanUea^   marié  ^  par  codUAl  du  a  }otf  1er 
1 663 ,  avec  Jac qiieUo«  eh  Gaimeaitf  dont  H  laissa  : 
Joseph  du  Bois ,  chevalier ,  seigaeur  de  Beau- 
lleti  et  de  Mârcilly,  qui.épousa ,  par  contrat 
du  &  mars  1696  ,  Mari^  du  Baux  tk  Bêviiiafi  » 
fille  de  messire  Antoine  du.Roux  de  Revillon, 
chevalier ,  et  de  dame  Catherine  de  Yéelu. 
Ils  ont  eu  pour  fille  : 
Anne-Iiéonarde  du  Bois ,  né  le  18  mai  1699, 
mariée»  ^ar  contrat  du  3o  mars  1754,. 
avec  messire  Joseph-Daniel  de  Bony^  che- 
valier ,  ancien  capitaine  au  régiment  de 
Beaujolais,  e%  cbaTalier  de  l'ordre  de 
Saint-Louis  ; 

D.  Marthe  du  Bois ,  femme  de  Pierre  de  Pesteis  9  co-sei* 
gneui:  de  Pouilly,  avec  lecruel  elle  est  nommée  dans  des 
actes  des  18  juillet  i58i ,  0  juillet  1598  et  la  mai  1699  ; 
3*>.  Philippe  I*'  du  i|om  1  dont  l'article  suit. 

V.  Philippe  DU  Bois,  I"  du  nom,  écuyer,  seigneur 
de  Pouilly,  en  partie 9  épousa,  en  i5âo,  fiilalre  Drotii^ 
nièce  d^ Antoine  Droyn.  Lui  et  son  frère  Léonard  tran- 
sigèrent avec  Jeanne  des  Aubus,  leur  mère,  en  1 53 2; 
et  tous  deux  firent  hommage  au  comte  de  Nevers  >. 
en  1534  9  pour  la  terre  de  Pouilly.  Léonard  lui  aban- 
donna ses  droits  sur  cette  terre  en  i542.  Philippe  ser- 
vait en  1 568,  en  qualité  d'archer  dans  la  compagnie 
du  comte  de  Listenais ,  et  mourut  avant  le  ss  décem- 
bre 1673,  laissant  :  ,.  , 

*  i«.  £di|ie,  dont  l'article  suit  ;  , 

.  2",  David  du  Bois,, homme  d'armes  de  la  compagnie  du  duc 

de  Nemours,  depuis  l'année,  i548  jusqafen  iSS^.  Il  épousa 

Glaire  de  LaUneau ,  de  laquelle  il  laissa  : 

A.  Saladinr-Simon  du  Bois>  écuyer,  seigneur  en  partie  de 
Pouilly,  qui  servit  le  roi  Henri  IV  au  siège  d'Amiens,  et 
au  voyage  d'Arras  ,  suivant  des  lettres  de  dispense  de  ser- 
vice du  ban  et  arrière-ban  de  ce  prince,  du  16  octobre 
1697.  Il  eut  pour  fille  : 

Jeanne  du  Bois»  dame  en  partie  de  Pouilly ,  mariée 
avec  Simon  de  SaintU^Uir  ^  écuyer>  sieur  de  Lorme. 

B,  Françoise  du  Bois,  qui  était  mariée,  en  16a i,  avec  Pierre 
de  Cochekôrnê^  éoayer,  seigneur  de  la  Rippe,  de  Magny,  et 
en  partie  de  Pouilly. 

V.  Edme  i>u  Bois^  écuycr,  seigneur  de  Pouilly,  etc. , 
eulra,  en  iSjA,  en  qualité dliomme  d'armes,  dans  la 


/ 
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com^gBie  du  comte  «de  Charny»  grand  écuyer  de 
France.  En  1676^  il  rendit  Itommage,  avec  ses  eousûis- 
germains  »  au  duc  de  Nevers»  pour  ce  qioî  leur  appar- 
tenait respectivement  dans  la  terre  de  Pouilly.  Le  i5 
septembre  1577»  Edme  du  Bois,  alors  homme  d'ar- 
mes de  la  compagnie  du  duc  de  Mayenne ,  obtint  de 
ce  prince  la  permisMon  de  se  retirer  chez  lui  avec  ses 
armes^  chevaux  et  équipages  de  guerre.  En  1587,  le 
duc  de  Mayenne   Tinvita  à  se  rendre  à  Ghi^umont  »     paimrttk  : 
pour  y  passer  en  revue  avec  sa  compagnie.  Il  eut  pour  hur^de^angirèJ 
femme  rîicole  PAiLLBTtE ,  fille  de  Guillaume  Paillette ,  ^'  '"^''' 
écuyer,  seigneur  de  Humbersin  et  de  Blumerey,  et  de 
damoiselle  Edmée  de  Maucleret.  Ils  eurent  pour  enûmts  : 

i**.  Philippe ,  II*  do  nom ,  dont  l'article  sait  ; 
s«.  Françoise  da  Bois  ,  femme,  avant  le  4  mars  i63o  de  Charles, 
du  Pré,  i«îgneor  de  l'Âabépin  ; 

3*.  liOnîse  da  Bois,   \ 

4».  Aooe  du  Bois  /     >  vivantet  le  6  juillet  iSgS. 

â«.  Edmée  du  Bois ,  ; 

YI.  Philippe  BU  Bois^  II*  du  nom ,  écuyer,  fut  aussi 
co-seigneur  de  Pouilly,  dont  il  fit  hommage  à  Henriette 
de  Clèves,  ducliesse  de  Nevers ,  en  1698.  Le  6  juillet 
de  cette  année  »  il  comparut  à  la  convocation  générale 
des  gentilshommes  du  Nivernais.  Le  16  juin  1634»  il 
fut  maintenu  dans  sa  noblesse ,  par  sentence  des  élus 
de  Yezelay,  sur  la  production  de  ses  titres  remontant 
avec  filiation  à  Tannée  \lyt\b.  Philippe  du  Bois  servait, 
en  i635,  comme  volontaire  dans  l'armée  de  Cham- 
pagne ,  conimandée  par  Louis  de  Bourbon ,  comte  de 
Soissons.  En  iGSg,  il  se  présenta  devant  le  lieutenant- 
général  du  bailliage  de  Nevers ,  et  offrit  de  servir  le 
Roi  dans  rarrière-be^n  ou  dans  ses  armées.  Il  avait 
épousé  par  contrat  du  5o  juillet  i634»  Marie  de  Mont-  degilIlTi^eV'l'T» 
8ABLHIN ,  fiUe  d'Antoine  de  Montsaulnin;  écuyer,  sei- Jf^rat."""™"" 
gneur  des  Aubus  et  de  Saint-Brisson ,  et  d'Adrienne 
de  Brunfay,  et  cousine-germaine  de  Charles  de  Mont- 
saulnin, seiffi^ar  de  Mimtal,  lieutenant-général  des 
armées  du  Rbi,  chevalier  de  l'ordre  du  Saint-Esprit 
et  gouverneur  de  Charleroy,  Marie  de  Montsaulnin  , 
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veuve  de PhiltppfB  du  Bois,  et  ses  enfants. fureni  main- 
tenus dans  leur  noMesse  par  arrêt  du  conseH  d'Etat , 
du  i4  novembre  16G8.  Ce^te  dame  vivait  encore  le  i3 
décembre  i685.  Elle  a  laissé  trois  fils  et  trois  filles  : 

1**.  François,  doQt  l'article  suit  ; 
a<>.  Antoine  du  Bois,  lieutenant  au  régiment  d'Artois  ; 
3*>.  Simon  du  Bois ,  écnyer ,  vivant  en  1698  ; 
4*"*. Claude  du  Bois,  femme  de  Jacques  de  ThoUy,  chevalier, 
seigneur  de  Torcy,  lieutenant  au  régiment  de  Montai ,  ca- 
valerie ,  qu'elle  rendit  përa  de  : 

Glaude-Madelaine  de  Thoisy,  mariée,  le  38  avril  1710, 
avec  César-Denis  de  Sainte^Maure  y  chevalier,  seigneur 
d'Origny  et  de  Torcy; 
5*.  Catherine  du  Bois  ; 

6°.  Marie-Madelaine  du  Bois  ,  à  laquelle  sa  sœur  Catherine  fit 
donation  de  tous  ses  biens,  le  10  février  i683. 

VIL  François  du  Bois  ,  chevalier,  seigneur  d'Aisy, 
du  Pont  d'Aisy,  etc.,  fut  successivement  aide-major 
du  fort  de  Gharleroy,  en  1667,  capitaine  réformé  en 
1668»  major  et  commandant  de  fa  même  place  en 
1674  et  1676,  major  de  Saint-Quentin  en  1679,  ^^ 
gouverneur  de  la  ville  et  du  château  de  Lautrec  en 
1682.  Après  avoir  servi  pendant  la  guerre  que  termina 
la  paix  de  Ryswick ,  il  fut  ^ommé  capitaine  d'infanterie 
et  gouverneur  d'Ebernbourg  en  168g.  Assiégé  dans 
cette  ville  en  169a  »  M.  du  Bois  d^Aisy,  y  soutint  do- 
rieusement  dix  jours  de  tranchée  ouverte  contre  far- 
mée  du  prince  de  Hesse-Gassel ,  que  sa  belle  résistance 
MARTrT.  :  contraignit  de  se  retirer.  François  du  Bois  mourut  eu 
«uitSruor'  '"  ^^9^»  laissant  de  Jeanne  Mabtin  de  Fontenelle  ,  sou 
épouse 9  fille  de  Louis  Martin,  seigneur  de  Fontenelle, 
et  d'Apolline  Coquebert ,  trois  fils ,  et  quatre  filles , 
savoir  ;  '      ' 

1».  Louis  d|i  Bois  d'Aisy,  capitaine  au  régiment  de  Forsalt,  ca- 
valerie ,  avec  commission  de  colonel.  ■  Il  servit  dftiis  .la 
guerre  de  la  succession  d'Espagne  y  et  mourut  en  Allemagne  , 
en  1705  ; 

a*.  Esprit  ou  Es{)rit-Frédérîc ,  dont  l'article  suit  ; 

50.  Charlea^àbrieliduBoiB  d'Aisy,  qui  sttccéida,  eo  yo5,  dans 
le  commandement  de  la  compagnie  .de  son  frère  aîné  au 
régiment  de  Forsat ,  et  fut  capitaine  dans  ceux  d'Iieudiconrt, 
en  1718,  de  Courcillon  en  1719,  et  de  Lorraine  en  1726.  H 
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Alt  créé  chevalier  de  Tordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis 
eo  1733 ,  puis  major  du  régiment  de  Lordat^  cavalerie,  eu 
1734  «  et  mourut 4  tans  postérité,  après  Tannée  1760  ; 

4"*.  Charlotte  du  Boia  d'Aby  ; 

5«.  Marie- Anne  du  Boia  d*A«ST  ; 

6«.  Marie  Jacquette  duJBois  a'Aifty  ; 

7«.  Anne-Françoise  duBois  d'Aisy  ; 

VIII.  Esprit  ou  Esprit  Frédéric  i^u  Bois,  chevalier, 
baron  d'Âisy,  seigneur  de  Dompierre ,  du^Pont  d' Aisy, 
etc.  y  baptisé  le  s  août  i683  >  capitaine  au  régiment  de 
Forsat,  cavalerie  ,  épousa,  par  contrat  du  s 5  février 
1715,  Marie-Louise  de  Humbs  bb  CHiaisY,  fille   de     drHombs: 
Louis  ,  comte  de  Humes  de  Chérisv,  seigneur  de  Saint-  fio„""°f  iV*- '", 
Parre ,  de  Vîlledieu  ,  etc.  ,  gentilhoimne  ordinaire  de  5;î'Pd"f  gJèuic*. 
S.  A.  R.  Manâieur ,  duc  d  Orléans  ,  frère  unique  du 
Roi,  et  capitaine  an  régiment  de  Bourbonnais ,  et  de 
Jeaune  d'Origny^^dame  de  Saint-Parre  et  des  Minots , 
et  petite-fille  de  Charles-Antoine  de  Humes  (  1  ) ,  écuyer, 
seigneur  de  Ghérisy  et  de  Villedieu ,  mestre  de  camp 
du  régnent  de  Coudé,  infanterie ,  maréchal  des  camps 
«t  armées  du  Roi ,  et  de  Marie  de  Sivry  de  Villargoiit» 
De  ce  mariage  sont  issus  : 

i«.  itouis,  'liant  l'article  suit  ;  . 

a«.  Jacqueline  du  Bois  d'Aisj,  mariée ,  par  cdmrat  du  îi  mars 
1748 ,  avec  Charles- Jules  de  Damas ,  comte  de  GormaiUon  . 
seigneur  de  Fains ,  de  CouroeUes ,  etc. ,  capitaine  d'infan- 
terie au  régiment  de  Nice  ,  mort  au  moi^  de  janvier  177a  , 
£ls  de  Pierre  de  Damas,  m«  du  nom ,  chevalier,  comte  de 
GormaiUon ,  baron  de  Villiers,  etc.,  et  dé  Marguerite- Agnès 
de  Damas  d'Ânleiy.  De  ce  mariage  sont  issus  : 
A.  Gliarles ,  biiron  de  Damas  de  GormaiUon ,  colonel  du 
régiment   de  la   Marche,  cavalerie,  aide-de-camp  de 
S.  A.  B.  Monsieur  (depuis  Louis  XVIII )  en  émigration , 
tué  à  Quiberon  le  ao  juillet  1 795 ,  laissant^duli  mariage 
qu'il  avait  contracté  à  Paris ,  le  a8  juin  1 784,  avec  Marie- 
Gabrielle-Marguerite  dùSarsfietd^  chanoinesse- comtesse 
de  l^euville,  SUe  de  Jacques-Hyacintbe ,  vicomte   de 
Sarsfield ,  lieutenant-général  des  armées  du  Roi  : 


(i)  La  fàmiUe  de  Humes  de  Ghérisy  est  originaire  d'Ecosse ,  et  a 
été  naturalisée  en  France  par  lettres  patentes  du  roi  Henri  II  du 
mois  de  juin  i534,  registréesen  la  cbambre  des  comptes  de  Dijon 
le  i5  novembre  de  la  mêm»  année,  en  la  persoriine  de  Geoi|;es 
de  Humes ,  |hdmme  d'armes  des  ordonnances  sous  la  charge  de 
M.  d'Aubtgny,  puis  archer  de  la  garde  écossaise  du  roi  François  I«% 
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a.  Ange-Hyacinthe-Maience ,  baron  de  DanaraSy  pair 
de  France ,  ministre  d'état ,  ancien  ininistre-secré- 

•  taire  d'état  an  département  des  affaires  étrangères , 
lieutenant-général  des  armées  dn  Roi  •  commandeur 
de  l'ordre  de  St.-Lonis ,  grand-croix  des  ordres'de  la 
Légion  d'Honnenr,  de  St.-Ferdinand  d'Espagne  et  de 
l'ordr«unide  St.-Manriee  et  St. -Lazare  de  Sardaigoe, 
décoré  des  ordres  de  Ste.-Anne  et  de  St.-Alexandre- 
Newski,  né  le  3o  septembre  1785 ,  ma^ié,  le  17  juin 
1818,  avec  Sîgismonde  de  Haute  fort ,  dont  il  a  trois 
fils: 

I .  Gharles-Gabriel-Godefroi-Marie-liaxence-lli- 
cbel  de  Damas  ,  né  à  Marseille  le  i5  mai  1819; 

II.  Pierre-Marie-Edmond  de  Damas ,-  né  en   la 
même  Tille  le  i3  mai  1830  ; 

m.  Amédée-Jean-Marie-Paulde-Damas,  né  aussi 
à  Marseille  le  4  juillet  i8ai  ; 

b.  Alfred-Gharles-Fra^çois-Gabriel ,  comte  de  Damas , 
nommé,  le  3o  mai  1825,  gentilhomme  honoraire  de 
la  chambre  du  Roi  ; 

c.  Antoinette-Jeanne-Isidore  de  Damas,  mariée  avec 
Martial-Jacqnes-Lonis,  marquis  de  Lomènte  ; 

B.  Agnès-Esprite  de  Damas  de  Gormaillon  \  cbanoinesacs, 
Catherine-Charlotte  de  Damas  de  Cor-  >  comtesses  de 
maillon,  V  Neuville  ; 

3».  Marie-Claudine  du  Bois  d'Aisy,  religieuse  à  i'abj^ye  d» 
Recoofort. 

IX.  Louis,  comte  du  Bois  d'Aist,  chevalier,  sei- 
gneur d'Aisy,  de  Dompierre ,  du  Pont  d'Aisy,  etc. ,  etc. , 
né  le  24  ^^^^  ^7*17»  major  du  régiment  d'Egmont,  ca- 
valerie ,  chevalier  de  l'ordre  royal  et  militaire  de  Saînt- 

*carteié^"aux  i  ^ouis ,  décédé  en  1 760 ,  avait  épousé ,  par  contrat  du 
IL ^  «1iuto™"*dc  Z ™®^  *7^5 ,  Louise-Marie -Guberte  de  Metjn  db  la 
gneuies:  aux  s  Fertê  »  fillo  dc  mossirc  Jacqucs-Alphonsc  de  Meun  de 
IiW^nt'^ei  "<ie  1«  Ferté,* chevalier,  seigneur  de  Challement,  et  de 
gi.,.uii...  dame  Françoise  de  Paris ,  dame  de  Prelichy.  De  ce 

mariage  sont  issus  : 

1*.  Jacques-Louis  du  Bois  d'Aisy,  né  le  i5  juin  1756 ,  officier 
au  régiment  dej  Damas- Aniciy,  dragons  »  mort  à  Gambray  en 
1776.  Il  ne  fut  pas  marié  ; 

!2°.  Charles-Esprit ,  qui  suit  ; 

3«.  Philippe-Germain,  dont  l'article  viendra  après  celai  de 
son  frère  aine. 

I 

X.  Charles-Esprit ,  baron  d?  Bois  d'Aisy,  chevalier, 
seigneur  d'Aisy,  de  Dompierre,  etc.>  chef  des  nom  et 
armes  de  cette  maison,  est  né  Ic.aS  mai  1757.  Entré 
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au  service  en  1971  »  comme  sous-lieutenant  au  régi- 
ment Royal-Etranger,*  cavalerie ,  il  devint  successive- 
ment capitaine  et  chef  d'fescadr^n  au  même  régin^ent 
en  i778?et'  i^è4«  Le  sa  janvier  17^7,  ])  a  eu  Thon- 
Qeur  de  monter' dans  les  carrosses  4v^i*<3J^  I^ouis  XVI , 
et  de  suivre  S,  M.  à  la  éhassci»  d'après  le  certificat  des 
preuyés  ^eson  ancienne  nc^lesse ,  faites  devant  M*  Ber- 
thier,  généalogiste  des  Ordres  de  S.  M.,  au  mois  de 
décem^^  de  rannée  p^cédente.  Le  baron  du  Bois 
d'Âisy,  émigré  en  1 790 ,  a  .fait  la  campagne  de  Tarmée 
des  Princes ,  *qu*il  avait  rejoints  à  Coble'ntz.  11  a  été 
reçu  chevalief  de  Tordre  royal  et  militaire  de  Saint- 
Louis  en  Allemagne.  Au  retour  de  Louis  XYIII  en 
France ,  le  baron  du  Bois  d'Aisy  a  repris  du  service 
comme  officier  supérieur  dans  le  corps  des  grenadiers 
à  cheval ,  avec  lequel  il  avait  servi  dans  Témigration  , 
et  il  a  été  promu  ^au  grade  de  maréchal  de  camp  le  4 
juin  i8i4*  Il  réside  à  Dijon,  où  il  a  épousé,  en  1788,  »,  b^o»»: 
Agathe  de  Brosses,  fille  du  premier  président  an  par-  HM^d^r^  ^  *'^ 
lement  de  Dijon.  De  ce  mariage  sont  issues  trois  filles  : 

1»,  Hermime  du  Bqis  d'Aiiy,  mariée  arec  En^ne  Champùm  de 
Nansouty,  lieutenant-coloaQl  de  la  légion  de  Satoe  et  Loire  , 
fpi\  s'est  retiré  pour  raison  de  santé  ; 

3«.  Germaine- Ptuliberte  -  Marguerite  -  Laure  da  Bois  d'Aisy , 
épouse  d'Adrien  »  comte  de  Thoùy^  cheTalier  no;i  profès  de 
l'ordre  deMflte,  fils  de  Georges-Marie,  baron  deThoisy,  che- 
valier «  seigneur  de  Joude ,  de  Marcilly  et  autres  lieux ,  capi- 
taine au  r^iment  de  Gommissaire^général ,  cavalerie ,  et  de 
Louise-Jacqueline  de  Beaurepaire; 

3*.  Isabelle  du  Bois  d'Aisy,  chanoinesse  comtesse  dn  chapitre 
«de  Sainte- Anne ,  en  Bavière. 

X.  Philippe-Germain,  vicomte  nu  B019  n*AisT,  che^ 
valier,  né  le  5i  juillet  1758,  est  entré  au  service  le  i** 
mai  1773,  comme  sous-lieutenant  à  la  suite  dans  le 
régiment  Royal-Champagne,  cavalerie;  est  passé  avec 
le  même  grade  dans  celui  de  Royal-Etranger,  cavalerie, 
et  a  été  nommé  capitaine  dans  Dauphin ,  cavalerie , 
le  16  février  1786.  Emigré  en  1791,  le  vicomte  du 
Bois  â'Âisy  a  fait  toutes  les  campagnes  à  l'armée  du 
prince  de  Gondé ,  où  il  a  été  reçu  chevalier  de  l'ordre 
royal  et  militaire  de  Saint-Louis ,  par  S.  Â.  S.  le  ao 
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ma^  1797.  A^B^i^  ^^  France  .après  Je  liçencîetnienf 
défiakif  ejBEeettté  en  1801»  il  a  obtenu  s^  Yetrdte  «n 
part*. ïuTd^or,  i8i4»  «▼«c  le  krevet^dû  gra<ie  de  Heuteii9nt-eobneI , 
de*  Si  ,*^M  *i  1*?  ^"*  *''^***  4*)^  .^**  donné  à  Vannée  àe  'G6ndé.  Du 
dêit^'hèh'  â"  Quiriage  qu.it a  âaîitraeté»  au  mois  d^avril  1785,  avec 
méd^stmaM^lI-  AsioinettetMadelaine  BE  M 4^8§0L ,  ^lo  deJGeorges^mar- 
If^'ien'lm  "nne  ouis  de  M«(issol  ,*  anoîéu  lieutenant  ées  vaisseaux  du 

maMe  d'armes,  le  li    •      ^Ml>'S«e««A    •  '  *        ■  * 

tout  du  uêne.       **OI  p  OSl  ISSUG    . 

•  *  . 

Gli«rlotttfi-Ate^o4ripe*da  Bois  d'Aisy,  nmirîée,  eo*i8o6  , 
avec*  Robert ,  coiptf  -du  Gon  ,  ancien  garde  du  corps  du 
Roi ,  fils  de  Henri,  cumte  du  Goa  de  Cessay. 


DE  BOISBOISSEL , 

Sàgtuur»  t»  BoMBoiMBL ,  tm  Foui  -  Huffrai  ,   bb 

LAirHAY  ,  BB  CoBTRIOO  ,  etc.  ,  OOmteê  DB  BoiSBOlSSBI., 

ttîgneurt  1>B  MoKLEK ,  etc. ,  en  Bmtc-Bretagne. 


Aauis  :  D'hermine,  au  chef  de  gucuUt ,  ehargi  A  ^  •tnàcla 
d'or.  Couronne  de  comte.  Tenant!  :  IJn  gueirier  UD>é  de 
tontet  piËces  et  un  Hercule  arma  de  fa  mairae ,  lei qoeb 
(untiennent  une  couronne  de  laurier.  DevUe  ;  Hsc  «oli 


La  maison  DE  BOISBOLSSEL(i),d'aDcieitDe  cheva- 
leriedeBreU^e,e>tpl«céeaU  raag dee plus recomman- 
dables  et  des  plus  dutiDguées  de  cette  province .  par 
la  coD^anité  de  «es  services  militaireg ,  par  ses  belles 
alliances ,  et  par  les  personnages  qui  oui  illustré  son 
nom  dans  le  sacerdoce ,  ainsi  qu'à  la  cour  et  dans  les 
■naées  des  ducs  de  Bretagne ,  ses  premiers  souVerains- 

Ses  auteurs  florissaient  dès  les  premières  années  du 


(i)  Lei  AbdiIbb  de  la  Bretagne  el  lei  titre*  de  funille  ofiïcot  de 
■ombrcDies  TsriatiOD*  dui  l'ortliagiaphe  de  ce  nom.  On  le  tronve 
écrit  lie  ou  da  BoUboeiiel ,  Boiiboexel,  Boiibaaaful ,  Boiibeuexel, 
tattiettel,  Baytieuuial,  Batiitaeai,  B»iitttoiitaial ,  Boaitboeatl,  etc., 
Biaii  plua  frÉqnammeiit  BcUbaùtel.  Celle  dernière  oithographe  , 
ajtmt  {H^valu  depoU  long-tempa,  est  la  seule  que  l'ODiit  guivie  dans 
tout  le  cours  de  cette  généalogie. 


« 
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onzième  siècle  >  sous  le  nom  de  le  PaBVorr  (  Prœposi- 
tus),  à  l'époque  où  les  noms  commençaieni  seulement 
à  se  fixer  dans  les  iamiUes*  Ces  seigneurs,  à  l'exemple 
de  plusieurs  races  illustres  {i),  tiraient  le  leur  de  l'exer- 
cice d'une  charge  inféodée  et  héréditaire,  celle  de 
prévôt  de  l'église  de  Saint>Georges  de  Rennes.  Celte 
charjge ,  équivalente ,  pour  d'autres  provinces ,  à  celle 
d'avoué  ou  protecteur»  ne  pouvait  étf e  remplie  que  par 
un  seigneur  puissant  en  crédit  et  en  vasselage ,  puisque 
ses  fonctions  principales  consistaient  à  défendre  et  à 
protéger  contre  toute  oppression  les  religieuses  et  les 
biens  dé  ce  monastère.  Cet  officier  rendait  aussi  la  jus* 
tice,  et  prélevait  la  huitième  partie  des  confiscations.  On 
apprena  toutes  ces  particularités  d'une  charte  d'environ 
l'an  1060»  par  laquelle  Adèle»  abbesse  de  Saint-Georges» 
confinna  Gautier  le  Prévost ,  frère  de  Juhaël  ou  Judi- 
caël ,  dans  l'office  qu'avait  exercé  son  père.  Le  comte 
Eudon ,  les  vicomtes  Joscelin  et  Alain ,  et  plusieurs 
autres  seigneurs  furent  présents  à  cette  charte.  (  Mé- 
moires  peur  servir  depreuves  à  C Histoire  de  Bretagne, 
par  D.  Morice,  tom.  L  col.  4^9  *  et  à  la  table  générale , 
p.  i70S»au  moi  Prévôtés  héréditaires,) 

Le  père  de  Gautier  et  de  Judicaël  se  nommoitOrhant 
LB  Prbvost  {Prœpositus).  Lui  et  soh  fils  Gautier  firent 
don  »  vers  l'an  1  o35  (s)  à  l'église  de.  Saint-Georges  » 
des  troiis  quarts  de  la  dlme  de  Paimpont ,  taquoUe  était» 
disent-Ils  »  da  domaine  des  comtes  Alain  et  Eudon* 
(  Ibid.»  tom.  L,  coi.  SSg.) 

La  maison'de  Boisboissel  s'est  alliée  dîi^tement  aux 
maisons  les  plus  distinguées  de  la  Bretagne ,  et  entre 


(1)  Les  l&  Sinéehaly  seigneim  de  Kercado  en  Bret«|pie,  les  U 
Fcfomfe,  en  >Nûrmsmdîe«  les  Privôêt  d»  la  Fopcù  ei  le»  Figier,en 
Périgord  ,  etci ,  etc. 

(s)  Cette  charte  est  sans  date  ;  mais,  oomme  les  comtes  Alain  et 
Eudon  firent  le  partage  de  la  Bretagne  en  io35«  et  qu'Alain  moumt 
empoisonné  le  i*'  octobre  i«4o  >  00  est  fondé  à  croire  cette  charte 
d'environ  l'an  io35. 


1>£    BOlSBOI^âiJil.  $ 

autres  à  eeilea  ePAvaugour,  de  la  BoéHièro,  de  Bois- 
gelin ,  le  Borgne  de  vreclieren  et  de  Kergoumar .  de 
Brehanj  Conafi  de  la  VilU-CEvêque^  deKeroury,  le 
Long  de  Coetriou,  de  Macnemara ,  de  ta  Marches  de 
Penhouet ,  de  Pluvié  ,  Quintin  de  Kergadiau ,  de  la 
Rivière^  de  la  Roche  ^  en  Penthièvre  ^  /^  Sénéchal  de 
Kercado ,  etc. ,  «etc. 

Elle  a  été  maintenue  dans  son  ancienne  extraction , 

|>ar  arrêt  de  k  chambre  établie  pour  la  réformation  de 
a  noblesse  de  Bretagne  du  7  août  1669 ,  et  a  fait  les 
grandes  preuves  chapitrales  de  Lyon ,  au  èabinet  des 
ordres  du  Roi ,  en  1 785.  Ces  diverses  preuves  (  à  partir 
du  2*  degré  ),  établissent  la  filiation  suivante ,  que  nous 
avons  supplémentée  par  beaucoup  de  faits  tirés  des 
i^Q^uments  de  rbîstoire* 

I.  N uî  PaEVosT.  vivant  au  milieu  du  i3^  siècle, 

pajRait  avoir  laissé  trois  fils  : 

2<>.  Juhel  ou  Juhaël,  dont  l'article  viendra  ; 
-    s*  Guillaamê  àt  Botsboiésel ,.  vivant,  en   i3i7«  I^f ordre  defe 
tcmpjp  noua  fait  supputer  qu'il  eut  pour  fila  : 

A,  Thibaut  de  Boiaboissel  «chevalier  de  grande  valeur 
(  dit  d'Argentré  dans  son  Histoire  de  Bretagne ,  p.  388.) 
11  combattit ,  le  18  juin  134/9  contre  les  Anglais  ,  à  la 
bataille  de  la  Roobe-Dericns ,  od  Charles  de  fiois  fut  fait 

.  prisonnier,  et  y  périt  avec  les  sires  de  Laval ,  de  Cha- 
teaubriand ,  de  Lohéac  ,  de  Hais ,  de  Rieux ,  de  Mache> 
eoal»  de  fio^tienenet  de  la  J  aille  ;  '  • 

B.  Pierre  de  Boisboissel*  chevalier,  qu'on  voit  figurer  en 
cette  qualité  dans  la  revue  de  la  compagnie  de  Jean  , 
vicomte  de  Rohan,  passée  le  37  juin  i35i.  Il  périt  à  la 
bataille  d'Auray,  le  17  septembre  i3649  combattant  sous 
Bertrand  du  Gnesdin ,  pouf  Charles  de  Bloîs ,  contre 
Jean de^lfontfort ,  devenu  duo,  sous  le  nom  de  Jean  V. 
{Biitoite  de  Btetagne^  par  B.  Taillandier,  1. 1  ^  p.  3ii  ; 

'   '      Mémoires  pour  servir  de  preuves  à  l'Histoire  de  Btet(tgne , 

par  D.  Morice,  tom.  1 ,  cçlonne  i47<')  i 

5«.  Yves  le  Prévost  (i),a/iai  de  Boisboisael ,  évêque  de  Tréguier, 

le  1^  novembre  1327,  transférée  Quimper»  en  i33o,  puis  à 

S«iitJAalo,;en  i333.  Il  est  aussi  qualifié  président  aux  en- 


rr- 


îï. 


Ci)  Il  •  ce  premier  nom  seulement  dimt  deux  aote^  de  Vabbi^ye  du 
Marmdfitien,  des  année»  i3a&et  132^^  <ités  par  du  Paz  et  ^1M•  de 
Sainte-Marthe. 


4  Dit   BOISBOlfiSBL. 

.  quêtes  daiM  le  rôle  des  oSciert  nooûné»  po«»  la  tcmeiltt 

parlement  de  Paris,, en  id36.  Ce  prélat  mourut  en  i348. 

*  '  (  Catalogue  hittorUiuô  du  évéques  et  abbés  de  Bretagne  >  à  la 

'  suite  de  THistoire  de  cette  province ,  par  D..  Xaflkttdfiei% 

tom.  II ,  £>1.  xzyi ,  uvii  et  lxzf.) 

'  n.  Juhel  ou  Juhaël  le  Prévost  ,  chevalier,  seigneur 
de  Boisboissel  (i)»  épousa  une  dame  nommée  Ger^ 

^ vaise^  laquelle  lui  survécut,  et  assista  »  le  i4  mai  1 3i  7, 

au  partage  fait  entre  leurs  fiU,  nommés  : 

i«.  Clhesnin/donrPaÀîcIe  suit  ;  '  '       '. 

2«.  Alain,  q\û  a  fondé  la  brancke  d«  seigneurs  mr  FesM^fiârffKAT^ 
■  rapp<ytée  ci-après  ; '> 
,  S*".  Juhel  de  Boisboissel  r  virant  en  z3i7. 

Iir.  Ghesnin  le  Pbëvost  ,  chevalier  »  sire  de  Bois*^ 
bbissel,  régla,  par  acte  du  niercredi,  veille  dfe ri* As- 
cension (14  mai  )  1 3 1 7 ,  avec  le  consentement  de  Grer* 
vaise  sa  mère ,  la.  part  qui  revenait  à  Alain  et  Juhel  de 
Boisboissel ,  ses  frëres ,  dans  la  succession  paterneHe , 
et  en  fit  l'assiette  sur  tout  ce  qui  lui  appartenait  en 
Goello,  dans  les  paroisses  de  Tregomeur,  de  Plerin  et 
ailleurs ,  tant  en  terrM ,  qu'en  prés ,  mouIinB  ^  rochers 
et  autres  appartenances.  Ghesnin  le  Plrevost  ccoMentit , 
par  le  même  acte  qpe  dame  Gervàise,  sa  mère,  leur 
asâgnât  so  sous  de  reiite  aur  se»  fie£s ,  si  elle  le  jugeait 
à  propos.  Aucun  acte  ne  précise  la  postérité  dé  ces  trois 
ffières,  et  ce  n'est  qup^  par  le  èoncours  des  temps  et 
l'identité  depossession ,  qu'on  porte  ici  au  nombre  des 
^    '      *     en&nis  de  Chesnia  le.  Prévost  : 

r*.  Guillanmje  I>  dontrartiole  suit;, 
/a».  Alain-  de  Boisboissel  qui  fît  apparoir  aux  Etats  de  Bretagne , 
.    le  36  août  1895.^  un  mandement  du  duo,  qui  l'autorisait  à. 
avoir  justice  patibulaire  à  deux  poteaux ,  dans  aes  terres  p^ès 
Slaint-firieuo.-  (  Mémoifet  pour  servir  d  l'Histoire  dp  Bretagne  ^ 
tom.  II ,  coi.  6$^.) 


(1^  Le  cHftteau  de  Boisboissel  esf  situé  à  utt  demi^qnàit  de  liene 
de  Saint-Brieuc,  et  avait  été  la  demeure  du  comte  Rigual  ou  Rivalon  ^ 
un  des  anciens  souverains  de  la  Bretagne.  Les  seigneurs  de  Bois- 
boissêF  possédaient  une  partie  de  Sanat-Brienc  4  «vee  l^év^que  et  le 
chapitre  de  cette  ville.  (Annules  Bridehinesy  par  M.  Ruffeiet^clia^ 
noine  de  Saint-Brieuc.  ) 


BB..  BOIMIOISSBI..  & 

lY.  Guillaume^  I*'  du  nom^  sirè  de  Boisboissbl,  pkrf^ 
dait  au  parlemenl,  en  1 584^  contre  Geoffroi  le  Breton  de 
la  YillebeKo.  Il  encrassa  le  parti  d'Olrner  de  GKssod 
dans  ie$  démêlées  arec  le  duc  Jean ,  et  fut  fait  prison*- 
nier  dans  Tune  des  places  fortes  de  ce  séig:neur,  commfi 
le  portent  <les  lettres  in  duc,  de  Tannée  1387,  en  ré-f 
ponse  à  l'ambassade  que  le  roi  Charles  VI  av«t  envoyée 
au  duc  de  Bretagne  pour  obtenir  de  lui  la  restitution 
des  biens  et  honneurs  d^Olirier  de  Glisson.  [Ibid. ,  col. 
462,  546.)  Guillaume  I",  sire  de  Boisboissel  eut  pour  u  sé^cral. 
femme  Isabeau  le  Séniéchal  ,  fille  d'Alain  le  Sénéciial ,  a""' î"? SV.*" 
seigneur  de  Kereado  et  du  Bot^Saint-Garadec,  et  de 
Jeftnne  de  Ploeuc  »  sa  première  femme.  Leurs  enËB^nf s 
furent ,  entre  autres  : 

.  I».  Gv^anme  II ,  dont  l'arttelê  mit  $ 
s<*.  Fienre  de  Boisboissel,  écayer,  qui  fit  mpntre  à  Paris ,<  danf 
la  compagnie  de  Guillaume  de  la  Fosse,  le  a  t. janvier  i4i^,9 

Sot»  dans  -celle  d'Alain  Daouet ,  i  Bourges ,  avec  Gurlianme 
e fioîsftioissel,  le  ai  jain  i\t%,  Cf^id»  col,  91 5 »  9^1.)  t 

-  •  I 

y.  Guillaume ,  II*  du  nom  »  sire  db  Boisboissel  , 
chevajier»  est  nommé»  dans  un  compte  de  Jean  Mau- 
léon ,  trésorier  du  duc  de  Bretagne ,.  commencé  en  juin 
i4i4  et  ÛRÎ  le  29 «-mars  14^2  ,  portant  ^[ue  Guillaume 
de  Boisboissel  derait  trois  hommes  d'armes  pour  le  ser- 
vice du  duc.  U  pirêta  serment  à  ce  prince  avec  les  nobles 
deMoBCOi^oiirven  1437.  (  Mém^  pour  servir  à  CHisU  de 
Bretagne  ,  tom.  II ,  ccfl.  1  io4»  i3o6.  )  Guillaui|ie  II  y 
sire  de  Boisboissel  »  avait  transigé,  le  5  janvier  i4^c, 
avec.GutUaume^  seigneur  «de  PJoeuc,  t^h^valieiTy  r^a- 
tiyjçiiaLeQt  au9>  droits  qalsabelle  le  SénéchaU  ^a  xpère j 
tenait  de  Jemae  de  Ploeuc»  dans  le payt^gé  des  bi^if  n.  .  .  .  . 
de  .cette  maison^  On  ne  voit  pas  qu'il. ait  eu  de  po«r* 
téritéé  ...  • 

•»   »  -,  •  *    •    • 

SEIGNEURS    DU    FOSs£-BAFFRAY.    * 

IHr  ÂMn  BB  BoisMissBL,  éeuyer^  seigneur  du  Fessé- 
Raffray,  second  fils  de  Juhel  ou  Juhaël  le  Prévost, 
chevalier,  et  de  dame  Gervaise^  ipeçut  de  Gh^snin  le 


PkwosI»  ion  trUte  alaë»  pour  ses  droila,  jèoniaae  fu- 
réifpeuT,  dans  la  succoMion  pataneUe,  des  biens- 
finids  »«itoés  en  Gôelto»  dans  la  paisèbse  de  Tregomeiir, 
parade  da  i4  mai  iSiy»  passé»  du  coosealeflOM^nt  de 
la  même  Crerraise ,  sa  mère.  Alain*  pata$l  s*êUre  Inarié 
pèstérîearemenl  à  ce  partage  ».  cl  avoir  laissé  plusieurs 
eufimls  »  entre  autres  : 

i«.  Maurice  ,  dont  l'article  mit  (i)  ;;  ,   « 

a*.  Pencot  de  Boisboissel,  lequel  fit  hommi^  an  dac  de  Rohan, 
en  l3^.  (Mém»  de  Bretagne,  tcftn,  II ,  eol.  671») 


ly.  Maurice  db  BoisneissBLv  éouyer»  seigateur  du 

Fossé-Raffiray,  épousa  »'par  contrat  du  neïci^bdî  aptè^ 

Rof ■«     '®  nouvel  an  (  c'est-à-dire  i^rès  Pacipies  \  1 585  {  ^.  ^1-) 

dal^t,  augri^  Àliette  DE  LA  Roche,  fille  d'Alain  de  la  Rocher»  qui  lui 

[ângiir,^*^et  constitua  so  livres  de  renie»  dont  is  assises :sur  ses 

wieni  dr  «bie.    jj^ritages  cu  Pciithîëvre ,  au  prisàge  de  Jean  Labe.  Hau- 

cice  de  Boisboissel  est  rappelé,  lies  1*'  avril  i443,  et  4 

février  i^^^  »  dans  deux  actes  passés  parson  fils  et  son 

petit-fils.  U  avait  eu  ,  entre  autres  ennints  : 

-K*.  Jeaa  1*%  dont  l'article  sqit  ;         . 

a«.  Guillaume  de  Boisbobsel ,  qui  passa  à  la  réfbrmâtion  *des  no> 
Mes,  de  rannée  i44i*  H  eut  de  tift  démêlés  a^ec  Jean  dis 
Parc»'  Gomne  on  l'appread  d'un  maadenuént  ààtCBaé  aux 
officiers  de  Moncontour,  le  a&déceo^we  i4^»9onr  faire 
dresser  une  îaformatîon  sur  les  ypies  de  fait.  {ÉÊèmolres  pour 
Ê'HUioire  de  Bretagne^  tom.  II ,  col.  1715.) 

3*.  FraBçoise  de  Boiaboiasel ,  femme  de  ifÉm^h^  Barème, 
écuyer»  seigneur  de  Grecheren  »  nommé  dana-  la  ^éfor^atioi» 
de  i44i* 

y.  Jean  de  Boisboissel / I*' 4li  nom»  éeuy^r»  sei- 

gneor  du  Fossé-Rafiray  »  épousa,  par  contrat  de  Tan- 

t.EP»^«orRT:  ifé<e'i4s4»  demoiselle  Marguerite  de  PbiraouET,  fille 

t^itm  ^"^^  ^  à^  'eau  de  Penbooet  et  de  Marguerite  de  Beaumanoir, 

lesquels  constituèrent  à  leur  fille  »  en  avancement  de 

leurs  futures  successions»  la  somme  de  so  livres  de  rente. 


(i)]jà  filiation  est  prouvée  sana  aucutteiatevnip^on  dànslea  titres, 
dt'puis  Mauriee  de  Bt^lsboissel;  et»  comme  ses  héntiera  ont  ^toujours 
haoité  la  paroisse  de  Trégomeur,  il  n'est  pour  aiosi  dire  pas  dou- 
teux qu'Alain  ait  étér  son  père. 
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Alix  de  Beaumanoir  (  sans  dout^  tatite  de  Maii^erite 
de  Penhouet)  lui  fit  donation  4e  la  troisième  partie  de 
son  bien.  Jean  de  Boidboissel  prêta  serinent  dé  fidélité 
au  duc  de  Bretagne  avec  les  nobles  de  Goello^.en;  14^7/ 
Il  passa  à  la  réformation  des  nobles  de  Tévêi^é  de 
Saint-Brieuc ,  en.  1 438,  et  est  nommé  lé  premier  dans 
le  rôle  de  celle  de  Tannée  i44i*  (  il^^'Ti.  pour  servira 
C Histoire  de  Bretagne,  tom*  II,  coL  iSo8.).  En  qualité 
d^héritier  noble  de  son  aïeul»  (celui-ci  n^estpas  autre- 
ment désigné  dans  Pacte, )  Jean  de  Boisboissel  tran- 
sigea, par  acte  passé  devant  Guitlanme  le  Boier,  Olivier 
le  Mestre  et  H.  Gaillart,  notaires^  le  1*"  avril  1 443» 
avec  messire  Jean  de  Cîbampagné,  et  dameç  Jeanne  du 
Rouvray ,  son  épouse ,  seigneur  et  dame  de  Boisbois- 
sel  (1),  qui^  pour  s'acquitter  envers  Jean  de  Boisboissel 
et  les  siens ^  et  autres  issus  de  son  aïeul  paternel,  du 
principal  de  10  livres  de  rente,  è  laquelle  somme  ib 
s'étaient  obligés  -par  une  transaction  précédente ,  lui 
assignèrent.diverses  rentes  qu'ils  avaient  sur  des  parti- 
culiers. Le  mène  Jean  V^  de  boisboissel  et  Mai^uerite 
de  Penhouet  transigteent ,  par  acte  du  7  avril  avant  Pâ- 
ques 1455 ,  avec  Louis  de  Raffray  .et  Isabeau  de  Pen- 
bouet ,  son  époujie ,  et  Alix  de  Beaùmanoir  ;  transaction 
ratifiée  par  les  parties  ^  lé  1  S.avHl  14^4  f  P^^  ^cte  ps^ssé 
devant  J.  et  R.  le  Barguer  Joan  est  rappelé  ^  le  4  février 
1493^9  dans  une  sentence  obtenue  par  Lauiâ,  son  fils 
ati)^,  héritier  princ^ial  et  noble.  Il  avak  ea,  entre 
autres  enfants  : 


!«>.  Louis»  dont  i^^iole  mndm; 

3<*.  Marguerite 'de  Boisboissel,  femme  d'Etiemie  Cotion  »  seî- 
gneuiTde  la  VlUe-l'Evéqpe. 


Dans  U  méifie  temps  vivaient  : 


-  /' 


.1 .  Pimere  fde  Boisboiasel  /.  le^ffoeLaeiv»!! ,  en  4  ^n  \  dans  la  .conie 
pagi^ie  de  Geo^rdi  d^  Gouvran ,  chevalier.  (  Mémoires  pour 
servir  de  preuves  à  t Histoire  de  Bretagne,  tom.  III,  col.  oSà.) 


(1)  Il  parait  ^^  l'exlinctiob  ée  la'bmbobe  àlo^ée  »  là  fecré  de  9ob- 
iNMssel  était  passée,  sftns  doute  à  la  «suite  d'ua  makiaife  ,  sott  dans 
la  maison  de  G1itfm^agDé\  soit  dam  oeHe  dtt.BoafMPsy; 


8  .  BP  «pu^oissw.. 

li.  ,pn||IAaBje  4^  Boisboîwel  »  cfievaUer,  maréchal-dès-logîs 
itOL  ënoicsie  Ai^ne  de  Breta^  (i).  Il  fat  l'un  des  chefs 
^"^âéf^dkettt^  en  %ffi$j  i»  tulte  d6,  Oumgainp,  contre  it 
ylcoiiite  de  Rohan ,  lientenant-^pénéral  du  .roi  iîharles  VIIL 

■  GuUlaome  de  Boisboissel  était  secrètement  attaché  au  parti 
4e  ce  monarque ,  qui  cherchait  ^  pair  la  voie  des  armes ,  celle 
des  négoeifttions.  ayant  été  inntiie^  à  nnir  la  BreUgoeà  la 
coosonne^  de  France  >  par  soi|i  mariage  avec  l'héritière  de  cette 
belle  province,  mariage  qui  fut  accompli  en'  1491.  Deux  ans 
•près  (  i4g3  ) ,  Charles  ¥lil  comprit  Gnfllanme  de  BoisbolB- 
f el ,  j^r  ao  fivres ,  dans  les  retennes  if^'û  fit  faire  snr  les  ap- 
pointedients  de  seç  oflBciers  et  de  ceux  de  In  duchesse-reina  , 

',  sa  femme,  pour  subvenir  aux  îtiîs  de  son  expédition  dû 
r6yÉttme  de-  Naples.'ll  est  )^otVé  dans  Ift  conipte  de  Victor 
Ksiadin ,  argentier  de  la  reine  Anne  «  dressé  en  vertu  des 

•  lettres  patentés  de  cette  princesse  du  2$  novembre  149S  » 
.  psirmi  les  seigneurs  de  la  coût  qui  portèrent  le  deuil  du  nn 
Ckatles  VUh  (fiUtfiire de Bmagne  ,  ton.  il ,  pag«  19a ,  a^o  ; 
H^émoirtf  fiHtr  urvir  à  CHUtoire  de  BrfitagnA,  tom.  ÏII,  col. 
75^,795,^  856.  ) CrolUaume  de  Boisboissel,'  au  rapport  de 
d'Ar^ntré  (  MhUnte  de  Bretitgnù)  IHire  K^II,  chap.  66.  ), 

.  lîit  du  «nombre  des  prioeipaux  seign^nia  dia  Bretagne  «aiawi 
que lesstres de  la  Huua^daye »  de  Kercado ,  de  Volvire ,  etc. , 
qui  9*illustrèreùt  datis  les  guerres  que  Ghaumobt  d*Am  boisé  , 
maréchal  de  Pl'ance  ^  fit  aux  Vèidiiens  »  fax  Baisses  et  «ox 
autres  alliés  du  saintSiége  »  en  ftaUe»  en  1509 ,  i5io,  et 
iSi  !•  li  paraît  avoir  eu  poiir  enfants  c 

;A.  ilétté  de  Boiidioîssel ,  aeigfténr  de  I^tenber  et  de  Kerga- 

raod  #  qjui  épousa  Siiinoani^  d*Awui^ouir^  fille  de  Jio«s 

.  d'Avangour,  seisiteur  de  Ke^grois,  et  veuve,  en  premières 

noces,  de  J^an le  Sénéchal,  seigneur  déKek'cado.  René 

de  Beisi^issel  n'en  eut  pas  4%nfants»  Bînonne  d'Anna- 

Mrur  Alt  înbnm^  daB«r  le  «o«f  ent  dfe  Saint-François  de 

Fontivy,  comme  elle  l'avait  Ordonné  par  son  testament 

du  ixy  Octobre  1^53 1  ;    '      '  ' 

ft«  Isajhaan.  Ae  BoSaboîssely  mariiÊe.,  n^s  1^90 ,  avec  Pienre 

de  Bréhan ,  seigneur  de  la  Roche. 

•    III.  Jean  de  Boisboissel,  qui  servait  comme  archer  dans  la  com- 

Ïi^gnie  dé  Bertrand  du  Pare,  suivant  une  revue  militaire  de 
'année  i^Si. (^Mémoire potn't'BiêtoîrôîfêBrektignfi,  tomu  III, 
-  -oaLS^n.)  .    ^ 

'  '  "  ■  .1       ' 

VL  Louis  DE  Boisboissel,  écuyer»  seigneur  du  Fossé- 
Raffray,  se  disant ,  cpitime  ses  prédiécesseurs,  seignevrs 
ée  Senliiôifaisl^  «a^possassÎM  oelciops  immémorial  de 
plu^iéw^  jN^i^éiim^ence^^  W  Tégiise  paroissiale  de  Tre- 

•  «  -  •  1  .  .      •  • 

(()  Atmofial  Breton  V  par  Gui  le  Borgne ,  îxï'^%  pag.  a4*  C'est  sans 
dMe  èiL^^itto.  qntiîlé  ^^on  le  troit  dans  un  compte  du  trésorier- 
^dérii  de  Bretagne,. e^menoé  le  i^s'  janvier  iSi^i  {  v*  sf.)»  porté 
^omme  ayant  tOfRchèioo  lifres  dcues  appointements; 
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goDieur^  et  entre  autres  du  droit  de  sépulture  dans  le 
chœur  de  cette  église»  obtint  une  sentence  delà  cour  de 
Goello ,  le  9  mai  i488,  contre  Pierre  Hérisson  et  Jean 
Josses  »  lesquels  avaient  ûiit  une  inhumation  dans  ce 
même  chœur,  sans  lé  consentemenjt  de  Louis  de  Bois- 
boissel.  Celui-ci  9  comme  fils  aîné  et  héritier  principal 
et  noble  de  Jean  de  Boisboissel ,  et  comme  petit-fils  de 
Maurice,  obtint  ime  sentence  de  la  cour  de  Tregomeur» 
le  4  février  149^»  contre  Margelie  de  Boisbilly ,  agis- 
sant par  Bertrand  Gonan,  son  procureur  fondé,  comme 
tutrice  d'Amauri  Conan ,  fille  d'elle  et  de  feu  Perrot 
Conan ,  et  béritier  principal  et  noble  par  représenta- 
tion du  même  Perrot ,  d  Ivon  Conan ,  son  aïeul ,  fils 
de  Pierre  Conan,  seigneur. de  la  YiHe-l-Evéque,  mari  de 
Jeanne  de  Beaurepaire ,  à  cause  d- une  rente  que  Pierre 
de  Coelxnohan  et  Mejault  de  Cojetinisan  ,  «a  femme» 
aïeuls  (  maièrneb  )  de  Peirot  Conan  ,  s'étaient  obligét^ 
envers  Maurice  de  Boisboissel ,  aïeul  de  Louis.  Ce  der^ 
iiier  avait  i^ousé  Jeanne  DjfXLho ,  ou  Dollon  (des  sèi-  Dorm: 
gaears  deKérmorvan,  dans  la  paroisse  de  Tregomeur),  îni!rùe"d'.'rjl«" 
rappelée,  comme  défunte,  avec  son  inari,  dans  un  pai^ 
tage  fait ,  le  12  )ain  i5i6,  entre  leurs  fils ,  qui  furent  : 


4,  3,  a  cl  I- 


10.  Jeaa  Il^y  dont  rarticle  suit  ; 

!2««  Bîchard  de  Boisboissel,  prêtre-; 

3?*  QeoSfoi  de  fioisboi^sei,  vivant  l«  19  jaîp  i$f6.  -  ' 

VII.  Jean  de  Boisboissel  ,  écuyer,  seigneur  du  Fossé-      hkhit  : 
Raffray  et  dé  là  Tîllecadôret ,  épousa  Françoise  Henrt;  ÎIiT^h  '  ^daïl 
et,  de  concert  'avec  elle ,  il  fonda ,  par  acte  du  16  mars  **"** 
1 S 1 6  (  t;.  a^  ) ,  au  lieu  de  la  Tilfecadoret ,  une  messe , 

fiour  être  célébrée  le  samedi  de  chaque  semaine ,  en 
'église  du  Fossé-RaSray.J[ls. nommèrent  à  cette  cha- 
pelle D.  Richard  de  Boisboissel ,  prêtre ,  et  se  réser- 
vèrent ,  ainsi  qu'à  leurs  successeurs,  la  nomination  des 
autres  futurs  chapelains.  Jean-  de  Boisboifiisel  et  Fran- 
çoise Henry ,  sa  femme ,  donnèrent  partage  à  Richard 
et  Geoffroi  de  Boisboissel,  par  ac(^e  passé  à  Tregomeur, 
le  is juin  i5i6.  Jean  11  a  laissé  un  fils  ^  une  fille  : 
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i».  FrMBÇoU ,  qnl  soit  ; 

30.  Anii«  de  Boisboissel  t  qui  était  mariée,  le  1 5  mars  iSo^ 
(v.ff.)»  ^^^^  Thomas  Bspivent  j  seigneur  de  Mallebrousse  . 
fils  de  Charles  EspiTent  »  seigneur  de  la  maisoii  noble  de  Mal* 
lebrousse ,  paroisse  de  Pordic  9  et  de  Marie  le  Chat.  De  ce  ma- 
riage sont  issus  : 

À.  Yves  Espiyent,  éeuyer ,  seigneur  de  MaUébrûfisse«  Tirant 

en  iSyy  ;  ' 

B.  Charles  Espivent ,  qui  de  Jeanne  de  QueUn  n'a  laissé 
qu'une  fille  nommée  : 
Isabeau  Espivent,  née  le  4  >▼"!  i565 ,  riyante  en 

€•  Françoise  Espivent,  dame  de  Mallebronsse 9  mariée ,  le 
1*'  mars  iSgo,,  avec  Maurice  Nouelj  écuyer,  seigneur  de 
la  Perrière; 

D.  Marie  Espivent  9  qui  était  veuve  9  en  16069  d'Etienne 
lé  Bigot, 

TilL  François  db  Boisboissbl,  écuyer»  seigneur  du 
Foft«é-Raffray 9  épousa,  i.%  en  présence  de  sa  mère, 
par  contrat  du  i5  juillet  iSso,  passé  devant  Henri 
Ctonanetdu  Mângœr,  notaires  à  Saint-^Brieue ,  damoi- 
selle  Marie  Tubnegobt,  fille  afnée  de  François  Tume- 
goet  9  et  d'Isabeau  DoUo.  Jacques  Turnegoet ,  seigneur 
de  Saint-Thurîan ,  abandonna  à  sa  sœur  et  à  François 
de  Boisboissel  plusieurs  pièces  de  terre.  Ces  deux 
époux  reçurent  une  assiette  de  rente,  le  7  octobre  1 5s4> 
Marie  Turnegoet  mourut  ayant  le  27  juin  iSsS;  s.*" 
Anne  de  Pluvié  ,  fille  de  Guillaume  de  Pluvié ,  écuyer, 
vroiidw,  accom.  ser&:neur  de  JLerdreho ,  et  de  Jeanne  du  Pou.  Le  8  avril 

pagne  d«  3  rose»  °   ^   i^a  ^         f  /  Il        Jl  ^»  v 

avant  Pâques  i54i  »  elle  donna  procuration  a  son  mari 

Îour  transiger  avec  Jean  et  Guillaume  de  Pluvié ,  ses 
*ères,  auxquels  François  de  Boisboissel  céda  tous  l«s 
droits  de  sa  fenune  pour  une  somme  d'argent  (  le  par- 
tage noble  ayant  lieu,  ditHll ,  dans  sa  âimille),  par  acte 
du  12  mai  i546.  Il  ne  vivait  plus  le  i*'  août  i55i. 
Ses  enfants  furent  ; 

Du  premier  Ht  : 

i«.  Jacques ,  I*'  du  pom ,  dont  l'article  viendra  ; 

^o.  J^ean  de  Boisboissel ,  qui  transigea  avec  son  frère  aîné  , 

le  t  a  septembre  i56i  ; 
3».  Louis  de  Boisboissel». chanoine ^  obantre,  grand-vicaire  et 

oflBcial  de  l'église  de  Saiut-Brieûc  et  recteur  de  Tregomeur« 

vivant  le  3o  janvier  i586  ; 
4*.  GiUes  de  Boisboissel,  écnyer,  seigneur  de  ki  Msrié^ ,  niûr^y 

sans  postérité ,  avant  le  aa  juin  i586; 


DU  Plvtik 
de  Hable,au  chc- 


du  même. 


j".  Françoise  de  Boitboiésel,  mariée,  aTaot  le  i*'  t<|ût  i55i  , 
avec  Roland  dô  ta  Marche ,  seigneur  du  Tertre ,  dont  elle 
resta  veuve  avant  le  3o  janvier  i586.  Elle  avait,  à  cette 
époque ,  plusieurs  enfants  mariés  ;. 
6*.  Péronnelle  de  Boisboissel ,  femme  de  nobln  Jaegiies  de 
BoisgeRn ,  et  mère  de  : 

Jacques  de  Boisgelin ,  écuyer ,  seigneur  de  là  Carrée. 
Jacques  de  Boisboissel,  son  oncle ,  lui  donna  iio«  procvr 
ration ,  le  aa  juin  i686. 

Dtau  U  même Umpi  woak  (i>i 

« 

I.  Marie  de  BcMsboissel,  femme  de  Bobert  Mwro,  écoyer,  sei- 
ffnearde  liaugrenier,  fib  de  Jean  Moro,  -écuyer,  sei^eur 
du  même  lieu ,  et  d'Isabeau  Turueguet* 

IX.  Jacques  de  Boisboissel,  I*  du  nom,  écuyer, 
seigneur  du  Fossé-Raffiray ,  de  la  Mariée ,  etc.  ,  était 
mineuret  sous  la  garde  no})ie  dé  son  pèrelesSjuiniSiS. 
Comme  fils  aîné  et  héritier  principal  et  noble  il  donna 
partage,  par  acte  passé  devant  L.  Bertrenz  et  J.  Geslîn, 
notaires  dé  la  cour  delà  Roche-Suhart,  le  i  *"aoat  1 55 1 ,  à 
Françoise  de  Boisboissel ,  femme  de  Roland  de  la  Maiy 
che;  et,  par  cet  acte»  les  droits  de  cette  dame  furent 
fixés  par  Etienne  du  Mangoer ,  seigneur  <)u  Bois  de  la 
SaHe  ,  leur  onde.  Jacques  transigea  sur  partage  ayec 
Louis  de  Boisboissel,  son  frère,  le  8  décembre  iSjf^; 
fit  hommage-lige  au  duc  de  Penthièvre,  à  Marie  dé 
Luxetid>ourg,  sa  femme^  et  à  Marie  de  Beaucaire,  dame  . 
de  Martigues ,  duchesse  douairière  de  Penthièvre ,  pour 
les  maison  et  manoir  du  Fossé-Railray ,  mouvants  de 
la  seiçneurie  de  la  Roche-Suhart.  Jacques  de  Bois- 
boissel parait  dans  deux  autres  actes  des  3o  îanyier  et 
2â  juin  i586.  Il  avait  épousé ,  au  mois  d'octobre  i55i,  ^^  ^^^^^ 
damoiselleChrist<^>h)ette  le  Bobgne,  fille  de  noble  Ro-  d'argent ,  au  ciief 
bert  le  Borgne ,  seigneur  de  Kergoumar ,  et  d'Anne  de  u^  "  *  *"*" 
Bégaignon.  Christophlette  vivait  encore  le  29  mars 
1601.  Jacques  de  Boisboissel  en  avait  eu  : 


v 


1  •.  Jacques ,  II*  du  Dom  ,  qui  suit  ; 

30.  Jeanne  de  Bojbboissel,  laquelle  était  mariée,. en  160a  ; 

30.  Xouifle  de  Boibboissel^  épouse  du  seigneur  de  ^ervalto. 


(i)On  la  croit  is«ne  du  second  mariage  de  François  dé  Boîsboinel 
avec  Anne  4e  PJyuf^é. 
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Xf  Jacques  de  Boisboissel,  II^  du  nom»  éciiyer, 
seigneur  dii  Fossé^Raffra y  ^  de  la  Mariée^  etc,  ,  passa 
un  acte,  comme  fondé  de  procuration  de  son  père,  le 
22  Juin  1 586.  Il  eut  pour  femme  damoiselle  Anne  bb 
d*a.nr.  Th  tîôix  i*A  Éivi^BB ,  damo  du  Plessis ,  fille  de  noble  et  puissant 
eiigickc  d'or.  Biessire  Beené  de  la  Rivière ,  cbeyalier ,  seignear  de  Saint- 
Guionay  ^  capitaine  de  200  chevau-légers  et  de  200 
hommes  de  pied  pour  le  service  du  Roi ,  et  de  dame 
Gillonne  de  uaigru ,  qui ,  par  acte  du  26  janvier  1  SSg, 
possé  devant  François  Peiiret ,  notaire  juré  à  Quintin , 
donnèrent  à  leur  fille  la  somme  de  4<><>o  livres»  en 
supplément  de  dot.  Anne  de  la  Rivière  était  veuve  de  Jac- 
ques de  Boisboissel;  et  tutrice  de  leurs  enfanis  mineurs, 
lor»  d'une  sentence  rendue  en  sa  faveur ,  en  la  cour 
de  la  Roche-Suhart 9.  le  4  décembre  1597,  laquelle, 
en  lui  donnant  acte  de  L'acceptation  qu'elle  avait 
fiiite ,  sous  bénéfice  d'inventaire ,  Ae  la  succcessipn  de 
son  mari ,  ordonna  qu'elle  ferait  assigner  de  nouveau 
Gilles  deBoisgelin ,  écuyer  ^  sieur  de  la  Carrée  »  l'un 
des  oppDssants  à  cette  succession»  Anne  de  la  Rivière  se 
remaria  atec  Jacques  Dollo,  écuyer ,  seigneur  de  la 
Chesnaye ,  peu  de  temps  avant  le  29  mars  1601  »  épi9- 
que  à  laquelle  on  procéda ,  par  avis  de  parents  »  à  la 
nomination  de  nouveaux  tuteurs  des  deux  enfants  qu'elle 
avait  eus  de  Jacques  jle  Boisboissel  «  savoir  : 

•    i®.  Alain ,  II»  du  nom ,  qui  suit  ; 
2».  Anne  de  Boisboissel  ,  demobellè. 

XI.  Alain  db  Boisboissel,  écviyer»  seigneur  du  Fossé- 
Raffray  et  de  la  Mariée,  épousa ,.  pj^r. contrat  décrété 
en  la  cour  du  duché  de  Pentbièvro  »  jui*idiction  de  la 
1 F I  o^G  Rocbe-Suhart  »  le  2  5  février  1 6 1 8  »  danieiselle  Jeanne 
d  »rg(^i!  à  sVbe-  LE  Long  ,  dame  'héritière  de  Beaupré  et  de  Coetriou , 
fille  aînée  de  François  le  Long,  écuyer,  sieur  de  Beau- 
pré et  de  Coetriou ,  et  de  damoiselle  Jeanne  le  Yoyer. 
Alàhr  paraît  dans  uù  acte  du  5  mai  ^1621 ,.  et  mourut 

1>eu  avant* le  8  juillet  1624»  époque  à  laquelle  Jeanne 
e  Long ,  sa  veuve ,  fit  procéder ,  par  le  greffier  de  h 
juridiction  de  la-Roche-Suhart,  à  l'Inventaire  de  ses 
titres  et  papiers.  II  est  rappelé,  avec  sa  femme,  dans  di- 
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vers  'actes  des-  ts  mÉi  1649  »  ig  septembre  i65o>.  «o 
juin  i65i,  et  29  mai  i655.  Leurs  enfants  furent  : 

I».  Alaio  de  Boisboissel ,  écuyer,  seigneur  du  Fossé-Raffray.  II 
fit  profession^  en  i645 ,  au^couTant  des  Capucins  de  Vannes , 
sous  le  nom  de  frère  Athanate  de  SainUBrieue ,  saivant  le 
testament  qu'il  fit,  le  i5  mai  de  cette  année»  devant  de 
Launay  et  Tuai,  notaires  royaux  à  Vannes ( 

a<*.  Gilles,  qui  a  continué  la  descendance  ; 

5<>  Anne  de  Boisboissel,  mariée,  avant  le  i5  mai  i645i  avec 
Marc- Antoine  <U  la  BœstUre,  écnyer,  seigneur  de'Lênnuic 
et  de  Lopriac,  dont  elle  resta  veuTe  avant  le  so  juin  i65i« 

XIL  Gilles  DE  BoisBoissBL  p  écuyer ,  seigneur  du 
Fossé-Raffray  et  de  la  Mariée,  baptisé  le  5  mai  1613, 
en  l'église  paroissiale  de  Tregomeur ,  épousa ,  par  con- 
trat passé  au  manoir  de  Launay  »  le  ig  septembre  i65o, 
devant  Hervé  et  Guillaume ,  notaires ,  damoiselle  Anne-  ]y.„.,„ . 
Françoise  Noblbt  ,  fille  aînée  de  messire  Isaac  Noblet  ?<»';•  i"  V." 

•         1  T»  (.  >      rn*  •  •  a  <     denchce  de  wblr. 

et  de  dame  i^rançoise  de  imteniac,  seigneur  et  dame 
de  Launay,  de  Morlen  et  de  Moneville ,  auxquels  Gilles 
de  Boisboissel  et  sa  femme  donnèrent  quittance  de 
la  somme  de  8000  livres ,  qui  avait  été  constituée  en 
dot  à  cette  dame ,  quittance  passée  devant  le  même 
Hervé,  notaire,  le  29  octobre  i654*  Par  acte  passé 
devant  Ausquer ,  notaire  à  Guingamp ,  le  20  juin  i65 1 , 
ces  époux  transigèrent  avec  Anne  de  Boisboissel,  dame 
douairière  de  Lennuic ,  à  laquelle  ils  assurèrent  une 
rente  pour  le  9*  qui  laj  revenait  dans  la  succession 
d'Alain  de  Boisboissel ,  leur  père.  Ils  firent  un  nouveau 
partage  pour  la  succession  de  Jeanne  le  Long,  leur 
mère ,  par  acte  du  22  mai  i653 ,  passé  devant  de  Me- 
rien  et  de  Ploesquellec ,  notaires  royaux  à  Guingamp* 
Anne  Noblet  survécut  à  Gilles  de  Boisboissel.-  Gomme 
tutrice  de  ses  enfants  mineurs ,  elle  produisit  les  titres 
de  là  maison  de  Boisboissel  à  la  chambi^  établie  pour 
la  réformation  de  la  noblesse  de  Bretagne ,  le  6  août 
1669 ,  pour  justifier  les  qualités  de  noble ,  d'écuyer, 
de  messire  et  de  chevalier,  portées  par  ses  enfants, 
comme  issus  d'ancienne  extraction  et  chevalerie ,  et  du 
droit  qu'ils  avaient  de  porter  pour  armoiries  :  de  Bre- 
tagne ,  au  chef  de  gueules ,  .chargé  de  3  vnacles  dUor, 
Cette  production  de  titres,  remontant  à  CbesninlePrc- 


t4  ^^  aill6iioi»6itb. 

vaftt  9  ehevlJidrr  lequel  domiaipwla^  à  Afaia  et  à  Ju^ 
bel  de  Bobboissel  »  ses  frères  piitoés ,  le  mercredi  aprè» 
r Ascension  de  J.-G.  1617  »  fut  yérifiée  par  la  chainbre 
qui«  par  arrêt  du  7  août  i66d»  maintint  MM.  de  Bois- 
boissel  dans  leur  noblesse  a  ancienne  extraction^  et 
dans  la  qualité  de  cbevaliers.  Anne-Françoise  Noblèi 
-mourut  avant  le  i**  août  1678.  Elle  avait  eu  : 

l*,  Isaac-TontsaÎDt ,  dont  l'article  suit  ; 

a».  François  de  Boisboûsel  y  écayer,  mahitena  avec  Bes  Stères , 

le  7  août  1669; 
3.  François-Isaac ,  auteur  de  la  smconds  biahchi  ,  rapportés  ci- 

après  ; 

l::^^:!ra':SSl:œ:  j  *c-,er..,W«a.le.««,ût.658;, 
€*.  Renée  de  Boisboîssel ,  non  encore  mariée  en  1678. 

XIII.  Isaac-Toussaint  db  Boisboissbl  ,  qualifié  baut  el 
puissant  seigneur»  cbevaliçr»  seigneur  du  Fossé-RafTrayr 
de  la  Mariée ,  de  Launay,  de  Goetriou ,  etc. ,  fut  main- 
tenu, comme  cbef  des  nom  et  armes  de  sa  maison,  dans 
la  qualité«de  chevalier,  par  Tarrêt  du  7  août  1669.  II 
partagea  noblemei^t  et  avantageusement  la  succession 

'  de  sa  mère  avec  ses  frères  Louis ,  Yves ,  François- 
Isaac  ,  et  Içur  sœur  Renée  de  Boisboissel ,  par  acte 
passé  devant  le  Mignon,  notaire,  le  1*'  août  167&  Il 
est  qualifié  major  de  brigade  des  armées  du  Hoi  et  du 
régiment  de  Forez,  dans  lé  contrat  de  son  mariage,, 
passé  au  cbâteau  de  Keralio ,  devant  Postiez  notaire 
daEuîTÛ* iroi*. '^*^'***®"'*  •  ^®^^  avrfl  iôqS,  avcc  dame  Perrine- 
môniéd'"^'  "ur.  Géleste  ABTtB,  dame  de  la  Motte,  fille  de  Guillaume^ 
du  mimé.' '^'*'''  Artur,  et  de  dame  Jeanne  Guélaudeau.  Isaac-Toussaint 
a  aussi  les  mêmes  qualités ,  et  celle  de  subdélégué  de 
MM.  les  maréchaux  de  France ,  dans  l'extrait  de  bap- 
tême d'Achille ,  son  fils ,  en  1 702.  Sa  femme  lui  sur- 
vécut, et  mourut  après  le  i^'septembce  1791*  Leurs 
en&nts  furent  : 

1*.  Achille ,  dont  l'article  sait  ; 
1».  Marie-Siitie  de  Boîsboifliel; 

30*  Tbérèae-PétrojiUle  de  QuiaboÎMcl,  leligievse  anconvent  de» 
Ursulines  de  Tréguicr, 

XIV.  Achille  Bp  Boisboissbl  ,  chevalier,  seigneur  de 
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Launay  et  autres  lieox^  né  le  ig  janvier  1709,  fut 

baptise  le  surlendemain  dans  Pé^ise  paroissiale  de 

Ploisal  »  éréché  de  Tréguier.   I)  épousa ,  par  contrat 

du  29  juin  lySi»  passé  devant  des  Mottes,  notaire  an 

siège  de  Ghâteaulin  ,   damoiselle    Gillette- Catherine 

DE  LA  BoESsikRB  »  dame  de  Qntlty,  fille  de  feu  messire  ■»  i^  T,orM,ut  -. 

Claude  Robert  de  la  Soessière,  seigneur  de  Quillv,  et  t^l^AÔ,'  """"'' 

de  dame  Denise  de  Robien.  Achille  etjsa  femme  nrent 

une  acquisition  de  biens-fonds  par  acte  passé  devant 

J.  Hamon ,  notaire  en  la  juridiction  et  chatellenie  de 

Bottey,  le  4  avril  ijSs.  Us  ont  eu  pour  fils  : 

1*.  Ange -Marie-Gabriel,  qui  sait  ; 

a*.  François- Isaac ,  dont  l'article  «era  rappolrté  après  la  posté- 
rité de  son  frère  aîné. 

XV.  Ange-Harie-6abrieI ,  comte  de  Boisboissbl  , 
chevalier,  seigdeur  de  Launay,  etc.,  etc.»  né  le  29 
juillet  175b,  a  épousé,  le  5  mars  1791»  en  l'église 
paroissiale  de  Samt-Jean  en  Grève,  à  Paris,  dame 
lulie^Fraâçoise  JjAviANT.  Us  ont  eu  quatre  enfants ,  livUkt: 
doBt  il  n'eBt  resté  que  messire  Guillaume- Yves-Marie , 

qui  suit,  .... 

XVI.  Guillaume-Yves-Marie ,  comte  bb  Boisboissbl, 
chef  des  nom  et  armes  de  sa  maison.  chevalier,sei- 
gneur  de  Launay  .et  autres  lieux  »  né  le  17  novembre 
1798,  â  épousé,   le  21   mai  182a,  dame  Caroline      n^xnr: 
Hbhiit  BflrKBBMABTiN.  Lcurs  enfants  ^ont  :  «"onimea  lap.  9. 

1*,  Charles-Marie- Adolphe- Joseph  de  Boisboissel,  cheyalîer ,  île 

lejjain'iSiS; 
»<*.  YictoTrlUvie  de  Boisboisael  »  né  le  17  macs  iBaS. 

XY.  Fràfl^ofe-Isirac>  titré  comte  db'  Boisboimbl, 
chevalier  ;  seignleur  -dé  Launay  et  autres  lieux ,  i|é 
le  5i  inaî  y  754»  était' capitaine  au  régnseiit  de  ^^^  ^^  ^^^ 
vence ,  iiM&nféirie  ,  lorsqu'il  épO'MA  ,  par  eonlrat  du  "4  e:"«»'«^!' «>' 
14  BiKït  ï  767 ,  Marie^Frànçoise-Julie  bb  Macnbhaba  ,  bmpa»é  êiTrm« 
de  raâcienneet  illustita  maison  Mutfdaiae  de  ce  nom ,  gné!^'  TMdï\ 
fille  de  feu  François-G^c^rges  de  Macnemarra ,  écuyer^  f  «<»*«"«  <ï'«»^ 
et  de  dame  Blisabeth-Jdlie  de  Roqaeneourt.  Repné-  « 

selité  par  la  comlèss^  de  BoiiBboîsael ,  son  épouse  ^  il  ï 
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fil  un  fie^raît  le  as  j^ny ter  1770  »  par  actepa^^é  devanl 
Triée  9  notaire  4e  la  .cour  diiçale  de  Lorges»  au  siège 
4e  Pommerii-le-^Vicomte.  11  est  qualifié  ancien  capi- 
taine au  régin^ent  de  Proyence»  et  chevalier  de.  Torare 
rpyal  et  mintaire  4e  Saint-Louis ,  dans  deux  actes  des 
.20  février  j  77,2;  et  11  avril  1778.  II  a  laissé  deux  fils  : 

-  I»  Laurent-Qharies-Fraiiçoîs ,  dont  l'article  fait; 
a*.  J^a'Marie*^J)|icheM8aac ,  chevalier  de  Bpisboissel ,  oé  le  19 

lièvrier  177;»  »  et  baptisé  le  lendemain  dans  l'église  paroissiale 

de  Guingamp,  officier  de  la  marine  royale  ^département  de 

Rocheibrt))  tué  peur  la  cause  royale  à  Quiberoa»  à- la  prise 

du  fort  J^enthiëvre  par  les  républicains  ; 
3«.  Marc- Antoine-Bertrand-Marie ,    chevalier  de  Boîsboissel, 

marié  avec  dsTmoiselle  Joséphine  dû  ThomfUiin  deJuUly^  dont 

il  n'a  pas  ^'enfants  ;  '  • 

4*>.  Jean-Hyacinthe  de  Boisboissel,  dont  l'article  viendra  après 

celui  de  son  frère  aîné  ; 
5<>.  Elisabeth-Marie- Angélique  ^e  Be^sboissel  ; 
6<>i  Aiigélique-Gabrielle-Safnte  de  Boîsboissel. 

XVI.  Laurenl-Gharles-Françoîs ,  comte  te   Bow- 

BOIS83L,  né  à  Guingamp  le  18  février  1770,  ancien 

tïfBcîer  ail  régiment  de  Boulonnais ,  mfanterie/cbeva- 

wTaoMA»,»:  Mer  de  Tordre  réyat  et  militufîre  de  Sdi'àt-Louis',  th^ 

*c""é'eV"a*idè^®  ^'^''^^''^^  ®"  retraite.,  a  épousé  damoiselle  Yicteire 

d'or.  P2  TjiQMAs^iN^Df  JuiLLY»  dc^t  il  n'/d  poiut  d'enfants. 

XVI.  Jean  Hyacinthe'  pe  BoisBor§s£t ,'  chfevalîer^  né 
c      -^        —^    ^t  des^^"^  ^  -  ^*    '—  •  • 

rait  de 
lorsqi 
liOuis,Xy.l  vint  lui  fermer  cet^e  carrière,  "^rop  jeiine 
alors  pour  pouvoir  partager  avec  ses  fibres  l'hi^nneur 
e,t  les  {périls  dé  rémigraiiou ,  il  resta  dans  sa  famille  » 
,etine  porta' point  les  armes  peyr^unk  cau^  gui  n'était 
jlus  celle  de  ses  rois;  ^oep^nd^t;,  lorsque  l'Iiori^KOii 
politique  comn^çû: à. s'édaircir»  et  qu'un  gouverne- 
ment au  moins  régutiec  eult  suiccédé  à  Tani^riijbiey  il  onit 
,  pouvoir  accepter»  le  9  février  1808»  la  place  d'ingé- 
nîeur-vérificateuret  géomèti:^  ea'chef  du  cad^istrQ  dans 
les  départements  de  la  Xoipe  et.  du  Tar^i.  A.  Tépoqne 
du  débarquement  de  Buonapa^te;  en,  iS^i^»  M»  de 
Boisbois0ela  été  ii^»sex  jbeureiij(  pomr. donner  àrjla  cniiae 
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royale  des  preuves  d*im  dévouement  qoi  a  ea  trop  peu 
d'imitateuÉ^s  dans  cette  circonstance  funeste.  Proscrit , 
et  sur  le  point  de  payer  de  sa  tête  son  zèle  et  sa  fidé- 
lité ,  il  en  a  recueilli  l'honorable  attestation  que  nous 
allons  transcrire ,  et  dont  le  souvenir  doit  être  con- 
servé pour  ses  en&nts. 

c  Nous  maire ,  adjoint  et  membres  du  conseil  muni- 
ixipal  de  la  ville  de  Montbrison ,  déclarons  que  M.  le 
i  chevalier  de  Boisboissel  nous  est  personnellement 
».conna  pour  un  homme  d*honneur^  invariablement 
>  dévoué,  à  l'auguste  maison  de  Bourbon. 


la  fatale  époque  du  mois  de  mars  dernier ,  le 
i  lendemain  de  Tentrée  de  l'usurpateur  à  Lyon,  M.  de 
,1  Boisboissel  se  réunit  au  premier  détachement  des 
3r  volontaires  royaux  qui  se  portèrent  à  Glermont  et  à 
1  Moulins ,  dans  l'intention  de  s'opposer  aux  progrès 
»  des  réelles.  Il  y  servit  sous  les  ordres  de  M.  de  Cham- 
vbost»  colonel  de  la  garde-d'honneur  lyonnaise ,  jus- 
»qu'à  llnstant  où  le  Roi  se  vit  obligé  d'^abandonner 
rla  capitale.  Après  le  licenciement  des  volontaires 
»  royaux  y  M.  de  Boisboissel ,  de  retour  à  MoDtbrison, 
1  fut  signalé  aux  autorités  supérieures  alors  existantes 
»  comme  un  royaliste  dangereux.  Dénoncé  au  ministre 
ide  la  police  générale  et  h  Buonaparte  lui-même^  il 
»fiit  la  première  victime  d,e  sa  tyrannie*  Arrêté  le  s  8 

»  du  mois  de  mai ,  par  ordre  de  M.  L •  »  commissaire 

»  extraordinaire  de  l'usurpateur^  il  fut  transféré  »  sous 
1  bonne. escorte,  dans  la  prison  de  $aint-Joseph,  à 
»Lyon»  et  aurait  été  in&illiblement  traduit  en  juse- 
iment  (i) ,  si  le  résultat  de  la  bataille  de  Waterloo 
»  n'avait  donné  une  nouvelle  direction  aux  affaires. 
»Mis  en  liberté ,  le  ai  du  mois  de  juin»  après  vingt- 


(t)  Fouché  avait  donné  L'ordre  de  le  traduire  immédiatement 
dèTant  Ïe9  tribnnanx  compétents.  Il  devait  j  comparaître  sar  la 
double  accusation  d'avoir  porté  les  acmes.  pour  le  Roi»  et  d'avoir 
dirigé,  pour  l'armée  du  duc  d'Angoulême ,  deux  capitaines  du 
troupes  de  ligne.  On  parlait  de  l'issue  de  son  jugenient  comme  d'un 
acte  qui  devait  servir  d'exemple. 

*3 
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»  cipq  jours  de  capUfUé ,  \\  est  revenu  li  Mofttbrison  ( i) 
Doù,  pendant  les  jours  orageux  de  la  retraite  de  Far- 
■»-méc  de  Lyon»  il  n*a  oessé  de  donner  de  nouvelles 
«preuves-  de  ses  bons  se&lim^its ,  en  se  montrant  prêt 
»à  résister,  à  main  armée  »  èi  tout  ce  qui  pouvait  être 
»  contraire  au  service  du  Roi.  De  tout  quoi  nous  ren- 
»dons  témoignage;  nous  faisant  d'ailleurs  un  plaisir 
»  de,  donner  une  preuve  de  notre  estime  à  Monsieur  le 
»  chevalier  de  Boisboissel ,  qui  habite  notre  ville  depuis 
)>huit  ans.  Fait  à  Montbrison  le  28  décembre  18 15. 
»  Signés  :  db  la  Noirib,  maire;  le  chevalier  du  Moncel , 
«adjoint;  Bourgeade,  le  chevalier  du  Guet,  Gérentet, 
»  Durand-,  Lambert^  Ardaillon^  Boudât,  Vidal 
»  aîné  9  et  Dus^er.  > 

jM.  de  Boisboissel  a  épousé,  par  contrat  dMi  fi5  fé- 
vrier ;^8i$y  passé  devant  Salpin  et  le  Bouetté  ,  no- 
mSAify:  taires  noyaux  à  Guingamp  ,  demoiselle  Marie^Julie- 
rt'rdè'^guêuiV,  Anne  pb  oaisy  db  Kérahpuijl  51  fiUe  de  Charles-Marie- 
ge"r  en^*baDde  Frauçois ,  comtc de  Saisy  de  Kérampuil (a),  cheyalier 
LfaX^mêml^de  l'ordre  royal  et  militaire  de  Saint -Louis  ,  et  de 
aux  a  et  3  de  ^mg  Julio-Mario/ do  la.Boëssière-Lenni|ic.  De  ce  ma- 

giieules ,  à  3  ca-     ,  "      ,  r  ^        ^^     ^    •  ^ 

nettes  d'argent.      riagC  SOUt  ISSUS  l 


'  (i)  S0U8  ta  surveillance  de  la  haute  police, 
(a)  Oa  trouve  le  nom  die  cette  famille  dans  les  anciens  rôles  de  la 
Bretagne-  Olivier  Saisy  servait  en  i55i,  dans  la  compagnie  de 
Pierre  An^er,  chevalier,  levée  par  ordre  de  M.  deMelun^  lieute- 
nant-général du  Roi,  en  Bretagne',  laquelle  fut  passée  en  revue  à 
Aogiert  le  18  octobre  de  cette  année.  (  mém,  pour  êervir  dé  pmtvet 
àl!Hist^<UBrtHagv3^  toxn.  l«  cqU  1471»)  Alain  Saisy  est  noropiè 
parmi  les  nobles  et.  seigneurs  qui  pjrjêtèrent  serment  ae  Bdélité  »  en 
137a  s  jk  Jean  V,  duc  de  Éretagne.  (  Ibid. ,  tom.  U  »  cbL  35.) 

La  fitiatiott  de  cette  famille  est  suivie  dépôts  cet  Alain  Sn^Êy^  sieur 
de  Keraiopuil ,  auquel  le  roi  Charles  V,  par  lettf es  pa;tentç8  du  aa 
avril  i^jo  ,  fit  don  de  1000  francs  d'or,  en  considération  des  services 
qu'il  avait  rendus  à  ce  pfince  dans  ses  guerres.  Ses  descendants  se 
sont  alliés  successivement  aux  familles  de  Tremedem,  de  Seauf  du 
VreoTy  RinquUr  du  Poulguin^  deKervénec^  de  Eergoei,  de  Kerpri- 
gei^t%  de  Botheon  ,  dt  BoÙicrel'Ui'VUle-Geffroy ^  UBihan,  du  Rufflay, 
£uze9^ u  de  Kersalaun ,, le  KergrUt,  te  Borgne  del^uifiou ,  le  PweTf 
AUtret  de  Kergaradec  y  dif  pU^tfay^  etc*  (  Voyez  la  Généalogie  de  la 
maison  ile  Budet'Guekrlani  ^  p.  4  5.  )  La  devise  do  cette  maison  est  : 
Qui  BST  Saisy  kst  fobt. 


1».   Anne-Marie-Hyacinthe  de  fioisboinel ,   nk^  le  a6  juillet 

1819  ; 

2».  CbaHeft-Marie'EdmODd  et  Buisboissel,  né  1«  ai  septembre 

1820  ; 

5«.  Marc-Marie-Frédérie  de  Boisboiaael ,  né  le  ao  *où(  1834. 

SBGOKDB  BRàHCIIS. 

XIII*  Fraiiçois-lsano  ds  Boisbomsbl,  écujer,  sei- 
gneur de  Morlen ,  troisi^e  fils  de  Gilles  de  Boisboissel, 
ëcuyer,  seigneur  du  Fossé-Bal&ay,  et  de  damoiselie 
Aone-Françoise  Noblet ,  fut  maintenu  dans  sa  noblesse 
4'ancienne  extraction  avec  ses  frères,  par  arrêt  de  la 
chambre  établie  pour  la  réformation  de  la  noblesse  de 
Bretagne,  du  7  août  1669.  Le  1*'  août  1679,  il  reçut 
d'Isaac-Toussaint ,  son  frère  atné  ,  sa  part  comme  ju- 
veigneur  dans  la  succession  paternelle ,  et  s'allia ,  par 
contrat  passé  le  20  avril  1 698 ,  devant  Jean  Hinault , 
notaire  du  comté  de  Goello  et  de  la  baronnie  d*Âvau- 
gour,  avec  damoiselie  Marle-Ânne  db  Kerousy,  fille  dw,  'âu^V..» 
de  feu  messire  Vincent  de  Kerousj»  chevalier,  seigneur  "^"'"  **"  *'*'*' 
de  Kerdenser,  et  de  dame  Marguerite  le  Vicomte.  Ces 
époux  sont  nommés  dans  des  actes  des  29  août  1703, 
et  1*'  septembre  et  11  octobre  1721.  François-Isaac 
vivait  encore  le  4  janvier  17.32 ,  veuf  alors  de  Marie- 
Anne  de  Kerousy.  Ils  avaient  eu  pour  fils  Jean-Joseph, 
dont  l'article  suit. 

XIV.  Jean-Joseph  db  Boisboissbl  ,  chevalier,  sei- 
gneur de  Coetlay,  épousa,  par  dispense  de  Rome,  du 
mois  de  décembre  1731 ,  homologuée  à  Tofficialité  de 
Tréguier  le  5  janvier  1732,  damoiselie  Marie  -  Jeanne  j,,^^'^"'"„=,i„„ 
QuiNTii?,  dame  de  Kergadiou,  fille,  et  héritière  par  ;,"°™t  f^?dl^^' 
bénéfice  d'inventaire,  de  messire  Yves-Joseph  Quintm,  moieiu.   avpê 
chevalier ,  seigneur  de  Kergadiou ,  et  de  dame  Fran-  *"" 
çoise-Rose  de  Quellenec.  Cette  dame  resta  veuve  avant 
le  8  juillet  1 767.  Elle  a  laissé  : 

i«.  Vincent-Gabriel  de  Boisboissel,  mort  sans  postérité; 

a».  Toussaînt-Joseph-Pierre  de  Boisboissel*  né  le  a4  mars  1744* 
Il  fut  tonsuré  par  l'évêque  de  Tréguier  le  29'  décembre  1753, 
€t  oblint,  le  17  juin  1767,  des  lettres  de  bénéfice  d'Age,  les- 
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qneUes  forent  entérioées  aa  greffe  de  la  juridiction  de  la 
preTÔté  de  Trégnier  le  8  du  mois  suiTaat.  Il  a  ét4  vécu  ,  en 
1779,  ckanoine  comte  de  Lyon ,  et  a  fait  ses  grandes  preuves 
CDapitrales  derantM.  Ghério,  généalogiste  des  ordres  da  Rni, 
ad  mois  de  noTembce .  ijftS*  Par  son  testament. du  i5  no- 
vembre i8i5  ,  déposé  chez  M.  I>ugaeyt,  notaire  à  Lyon, 
Toussaint  Joseph-Pierre ,  a  institué  son  héritier  universel  Jean- 
Hyacinthe  de  Boi^oissel ,  son  neveu  à  la  mode  de  Bretagne , 
et  est  décédé  le  7  janvier  1819»  le  dernier  rejeton  mâle  de 
sa  branche  ; 

3«.  Anne-FVançoiae*6abrielIc  de  Boîsboissel ,  qui  mourut  sana 
alliance  ; 

{«.  Marie- Josephe  de  Boisboîssel»  religieuse  supérieure  des 
StBun  de  la  Croix,  à  Tréguier  ; 

é:  N.....  de  Boisboisael»  épouse  de  M.  de  Ftarcy^  morte  aana 
enfaots» 


»<(»»^%^^»%^<VV»^^V^r 


.      DE  BOYSR  DE  CHOISy, 

Seigneurs  DB  Choist,  de  Lk  MoTTR-CfiAnToum ,  i 
en  Auvergne,  en.  Provence  et  en  Normandie 


AiiiH  :  D'aïur,  du  chernm  eTar ,  accompagné  de  j  lya  aa  nalurcf, 
Gouroaae  de  manguiB.  Supports  :  deux  liaol. 

La.  famille  de  BOYER  de  CHOISY  para»  originaire 
de  i' Ile-de-France.  Le  service  militaire,  auquel  elle 
s'çst  coustamment  dévouée ,  l'a  transportée  successive- 
meut  en  Auvergne ,  en  Provence  et  en  Normandie ,  oii 
elle  existe  de  dos  jours.  Elle  formait,  au  milieu  du 
17*  siècle ,  deux  branches  qui  ont  été  maintenues  dans 
leur  noblesse  par  les  intendants  de  ces  deux  premières 
provinces,  en  1666- et  1668.  Les  jugements  qu'elles 
obtinrent  alors  rapportent  la  filiation  suivante. 

1,  Jean  de  Bovb*,  I"  du  nom ,  dit  se  Cboist  (i)  , 
écuyer,  seigneur  de  la  Motte-Chantouin  et  de  Choisy, 
homme,  d'armes  de  la  compagnie  du  duc  d'Etampes , 

[mis  commissaire  des  guerres ,  ainsi  qu'on  le- voit  par 
e  rôle  d'une- rewie  qu'il  passa  à  Rome  le  96  février 
i556,  de  5o  arquebusiers  à  cheval,  aujservice  du  pape 
et  du  roi  Henri  II ,  «htint  une  commission  en  forme  de 
relief  d!appel ,  de  la  chancellerie  du  parlement  de  Pa- 
ris ,  le  7  mai  1 56 1 .  Il  avait  épousé  ,  par  contrat  passé 
devant  Thibaut,  notaire  royal,  le  5  novembre  iSSi  (a), 

(1)  Il  >  ce  >eul  nom  rtani  le  contrat  de  mariage  de  loa  Sis,  0(1  il 
eat  rappelé  cooMne. défunt.  Hais  dans  loai  les  autres  aclei  il  ebt 
nommé  Jean  de  Boj er,  ieigneur  de  Choisy. 

(1)  Il  eil  dit  dam  la  production  iIl'9  titre*  faite  devant  M.  de 
Furtia,  ioleiMlBDl   d'AuTirgiitt,' en   t6G6  ,  que  dan^  en  contrai  du 
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Tir.   LA    If  AIRI  : 

rhrrrordrô;.  ^"  (laiiioîselle  Jeanne  de  la  Mabhb  »  de  laquelle  il  eut , 
!^Ô"!hw'  ''d  4r-  entre  autres  enfants ,  Jean ,  II*  du  nom ,  qui  suit. 
"""  IL  Jean  djb  Boter»  II"  du  nom»  dii  de  Choist  (i)» 

écuyer,  seigneur  de  Ghoisy  et  de  la  Motte-Chantouin , 
gendarme  de  la  compagnie  de  M.  le  Dauphin  »  suivant 
des  certificats  des  ii  juillet  i586»  et  sg  janvier  et 
6  mai  i6o3 ,  mourut  au  service  à  Laoâ ,  où  il  fut  en- 
terré ,  comme  on  Tapprend  par  Pacte  de  tutelle  de  ses 
en&nts ,  du  i3  mai  i6o4»  donné  par  le  bailli  de  Busset. 
Il  avait  épousé»  par  contfat  du  26  janvier  iSSg ,  reçu 
par  Mandmier.  notaire  royal»  Rose  de  Grosbois»  laquelle 
d'i.r{(eni,  i  F»,  fit  hommage,  entre  les  mams  des  commissaires  du  Ixoi 
unopiêr'^  "^  en  Auvergne  »  pour  la  maison  noble  de  la  Motte-Chan- 
touin»  le  7  février  i6iOe  Ses  enfimts  furent  : 

1  ».  Glande ,  dont  Tarticle  suit  ; 

a*.  Jean ,  III*  dn  nom  »  antenr  de  la  sscokds  biarchs  »  ci-après. 

IIL  Claude  de  Botbr»  écuyer^  seigneur  de  Choisy 
et  de  la  Motte-Chantouin  »  entra  au  service  en  1628, 
et  fit  avec  distinction  les  campagnes  d'Italie ,  dans  les- 
quelles il  eut  le  corps  percé  aun  coup  de  pique ,  sui- 
vant un  certificat  du  prince  de  Condé.  11  fiit  tué  »  en 
1642»  k  l'assaut  de  Tortone,  après  avoir  commandé». 
'  dans  ses  quatorze  années  de  service»  une  compamie 
d'infanterie  dans  le  régiment  de  Bellenave»  depuis  vil* 
landry»  suivant  un  certificat  de  i6S6.  Il  avait  épousé» 
AHOMoriBi    par  eontrat  du  as  avril  1624»  passé  devant  Giraud» 
rnn!7'  d'ai^nu  notaîro  royal ,  Marie  Androdias  »  fille  de  noble  Jacques 
\'eT^r.iZ  Androdias»  homme  drames  dé  la  compagnie  de  M.  le  . 
îiuw  d"r  gueu'  Dauphin,  et  d'Anne  de  Girard»De  ce  mariage  sont  issus» 
ir,.  rhaifcé  de  3  guivaut  uu  aoto  de  tutelle  du  ao  avril  i643  : 

i«.  Antoine  ;  dont  l'article  snit  ^ 

3«.  Jean-Lpujf  de  Boyer  de^Choiay,  KenteDant  dans  le  réffiment 

d*Arbouville ,  qui  fit  «on  testament  io  3o  décembre  io54  >  et 

mourut  à  Soissons ,  sans  postérité, 

IV,  Antoine  pe  Boy^r  »  écuyer»  seigneur  du  diâteau 
de  la  Motte  de  Chantouin»  né  en  1628»  fut  successive- 

i55i ,  sont  rappelées  les  belles  alliances  de  MM.. de  Boyer  de  Gboisf 
avec  les  meilleures  familles  de -Paris»  et  parmi  ces  alliances  on  cite 
celle  avec  la  maison  de  Longucil. 

(1)  Il  est  appelé  Jean  de  Gboisy,  Catné,  ce  qni  donne  lieu  de 
penser  qu'il  avait  on  ou  plusieurs  frères. 


SB   BOYiiR  Bii  GHOISY.  O 

ment  lieutenant  au  régiment  du€hastel,  capitaiae  duns 

celui  de  IVavailies  en  1649»  ^^  lieutenant-colonel  du 

regimbent  de  Boyi^  en  i656.  Il  fit  les  guerres  d'Italie , 

et  y  reçut  de  nombreuses  blessures.  II  produisit  ses 

Utres  devant  M.  de  Fortia  »  intendant  de  la  province' 

d'Auvergne»  au  mois  d'août  1666,  et  fut  maintenu 

dans  sa  noblesse.  Il  avait  épousé»  par  contrat  du  â6  juin 

1 66 1 ,  passé  devant  Giraud ,  notaire  »  demoiselle  Gathe-  ^,  gi»k..,;.  : 

rine  db  GiLBEBTks»  d'une  des  plus  andennei  et  <ïcs  J^°^^^», '_;'  '**"'' 

plus  illustres  maisons  d'Auvergne.  Il  en  eut;      ^ 

Jean-Marie  de  Boyer,  cheyalier^  seigneur  ck&telain  de  la 
Motte  de  GhaatooiB,  dont  il  fit  nommage  au  Roi  ^ 
1699  et  1716. 

SBGOHDB  BBiNGBB* 

III.  Jean  bb  Botbb»  III*  du  nom,  écuyer,  seigneur 
de  Choisy,  second  fils  de  Jean  de  Boyer,  écuyer,  sei- 
gneur du  même  lieu  et  de  la  Motte^Ghantouin ,  et  de 
Rose  de  Grosbois,  se  fixa  en  Provence,  à  Toccasion  du 
commandement  de  la  citadelle  d'Antibes»  qui  lui  fut 
déféré.  Ilépousa,  l^  Blanche  de  Bonaud,  des  seigneurs  dw/Hurêrdo 
de  Roquebrune  ;  2*.  par  contrat  du  6  mars  1667,  passé  «ïandè"^*"*' 
devant  Ambroise  Testoris ,  notaire ,  Honorade  db  Bbb-  ,>b  b^xamt  : 
ifABDYy  issue  ^es  anciens  seigneurs  de  Sigoyer.  Il  a  tandê^or,  char! 
laissé,  entre  autres  enfants  :  «**  «ï»»  «"«  «*« 

^  table  ,  et  accoe- 

rV.  Louis  DB  BoYBB,  I**  du  uom ,  écuyer,  seigneur  d*arg«nt'auciief 
de  Choisy,  capitaine  d'infanterie,  qui  fut  maintenu  dans  chargé  de  ""loi- 
sa  noblesse  d  extraction  par  les  commissaires  du  Roi  en  *'*  *^  ""' 
Provence,  le  19  janvier  1668.  Par  contrat  du  i5  juin 
de  cette  année ,  passé  devant  Cadry,  notaire ,  il  épousa    de  iioim»  : 
Thérèse  de  Hohdis,  fille  de  César  deHondis  et  de  Marthe  t^dU-L^"" 
de  Pontevès  de  Vaille.  Ib  ont  laissé. 

y,  François-Clément  db  Boybb  «  I*'  du  nom ,  écuyer, 
seigneur  de  Choisy  »  capitaine  d'in&nterie ,  comman- 
dant d'un  bataillon  de  milice  de  Provence,  chevalier  de 
l'ordre   de  Saint-X<ouis ,  qui  épousa ,  par  contrat  passé     „ 
devant  (jabnel  Aostang,  notaire,  le  10  juin  1719,  Jnade-  ^'«^  ««^  «-iieyron 
laine-Elisal)eth  de  Provençal,  de  laquelle  sont  issus  :  f»g^deôT»t^M 

vcoli»  de   gueu- 

i*.  Louis  de  Boyer  de  Choisy,  officier  au  régiment  de  Flandre  ,  '"' 

mort  sans  postérité  ; 
a<>.  Louis-Joseph<HoDoré  ,  qui  a  continué  la  descendance  ; 
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3".  Jean  de  Boyer  de  Ghoisy  ; 

4**.  François  de  Boyer  de  Choisy,  ecclésiastique  ; 

5^.  N de  Boyer  de  Ghouy ,  mariée  avec  Jean-Baptiste 

tTjiniet^  capitaine  an  régiment  de  Flandre^  cheyalier  de 

l'ordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis  ^ 
6*.  N de  Boyer  de  Ghoisy,  alliée  avec  Honoré  (Pjirgiares , 

culitaine  an  régiment  de  Limosin  ; 
7*.  n de  Boyer  de  Ghoisy,  épouse  de  Joseph  de  Riouffe, 

seigneur  de  Thorenc ,  commissaire  ordonnateur  dans  ranuée 

française  de  Gorse  ; 
$<*^  Trois  antres  fiUes ,  non  mariées. 

VL  Louis- Joseph -HoBoré  de  Boter  de  Choist, 

écuyer»  né  en  17S8;  capitaine  d'infanterie,  cheTalier 

de  1  ordre  royal  et  militah*6  de  Saint-Louis  en  1 774  9  et 

d«ur"i  une  foi  sttdeHDttajor  de  plaêè  aux  île*  Sainte-Marguerite  en  Pro- 

d'arpent .  tenant  yenco ,  Dar  brcvet  du  q  avril  1 786 .  a  épousé ,  le  sq  sep- 

d«-ui  palnirs  '   *^        -,_        m«»^-iftia  i  •! 

adorées  du  ni«-  teuibre  1 700 ,  Mane  -*  uéclle  oekkat  ,  dont  ri  eut  : 

I*.  François-Glément  de  B6yer  de  Ghoisy/  II*  du  nom ,  écnyer^ 
ancien  capitaine  an  corps  royal  da  génie ,  nommé  chevalier 
de  l'ordre  royal  et  militaire  de  Saint- Louis  en  1819^  et  de  la 
Légion-#Honnear  en  i8«a ,  membre  du  collège  électoral  du 
départem^fit  de  la  Manche  »  et  maire  de  Saint-Vaast  de  i;i 
Hongue,  mort  le  i"  avril  iSiS,  sans 'postérité  de  son  ma- 
riage avec  Marie-Monique  Aviee  de  Gotot  ; 

•  a*.  Honoré-Marie-Bmno»  dont Tarticl^e  suit; 

5^.  Jacaues- Joseph- Alexandre  de  Boyer  de  Ghoisy,  chef  du 
bataillon  an  corps  royal  de  l*artilleiie ,  marié  avec  Adelaîdt: 

.   Syriez ,  dont  sont  issus  : 

A.  Adolphe  de  Boyer;  B.  Nestor  de  Boyer. 

VU.  Honoré-Marîe-Bruno ,  cheyalier  de  Boteb  de 
Choisy»  chef  de  bataillon  du  génie ,  chevalier  de  Tordix^ 
royal  et  militaire  de  Saint-Louis  et  de  l'ordre  royal  de 
la  Légion  d'honneur,  l'un-  des  cinq  députés  de  la  ville 
d'Ântibes  présentés  à  S.  M.  Louis  XVIII  le  1"  juillet 
dwV^'arL-  i8i4»  û  épousé,  par  contrat  du  3o  décembre  i8.o3, 
dvgent  *Tair  Adélaïde  DE  Vauquelir  d'Artilly  ,  fille  de  messire 
^3«j?«^ 4 crois.  Jacques- Léonor  de.Vauquelin  d'Artilly,  page  du  roi 
Louis  XV,  puis  officier  dans  le  régiment  de  Berry,  ca- 
valerie, mort  en  émigration  en  i794vdes  suites  de  ses 
blessures  à  l'armée  dés  Princes ,  et  de  noble  demoiselle 
Marguerite-Françoise-Adrienne-Mîchelle  de  Gigault  , 
dame  patronne  de  BranviHe.  De  ee  mariage  sont  issus  : 

lO.Adolphe-Clément-Hyacînthe  de  Boyer  de  Choisy,  né  le  5 
septembre  i8o5  ; 

a®.  Jnles-Gharles-François  de  Boyer  de  Ghoisy ,  né  le  i«»  sep- 
tembre 1806,  décédé  le  6  juillet  1874  » 

3«».  Hyacinthe-Léopold-Brnno  de  B()ycr  de  Choisy  »  né  le  5 
.  juillet  i8«)8. 


DE  BRETTES, 

Seigneuri  dd  Gros,  db  CiEtrx,  du  Habroghbb,  db  la 

VlLLATE  ,  DD  BbOUILLAT  ,  DE  RiCHBBODBG  ,  OtC.  ,  tnar- 

quis  DB  Brettbs  dd  CboSj  enlÀmosin, 


AiM»  :  Ecttrtclè,  aux  I  et  i  d'argent ,  à  l  vaehci  de  gaeulu, 
fane  tur  t'uutn ,  arcerniet  et  efariaéet  d'aïur;  aun  3  d  5 
d'argent,  à  3  grutt  de  sable  (i) .  Cauianae  ilc  marquis.  Sup- 
ports ;  deui  lioai. 

La  maison  de  BRETTES  ,  en  Limosin ,  est  ^stin- 
guée  par  sod  ancienneté .  ses  services  militaires  et  ses 
alliaoceâ  avec  les  jdus  illustres  maisons  de  cette  pro- 
vince ,  de  l'Angoumois  et  du  Poitou. 

Elle  paraît  tirer  son  nom  de  la  terre  seigneunale  de 
Brettes ,  située  en  Angoumois ,  à  trois  lieues  de  Buûèc. 


„ , eduC™., 

e  par  la  maigon  de  BrettcB.  L'écu  d'argent ,  à  3  grua  de  table, 
te  voit  encora  an  bat  d'une  quittance  d'appoiatemeotB  miUlairei , 
doDiiâe  le  aC  décembre  1S70,  par  Françoi*  de  Brettes,  Be^aeai  du 
Crm  (aateor  du  1'  degri],  guidon  de  la  compagnie  d'ordonnance 
de  H.  de  Henille ,  quittance  tignée  par  Franfoii  de  Brelte*,  et 
aceltée  de  son  sceau.  Elle  eziite  en  original  au  dépAt  des  HaDusorits 
de  la  Ribliothique  du  Roi. 

1 


croi 
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'  '  Les  preuves  qu'elle  a  faites  en  ^667,  devant  M.  tf  A- 
;  guesseau,  intendant  en  Limosin,  et  subséquemment 
par  l'admission  de  quatre  pages  du  Roi ,  pour  la  mai- 
son royale  de  Saint-Cyr ,  le  service  militaire  et  l'ordre 
de  Saint-Jean  de  Jérusalem  ,  établissent  sa  filiation  de- 
puis Jeannot  de  Brettes ,  qui  suit. 

^  I.  Jeannot  de  Bbfttes,  (1)  écuyer,  seigneur  du 

i.L  Ni  i  VI..LK  :   Gros»  dans  la  paroisse  de  Gieux ,  en  Limosin ,  est  nommé 
crofr"dârpe"ni! avec  Perrouno  de  Neuville,  sa  femme»  ( fille  du  sci- 
'''Yx^^dr simple*  gneur  de  Magnac ,  en  Angoumois  ),  dans  les  actes  d'ac- 
quisition de  divers  biens-fonds,  qu'ils  firent  conjointe- 
ment,  les  28  octobre  iSZy  et  21  mai  i547*  "^  ^^^  ^^ 
pour  fils ,  François ,  dont  l'article  suit. 

» 

II.  François  de  Brettes  ,  écuyer ,  seigçeur  du  Gros, 
guidon  de  la  compagnie  de  trente  lances  des  ordon- 
nances du  Roi ,  sous  la  charge  de  M.  de  Merville  (  Jac- 
ques II  d'Escars,  grand-sénéchal  de  Guienne),  a  cette 
Jualité  dans  une  quittance  de  200  livres  tournois  qu'il 
onna  le  26  décembre  1670^  à  Glande  Garrault,  tré- 


(i)  C'est-à-dire  Jean  de  Brettes,  le  Jeune.  Ce  dirainntif  annonce 
que  le  père  ou  l'oncle  de  Jeannot  de  Brettes  s'appelait  Jean  ;  et 
comme  ils  Tivaient  dans  le  même  temps  ,  le  plus  jeune ,  conformé- 
ment à  l'usage  observé  jusqu'à  la  fin  du  zti«  siècle ,  dut  adopter 
un  diminutif  pour  se  distinguer  dans  les  actes  de  ses  aînés  homo- 
liymes.  Assez  ordinairement  les  diminutifs  de  Jeannot,  Cruyot, 
f^rrot  j  etc.)  ne  se  portaient  par  les  plus  feunes  que  du  vivant  de 
leurs  aînés  ;  et ,  à  la  mort  de  ceux-ci ,  ils  reprenaient  leurs  noms  de 
Jean,  Gui  et  Pierre,  tels  qu'ils  les  avaient  reçus  au  baptême.  Ge- 

Sendan^  lorsque  la  possession  des  diminutifs  se  prolongeait  jusque 
atas  l'âge  mue  ou  dans  la  vieillesse ,  on  continuait  à  les'  porter  jus- 
qu'au terme  de  la  vie. 

Nous  ne  nous  serions  point  arrêté  à  cette  observation  si  l'incendie 
du  château  du  Gros,  par  une  troupe  de  religionnaires ,  durant  les 
guerres  civiles  (sentence  du  présidial  de  Limoges  du  16  août  1790),  * 
n'eût  privé  cette  ancienne  noblesse  de  tous  les  titre»  relatifs  ans  ao- 
eêtres  de  Jeannot  de  Brettes.  Mais,  ainsi  que  l'ont  observé  les  commis* 
saines  aux  preuves  du  vicomte  de  Brettes  pour  l'ordre  de  Malte  , 
en  1784,  comme  PrMfrçots  de  Bwtfees,  fils  de  Jeannot,  fut  déeorè 
en  1571 ,  de  Tordlne  dn  Roi;  ttiette  famille  devait  joindre  à  IHUus- 
»ti^ti6^  qu'elle  recevait  une  ancienneté  de  noblesse  relative  à  la 
»dée(n*atiota  ,  qui  étaH  datas  ce- temps  le  seul  ordre d«  Roi,  et  par 

•  eo^nBëquent  une  des  plus  belles digfni tés  du  royaume  po«f  un  gcfitil- 

•  homme.» 
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sorier  ordinaire,  des  guerres  »  représenta  par  Jean  le. 
Seiller,  commis  au  paiement  de  cette  compagnie,  pour, 
le  quartier  (  trimestre  )  d'avril ,  mai  et  juin  1 670 ,  quit- 
tance que  François  de  Brettes  signa  de  sa  main  et  scella 
du  sceau  de  ses  armes.  Ce  seigneur  fut  créé  chevalier 
de  Tordre  du  Roi  (  avani  l'institution  de  l'ordre  du 
Saint-Esprit  ) ,  ^ar  le  roi  Charles  IX ,  le  6  janvier  1671,    dk«  nocnr«  : 
(  V.  st.  ).  Il  épousa,  i.*»  vers  i55o,  Anne  des  Roches,  foir'^^ùg^.' 
fille  d'Antoine  des  Roches,  écuyer,  seigneur  d'Eschey-  f,";fde*;a"ic!"'' 
rac  ,  et  de  Françoise  de  Lavau;  2."  par  contrat  du  i4 
juUIet  1.565»  Anne  YiGiER  ,  dame  de  Ghalonne^  veuve  jo^^"'"".:^;,^ 
de  Jean  Guyot,  écuyer,  seigneur  d'Asnîères,  dans  la  daïûr. 
Marche ,  et  fille  de  Benoît  Vigier ,  écuyer,  seigneur  de 
Ghalonne,  et  de  Catherine  Jaubert  aAllemans.  Elle 
assista ,  le  7  décembre  1 58i ,  au  contrat  de  mariage  de 
Françoise  Guyot  d'Asnières,  sa  fille,  avec  Alexandre 
Dexmier,  écuyer,  seigneur  de  Chenouc  François  de 
Brettes  a  eu  pour  enfants  : 

Du  premier  lU  :     • 

10.  Françoise  de  Brettes  «  mariée,  par  contrat  du  i5  octobre 
iS/O,  passé  devant  Blontazeaa,  notaire  en  la  Ghâtellerie  de 
Mcmtroohier^  en  Limosin  (contrat  Mi  elle  est  qualifiée  fille  de 
François  de  Brettes,  écuyer,  seigneur  du  Cros,  et  de  feu 
Anne  des  Roches),  avec  René  deLage,  W"  du  nom,  écuyer, 
seigneur  de  Volude ,  fils  de  Léon  de  Lage  ,  écuyer,  seigoeur 
de  Lage-Landry  et  de  Volude,  et  de  Jeanne  de  Jaubert  de 
Salignac.  (  Dict,  de  la  Noblesse ,  par  la  Ghesaaye  des  Qois  , 

în-4**.  t«  Tiii,  p.  366)  ; 
- 

Du  second  (It  : 

s<H  €ybar,  dont  Tarticle  suit  ; 
3<>.  Louise  de  Brettes. 

III.  Cybar  de  Bbettbs,  écuyer,  seigneur' du  Gros  , 
du  Masrocheret  du  Brouillât,  en  Bourgogne,  institué 
héritier  universel  de  son  père ,  par  le  testament  qu'il 
fit  devant  Tesseron,  notaire  à  Ansoulême,  le  10  jan- 
vier 1 58â ,  et  de  sa  mère ,  par  celui  qu'elle  fit  devant 
Fournier ,  notaire ,  le  i4  décembre  i583 ,  reçut ,  le  10 
mai  1 584  >  ^^^  donation  que  lui  firent  ses  mêmes  père 
et  mère.  Cybar  eut  pour  femme  Jeanne  db  Sala.ignag  tfoîfrsTaide* 
(de  la  maison  de  Fénélon  ),  fille  de  N.....  de  Salaignac  *  """p'*^ 
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OU  Sftiignac  »  comte  de  Roohefort ,  en  Limosin  ^  laqueUe 
fit  son  testament  le  is  décembre  16 1  a*  Cyber  de  Bref- 
te«  avait  &it  le  sien  le  1^1  août  1610.  Il  a  laissé  deux 
fils  :  î 

i«.  Gédéoa ,  dont  Tarticie  ftoît  ; 

a*".  Abel  de  Bretto»  «  seigneur  de  Ridbcbourg  ,  mariée  ,  le 
nS  août  1654»  atec  Anne  Berger  de  Vaua:^  <t  père  de  leàii  àt 
Battes 9  seigneur  de  Riehe bourg,  le^fueè  Ait  marié,  {tair  con- 
trat du  ao  février  1667,  avec  PexïoniiQ  Sufin* 

IV»  Gédéon  DE  Bbettes,  cbevalîer,   marquîs  du 

Cros ,  seigneur  du  Masrocher  »  de  Gieux  /de  la  viflatte^ 

du  Brouillât  et  de  la  Grange-Blanche  »  eut  acte  de  la 

représentation  de  ses  titres  de  noblesse  pour  lui  et  pour 

Jean  de  Brettes  »  seigneur  de  Richebourg  »  son  neveu , 

de  M.  d'Aguesseau  y  intendant  de  Limoges ,  le  èo  août 

1667.  Gédéon  de  Brettes  avait  eu  une  jambe  emportée 

en  i63i,  époque  à  laquelle  il  servait  comme  volontaire. 

eclririé^aux  i  ei  II  avalt  mcué  à  l'armée  du  Roi  cent  hommes  à  ses  frais» 

darg"nV.  majon-  U  cu  rcviut  avcc  uue  permission  du  3o  août  1 65i ,  signée 

TJt  df ^èuieî  du  cardinal  de  la  Valette  »  pour  lui  et  le  reste  de  son 

«J'»^^'^'**""' ^''"■"  train ,  consistant  ei;,.  son  gentilhomme  Boisbertrand  ^ 

D»cx:      six  personnes  et  io  chevaux.  U  avait  épousé»  i.^  le  19 

Tr?nd'or!ïccom- «^"  i6i2f,  Marguerîto  DE  DouHET,'  ô.*le  10  décembre 

pagné  en  chef  de  j  g /g,  Glaudc  Dbeux  ,  fiHc  do  fou  mossire  Simon  Dreux, 

deux    roues  "»•■--  ^      ,,  -  i       «.«  *i  a 

peni,  «^t«"po>"^»  chevalier,  baron  de  Montroflet ,  en  Angoumms,  con- 
UnaTr/*  *  seiller  au  grand  conseil  et  au  conseil  a  Etat;  3."  Ga- 
i>'allbiiacm.  brielle-Thérèse  d'^Allemagne  ,  des  seigneurs  de  Bon- 
neau.  Gédéon  de  Brettes  fit  son  testament  devant 
Joachim  Routier,  notaire  à  Paris ,  le  s8  avril  1679  ,  et 
institua  Jacques -François  son  fils,  son  héritier  uni- 
versel. Il  avait  eu; 

Du  premiêf  (^  : 

1*.  Catherine  de  Brettes,  mariée  avec  Gui  drAtoigny^  che^aJieiv 
seigoeur  de  Boismorand  et  d^Oinze ,  fils  de  René  d'Aloigny, 
chevalier,  seigneur  de  Boismorand.  Gui  fit  son  testament  le 
6  ttoTcmbre  1695  ; 

Du  fécond  lU  : 
*;.'*.  Jacques-Fraaçois,  qui  à  oontiûué  la  descendanccr- 


Iflf 
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Du  troisième  lit  : 

o».  Anne-Gabrielle  de  Brettes ,  mariée,  Ters  1680 ,  avec  mesiiré 
François  de  Cognac ^  chevalier,  seigneur  de  Paire,  en  An- 
goumois. 

y*  Jacques-François  db  Bbbttbs»  chevalier»  marquis 
du'Cros,  seinieur  de  Gieux,  du  Masrocher,  etc.,  ca- 
pitaine dans  les  chevau- légers  de  la  garde  du  Roi ,  par 
commission  du  7  janvier  1674»  commanda  le  ban  de 
la  tfoblesse  de  Limosin  en  1 694*  U  avait  épousé ,  par      boi 
contrat  du  28 avril  1675,  Anne  Robin,  fille  de  N......  pw^'^^TrieM 

Robin ,  sénéchal  de  la  vicomte  de  Brigueil,  en  Poitou.  kr.Lmp'^SÎ 
De  ce  mariage  est  issu  Pierre  de  Brettes ,  qui  suit  :        méme'"*^**'*^" 

YL  Pierre  db  Bbettbs  ,  seigneur  marquis  du  Gros, 
et  de  Gieur,  reçu  page  du  Roi  en  la  grande  écurie  en  d^M»"'»»' ch^- 
avril  1 707 ,  épousa ,  par  contrat  du  ao  août  1714,  Su-  c^plJS'"!'/^ 
sanne  Pbtiot,  fille  de  Jacques  Petiot ,  écuyer ,  seigneur  ÎJ,**cJ',?ëo'Sîrde 
de  la  Motte,  et  de  dame  Catherine  Roger.  De  ce  ma-  5»*"*?»  **»"«* 

,  ,'  OdeS  pig«OM  a  ar- 

riage  est  issu ,  entre  autres  enfants  :  r^t. 

VIL  Joseph-Martial  a)B  Bebttes  ,  I*'  du  nom ,  mar- 

Îais  du  Gros ,  né  le  sa  juin  1716.  Il  fut  reçu  page  du 
loi  en  sa  grande  écurie  le  i5  décembre  i63i.  Du  ma- 
riage qu'il  contracta ,  le  a6  février  1 734  »  avec  Placide- 
Anne  DB  Gooif AG ,  fiile  4e  Charles-René  de  Cognac ,  ^,j^  ^^tv^i^u 
marquis  de  Naliers ,  et  d'Anne-Placide  de  Bouhier  de  dc»bie.' 
Roche-Guillaume,  sont  issus  : 

i*>.  Jean-Baptiste ,  dont  l'article  suit  ; 

a<».  Joseph-Martial,  II*  du  nom ,  mentionné  après  la  postérité 
de  son  frère  aîné; 

30  Anne-Placide  de  Brettes,  née  )  Religieuses.  Elles  ont  été 

à  Bellac  le  4  tout  ijit;  f  xi^-ég.  dans  la  maison 

4«.  MarieMargnerite  de  Brettes,  (  t^^rA^i^LtC^ 

née  à  Cicnxléu  jnin  1745,  )  ^^^  deSaint-Cyr. 

VIII.  Jean-Baptiste  db  Bbbttbs  ,  marquis  )du  Gros ,  a'"uM"£î«i. 
reçu  page  du  Roi  en  la  srande  écurie  au  mois  de  juil-  j«  v^^watt  dor! 

I  * /»  ^  iff«»9.  t  •  'le»  deux    autres 

let  1762,  est  décédé,  laissant  de  son  manage  avec  ondée*  d'argem, 
^ DE  Babbntin  de  Montghal  ,  un^s  et  une  fille  :  ^êf°3e  3  kniui 

d'or. 

!**•  N ,  marquis  de  Brettes  ; 

i^.  N....é... ,  de  Brettes,  épouse  du  comte  </e  Vitlwmonty  en 
Champagne. 
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VIII.  Joseph-Martial  9  yicomte  de  Bbbttes,  IP  du 
nom  y  né  à  Gieux  le  18  mars  17^0  »  chevalier  de  l'ordre 
royal  et  militaire  de  Saint-Louis ,  retraité  lieutenant- 
colonel  de  cavalerie,  a  émigré  en  1791  >  et  a  fait  les 
campagnes  à  Tarmée  des  princes  ^  a  oii  il  est  revenu 
couvert  d'honorables  cicatrices.   Du  mariage  qu'il  a 

M  la  Cl»:  coutracté,  le  22  février  1773,  avec  Louise -Léonàrde 
au7oUbîilïdê  ^^  LA  Celle  de  Ghateavclos  (1),  fiUe  de  Louis-^ 
•abie,  b«cqu«e  François  de  la  Celle,  vicomte  de  GhâteaucloSy  et  de 
«tn«ni    e  .r.  g^j^j^  j^  Pauctier  d'Amon ,  spnt  issus  : 

1».  Jean-Baptiste-Joseph,  dont  l'article  vuit ; 

a*.  Louis-François,  chevalier  de  Brettés,  page  du  Roi  en  sa 
grande  écurie,  reçu  chevalier  de  l'ordre  dfe  Saint- Jean  de 
Jérusalem,  c/tf  de  Malte,  d'après  ses  preuves  signées  le  la 
novembre  1784*  ^^  ^  ^ûr  enfants,  et  eët  établi  à  Sainte-Lucie , 
en  Amérique  ; 

3«.  Victor  de  Brettes; 

4*.  Marie-Sylvie- Anne  de.Bréttes,  chanoinessc  de  l'ordre  de 
Malte. 

IX.  Jean-Baptiste-Joseph,  vicomte  de  Bbettes,  né 
le  24  mars  17769  chevalier  de  l'ordre  royal  db  la  Lé- 

Sion-d'Honneur,  chevalier  honoraire  de  Tordre  de  Saint- 
ean  de  Jérusalem ,  a  épousé,  le  ii  juillet  1 809» Marie- 
parti  .Vu ',  d'.r  Henriette-Pauline  BBuîfEAt  n'OairAC  de  Yerfevil,  fille 
^ÀC  ^«  ^,  de  Claude-Prudent  Bruneau  d'Ornac ,  baron  de  Ver- 
iîe'iSitt.**  '*  ***  feuil,  seigneur  de  Saint-Marcel  »  etc.,  ancien  capittiae 
au  régiment  de  Navarre ,  et  de  Harie-Thérèse-Pauliue 
de  Niel.  De  ce  mariage  sont  issus  : 

lo.  Henri-Séverin  de  Brettes,  né  le  18  mai  1818; 

a».  Philippe- Amédée  de  Brettes,  né  le  a5  janvier  1822; 

3<»«  Pauline  de  Brettes ,  née  le  16  juillet  1817. 

Nota: Nonobstant  les  3  gruet  de  saéte €n  ehûmp  ttû^gent ,  adoptées^ 
par  François  de  Brettes,  chevalier  dé  l^ordre  du  Bei ,  comme  sym- 
bole de  la  vigilance ,  les  armes  uniques  et  primordiales  de  cette  fa- 
mille sont  les  3  vaches  ou  brettes  de  gueules  en  champ  d'argent  :  elles 
sont  également  accomées  de  gueules ,  et  coUetées  et  dafinées  d'azur. 


(1)  La  vicomtesse  de  Brettes  avait  trois  frères  germains,  chevaliers 
de  l'ordre  de  Malte.  Elle  a  un  quatrième  frère  consanguin  existant , 
M.  le  marquis  de  la  Celle  ^  marié)  le  a  septembre  1819, ^avec  Marie- 
Anne-Eugénie-Philippiae  de  Tournon-Siniane,  nièce  du  comte  d«- 
Tonrnon ,  pair  de  France. 
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Premiers  vicomUs  héréditaires  se  Cabladkz  , 
en  Auvergne ,  de  Milbacd  ,  de  LodIitp.  ,  <-t 
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Abhes  ;  de  gatultt,  au  lion  liapardc  d'or. 

La  chronologie  des  premiers  vicomtes  héréditaires  Dr. 
CARLAT ,  est  un  point  fort  obscur  dans  l'histoire  du 
gouvernemeiit  féodal.  Soit  que  ces-  vicomtes  n'aient  pns 
participé  d'une  manière  remarquable  aux  événements  de 
l'époque,  où  ils  ont  vécu ,  soit  que  l'éloigncmcnt  de  cf» 
temps ,  et  peut-être  aussi  la  courte  durée'de  leur  admi- 
oistratioo,  en  ait  fait  perdre  presque  entièrement  la  trace, 
on  ne  trouve  sur  leur  nom  que  des  ^agmats  Sans  ordre 
et  sans  suite,  épars  dans  direrscs  chroniques;'  et  leur 
origine,  que  quelques  auteurs fonl^  remonter  aux  anciens 
comtes  bénéiÎGJiaires  de  Quércy  et  de  Rouergue,  sou- 
che de  l'illustre  maison  de  Toulouse ,  parait  devoir 
rester  encore  long-temps  un  problëmcMais;  en  bornant 
les  recherches  aux  seuls  faits  positifs,  qui  coBstatent 
l'exîsteiice  des  vicomtes  de  Cariât  depuis  le  commen- 
cement du  lo'siàclo,  U  parait  que  cette  maison  ne  dif- 
fère pas,  dan»  son  principe ,  de  celle'  des  vicomtes  de 


« 
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Milhaud  et  de  Gévaudan  »  qui ,  par  un  mariage  ^  vers 
Tao  io5o»  ont  réuni  la  riche  succession  des  premiers  à 
leur  domaine.  Nous  ferons  voir  ailleurs  que  l'opinion 
qui  reconnaît  dans  les  vicomtes  de  Murât  une  branche 
apanagée  des  anciens  vicomtes  de  Garladez ,  est  éga- 
lement fondée  en  probabilité.  (  Voyez  dans  ce  volume 
la  Notice  DB  MURAT.) 

te  château  de  Cariât ,  chef  lieu  du  pays  de  Garladez, 
et  distant  de  8  lieues  O.  S.  0.  de  Saint -Flôur,  et  de 
lo  lieues  N.  deRodez,  était,  par  sa  position.  Tune  des 
places  les  plus  importantes  des  provinces  méridionales. 
Environné  de  rochers  escarpés ,  et  construit  sur  une 
roche  perpendiculaire  qui  dominait  toutes  les  autres, 
il  servait  à  la  fois  de  défense  aux  deux  frontières  du 
Rouergue  et  de  TAuvergne ,  et  semblait  inaccessible  à 
tout  effort  humain.  Cependant  l'empereur  Louis  le  Dé- 
bonnaire l'assiégea,  en  SSg,  et  s'en  empara  sur  les 
partisans  du  jeune  Pépin ,  roi  d'Aquitaine ,  auxquels  il 
fit  prêter  serment  de  fidélité  an  roi  Charles  (  le  Chauve) , 
son  fils.  (  Hist.  générale  de  Languedoc ,  par  D.  Vais- 
sète,  t.  I.  p.  5240 

Il  paraît  que  nos  Rois  accordèrent  la  suzeraineté  sur 
le  Carladez ,  à  l'abbaye  d'Aurillac,  puisque  les  vicomtes 
de  Cariât  rendaient  originairement  hommage  à  cette 
abbaye.  - 

L  Richard ,  I"  du  nom ,  vicomte  de  Carlàt  ,  est 
cité  dans  le  Nobiliaire  manuscrit  d^ Auvergne ,  par  D. 
CoU  y  religieux  bénédictin  Je  la  congrégation  de  Saint- 
Maure,  comme  vivant  en  910.  Nous  verrons,  par  un 
fiassage  d'iine  charte  subséquente  »  qu'à  cette  époque 
e  Carladez  n'était  pas  encore  possédé  héréditairement 
par  sa  maison  ;  et ,  comme  «on  nom  de  Richard  est 
passé  à  une  suite  de  vicomtes  de  Milhaud ,  de  même 
que  celui  de  Bernard,  son  fils,  qui,  bienfaiteur  de  l'ab- 
baye de  Conques ,  en  Rouergue,  en  gSs^  ne  parait  pas 
différent  de  Bernard,  vicomte  de* Milhaud,  cité  dans 
une  charte  de  l'abbaye  de  Vabres  de  gSS,  nous  con- 
cluons que  Richard,  I''  du  nom,  était  vicomte  hérédi- 
taire de  Milhaud  et  vicomte  bénéficiaire  de  Cariât  » 
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dont  ses  descendants  n'ont  pas  tardé  à  acquérir  la  pro- 
priété. On  ne  lui  connaît  d'enfants  que  le  sedl Bernard,  n 
dont  nous  allons  parler. 

'IL  Bernard ,  P'  du  nom ,  vicomte  i^e  Cablat  et  de 
MiLRAVDy  augmenta  considérablement,  par  sa  munifi- 
cence ,  la  fondation  de  l'abbaye  de  Conques ,  au  dio- 
cèse de  Rodez.  (  Coutumes  cC^ui^erg-ne» par  Chabrol, 
t.  ly,  p.  648.)  La  charte  qu'il  promulgua  en  Êiveur  de 
ce  monastère  et  de  Raoul ,  son  abbé ,  est  datée  du  mois 
d'avril  de  la  première  année  du  règne  de  Raoul  (  qui 
ne  fut  reconnu  en  Languedoc  et  en  Rouergue  qu'en 
gSs).  Elle  comprend  la  cession  de  l'église  de  Sancia,c, 
fondée  en  l'honneur  de  Sainte-Marie,  au  pays  d'Au- 
vergne, dans  son  office  de  Carladez  (  in  ministeria 
Cariladense  ) ,  et  en  outre  du  lieu  appelé  Judiciosa, 
dans  la  viguerie  d'Arpajon,  (nonunée  aussi  Séverao)» 
et  de  beaucoup  d'autres  biens  que  possédait  le  mêm6 
Bernard,  pour  que  le  tout  fût  désormais  réuni  à  l'ab- 
baye de  Conques,  à  laquelle  nous  verrons  ses  descen- 
dants, vicomtes  de  Milhaud,  accorder  de  nouveaux 
bienfaits.  (  GalUa  Christiana ,  t.  L  col.  259.  )  Le  vi- 
comte Bernard  souscrivit ,  au  mois  de  juillet  9$5 ,  une 
charte  d'Ermehgaud ,  comte  de  Rouergue  et  marquis  ^ 
de  Gothié ,  et  de  la  comtesse  Adélaïde,  sa,  femme ,  por- 
tant donation  à  l'abbaye  de  Vàbres  de  l'alleu  et  de  l'é- 
glise de  Ségonzac  en  Rouergue.  (  Hist.  de  Ijinguedoc^ 
t.  II,  pp.  74,  85,  iS4;  Preuves,  col.  76,  80.)  Ber- 
nard ,  I*'  du  nom ,  mourut  après  l'année  957,  laissant  r 

» 

1».  Béreoger,  I«' du  Qom,  dont  l'article  suit  ;  ' 
â*.  Bernard ,  vicomte  de  Grezes,  c'est-à-dire  de  Gévaudan  (i), 
dont  le  château  de  Grezes  .était  le  chef-lieu.  11  censentit, 
le  13  des  nones  de  mai  961 /au  rétablissement  du  nronastèrc 
de  SaiQt-£nimie ,  par  Etienne ,  évéque  de  Meode.  (  Hist,  de 
Languedoc ,  t.  II ,  pp.  694  9  SgS  ;  Preuves,  col.  95.)  Ce  vicomte 
eut  pour  fils  :  ' 

A.  Btienne ,  vicomte  de  Gévaudan.  Celui-ci  et  la  vicoUktessc 
Angelmode^  sa  femme,  au  retour  d'un  pèlerinage  qu'il» 
avaient  fait  à  Rome,  au  mois  d'octobre  998,  fondèrent 


(1)  Les  villes  de  Marvejols,  de  Chirac  et  delà  CanOurgue  faisaient 
partie  de  cette  vicomte. 


'l 
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le  prieuré  de  Langogne ,  au  diocèse  de  Meude ,  et  le  mi-*- 
reot  sons  la  dépendance  de  l'abbaye  de  Saint-Ghaffre.  On 
ajoute  qu'ils  dotèrent  richement  ce  monastère  de  diverses 
propriétés  situées  dans  les  comtés  de  Gévaudan  et  de  Ti- 
▼arais.  Au  retour  d'un  second  pèlerinage  que  ces  époux  fi- 
rent à  Rome  en  999 ,  ils  rapportèrent  quelques  reliques» 
dont  le  pape  Sylvestre  II  leur  avait  fait  présent.  Etienne 
mottrut  sans  postérité^  après  l'année  1029 ,  et  Richard  , 
II*  du  nom ,  vicomte  de  Milhaud ,  recueillit  sa  succession 
comme  son  plus  proche  héritier  du  saog  ; 
B.  Rigaud,  qui  autorisa  la  fonda^tion  du  prieuré  de  Laa- 
gogne ,  en  098 ,  et  mourut  sans  enfants  ; 

3*.  Gilbert,  I"  du  nom,  dont  la  postérité  sera  rapportée  ci* 
aprèj  ; 

4***  Géraud  ,  qui  peut  avoir  été  la  souche  des  vicomtes  bb  Mosat. 

IIL  Bérenger,  I^  du  nom»  ncomte  de  Milhaud, 
fut  présent  avec  le  vicomte  Bernard ,  son  frère ,  à  un 
échanee  fait  par  autre  Bernard  ,  vicomte ,  leur  père  , 
avec  Rainulfe»  abbé  de  Yabres»  par  charte  datée  d'un 
samedi  au  mois  de  décembre  937.  (  Hist.  générale  de 
Languedoc  y  t.  II,  Preuves,  col.  8o).  Ces  deux  frères 
étaient  jeunes  alors ,  et  c'est  probablement  la  raison 
pour  laquelle  leurs  autres  frères ,  en  bas  âse  lors  de 
cet  acte  d'échange,  n'y  sont  pas  nonmiés.  fiérenger, 
I**  du  nom,  fut  père  de  Richard,  I**  du  nom  (  II  )  , 
qui  suit. 

IV.  Richard ,  P'  du  nom  (  II*  )  »  vicomte  bb  Milhaud, 
fit  don  à  l'abbaye  de  Conques ,  par  chaHç  du  mojs  de 

I'uillet  vers  Pan  loos ,  de  son  alleu  et  de  ses  droits  sur 
'église  de  Séverac  •  ainsi  que  du  lieu  de  Palais.  Il  avait 
i»Bui«u:  épousé ,  vers  l'an  980 ,  Senegonde  db  Bbzibrs  ,  fille  de 
ieuT°dw,  i  Guillaume,  vicomte  de  Beziers  et  d'Agde,  et  de  la  vi- 
comtesse Arsinde.  Elle  et  son  mari  transigèrent  à  Be- 
ziers, le  28  juillet  101 5,  avec  Garsinde  de  Beziers, 
sœur  de  Senegonde ,  et  femme  de  Bernard ,  marquis 
du  château  d'^Anduse.  (  HisU  de  Languedoc,  t.  II, pp. 
127,  i34;  147»  161,  178;  Preuves,  col.  161,  167.) 
Richard ,  I*' du  nom ,  a  eu  pour  fils  et  successeur» 
Richard ,  W  du  nom ,  qui  suit. 

Y.  Richard,  11^  du  nom  (  III*  ) ,  vicomte  bb  Milhaud, 
est  nommé  dans  une  charte  d'environ  l'an  io35 ,  par 


et  a. 
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laquelle  Rigaud,  seigneur  de  Solages,  renonçant  au 
monde ,  pour  prendre  l'habit  monastique  dans  Tabbaye 
de  Saint- Guillem  du  Désert  »  fit  don  à  ce  monastère 
da  lieu  de  Saint-Martin  de  Mauriac ,  situé  près  Mil- 
haud  y  et  de  plusieurs  alleus  »  arec  le  consentement  du 
îicomte  Richard  et  du  comte  de  Rodez  »  et  celui  de  ses 
deuxdEUs  Aldebert  et  Astrebald  de  Solages.  Ce  fut  vers  ce 
temps  que  le  vicomte  de  Milhaud  réunit  à  son  domaine 
ceax  d'Etienne,  vicomte  de  Gévaudan,  décédé  sans  pos> 
tenté.  Il  souscrivit,  en  loSo,  la  donation'  que  Raimond- 
Bérenger,  comte  de  Rarcelonne^fit  à  Rérenger,  vicomte 
de  Narbonne ,  de  la  ville  et  du  comté  de  Tarragone , 
en  considération  des  services  que  ce  vicomte  lui  avait 
rendus  dans  ses  guerres  contre  les  Maures.  Richard 
avait  épousé  Rixende  de  Nabbonke  ,  fille  du  même  Bé-  /*  ^**u.""i  ' 
reoger,  vicomte  de  Narbonne,  et  de  Garsmde  de  Bésalu. 
(  Histoire  généraU  de  Languedoc ,  t.  II,  pp»  1 54  »  1 8S, 
201,  567,  368;  Preuves,  196,  197,  239.)  Leurs  en- 
fants furent  : 

i«.  Bérengfer,  II*  da  nom,  qai,  par  son  mariage  avec  Adèle ,  vi^ 
comtesse  de  Cariât  et  de  Lodève ,  a  donné  salte  aux  vicomtes 
de  Cariât,  de  Lodève ,  de  Milhand  et  de  Gévaudan.  (  Voyez , 
pag.  6.)  ; 

3*.  Hugues,  TÎcomte ,  qui  fit  une  donation  à  l'abbaye  de  Con- 
ques ,  par  charte  du  mois  de  janvier  T«rs  1079 ,  souscrite  par 
lui  et  par  la  vicomtesse  Rixende ,  sa  mère  ; 

3*.  Raimond ,  vicomte,  vivant  en  1061; 

4*.  Roger  de  Milhaud ,  qui  fit  don ,  en  io58,  à  l'abbaye  de  Saint- 
Victor  de  Marseille^  de  quelques  biens  situés  dans  les  envi- 
rons de  la  Canourgue,  en  Gévaudan  ; 

5«.  Bernard  de  Milhaud ,  qui  prît  l'habit  religieux  dans  la  même 
abbaye,  .en  1061^  et  lui  fit  don,  avec  le  oonsentement  de 
Rixende,  sa  mère ,  et  de  ses  frères  Bérenger ,  Hugues ,  Rai- 
mond et  Richard  ,  de  4o  métairies  qui  lui  étaient  échues  en 
partage ,  e%  en  outre  de  60  métairies  qui  devaient  lui  revenir 
en  cas  de  décès  sans  postérité ,  du  vicomte  Hâjgues ,  son  frère. 
Bernard  de  Milhaud  fut  élu  abbé  de  SUiint-Victor  de  Marseille 
en  io65.  Il  se  renrdit  necommandable  par  son  mérite,  sa  pru- 
dence et  sa  capacité ,  fut  élevé  an  cardinalat ,  et  chargé  de 
diverses  légations  en  Allemagne ,  en  Espagne  et  en  France  , 
sous  le  pontificat  de  Grégoire  Vil.  Ce  prélat  mourut  le  ao  juin 
1079.(  H(5f.  de  Lflnguedoc  ,  t.  II ,  pp^  soi,  209,  an,  aai^,  aaa, 
a53 ,  a54  9  3o4  ;  Preuves  y  col.  aa9 ,  aSo ,  a54  »  376 ,  3o3 ,  j8i  .)  ; 

6*.  Richard  de  Milhaud,  qui  embrassarétat  ecclésiastique  ,  et 
qui ,  moins  par  son  illustre  naissance  que  par  son  rare  mérite, 
parvint  dès  sa  jeunesse  aux  plus- éminentes  dignités  de  l'Eglise. 
Créé  cardinal  par  le  pape  Alexandre  II ,  et  légat  du  saint 
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Siég«9  en  £«pagoe,  le»  leligienz  de  Saint-Victor  rélorenf 
ponr  foccéder  à  son  frère  Bernard,  en  1079,  dana  l'adminis- 
tration de  lenrmonastère  ,  et  ce  choix  fut  confirmé  par  Gré- 
goire YII.  Ce  pontife  l'employa  dans  diverses  occasions  im  - 
portantes,  et  partîcnlièremeot  an  rétablissement  de  la  règle 
et  de  la  discipline  dans  an  grand  nombre  d'abbajes,  mission 
que  Richard  de  Blilhand  remplit  tonte  sa  vie  arec  nn  zèle  et 
nne  ardeor  in&tigables.  On  prétend  qne  Grégoire  VII ,  le  jn* 
géant  propre  ans  pins  grandes  choses,  le  désigna  pour  inisnc- 
céder  ;  il  est  dn  moins  certain  qne  ce  prélat  aspira  à  la  tiare  , 
à  laanelle  ses  vert ns ,  ses  lumières  et  les  nom  oreox  senriees 
qu'il  avait  repdns  à  1^  religion ,  lui  permettaient  de  prétendre. 
Élevé  sur  le  siège  archiépiscopal  de  Narbonne  ^  en  1 106,  dans 
le  temps  où  il  travaillait  k  la  réforme  dn  clergé  en  Espagne, 
son  premier  soin ,  à  son  arrivée  dans  son  diocèse ,  fat  d'em- 
ployer tons  êes  efforts  ponr  obliger  le  vicomte  Aiméric,  11,4 
restituer  à  son  église  les  biens  et  les  droits  qu'il  avait  envahis. 
La  résistance  du  vicomte  ne  le  rebuta  pas  ;  et  la  capti^té  et 
les  mauvais  traitements  qu'il  subit  en  1117,  prouvent  que 
leurs  différents  furent  longs  et  aoimés.  Il  fut  plus  heureux 
avec  Bernard-Aton ,  vicomte  de  Beziers ,  son  parent  et  son  an- 
cien amif  qui  lui  refasait  l'hommage  ponr  des  terres  mouvantes 
du  temporel  de  son  église ,  et  qui  s'y  soumit  par  nne  trana^c 
tion  en  1 107,  pendant  la  tenue  d'un  concile  que  Richard  avait 
rassemblé  i  Narbonne.  Ge  vertueux  prélat  est  décédé  le  i5 
février  iiai.  (Mist,  de  Languedoc  y  t.  II ,  pp.  aoi,  355,  a54  , 
369 ,  273 ,  988 ,  3o3 ,  3o4 ,  346 ,  347,  35;,  369 ,  370,  377,  3t9  , 
38a ,  383 ,  390,  562 ,  61 1,  637  ;  Preuves ,  col.  276 ,  334 ,  WS, 
36o,  371,  372.) 
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III.  Gilbert,  I^  du  nom,  vicomte  be  Carlat  ,  fils  puîné 

du  vicomte  Bernard,  et  son  successeur  dans  leCarladez, 

vivait  sous  le  règne  du  roi  Robert.  (  Coutumes  dH Au- 

^ vcr^nt ,  t.  'IV ,  p.  648.  )  Il  laissa  de  la  vicomtesse  Agnès, 

son  épouse ,  Gilbert ,  II*  du  nom  «  qui  suit. 

» 

.  lY.  Gilbert ,  IV  du  nom ,  vicomto^  bb  Carlat  , 
Di  Louftfi  :  épousa  ,  vers  Tan  1020,  Nobilie,  vicomtesse  be  LobIive  , 
fuie  et  héritière  du  vicomte  Odgn ,  celui-ci ,  frère  puîné 
d^Hildin,  vicomte  de  Lodève  en  ^49  et  961  »  et  tous 
deux  fils  d*Autgarius ,  vicomte  de  Lodève,  et  de  la  vi- 
comtesse Gariberge«  Ce  mariage  fit  entrer  la  vicomte 
de  Lodève  dans  la  maison  de  Carlat.  Gilbert,  IP  du 
nom»  et  Nobflie,  sa  femme ,  en  présence  de  Bernard  , 
leur  fils ,  firent  donation  de  ta  manse  ou  métairie  de 
Sers  à  Tabbaye  de  Saint-Guillem  du  Désert ,  au  dio- 


d'or. 
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cèse  de  Lodève ,  par  charte  du  3  des  nones  d'octobre 
io48.  {Histoire  de  Languedoc,  t*  U>  P*  ^^ »  ^9^f 
Preuves ,  col.  2i6.  )  Leurs  enfants  furent  : 

i«.  Bernard,  II''  da  nom ,  Tioomte  ^e  Garlat  et  de  Lodève,  mort 

sans  postérité  ; 
a<*.  Adèle ,  dont  l'article  suit. 

y.  Adèle ,  vicomtesse  de  Gablat  et  de  Lodève,  porta 
ces  domaines  en  mariage,  vers  Tan  io5o,  à  Bérengerll, 
surnommé  quelquefois  Bérenger-Richard  »  vicomte  de 
MiLHAuD  et  de  Gévaudan ,  fiTs  du  vicomte  Richard ,  »■  hiliacd  : 
II*  du  nom  (  IIP  ) ,  et  de  la  vicomtesse  Rixende  de  Nar-  i/opîrd"  *'uonné 
bonne.  Bernard ,  IP  du  nom ,  fut  présent,  le  29 février 
io5i  {v^  st.)  k  une  donation  que  Hugues,  comte  de 
Rouergue  et  la  comtesse  Ricarde,  sa  mère,  firent  à 
Tabbaye  de  Conques;  donna  son  consentement  à  la 
réunion  de  Téglise  de  Saint-Martin  de  la  Canourgue  à 
l'abbaye  de  Saint-Victor  de  Marseille,  faite,  en  1060, 
par  Aldebert  dePeyre,  évêque  de  Monde;  fit  une  do- 
nation ,  vers  l'an  1077  ,  à  l'abbaye  de  Saint-Guillem  du 
Désert,  et  ver»  la  même  époque,  fut  présent  à  un  don 
fait  par  Jourdain  de  Greissel  à  l'église  de  Saint-Martia 
de  Mauriac.  Bérenger ,  II"  du  nom ,  est  nommé  dans 
une  lettre  de  Grégoire  VII,  du  12  avril  1080,  par  la- 
quelle ce  pontife  se  plaint  de  ce  que  le  vicomte  de  Gar- 
lat refusait  de  rendre  l'hommage  qu'il  devait  à  l'abbaye 
d'Aurillac.  {Histoire  de  Languedoc,  t.  II,  p.  188, 
20i ,  254^596;  Preuves,  col.  218,  269,  240,  297, 
58 1 ,  407»  )  De  son  mariage  avec  la  vicomtesse  Adèle 
de  Garlat ,  Bérenger ,  II**  du  nom ,  a  laissé  : 

1^.  Gilbert,  III*  dn  nom ,  vicoAite  de  Milhand et  de  GévaudaD, 
seigneur  dû  château  de  Garlat.  Il  confirma,  Ters  l'an  1070, 
avec  son  père  et  ses  frères,  la  fondation  du  monastère  de 
Montsalvy,  en  Auvergne ,  s'allia  ayec  Gerberge ,  comtesse  do 
Provence  et  d'Arles ,  et ,  par  suite  de  ce  mariage ,  prit  le  titre 
de  comte  i  vers  l'an  1100 ,  après  la  mort  de  la  comtesse  Etien- 
nette,  mère  de  Gerberge ,  et  veuve  de  Geoffroi,  I*%  comte  de 
Provence.  Gilbert,  III*  du  nom ,  consentit ,  au  mois  de  mars 
1  io5  (  v.  «I.  ),  avec  le  comte  Richard ,  son  frère ,  à  l'union  de 
l'abbaye  de  Saint-Sauveur  de  Séverac  ,  en  Rouergue,  fondée 
autrefois  pour  des  filles  par  Gui  de  Séverac,  à  l'abbaye  de  Saint- 
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Ghaffre,  en  Telay;  unioa  faite  par  Déodat,  seifçaeur  de  Séverac» 
Ermeogarde,  sa  femme  ,  et  leurs  fils.  (  Hist.  cU  Languedoc  , 
t.  II  ,  pp.  354 ,  ^7.)  Il  mourut  en  1 108,  n'ayant  eu  que  deux 
filles  : 

A. 'Douce,  comtesse  en  partie  de  Proyence  ,  vicomtesse  de 
Milhaud  et  de  Gévaudan  ,  mariée ,  le  3  février  1 1 1  a,  avec 
Raîmond-Berenger,  III*  du  nom  ,  comte  de  Barcelonne^ 
décédé  en  ii3o  (1).  Douce  vivait  encore  an  1190'; 
B.  Etiennette  ,  mariée,  en  i? i5  ,  avec  Raimond  ,   sire  de 
Baux ,  auquel  elle  porta  près  de  80  terres  considérables. 
C  Voyez,  pour  leurs  prétentions  sur  le  comté  de  Provence 
et  la  longue  guerre  qui  en  fut  la  suite ,  l'Histoire  du  comté 
FenaUsin  ,  par  Pithon-Gurt ,  %•  IV,  p.  a55.)  ; 
2*.  Richard,  1I1«  du  nom  »  vieomte  de  Lodève  et  en  partie  de 
Garlat.  Il  acheta,  en  1096,  du  comte  Raimond  de  Saint- 
GiH«s,  le  comté  de  Rodez-,  qui  passa  à  ses  descendants.  Le 
dernier ,  Henri^  II*  du  nom  ,  comte  de  Rodez  et  vieomte  de 
Garlat,  mort  en  i3o3 ,  laissa  quatre  filles  :  Isabelle  de  RcTdez, 
qui  porta,  en  1290,  la  vicomte   de  Garladez   en    mariage  à 
6eoffroi,y«,  sire  de  Pons  ;  Walburge,  qui  fut  mariée,  en  1298, 
avec  Gaston  d'Armagnac ,  vicomte  de  c  ezensaguet  ;  Beatriz, 
femme  ,  en  1295  ,  de  Bernard  de  la  Tour  d'Anvergne  ,  et  Cé- 
cile, qui,  par  le  testament  de  son  père,  du  i3  février  «39a,  fut 
instituée  héritière  du  comté  d«  Rodez,  qu'elle  transmit  à 
Bernard  VXI ,  comte  d'Auvergne ,   son  mari.  La  vicomte  de 
Garladez  fut  possédée  par  la  maison  de  Pons  jusqu'en  i35i. 
Réunie  à  la  eonvenne'  depuis  cette  époqae,  elle  «n  fut  séparée, 
en  16143 ,  en  faveur  de  la  maiioii  de  Monaco ,  qui  l'a  possédée 
jusqu'à  l'époque  de  la  révolution  ; 
3*.  Raimond  de  Mîlhaud,  vifant  en  1071. 


(1)  De  leur  mariage  sont  provenus,  outre  une  fille,  Bérengëre, 
femme  d'AUonse  VIII,  roi  de  Gastille,  deux  fils,*Raimond-Bérenger, 
111*  du  nom,  comte  de  Barcelonne  ,  dont  les  fils  ont  formé  deux 
branches,  Puoe  royale  d'Aragon  en  ii5i  et  successivement  de  Ma- 
jorque, de  Navarre,  de  Gastille  et  de  Léon,  éteinte  en  i5i6; 
l'autre ,  apanagée  du  comté  de  Provence  et  qoi  n'a  subsisté  que  jus- 
qu'en 1345.  Pierre  II ,  roi  d'Aragon ,  fils  du  roi  Alfonse  II ,  petit- 
fils  de  Raimond-Béreoger,  IV*  du  nom , comte  de  Barcelonne,  époux 
de  Pétronille ,  reine  d'Aragon ,  et  arriëre-petit-fils  de  Douce ,  com- 
tesse de  Provence,  possédait,  en -1304 9  les  vicomtes  de  Milhaud 
et  de  Gévaudan^  que  l'on  qualifiait  improprement  du  titre  de 
comtés ,  parce  qu'elles  étaient  possédées  par  des  comtes.  Ges  do- 
maines, ainsi  que  le  château  de  Grèzes>  furent  réuni^  à  la  couronne 
de  France ,  en  vertu  d'une  transaction  passée  par  saint  Louis ,  avec 
Jacques  ly  roi  d'Aragon,  en  i;258. 


/vv\  v\>  w^^^^  vvvv\% 


DE  CASTET, 

Selgneun  (U  la  vallée  de  Bibob,  db  Mib&moht,  de 
Castilloit,  db  Soa,  dbRoqubbrv»b,  su  Varkilhe*, 

d'IlLEBTEIN,  de  MifiAg,  db  la  BollLBË^B,  Dt  FOSSAT, 

DB  LADABii  d'Alab,  etc.,  dans  U  Couaerans,  le 
po-j»  -éô  Foias  et  te  Comminges. 


ftaaii  :  Dtgatala,  tu  ^ileauâ  livîi  toun  iPùr/fait ,  dtle  du 
mi/icB  tupérUura,  ouvert,  ajaûri,  et  maçmne  dttttiUt  ta 
chef  d'or ,  chargi  dt  tUiim  eomeitlet  affronléetde  table,  btc- 
ifuiei  et  membréet  de  gueulet,  L'écu  timbré  d'un  c»<]uc 
rermé,  taré  de  front ,  cl  orni  de  aea  lambrequins.  Sup- 
ports :  dent  eriSbos  coinoiiaéi.  Cimier  :  lUie  tour  avec 
■on  parillua  blanc  portant  nue  croii  de  gneiilE>,et  iwanle 
d'une  couronne  de  marquis.  Devise  :  En  iudimci. 
Ligende  :  P»  cciaii  ai  ni  l»iui. 


La  maigoQ  db  CASTET  est  ori^naire  des  Pyrénées. 
Sortie  de  son  berc«au  dès  le  mihcu  du  i  s*  siècle,  elle 
s'est  répandue  successivement  dans  le  Gouserans,  le 
pays  de  Foix,  le  comté  de  Comminges,  le  Béani ,  la 
Guienne  et  le  Haut-Languedoc,  où  ses  différentes 
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branches  ont  été  possessionnées ,  et  ont  contracté  de 
belles  alliances. 

Son  nom,  dont  la  signification  française  est  château , 
offre,  dans  les  historiens  et  dans  les  titres,  les  variations 
suivantes  :  Castets,  Castex,  Castel,  quelquefois  même 
CkasteL  Dans  les  actes  latins,  elle  est  dite  de  Castetlo, 
de  Castilio»  et  aussi  de  Castro.  Dans  la  traduction 
française ,  les  deux  versions  les  plus  générales  sont  : 
de  Castet ,  pour  toutes  les  parties  de  la  Guienne  où 
cette  maison  s'est  établie ,  et  de  Castel,  pour  la  plupart 
des  actes  passés  dans,  le  Languedoc. 

Cette  famille  paraîtrait  pouvoir  réclamer  une  bien 
plus  haute  ancienneté  que  celle  qui  va  être  justifiée , 
par  une  filiation  suivie  d*un  peu  plus  de  trois  siècles. 
Car  d'un  côté,  on  voit  son  nom  figurer  dans  les  chartes 
du  comté  de  Foix ,  ;  depuis  l'an  1 1 74  >  comme  le  té- 
moignent divers  passages  de  l'Histoire  du  Languedoc , 
par  dom  Vaissète  (i)  ^  et  divers  extraits  des  titres  ori- 

Sinaux  de  la  Bibliothèque  du  Roi;  et  d'un  autre  côté, 
[•  Gaulthier,  notaire  à  Vic-Tezensac,  possède,  dans  les 
minutes  de  ses  prédécesseurs ,  une  foule  d'actes  relatifs 
aux  auteurs  de  cette  maison,  à  partir  de  l'an  iSgi. 
Les  lacunes  de  temps ,  et  le  défaut  de  liaison  dans  les 
titres  antérieurs  au  i5*  siècle,  ont  pu  résulter  de  ce 
que  ses  chefs,  attachés  tantôt  à  la  maison  de  Toulouse , 
tantôt  à  celles  de  Foix  et  de  Comminges ,  et  tantôt  à 
celles  de  Navarre  et  d'Armagnac ,  durent  alternative- 
ment passer  dans  les  différents  pays  soumis  à  ces  illustres 
maisons;  et  que  ces  déplacements,  plus  ou  moins  fré- 
quents ,  ont  pu  occasioner  la  perte  ou  la  dissémination 
des  anciens  titres.  Peut-être  aussi  cette  perte  a-t-elle 
eu  pour  cause  les  guerres  de  religion ,  dans  lesquelles 
une  partie  de  cette  famille  s'était  jetée,  ayant  embrassé 
avec  chaleur  la  religion  prétendue  réformée,  qu'elle 
a  abjurée  sous  le  règne  de  Louis  XIV;  guerres  qui 


»     iiif  I.  '■.        ■      Vf 


.  (i)  ^HUioire.  générni6,dp  Languedoc  9  ptr  {>•  Vai3»ète  ^.  terne  ill  , 
pages  i56«  365,  379.  Tome  IV,  pages  18:2,  i83,  348,  367,  378, 
^79, 531,333,534,^25.'  ^ 
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ont  occiisioné  la  perle  ou  Tincendie  des  archives  de 
beaucoup  de  familles  des  provinces  méridionelès  de 
la  Fraii^e.  i  . 

La  maisoii  de  C^tet  a  formé  diverses  branches  et 
rameaux,  connus  sous  les  dénominations  de  Biros,  du 
Bosquéy  de  Lauabé».  de  Vareilhes,  de  Miramont,  de  la 
Boulbène  eit  de  ]VIéras>  La  l)rancbe  de  Biros,  établie  à 
Saint-Lizier»  en  Gouserans»  a  des  possessions  au  Cap 
français  et  au  quartier  de  Jaquezy,  près  le  fort  Dauphin, 
de  de  Saint-Domingue  y  où  la  branche  delà  Boulbène 
est  également  possessionnée ,  dans  la  plaine  du  Port- 
au-Prince  «  paroisse  de  la  Croix-des-Bouquets ,  et  au- 
tour'de  }a  baie  de  Samâna»  dans  la  partie,  espagqole  de 
cette  ile«  Cette  dernière  branche  réside  mamC^sant  à 
Ox,  près  I^uret  (auçien  comté  de  Cpmmingea)»  Le 
ramec^ii  de  Méras»  sorti  de  la  braAche  de  JVliramont  »est 
établi  à  Lezajt ,  dans  le  pay$  de  Foix, 

Le$  diverses  branches  de  cette  Emilie  ont»  dans  tous 
les  temps,  suivi  avec  distinction  la  carrière  des  armes, 
e(  nombre  d'oiQciers  de  leur  nom  ont  scellé  de  leur 
sang  leur  dévouement  à  leurs  rois  et  à  leur  patrie.  Pen- 
dant les  troubles  d&  la  ligue,  le  chef  de  la  branche  de 
Miramont  a  soutenu  avec  chaleur  les  intérêt^  du  roi 
Henri  IV  dans  le  pays  de  Foix.  Au  commencement  de 
la  dernière  révolution,  sept  gentilshommes  de  cette 
famille»  frères,  oncles  ou  cousins,  ont  volé  en  Alle- 
magne pour  se  réunir  aux  princes  français  émigrés , 
savoir;  quatre  de  la  branche  de  la  Boulbène  »  un  du 
rameau  de  Méras  et  deux  de  la  branche  de  Lauabé. 
Les  deux  frères  de  Castet- Lauabé,  chasseurs  nobles 
dans  la  légion  de  Béon,  ont  élè  tués  en  f  andre  en  1 794* 
Des  trois  frères  de  Castet-la-Boulbène ,  deux  furent 
aussi  tués  à  la  même  époque ,  dans  la  West-Flandre , 
servant  comme  chasseurs  nobles  dans  la  légion  de  la 
Châtre.  Le  chevalier  de  Castet ,  leur  oncle ,  brigadier 
dans  la  compagnie  écossaise  des  gardes *du-corps  du 
Roi,  et  chevalier  de  l'ordre  de  Saint-Louis,  périt,  en 
1 7g5 ,  dans  les  armées  du  roi  d'Espagne ,  après  avoir 
fait  la  campagne  de  1792,  dans  les  gardes-du-corps ,  à 
l'armée  des  princes  français ,  frères  de  Louis  XVL  Les 
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branchies  de  Castet-la-Boulbène ,  de  Ca8tet*Méras  et  de 
Gastet-Lauabé ,  ont  été  entièrement  dépouillées  de  leur 
patrimoine  pour  cause  d'émigration.  Cette  dernière 
branche  finit  dans  la  personne  d'Honorine  de  Castet- 

Lauabéy  mariée  avec  noble  N de  Boucou-Saint- 

Amand.  Elle  est  fille  de  noble  N....  de  Castet-Lauabé 
(  tué  avec  son  frère  en  1 794  >  dans  la  légion  de  Béon  ) 

et  de  demoiselle  N de  Gelis. 

La  filiation  des  diverses  branches  de  la  maison  de 
Castet  est  littéralement  prouvée  depuis  Raimond ,  qui 
suit. 

I.  Raimond  de  Castet,  seigneur  de  la  vallée  de  Biros, 
de  Castillour  de  Miramont  (terre  qui,  ainsi  que  celle 
de  Cante,  donnait  entrée  aux  Etats  deFoix)  ,  de  Sor 
et  d'autres  fiefs  nobles  »  mourut  en  iSoo.  D'après  les 
preuves  faites  en  1746,  par  Joseph- Amable  de  Gaslel 
pour  sa  réception  aux  pages  du  Roi ,  noble  Raimond 
DB  coMiiiKflF.»  :  de  Castet  avait  épousé  Henriette  de  Commin^bs,  dame 
oreife?d?riiei>t!  en  portio  de  Biros  et  de  Castillon,  fille  d'Aimeric  de 
Comminges ,  chevalier,  baron  de  Péguilhan ,  seigneur 
de  Biros,  de  Mondilhan,  d'Espaon,de  Montgaillard,  etc. 
(issu  d'une  branche  puînée  des  comtes  de  Comsainges). 
Il  a  laissé ,  entre  autres  enfants  :  ^ 


adossée*  en   sau 
toir. 


*  BRANCHE  DE  VAREILHES, 

dont  la  jonction,  n'est  pas  connue. 

* 

II.  Noble  Jean  de  Castet,  I*''  du  nom,  rappelé,  le  7 
janvier  i557,  dans  le  contrat  de  mariage  de  son  fils,  comme 
habitant  de  la  ville  de  Castillon,  pouvait  être  frère  de  Yi- 

^* tal  de  Castet ,  co-seigneur  de  Castillon. 

III.  Noble  Jean  de  Castet,  II*  du  nom,  fils  et  héritier 
de  gueules,  au  de  Jedu  P' ,  cpousd ,  par  contrat  du  7  janvier  1507,  Do- 
auquti  esY^uamenge  i>B  IttÉBiTBvs,  de  laquelle  il  laissa,  entre  autres 
ch^ un  léTrier  du  enfants ,  Guillaume ,  qui  suit. 


Uivme 
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II.  Vital  DB  Gastst,  co-seigneur  de  la  Vallée  de  Biros 
et  de  Gastillon  (par  indivis  avec  la  branche  de  Com- 
minges  Pèguilhan),  seigneur  de  Miran^ont,  de  Sor  et 
autres  lieux  y  donna  procuration^  Àzemar  de  Gastet, 
son  fils ,  pour,  en  son  nom^  rendre  foi  et  hommage  au 
Roi  (François  I*')  à  cause  de  son  comté  de  Gomminges» 

I^our  la  seigneurie  de  Miramont ,  la  sixième  partie  de 
a  vallée  dé  Biros  »  la  quatrième  partie  du  consulat  de 
Gastillon ,  à  toute  justice ,  haute ,  moyenne  et  basse , 
et  pour  certaines  oublies ,  censives  et  terres  nobles  qu'il 
tenait  tant  au  consulat  de  Gappens  qu'à   Gastillon, 


BBANGHE    DE    VaREILHES.' 


IV.  Noble  Guillaume  de  Gastet,  seigneur  de  Vareilhes^  ««^  s4int.jba«  : 
fut  marié,  par  contrat  du  i4  février  i585,  avec  Anne  de  ïtZ gueûiS^^lù 
Saibt-Jbak,  fille  de  Gaspard  de  Saînt-Jean  du  Maiqe,  au;};*|^'*"«J!'J„^ 
diocèse  de  Rieux,  et  d*Annc  de  Noë.  Ils  ont  eu,  entre  croix  fleuronni* 
autres  enfants,  Gaspard,  qui  suit. 

V.  Noble  Gaspard  de  Gastet,  seigneur  de  Vareilhes  et 

de  Gazavet,   épousa,  par  contrat  du  i5  janvier  1601,      du  pa^  : 
Jeanne  du'  Pag,  fille  de  Pierre  du  Pacj  seigneur  de  Pon-  f^J,'j^/de"^o* 
serme,  gentilhomme  ordinaire  delà  chambre  du  Roi,  élu  pie;  i  la  Tache 
gouverneur  de  Gastillon,  à  la  demande  des  habitants  des  An^^Tlllt,hi^- 
vallées  de  Balelongue,  de  Biros  et  de  Beimale,  et  petite  j^'^^rt,'"'*^^'*'* 
fille  de  François  du  Pac,  seigneur  de  la  Salle ,  gouverneur 
de  Gastillon,  et  de  Françoise  de  Lestendar ,  dame  de  Bel- 
legarde.  De  ce  mariage  sont  issus  : 

1».  Jean ,  III*  du  nom,  dont  l'article  sait  ; 

a«.  Aone  de  Gastet,  mariée,  par  contrat  do  8  jaio  1637  ,  avec 

noble  Marc- Antoine  deLezat^  seigneur  de  Brugnac  et  do  la 

Prade. 

VI.  Noble  Jean  de  Gastet,  seigneur  de  Vareilhes  et  de 
Gazavet,  épousa,  par  contrat  du  18  novembre  1643.  Frize  da^g'emtT  ior- 
DE  BazOn,  et  vivait  encore  le  ao  janvier  1668.  Il  a  eu  pour  ™;:ifd«'ttk' 
fils  : 

Jean  de  Gastet ,  seigneur  de  Vareilhes ,  baptisé  le  i3  avril  1649. 
11  fut  maintenu  dans  sa  noblesse ,  par  jugement  de  M.  Pellot, 
intendant  de  Montauban,  du  la  février  1696,^ 
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50.  Louis  de  Gattet ,  que  noble  Frederick ,  son  oncle ,  appela  à 
recueillir  ses  biens  après  la  mort  de  Gabrielle  du  Pac ,  sa 
mère ,  par  son  testament  du  19  juin  i65a  ; 

6**.  Antoinette  de  Gastet  ; 

7«.  Jeanne  de  Gastet;  9®.  Marguerite  de  Gastet  ; 

8«.  Gabrielle  de  Gastet;  10*.  Marie  de  Gastet. 

y  IL  Antoine  de  Gastet  ,  sieur  de  Biros ,  baptisé 
le  a4  juillet  16619  paraît  dans  un  acte  du  22  février 
1698,  passé  devant  Pierre  Dussoud  y  notaire  de  la  yilie 
de  Saint-Girons,  par  lequel  il  appert  qu'il  était  rede^ 
vable  d'une  somme  de  3ooo  livres  envers  noble  An- 
toine de  Lorty  seigneur  du  Pesqué.  Il  avait  épousé, 
le  1 4  du  même  mois  de  février  1698»  par  contrat  passé 
devant  Daugies,  notaire  royal  à  Rieux,  Rose  Diar goubt  , 
dont  il  eut  : 

i*>.  Jean-Aimé  ,  qui  suit  ; 

2*.  Jean-Louis- Bernard  de  Gastet  ; 

3«.  Glaire-Gatheriue  de  Gastei  ; 

YIII.  Jean-Aimé  de  Gastet,  sieur  de  Biros,  baptisé 
le  2Q  mai  1710,  passa  dans  Tile  de  Saint-Domingue, 
où  il  épousa,  par  contrat  du  28  janvier  1741»  passé 
devant  Desportes  et  Auriol,  notaires  royaux  au  Cap- 
«■TioMii  :  Français,  Anne-Élisabeth  de  Thomas  (1),  fille  de  feu 
Laurent  de  Thomas,  et  de  défunte  Elisabeth  Marchand. 
Jean- Aimé  de  Gastet  fit  son  testament  les  1 5  et  16 
juin  1748,  devant  Pierre-Xavier  Dujardin,  prêtihB  relî- 

Î;ieux  missionnaire  de  la  compagnie  de  Jésus,  faisant 
es  fonctions  curiales  dans  la  paroisse  de  Notre-Dame  de 
la  petite-Anse ,  même  colonie ,  et  laissa  un  fils  nniqae 
ncnuné  :  ' 

Joseph- Aimé  de  Gastet,  sieur  de  Biros,  baptisé  le  a5  janvier  i744) 
en  la  paroisse  de  Notre-Ûacde  de  Saint^Lizier.  Il  vît  eùco^  et 
n'a  pas  contracté  d'alliance  ;  v 

G*est  de  cette  branche  de  Biros,  aînée  des  diverses 
branches  de  la  famille  de  Gastet ,  qu'étaient  sortis  les 
rameaux  d\jL  Bosqué  et  de  Louabé. . 

(0  Bile  avait  trois  sœurs  qui  furent  mariées,  l'une  au  comte  du 
Gbilleau ,  capitaine  de  vaiâsefln ,  l'autre  à  M*  Dureau  de  la  Malle , 
^t  la  dernière  à  M«  le  marquis  de  la  Jonquière-Taffîuiel ,  mort  lieute- 
nant-général des  armées  navales. 
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SEIGNEURS    D£    MIRAMOiNT. 

ÎII.  Azémar  ou  Adhémar  di?  Castet,  seigueur  de 
Miramont ,  de  GaslIUon  et  autres  lieux ,  second  fils  de 
Vital  de  Castet,  seigneur  de  la  vallée  de  Biros,  de 
Gastillon  ,  etc. ,  et  de  Henriette  de  Comminges ,  rendit 
hommage  au  roi  François  I^  comme  comte  de  Com- 
minges, au  nom  de  Yital  de  Castet,  son  père,  le  16 
septembre  i54i-  H  acheta  du  seigneur  de  Péguilhan 
sa  part  de  la  seigneurie  de  Castillon ,  qu'il  réunit  à  la 
sienne,  comme  il  est  prouvé  par  son  testament,  faitle  1 2 
mai  i55o,  devant  A.  Sarrauta,  notaire  à  Gazères,  et 
dont  il  confia  l'exécution  à  noble  Rogier  dé  Méritens  „,  yu^^oum  ■. 
seieneur  de  Rosez,  et  à  noble  Jean  de  Marsolier ,  sei-  f  ="««"».  «  <^'"^ 
gneur  du  Geste.  Azémar  de  Castet  avait  épousé  noble  ^^^  •-"  ^^'"^''^ 
Jeanne  de  Mabsolier  ,  de  laquelle  il  laissa  : 

i«.  Joseph  de  Castet,  seigneur  de  Saint-Yalentin  ; 

a*.  Rogier  de  Castet ,  seignenr  de  GastiUon  ; 

5*.  Claade,  qai  a  continaé  la  descendance  ; 

4**.  Françoise  de  Castet,  légataire  de  son  père, en  i55o; 

5°.  Catherine  de  Castet,  mariée  par  contrat  du  qS  avril  i568  , 
avec  Jean^fe  Méritens^  seigneur  d'Organ  et  de  Montagnt,veui' 
en  premières  noces  de  Rose  du  Pac  ,  et  fils  de  Jean  de  Mé- 
ritens, seigneur  de  Montagut,  et  de  Vidale  de  Solan. 

IV.  Claude  db  Castbt  ,  seigneur  de  Miramont  et 
autres  lieux ,  coûiitxiaïidaDt  les  troupes  du  roi  de  Na- 
varre dans  le  comté  de  Foix,  gouverneur  particulier 
de  la  place  du  Mas-^'Azil ,  fut  honoré  d'une  lettre  de 
ce  prince  (depuis  Henri  lY  ),  du  9  février  1670,  dans 
laquelle  le  Roi  le  qualifie  son  bon  amù  II  fut  pourvu 
4u   commandement  du  château   de  Camarade,   par 
lettres  scellées  du  grand  sceau ,  du  22  septembre  iSyG, 
et  soutint  avec  succès  les  intérêts  du  roi  de  Navarre 
durant  les  guerres  de  la  ligue.  U  fit  son  testament  le  2 1 
novembre   i583,  devaùt  Ribayran,  notaire  à  Saint- 
Lizier,  en  présence  de  Nicolas  de  Comminges ,  vicomte 
de  Péguilhan  et  de  Saint-Etienne  et  seigneur  de  Mont- 
laur,  son  beau  frère  (époux  en  i58o,  de  Jeanne  dame 
de  Sieuras),  et  de  noble  Jean  de  Casteras ,  seigneur 
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de  Saint-Blanquat.  Claude  de  Gastet  avait  épousé,  par 

contrat  du  i5  octobre  i574>  passé  pardevant  Grilhon, 

DB  siROBAt:    notaire  à  Damazan,  Hélène  de  Sieûbas,  seconde  fille 

^^""d'Ôr,  \l'  de  messire  Pierre  de  Soûlés,  seigneur  de  Sieuras,  gen- 

po"?e*^  d*un  ly"  tilhomiue  de  la  chambre  du  roi  de  Navarre ,  et  gou- 

à'»rgeni.         vemour  du  comté  de  Foix.  ïl  a  eu  de  ce  mariage*: 

I*.  Pierre  de  Gastet,  seigneur  de  Ifiramont,  f  ai  YÏYtàt  eacore  en 
i64i ,  et  fat  père  de  : 

A.  Jean  de  Oastet  seigneur  de  Miramont ,  marié  par  acte  da 
5  noTembre  i634,  passé  par  Anglade,  notaire  du  Mas- 
d'Azil,  avec  Margnerite  à'jimboiœ,  11  eut  acte  de  la 
représentation  d€  ses  titres  de  noblesse ,  de  M.  Pellot , 
intendant  en  Guienne,  le  i^  juin  1667.  Il  a  continué  la 
branche  de  Miramonst  ;  et  le  dernier  rejeton  mMe,dont  la 
mère  était  de  la  maison  de  Gothi  ^  ancien  mousquetaire 
de  la  garde  du  "Roi,  gouTemeur  héréditaire  du  Mas- 
d'Azil ,  est  mort  en  1789,  sans  laisser  d'enfants  de  son  ma* 
rîage  avec  noble  demoiselle  If de  Touilte  du  Gûbé. 

B.  Françoise  de  Gastet  de  , Miramont,  première  femme, 
par  contrat  du  ao  avril  i6a6 ,  de  noble  Pierre  deFaientin, 
seigneur  d'Atières ,  fils  de  Jean  de  Falentin  y  c(^8eîgneur 
d'Alières,  et  de  Jeanne  de  Sentouch,  sa  première 
femme. 

a*.  Jacques  de  Gastet-Miramont ,  marié  à  demoiselle  Anne  de 
Sartres ,  dont  la  fille,  Françoise  de  Gastet ,  fut  mariée  à  noble 
Pierre  defakntifij  seigneur  deSentenac«  par  contrat  du  18 

I'uin  1618.  (Hélène  de  Gastet,  femme  du  capitaine  Jean  de 
«"alentin ,  était  probablement  une  seconde  fille  de  Jacque» 
de  Gastet.  )  ; 
30.  JeaiVt  dont  l'article  suit. 

4<**  Françoise  de  Gastet ,  mariée,  par  contrat  du  ai  décembre 
1 633 ,  à  noble  Pierre  de  Faientin^  seigneur  d'Alières ,  inhumée 
le  39  août  i65i ,  dans  l'église  réformée  du  Mas-d'Aûl  ; 
5«.  Jeanne  de  Gastet. 

y.  Jean  de  Gastet,  seigneur  de  Méras ,  fut  cornette 

dans  la  compagnie  du  seigneur  de  Léran ,  comme  lo 

prouve  le  certificat  de  ses  services  du  25  novembre 

1641.  Il  fit  son  testament  devant  Dûpias,  notaire  de  la 

p>  LETuUiiH  :  ville  des  Bordes ,  le  lo  septembre  i654,  et  avait  épousé 

f'd'or; Ttrôlî au  même  lieu,  par  contrat  passé  devant  le  notaire 

t^i"!^de^Lhul  Bernard,  Susanne  de  Léran,  fille  de  messire  Dodon 

TLo*.**  L**  de  ^®  Levis-Léran ,  gouverneur  du  pays  de  Foix.  Leurs 

çueuiw,  qui  «M  eufauts  furcut  : 

10.  Jean-Paul  de  Gastet ,  seigneur  de  Méras,  qui  épousa  ,  par 
contrat  du  11  juin  1666,  passé  devant  la  Tapie,  notaire  au 
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Caria  eu  Foix,  Isabeaa  de  Comminges-Sieurat ,  filU  de  Nicolas 
de  Gomminges  »  chevalier,  seigneur  de  Sieuras,  et  de  Marie- 
Glaire  de  la  Roane.  Jean'-Panl  a  eu  pour  fils  :  *-  Jean  de  Gas- 
tet,  seigneur  ae  Méras,  marié,  par  contrat  passé  devant 
Guerre,  potai^'e,  le  lo  juillet  ijSS,  avec  Jeanne-Marie  de 
Thomas,  Il  fit  faire  un  inventaire  devant  Duthil ,  notaire  an 
Garla  ,  en  Fois,  le  6  avril  1746 ,  en  présence  de  mes»ire  Jac^ 
4{ue8-Roger^  comte  de  Gomminges,  marquis  de  Lastron crues, 
Michel  oe  Mons  ,  prêtre^  Louis  de  la  Passe  ,  ancien  officier 
des  mousquetaires  du  Roi,  Jean-François  de  Gaseneuve,  Louis 
de  Bruyères  et  N de  Baad,  seigneur  du  Fossat.  Il  fut 

Î>ère  de  :  ^-  Jean-Pierre  de  Gastet-Méras,  décédé  en  180$  , 
aissant  de  son  mariage  avec  Gatherine-Gécile  <tAmal  du  dos 
deBonnevilte^  (nièce  du  célèbre  abbé  Raynal ,  )  un  fils:  — 
Jean-Louis-Marie-Antoine  de  Gastet,  néàLézat,  en  Foix, 
en  1768.  Il  rejoignit  les  princes  français  à  Goblentz  ep  1791, 
fit  sous  leurs  ordres  la  campagne  de  179a  ,  dans  le  corps  des 
chevaliers  de  l'institution  de  Saint^Louis ,  et  rejoignit  ensuite 
les  corps  émigrés  au  service  d'Espagne.  Il  a  épousé,  en  1810, 
Françoise- Félicité  Régu-Dijols ,  dont  il  a  eu  des  enfants. 
a«.  Pierre ,  I*'  du  nom ,  dont  l'article  suit  ; 

09.  Susanne  deGastet,  mariée  à  noble  N de  Fauré-Massa- 

brae,  seigneur  de  Niac. 

VI.  Pierre  dk  Castet,  I*'  du  nom ,  seigneur  de  la 
Bojjlbène ,  épousa  >  par  contrat  passé  devant  Duthil , 
notaire  au  Caria  en  Foix,  le  4  janvier  1641 ,  Catherine 
DE  Cazals,  laquelle  fut  assistée  par  Jean  de  Gazais,  son 
oncle  paternel ,  et  par  noble  Nicolas  de  Comminges , 
seigneur  de  Sieuras ,  son  oncle  maternel.  Du  côté  de 
Pierre  de  Castet ,  assistèrent  nobles  Jean  de  Castet , 
seigneur  de  Méras,  son  père,  et  Pierre  de  Castet,  sei- 
gneur de  Miramont ,  son  oncle.   Il  fut  père  de  : 

&o«  Jean  de  Gastet,  cornette  de  cavalerie,  .qui  épousa  par 
contrat  du  21  février  1686,  passé  devant  Guerre,  notaire 
royal  du  Garla,  noble  Gérarde-Gatherine  de  Roquefort ^  sei- 
gneuresse  du  Fossat  en  Foix ,  de  laquelle  il  n'a  laissé  qu'une 
fille ,  Marie- Anne  de  Castet^  mariée^  avec  dispense  de  la  cour 
de  Rome  de  1713,  et  par  contrat  de  17149  avec  noble  Louis 
de  Baudf  sieur  du  Gastelet ,  fils  de  noble  Jean  de  Baud ,  et  de 
Madelaine  de  Roquefort  ; 

â«.  Pierre,  II*  du  noiQ,  dont  l'article  suit; 

50.  Joan-Paul  de  Gastet ,  capitaine  de  cavalerie ,  tué  à  la  bataille 
de  Gonsarbrnck^  prés  Trêves ,  sous  le  maréchal  de  Gréquy,  le 
11  août  1675; 

4<>.  INicolas  de  Gastet ,  lieutenant  au  régiment  du  Roi ,  infan- 
terie, tué  au  siège  de  Maëstricht,  en  1676. 

5«.  Jacques  de  Gastet,  passé  au  service  d'Autriche ,  où  il  servit 
avec  distincUon  sous  le  prince  Eugène  dç  Savoie.  (  Voyez  le» 
Mémoiret  écrits  par  lui-même.  ) 
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VII.  Pierre  de  Gastet,  II*  du  nom ,  seigneur  de  Jïf 
Boulbène  et  de  Saint-Genès ,  fut  assigné  avec  ses  frères, 
pour  présenter  ses  titres  de  noblesse  ;  et  leur  validité^ 
fut  reconnue  par  jugement  de  M.  le  Pelletier  de  la 
Houssaie ,  intendant  de  Moutauban»  du  la  juillet  1698. 
H  servait,  dès  l'an  1676,  comme  lieutenant  dans  la 
compagnie  de  Glermont ,  régiment  de  Dalniain  cava- 
lerie ,  au  siège  de  M aestricht,  où  il  fut  blessé.  Il  passa 
ensuite  à  la  tête  d'un  régiment  actif  de  milices  de  son. 
pays ,  qui  servit  avec  distinction  dans  les  guerres  de  la 
succession  d'Espagne ,  sous  les  ordres  du  maréchal  de 
Noailles.  M.  le  duc  de  Gesvres»  dans  sa  lettre  du  s& 
juillet  1691 9  le  qualifie  de  cousin,  et  décommandant 
des  troupes  en  Languedoc.  Ce  seigneur  avait  fait  ab- 
juration, entre  les  mains  de  l'évéque  de  Rieux,  de 
la  religion  prétendue  réformée  ,  et  avoit  épousé ,  par 
contrat  du  6  février  i685,  passé  devant  Labemardie, 

«R  G»v**r.»r!  notaire  à  Rieux,  Françoise  de  Gavabret  (i),  fille  de 

lîo,.»  de  Mbie,  feu  noble  Simon  de  Gavarret  ^  seigneur  de  Clarette,  efc 

mTràT^xtli^]  de  Catherine  de  Vigier.  Pierre  de  Castet  fut  assisté  à 

frôn'éT '***^  *^*  son  contrat  de  mariage,  par  noble  Jean  de  Fauré- 

Massabrac ,  seigneur  de  Niac ,  son  cousin-germain;  et 

Françoise  de  Gavarret,  par  noble  Jean-Jacques  de  Ga- 

varrét,  son  oncle.  Pierre ,  II*  du  nom ,  a  eu  pour  fils 

Pierre-Louis ,  qui  suit., 

VIII.  Pierre-Louis  de  Castet,  seigneur  de  la  Boul- 
bène, fut  nommé  lieutenant  de  la  compagnie  de  Mouchy, 
dans  le  régiment  de  cavalerie  de  Yaudémont,  le  22 
novembre  1721.  Il  épousa,  par  contrat  du  24  octobre 
1 724»  passé  dans  le  château  seigneurial  de  Lastronques, 

tfa^r^n't'à'iow  P^ès  Lézat  ^  OH  Foix  ,  devant  Barthe  notaire ,  Marîe- 
kmp.1^.  «**«  Apollonie  de  Gavarbet,  fille  de  feu  noble  Jean-Roger 
h^*^  *èn'i?f  *i' ^®  Gavarret  (1) ,  seigneur  de  Gambou,  co-seigneur  de 
crontéi.  Saint-Léon  et  de  Caussidières  en  Lauragais ,  et  de 

demoiselle  Françoise  de  Trébos.  A  ce  contrat  assis- 
tèrent pour  Pierre-Louis  de  Castet,  noble  Pierre  de 

a  ^ 

(i)  Voyez  la  généalogie  de  la  maison  de  GAVARRET,  dans  ce 
même  volume. 
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Castet  la  Bouibène  son  père ,  et  Jean- Jacques  de  Ga- 
Tarret  son  oncle  maternel;  et  pour  la  future  épouse, 
messire  Roger  de  Comminges,  seigneur  de  Lastron- 

Îues  »  et  son  épouse  Jeanne-Honorée-de  Ganals ,  Gilles- 
rançois  de  GaTarret,  co-seigneur  de  Saint-Léon  et  de 
Caussidières;  Jean-François  deGavarret»  chevalier  de 
Cambou,  frères  de  Marie -ApoUonie,  et  noble  Ar- 
naud de  Durand»  sieur  de  Nougarède  son  oncle.  De  ce 
mariage  sont  issus  : 

1*.  Joseph'Amable  9  dont  l'article  tait  : 

a*.  Pierre-Loais  y  cheTalier  de  Castet^  brigadier  des  gardes-du- 

corps  du  Roi,  compagnie  écossaise,  chevalier  de  l'ordre  de 

Saint-Loais,  mort  en  émigration,  en  1795.  Il  avait  épousé, 

en  1784  ,  Marie-Pétronille  lU  Casenpuve  (1) ,  dont  il  n'a  laissé 

qu'une  fille ,  Adèle  de  Castet. 
3«.  Honorée  de  Gattet,  morte  à  Rîem,  sans*  avoir  contracté 

d'alliance. 
4**.  Marie-Jeanne  de  Castet,  mariée,  en  1768,  à  M.  Bertrand 

Auguères ,  conseiller  du  Roi ,  et  son  juge  à  la  judicature  royale 

de  la  ville  de  Rieux. 

IX.  Joseph-Amable  de  Castet»  sieur  de  la  Boui- 
bène 9  page  du  roi  Louis  XY,  suivit  ce  prince  en  cette 
qualité  »  dans  les  campagnes  de  Flandre  ^  et  assista  atix 
batailles  de  Roiicoux  et  de  Laufelt.  Sa  Majesté,  en  con- 
sidération de  sa  bonne  conduite  dansées  deux  batailles» 
lui  fit  délivrer  une  épée,  par  le  sieur  Antoine»  son  porte- 
arquebuse»  Joseph-Amable  de  Castet  passa  capitaine 
de  cavalerie  dans  le  régiment  du  Blaisel  »  par  brevet 
du  1^'  îuin  1755,  et  mourut  le  20  mai  1780.  Il  avait 
épousé,  par  contrat  du  i5  mars  1700,  passé  devant darKent, au cbr- 
Cabissol,  notaire  à  Toulouse ,  Marie  de  Lèzat-Brugnac-  I^ompafcnè'de  3 
Marqvbfave  (2),  fille  de  noble  Jean  de  Lézat-Brugnac,  rmôme^.'^"*" 


(1)  D'une  noble  et  ancienne  famille  du  pays  de  Foix  ,  originaire 
d'Espagne ,  et  dont  était  Jean  de  Gaseneuve,  nommé  évéque  d'Eine, 
par  le  pape  Martin  V,  le  10  septembre  i435,  et  depuis  créé  cardinal 
par  le  même  pape. 

(2)  FRAGMENT  SUR  LA  FAMILLE  DE  LEZAT. 

Le  nom  de  cette  famille  est  très-anciennetneot  connu 
dans  le  Languedoc.  On  voit  un  Tolosain  de  Lézety  sou^- 
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baron  de  Marquefiive  »  et  de  Françoise  de  Rachetin.  De^ 
ce  mariage  sont  issus  : 

1°.  Jacfues-Rose-HoDoré ,  dont  l'article  ylendra  ; 

2"",  Pierre-Louis ,  chevalier  de  Gastet,  émigré  en  1791.  Il  fil  la 


crire,  le  14  juin  12049  le  traité  de  paix  conclu  au  camp 
des  Toulousains,  devant  le  château  d'Auvillars,  entre  le» 
capitouls ,  ses  collègues,  qui  assiégeaient  ce  château,  et 
Vezian,  TÎcomte  de  Lomagne  et  d'Auvillars,  et  un  Arnaud 
Pons  de  Lézat ,  capitoul  en  1  aao,  avecBernard  de  Yaragnes, 
et  plusieurs  des  principaux  du  pays.  (  Annales  de  ToulovLse, 
par  de  Rozoi ,  notes  historiques ,  tome  lY.  pag.  48.  52.  ) 

I.  Noble  Yîdal  de  Lézat,  seigneur  de  Brugnac  et  de 
Marquefave,  fit  son  testament  au  château  de  Brugnac, 
devant  Lebret,  notaire,  le  19  novembre  i545.  11  y  nomme 
dbBaillt:  Sebuine  de  Bailly,  sa  femme,  Jean  de  Lézat,  son  fils. 
Marguerite  de  Canals,  sa  mère,  Raimond  de  Lézat,  son 
frère ,  Jeanne  de  Lé:^t ,  sa  sœur ,  et  Jean  de  Lézat ,  son 
neveu ,  fils  àe  noble  Roger  de  Lézat ,  habitant  de  Uieux. 

p!^,^auTde  ÏI-  Noble  Jean  de  Lézat,  I«'  du  nom ,  seigneur  de  Bm- 
gueuiM,  à  uoe  gnac  ct  dc  Marquefave,  épousa,  par  contrat  du  la  mars^ 
d'o?.'âux"/d'a^z/r!  i575.  Iphigénic  des  Guillots  de  la  Boubiassb,  laquelle  le» 
à  une  étoHe  dar  rendît  ptrc  dc  trois  fils  : 

i<>.  Jean,  II*  du  nom ,  dont  l'article  suit; 

a<*.  Marc- Antoine ,  auteur  de  la  seconde  branche,  rapporté  cir 

après  : 
3»«  Pierre  4e  Lézat,  vivant  en  1601. 

III.  Noble  Jean  de  Lézat,  II*  du  nom,  seigneur  de 

Brugnac,  baron  de  Marquefave,  épousa,  par  contrat  passé 

»E LiiiioouAii  r  âu  château  de  Larroquan,  au  diocèse  de  Lombez,  devant 

roc  SI?'**'.  '"  Castiès ,  notaire,  le  29  janvier  iSgS,  Françoise  de  Larbo- 

ciief  du  mêlne,  ^H^AN ,  fillc  dc  Doblc  Bertrand  de  Larroquan,  seigneur  de 

dï"îti!i«f  *"^***  la  Graulet.  A  ce  contrat  assistèrent  messires  Rigorîs  de 

Léaumont,  seigneur  de  Puygaillard  ,  chevalier  de  Tordre 

du  Roi ,  capitaine  de  5o  hommes  d'armes  des  ordonnances. 

Biaise  de  la  Roche ,  seigneur  de  Fontenilles ,  chevalier  du 

même  ordre ,  Jacques  du  €os ,  seigneur  de  la  Hitte,  aussi 

chevalier  de  l'ordre  du  Roi ,  nobles  Fabien  de  Serres,  Gé- 
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t!&m pagne  de  179a  à  l'armée  royale  du  centre ,  sous  les  ordres 
despri/ices,  frères  de  Louis  XVl ,  dans  le  corps  des  cheyaliers 
de  l'institudon  de  Saint-Louis ,  commandé  par  le  comte  de 
Vergennes,  et  fut  tué  en  Hollande  en  1795,  servant  comme 
chasseur  noble  dans  la  légion  de  la  Châtre. 
5«.  Jean-Théodore  de  Gastet  sieur  de  Ferrerj,qui  fit  également 
la  campagne  de  179a,  à  l'armée  royale  du  centre  «  dans  le 


vard  de  Pins  9  etc.  Il  eut  de  ce  mariage  5  entre  autres 
enfants  : 

• 
IV.   Noble  Alexandre  de  LézAT^  seigneur  de  Bragnac, 
baron  de  Marquefaye,  mariée  le  9  novembre  i632,  arec 
Anne  de  Lamt^  fille  de  noble  Charles  de  Lamj ,  seigneur     ^  lamt 
de  Pujlauron,  et  de  Madelaine  de  Noé.  De  ce  mariage 
^ont  issus  i 

1*.  Bernard ,  dont  Tarticle  suit  ; 

2*.  Marie  de  Lezat,  mariée,  par  contrat  du  39  janvier  i663, 
passé  devant  Dupau ,  notaire  à  Garbonne^  avec  noble  Antoine 
ile  Roquette  de  Buiêson ,  seigneur  de  Magrens ,  de  Baranher ,  de 
Gabarel  et  de  Bouzanat ,  en  présence  de  messire  Pierre  de 
Ganals,  seigneur  de  Lastronqnes,  vicomte  de  Moulis,  baroa 
'de  Montfancon ,  etc. ,  Michel  de  Noé ,  seigneur  de  Peyrilles , 
François  du  Bourg,  seigneur  de  la  Loubère,  François  de  Tojur- 
nemire»  seigneur  de  Rachat,  Jean  de  Lamy,  seigneur  de 
Puylauron.  Jean  de  Lézat ,  seigneur  de  la  Prade,  Biaise  de 
Yise ,  seigneur  de  Gouladère,  Sabirel  de  Madroso ,  seigneur 
de  Layan ,  etc.  etc. 

V«  Noble  Bernard  de  Lbzat^  baron  de  Marquefare^  sei- 
gneur de  Brugnac,  de  Saint-Hippoljte,  etc. ,  n'a  laissé  du 
mariage  qu'il ayait  contracté,  le  29 juin  1Ô789  avec  Fran- 
çoise de  ViLiEMiia,  fille  de  noble  Georges  de  Viilemur ,  sei-  db  Yiutuvn 
goeurdeMontbertetduGa,etdeCatherîned'Avessens,  que  uôn^*"/"* 
des  filles ,  dont  l'ainée  a  porté  par  mariage  les  biens  de  p»^  «t  «mî'de 
cette  brancbe  dans  celle  dont  nous^allons  parler.  ^^"  ^'' 
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III.  Noble  Marc-Antoine  de  Lézat,  seigneur  de  la  Prade, 
second  fils  de  noble  Jean  de  Lézat ,  seigneur  de  Brugnac  et 
de  Marquefaye,  et  d'Iphigénie  des  Guillots  de  la  Bon- 
riasse,  fut  commandant  d'une  compagnie  de  carabins  au 
Pays  Siedsîn.  11  épousa  ,1''  par  acte  du  6  mars  i6a8 ,  Fran- 
çoise DE  Cbaks  ,  yeuye  de  feu  honoré  seigneur  Jacques     oKCim 


au 
lam- 
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corps  de  la  coalition  des  gentilshommes  du  Langaedoc  ,  com- 
mandé par  le  comte  de  Toulouse-Lautrec  «  et  qui  mourut  à 
Ghelsea ,  près  Londres ,  en  1794  *  des  blessures  qu'il  avait  re- 
çues À  la  défense  d<)  Nieuport  dans  la  West^ Flandre . 
4''.  Joseph-Michel- Anne  de  Gastet,  sieur  de  Bordéria,  mort  i 
Ox ,  commune  de  Muret ,  en  1806. 


d*Ustou,  sieur  de  Marsoulies,  de  laquelle  il  n'eut  point 
d'enfants;  a**  par  acte  du  8  juin  16375  passé  devant  Bordes  ; 
de^"  eûîir'au  ^^^*'''®  ^^  Saint-Lizicr^',  au  château  de  Yareilhes,  dio- 
cbftteau  a  3 'tours  cèse  de  Couscrâns ,  Anne  de  Gasi^t,  fille  de  noble  Gas- 
mSSfuX*"'^**!»"  P^^<^  ^«  Caslet,  seigneur  de  Vareilhes,  et  de  Jeanne  du  Pac, 
re.ouTert,ajou-çn  préseuce  de  nobles  N....  de  Lort,  seigneur  du  Pesqué; 

ré,    et  maçonné  i*i-k  ■.«  «.^  i         ^  «i 

de  table  ;  au  chef  et  N*...  du  Pac  :  Marc-Antoine,  fît  son  testament  le  abayril 
cômeiîiêl^iïîôn-  i65o ,  par  devant  Dupau ,  notaire  àCarbonne ,  il  y  nomme 
lées  de  Mdiie ,  Auue  de  Castët ,  sa  femme  •  et  les  neuf  enfants  qu'il  avait 

becquées  •*  i.    n  .  ^ 

meinbrffa     de  eus  G  elle  f  savoir  : 

gueules. 

i;  Jean  de  Léizat,  seigneur  de  la  Prade,  co-seigneur  de  Mar- 
quefave ,  marié  k  Jeanne  d'EteailiéU  9  de  laquelle  il  eut  : 
Jacques  de  Lézat ,  co-seigneur  de  Marquefavo ,  marié  à 
Jeanne  da  Barrau  »  qui  le  rendit  père  de  : 
Jean-Paul  de  Lézat  9  co-seigneur  de  Marquefave ,  capi~ 
taine  de  cavalerie,  marié  à  Thérèse  de  BoudmetU,  es 
Flandre,  de  laaueUe  il  eut  : 
Jean-Joseph  ae  Lésât ,  mort-sans  alliance ,  au  coai- 
mencement  de  la  révolution. 
a«.  Jacques ,  dont  l'article  suit  ; 
3^.  Jeanne-Marie  de  Lézat  ; 
4***  Isabelle  de  Lézat  ; 
5^.  Madelaine  de  Lézat  ; 
6**.  Anne  de  Lézat  ; 
7«.  Thérèse  de  Lézat  ; 
o»,  Marguerite  de  Lézart; 
9«,  Jeanne  de  Lézat. 


u  Lkbat 


IV.  Noble  Jacques  de  Lézat  9  seigneur  de  Brugnac  et  de 
Saint-Hippolyte ,  baroft  de  Marquefave  y  capitaine  au  régi- 
ment de  la  Couronne,  infanterie^  épousa  Constance  be 
d'arg'ra"uehe-  LÉzAT 9  filie  ct  héritière  de  noble  Bernard  de  Lézat,  et  de 
IccLp^né"*dè  Françoise  d*  Villemur.  Jacques  de  Lezat  fit  son  testament 
^er^d   '-**r  ^^  *^  septembre  i^ai  ,par  devaht  PieoUe,  notaire  deCar- 
4.eron  u  même,  j^^jj^j^ .  q  y  n^miuç  Constance  de  Léiat,  et  le»  trois  en- 
fants qu'il  eut  d'elle  >  savoir  : 

i».  Michel  de  Lézat,  seigneur  de  Brugnac,  et  de  Saint-Hippo- 
lyte, haron  de  Marquefave,  marié  avec  Jeanne-Françoise^ 


r. 
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X.  Jacques-Rose-Honoré  db  Gastbt-la-Bovlbène  , 
chevalier,  né  àRieux  (évéché,  Haut-Lauguedoc),  le  29 
décembre  1768,  aujourd'hui  lieutenant  de  Roi,  com- 
mandant la  place  de  Fort-Ies-Bains ,  Pyrénées-Orien- 
taleSy  chevalier  des  ordres  royaux  et  militaires  de  Sainl- 
Louis  et  de  la  Légion-d'Honneur,  lut  élevé  à  l'école 
royale  militaire  de  Sorèze ,  et  suivit  dans  la  révolution 
les  princes  français ,  frères  de  Louis  XVI ,  qu'il  rejoi- 
gnit  à  Goblentz  en  1 791  (i).  Il  fit ,  sous  leurs  ordres , 


Barrau,  Il  ne  laiisa  que  des  filles,  dopt  Tune  prît  alliance  avec 
noble  N.  deMédrane^  et  a  porté  dans  cette  famille  le  château 
de  firngnac  ;  une  autre  fut  religieuse  au  couvent  de  Sainte- 
Claire  ,  à  Toulouse  ;  et  les  deux  autres  entrèrent  au  couyent 
de  Longages,  de  Tordre  de  Fontevrault; 

2^*  Jean ,  II*  du  nom,  dont  Tarticle  suit  : 

30.  Marîe  de  Lézat. 
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V.  Noble  Jean  de  Lézat  db  Beugnag,  II*  du  nom,  baron  Jjj"'^'  »"^  |»«n 
de  Marquefave,  épousa,  le  27  août  1728,  Françoise  de  Ra-  duneétoiu  da^i- 
cBETiN.De  ce  mariage  vinrent;  *''"' 

1  o.  Michel  de  Lézat,  baron  de  Marquefa?e ,  page  de  Louis  XV , 
officier  au  régiment  de  T^alam^  marié,  le  ao  juin  1783,  à  N. 
Cauifet  tU  léiiliae ,  dont  il  a  eu  : 

A.  Théodore  de  Lézat^  seul  mftle,  représentant  aujourd'hui 
la  maison  de  Lézat  ; 

B.  Julie- Agathe  de  Lézat,  mariée  «  par  contrat  du  a5  juin 
»âii,  passé  par  AboUn«  notaire  à  Noé,à  noble  Jean- 
François-Gasimir  de  Méritent ,  fils  de  noble  N.  de  Méri- 
tens ,  et  de  N.  d'Ustou-GasaTÎl  ; 

?<*•  Jeanne-Françoise  de  Lézat ,  mariée  à  noble  Joseph  de  Dezes^ 

seigneur  de  Rieudesquis; 
5».  Marie  de  Lézat,  mariée,  par  contrat  du  i5  mars  1768,  passé 

par  Gabissol,  notaire  de  Toulouse 9  à  noble  Joseph- Amable 

de  Cûitet'la-Boulbehe. 

(1)  Yoiei  la  lettre  que  lui  adressèrent  à  Mayence  MM.  les  commis- 
saires de  la  noblesse  de  Languedoc,  émigrée  en  Allemagne;  elle  est 
platée  de  Lorck,  sur  le  Rhin ,  yis-à-vis  Baukarrat ,  le  7  juillet  179a. 

«  Monsieur ,  la  noblesse  de  Languedoc ,  qui  vient  de  se  réunir  sous 

•  les  ordres'  de  M.  le  maréchal  de  Gastries,  jalouse  de  soutenir  la 
•gloire  d'une  province  distinguée  depuis  tant   de  siècles  par  son 

•  lëleet  sa  fidélité  pour  ses  rois,  se  flatte  que  vous  vous  ferez  un 
•plaisir  de  venir  augmenter  le  nombre  des  gentilshommes  de  cette 
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la  campagne  de  1792  à  Tannée  royale  du  centre,  dans 
la  compagnie  écossaise  des  gardes-du-corps,  et  servît 
ensuite  successivement  pendant  huit  campagnes ,  dans 
la  légion  de  la  Châtre,  où  servaient  aussi  deux  de  ses 
frères  »  dans  les  houlans  de  Gharmilly  »  les  hussards  de 
Montalembert»  et  les  chasseurs  de  la  Reine ,  depuis  le 
simple  rang  de  volontaire-noble,  jusqu'au  grade  de 
lieutenant-colonel  9  qui  lui  fut  conféré  à  Saint-Do- 
mingue le  12  septembre  1797^  comme  récompense 
militaire.  II  joignit  en  1802»  à  Saint-Domingue,  l'armée 
française ,  qui  venait  y  rétablir  Tordre  et  la  propriété»  et 
contribua  à  ses  opérations.  Il  remplit  une  grande  partie 
des  missions  les  plus  importantes  du  gouvernement 
glorieux  du  général  Ferrand  ,.  commandant-en-chef 
établi  à  Santo-Domingo;  soit  à  la  Havane  auprès  du 
gouvernement  espagnol  de  Tile  de  Cuba  ,  où  il  fut 
envoyé  en  1804»  en  qualité  de  commissaire-extraor- 
dinaire avec  M.  Minuiy,  grand-juge  de  Saint-Dominsue, 
et  en  1806,  pour  y  recevoir  des  caisses  du  roi  d  Es- 

f»agne,  onze  cent  mille  francs  pour  les  besoins  de 
'armée;  soit  aux  États-Unis  d'Amérique;  soit  en  France 
auprès  du  ministre  de  la  marine.  Il  assista,  en  i8o5,  à 
la  défense  mémorable  de  la  place  de  Santo-Domingo , 
où  800  hommes  ^e  troupes  de  ligne,,  aidés  de  quelque 
milice,  combattirent  victorieusement  pendant  vingt-huit 
jours  autour  de  leurs  remparts ,  et  contraignirent  à  la 
fuite  une  horde  opiniâtre  de  2$  mille  insurgés  sous 
les  ordres  du  nègre  Dessalines.  Il  fut  nommée  en  1 807, 
au  commandement  important  de  la  presqu'île  et  haie 
de  Samana  ,  avec  mission  d'y  préparer  l'établissement 
maritime  et  militaire  que  le  général  Ferrand  y  méditait 
pour  y  concentrer  et  développer  de  là  ses  opérations  sur 
toute  Tile  de  Saint-Domingue  et  le  golfe  du  Mexique.  II 


»  proTÎuoe ,  réunis  au  canton nement  de  Lorck ,  et  prendre  dans  une 

•  des  compagnies  d'infanterie  ou  de  cavalerie,  le  rang  qui  vous  y 

•  est  assigné  par  le  règlement  des  princes.  »  ^ 

Signé  :  le  maréchal  de  Castries;  le  comte  de  Tou/ouse-Lautree;  le 
marquis  du  Lac;  le  marquis  de  Panât;  le  tDarquis  de  ia  Jonquière* 
A  M.  de  Casttt-lin-Boulbène. 
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fii  depuis  les  campagnes  d^Espagne ,  de  Portugal  »  de 
Russie  9  de  Silésie  et  d'Italie.  Il  se  distingua 'à  la  prise 
de  Smolensk  et  à  la  bataille  de  la  Moskowa  où  il  fut 
grièvement  blessé.  Il  remplit,  en  i8j3  et  i8i4»  les 
fonctions  de  chef-d'état-maîof  d'une  des  divisions  de 
Tarmée  d'Italie  jusqu'au  moment  de  la  restauration; 
et  ensuite  il  a  exercé,  jusqu'en  1818,  celle  de  sous- 
chef  d'état-major  de  la  dixième  division  militaire  à 
Toulouse.  Il  a  épousé  au  Port-au-Prince,  lie  Saint* 
Domingue,  par  contrat  du  7  décembre  1797,  passé 

Îar  Bernanosse  et  ÂUote ,  notaires ,  demoiselle  Bonne- 
lenée-Madelaine-Louise  le  Mbilleub  ,  fille  de  feu  mes-  ^  ■J,"'-""  ;, 
sire  Jacques-Vincent  le  Meilleur  (1) ,  propriétaire  dans  «-«•    **«»  . 
la  paroisse  de  la  Groix-des-Bouquets ,  capitaine  des  mi-  Mnges'  a  Ôr .  «t 
lices ,  chevalier  de  l'ordre  royal  et  militaire  de  Saint-  mS^SV»*"' 
Louis ,  et  de  feu  dame  Marthe-Louise  0  Gorman ,  d'une  ''** 
très-ancienne  maison  d'Irlande,  sœur  du  comte  Amold- 
YictoIre-MartinO  Gorman ,  colonel  d'infanterie,  député 
de  Saint-Domingue  aux  Ëtats^Généraux  de  178g,  et 
qui  avant  la  révolution  avait  fait  ses  preuves  pour  les 
honneurs  de  la  cour.  A  ce  contrat  assistèrent,  pour  M.  de 
€àstet-la-Boulbène ,  le  vicomte  de  la  Jonquière-Taf- 
fanel ,  major  de  vaisseau ,  et  M.  de  Conégliano ,  con- 
seiller au  conseil  supérieur  du  Port-au-Prince;  et  du 
côté  de  mademoiselle  le  Meilleur ,  messire  François- 
Charles-Laurent-Nicolas  le  Meilleur,  ancien  capitaine 
des  milices,  son  oncle  et  tuteur;  le  comte  0  Gorman, 
ci-dessus  nommé,  chevalier  de  l'ordre  royal  et  militaire 
de  Saint-Louis,  commandant  pour  le  Roi  de  la  Croix- 
des-Bouquets ,.  son  oncle  maternel;  dame  Marie-Made- 
laine  le  Meilleur,  épouse  de  messire  N....  de  Mun  ,  sa 
tante  paternelle;  demoiselle  Marthe-Joséphine-Ursule- 
Yictoire  le  Meilleur^  sa  sœur  aînée,  messire  Julien- 


(1^  D'une  famille  qui,  selon  du  Ghesne ,  a  donné  un  cardinal  ca- 
merlingue de  l'Eglise  romaine,  en  ii84,  et  dont  était  Olivier  le 
Meilleur ,  l'un  de  ceux  qui  firent  hommage  an  vicomte  de  Rohan ,  à 
Pontivy ,  le  17  juillet  1396,  et  Jean  le  Meilleur,  porté  sur  le  rôle  de 
la  noblesse  de  l'évéché  de  Vannes^  commandée  par  M.  d'Aradon , 
pour  aller  défendre  fielle-lle-en-Mer ,  suivant  la  convocation  qui  en 
fut  faite  pour  le  ai  juin  i553. 
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Joseph  de  Pestre»  chevalier  de  Tordre  royal  et  militaire 
de  Saint-Louis ,  colonel ,  commandant  pour  le  Roi  la 
place  du  Port-au-Prince ,  son  cousin  germain  ;  dame 
Juliette  de  Pestre,  née  deMun,  sa  cousine-germaine; 
Fr.  G.  Lecun ,  préfet-apostolique  »  etc.  De  ce  mariage 
sont  issus  : 

i".  Pierre-François- Armand  de.Gastet-la-Boalbène,  ex-élève 
des  écoles  militaires  de  la  Flèche  »  et  de  Saint-Gyr  »  né  au 
Port-au-Prince ,  île  Saint-Domingue,  le  29  juin  1799  ; 

a».  Jacques-Joseph- Alfred  de  €aBtet-la-BouIbëne ,  né  à  la  Ha- 

•    rane ,  lie  de  Cuba ,  le  1 7  février  1804»  ex-élëre  da  Lycée -Royal 

de  Versailles  et  de  l'école  royale-  militaire  de  oaint-Gyr, 

sous-lieutenant  au  soixante-et-uoième  régiment  d'infanterie 

de  ligne  ; 

3«.  Pierre  de  Gastet4a-Bonlbène ,  né  à  Paris  le  17  octobre  1806, 
ex-élève  de  Técole  royale  et  militaire  de  Saint-Gyr; 

4<*.  François-Marie-Tancrède  de  Gastét-la-Boulbène ,  né  à  Tou- 
louse le  37  août  181 5,  élève  au  collège  royal  de  Toulouse; 

5*.  Ursnle-Géleste  de  Gastet-la-Boulbène  ,  née  au  Port-au- 
Prince,  île  Saint-Domingue,  le  22  octobre  1801 ,  mariée,  par 
acte  du  5  janvier  1836 ,  passé  par  Duclos,  notaire  royal  à 
Muret,  Haute-Garonne,  à  noble  Jean-Baptiste-Marie  de  Fauré- 
Mattabrae ,  fils  de  noble  Jean-Pierre  de  Fauré-Massabrac ,  et 
de  Jeanne-Marie-Anloinette  de  la  Tour-de-Lorde. 

Oo.  Marie-Théodore-Ursole-Aminthe  de  Gastet-la-Boulbène , 
née  sur  le  domaine  d'Ox,  commune  de  Muret,  Haute- 
G«Bonne,Je  4  novembre  i8aa. 
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DE  CUI880TTE  DE  GIZAUGOURT, 

Seigneurs pE Ciz^dcoubt,  db  Bibbces,  de  la  Cbapelle  , 
Dl   SAIKT-HlItD-IUB-AoVB,   D^AlIYB,'De  VoiZT,   DB 

MoNTUBLon,  DECaaiHTHlx,  dkBi^lat,  vb  Batabnb, 
Ds  SovLAHGBs,  stc. ,  vicomtes  DE  Plivôt  ,  comtcs 
DE  GiBADCOVST ,  en  Champagne. 


AiHV»  ;  Bearltli  ,  eux  i  il  4  d'or,  à  la  bandt  d'atar,  thargie 
th  3Mfùmi  d'argent,  qa'ttat  diNitiio»»  t-rtidagucultt, 
à  PaigU  d'or,  qui  est  de  l>  FoLutiit  ;  tar  te  lifut  d'aïur,  au 
ckevrtm  d'or,  acaimpagni  de  3  batmli  du  même,  qui  est 
Dk  CtuMoni.  Couroano  de  DomM.  Soppwts  :  denx  nif- 
Dm». 

La  famille  qui  fait  le  sujet  de  cet  article  est  une 
des  plus  ancieoBes  et  des  mieux  alliées  de  la  provinc» 
de  Champagne.  Sa  uoblesse  de  race ,  reconnue  par 
sentence  dé  la  prévôté  de  Château-Thierry,  du  a3 
mai  i447>  ^  P<'^  jugement  de  M.  de  Caumartin,  in- 
tendant en  Champagne ,  du  mois  de  décembre  1667, 
est  constatée  par  les  titres .  avec  filiation  suivie ,  depuis 
Robert,  qui  suit. 

I.  Robert  CeiasoTis ,  écuyer,  virait  ïers  la  fia  du 
\iv*  sifecto.  Il  avait  pour  mëre,  ou  pour  aïeule,  une  de- 
Dwiselle  Balosiier,  fille  de  measire  Pierre  Biakissier, 
chevalier ,  seigneur  de  Dormans.  Du  matic^  que 
Robert  Cuïssotte  contracta,   vers  l'an    lAoo ,  arec 
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I.K  p.TANnit  :  Simonne  lb  Pitancier  ,  est  issu  Jean  ,   dont  l'arti- 
cle suit. 

IL  Jean 'CuiMOT^rs  »   écuyer»  sdgneur  de  Gizau- 
court»  obtint  »  le  a?  mai  i447»  du  prévôt  du  Château- 
,    Thierry»  contre  le  procureur  du  Roi*  au  bailliage  du 
même  Ifeu  »  une  sentence ,  portant  qu'il  était  issu  de 
noble  race»  et  descendu  de  messire  Pierre  Balossier» 
chevalier»  seigneur  de  Dormans  »  et  comme  tel  »  qu'il 
était  exempt  des  droits  que  S.  M.  levait  sur  les  habi- 
tants et  bourgeois   roturiers.  Jean   Cuissotte   vivait 
encore  le  sS  juin  i484  »  date  de  l'acte  d'une  vente 
consentie  à  son  profit,  et  passé  devant  Megicier  et 
n.  N«v.  :     Dronnaires»  notaires»  en  la  prévôté  de  Sainte-Menebould. 
dw  ''cb'*"^''  ^  avait  épousé  Jeanne  DE  N AVE»  d'une  ancienne  famille 
à*»Alnl^T^.  noble»  oriffinalre  du  Gambrésis»  et  il  en  eut  Nicolas  I"» 
qui  suit. 

IIL  Nicolas  Cuissotte  »  P'  du  nom  »  écuyer»  sei- 
gneur de  Gizaucourt  et  de  Bierges  »  licencié  en  lois 
et  en  décrets  »  lieutenant- général  au  bailliage  de  Vitry» 
assista»  le  6  mai  i485  (i)  »  au  contrat  de  mariage  de 
René  d'Anglure»  chevalier»  vicomte  de  Blagny,  con^ 
seiller  et  chambellan   du  Roi  »    avec   Catherine    de 
Bouzey»  fille  de  nobles  personnes  Jean  de  Bouzey» 
seigneur   de   Saint-Germain  »    et   de  Mai^ùerlte   de 
Brions  »  dame  de  Givry.  Nicolas  I^»  vivait  encore  le  5 
.l'm^nlTà  lajû^ii  xt^^'^.  Il  avalt  épousé»  vers  l'an  1470,. Marguerite 
;r4.>^"dÎDeNoiZET»  dame  de  Bellay»  fille  de  Jean  Npîzet,  sei- 
KÎmi/Vo'i"*"'*ei  8'^®"'^  d®  Saint-Quentin  et  dé  Bellay»  et  de  Claude  de 
tanionnér   *  de  Marlsy.  Rcsté^  vcuvc  de  Nicolas  Cuissotte ,  Marguerite 
i«»  de  «Inopil:  Noizet  dévlut  la  àeéo^de  femme»  vers  l'an  iâo5»  de 
i^i'aiy  du""w' Guillaume  Godet»  écuyer»  seîmeur   de  Moîvre,   de 
Saint*Hilaire  et  d'Ëscury»  auquel  elle  survécut»  comme 
on  le  voit  par  une  transaction  du  7  août  i5i5  (â). 
Elle  avait  eu  de  son  premier  mari  : 


(i)  Inventaire  dés  titres  de  la  maison  de  Savigny  d'Ânglui-e  ,  pro- 
duits devant  M.  dcGaunartio,  intendant  en  Champagne  ,  au  moi» 
de  décem4)re  1670. 

(a)  Production  faite  devant  le  même  intendant;  au  myis  de  aep- 
tembre  1670»  par  MM.  de  Godet  de  Soudé. 


Iiil  d'or. 
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1*.  INfcolas  II«,  dont  l'articie  «uit  ; 

a«.  Charles  Guissotte ,  «eigneur  de  Biergei ,  archidiacre  et  cha< 
Doine  de  Ghaalons  ; 

3«.  Jacquette  Guissotte  «  mariée  ,  vert  l'anDée  i490  ,  avec 
Pierre  III  Je  ThuUy^  boq  <;ousin ,  «eigneur  de  Thuisy,  du 
Vraax ,  de  Goodé  ,  de  Bisseul ,  ,de  PUvôt ,  etc. ,  sénéchal 
héréditaire  de  Reims.  £Ue  fut  sa  première  femme  ,  et  Tivait 
avec  lui  ea  149^.  Il  était  fils  de  Milet,  seigneur  dis  lliuisy, 
des  Maisneux  et  de  Soudé ,  sénéchal  héréditaire  de  Reims  , 
et  de  Marie  de  Roque,  dame  de  Brouiliet  (1)  ; 

4***  Anne  Guissotte ,  mariée ,  vers  i4^ ,  avec  ■  Quentin  la 
FolmwUy  vidame  de  Ghaalons.  (a). 

IV.  Nicolas  Guissotte  ,  II*  du  nom ,  écuyer,  sei- 
gneur de  Gizaucourt ,  de  Bierges  ,  de  Bellay ,  de 
Vouzy,  de  la  Chapelle  >  de  Saint-Mard-sur-Auve  »  et 
d'Auye ,  émancipé  par  acte  du  3  mai  149a  »  transigea , 
le  7  août  i5i5,  avec  Marguerite  Noizet,  sa  mère, 
alors  veuve,  en  secondes  noces  ,  de  Guillaume  Godet, 
Jean  Godet ,  époux  de  Marguerite  de  Paris,  et  Jeanne 
Godet ,  femme  de  Pierre  le  Boucherat ,  touchant  leur» 
droits  respectifs  en  la  succession  du  même  Guillaume  dazur,  a.,  .lc 
Godet.  Mcolas  Guissotte  avait  épousé  Marie  Godbt,  ircLpa^îTJ  l 
fille  de  Guillaume  Godet ,  ^&cuyer,  sqigneur  de  Moivre  j;?™°" 
et  de  Saint-Hilaire,  et  de  Huguette  le  Folmarié ,  dame 
d'Escury,  sa  première  femme.  Marie  Godet  était  re- 
mariée 9vec  nol>le  homme  Jean  de  Roussy,  écuyer, 
sieur  de  Yoilmont,  lorsque,  par  acte  du  t6  janvier 
1527  ,  passé  devant  les  notaires  en  la  prévôté  de  Salnte- 
Menehould,  elle  transigea  avec  ce  même  Jean  de  Roussy, 
son  second  mari.  Elle  avait  alors  l'adminisitration  et 
garde  noble  des  enfants  de  son  premier  lit ,  nommés  : 

1°.  Glande,  dont  l'article  suit  ; 

'À*.  Nicolas  Guissotte,  écuyer,  seigneur  de  Bellay  et  de  la  Tour, 
qui  comparut,  en  cette  dernière  qualité,  à  l'assemblée  du  bail- 
liage de  vilry,  le  6  septembre  i54i  ; 

5°.  Warin  Guissotte  «  qui  concourut  avec  Glaude ,  son  frère 
iiné  ,  à  un  hommage  rendu  par  eux  devant  le  lieutenant 
particulier  au  siège  de  Sainte- Me nehouid ,  le  ii  décembre 
1 538 ,  pour  le  hef  des  Dagars ,  à  eux  échu  par  le  décès  de 
leur  père  ; 

(i)  Histoire  des  Pairs  4fi  France  t,  des  Grands  Dignitaires  du  royau- 
me ^  etc.,  par  M.  de  Gourcelles ,  généologiste  honoraire  du  Itoi , 
tom.  T, généalogie  de  la  maison  db  GoujordeThuisy,  pag.8,  ii  et  lO. 

('i)  Titres  de  la  Maison  de  Gauchon ,  produits  devant  M.  de  Caa- 
martin,  en  décembre  1670. 
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4*.  Anne  Guissotte  ,  mariée  avec  Warin  deChamîêSof,  écayerr 
•eigneur  d'Audeyannes  et  de  'Vinosifte  ,.  commftndani:  pour 
le  Roi  (en  1534)9  une  compagnie  de.  300  hommes  de 
pied  9  formant  la  garnison  de  la  forteresse  de  Blontfaacon  , 
fiU  d'Alexis  de  Ghamissot  ,  seigneur  des  mêmes  terres , 
écnyer  d'écurie  d^  bon  roi  fiené^  doc  de  Lorraine,  et  de 
Lncie  de  Monthois.  Anne  Gnissotte  était  vçnve  ^  et  avait  la 

Sarde  noble  de  Fmdent  de  Ghamissot ,  son  fils ,  lors  d'un 
énombrement  qu'elle  fournit  au  duc  de  Lorraine  le  a8  avril 
1574  (1); 
5*.  Marguerite  Guissotte,  dame  de  laGhapelIe,  en  partie,  mariée, 
par  contrat  du  6  février  iShy  (s) ,  passé  devant  Lorin  et 
Champagne  ,  notaires  à  Ghaalons ,  avec  Thierry  ds  l'HâpUaiy 
écuyer ,  seigneur  du  Gastel  ,  de  Plivôt ,  des  Loges ,  de 
Vraux  y  etc. ,  capitaine  et  commandant  pour  le-  Roi  de  la- 
ville  de  Ghaalons ,  fils  de  Jean  de  l'Hôpital,  écuyer,  seigneuv 
des  mêmes  lieux ,  de  la  Roche  et  de  Yieil-Arcy,  et  de  Jeanne 
de  Thuisy.  \ 

V.  Claude  Guissotte  ,  éeuyer,  seigneur  de  Gizau- 
court»  de  la  Ghfapelle,  de  Saint-Mard-sur-Auve,  d'Auvei 
de  Bierges,  de  Vouzy,  de  Gresles»  de  Bellay ,  etc.  ^ 
partagea  les  successions  paternelle  et  maternelle ,  ayec 
son  frère  Nicolas  et  ses  deux  sœurs ,  par  acte  passé 
devant  Yasse  et  Ramboui^ ,  notaires ,  le  2  mai  1 54  w 
Ces  deux  mêmes  frères,  par  acte  du  ig  |ulllet  i54â , 
passé  devant  Geoffroy  et  Pasqùet ,  notaires  royaux  h 
DE  cocjoN  :    Ghaalons  ,  partagèrent  la  succession  de  Jeur  oncle , 
et^^'dVzurraù  Gliarlcs  Guisscttc,  seigneur  de  Bierges,  archidiacre  de 
;:!;m;;;nf  de"  révise  d^  cette  ville.  Glande  Guissotte  fut  élu,  par  Tas- 
lr7qûi'*ï»i"'d«  semblée  de  la  noblesse  de  ce  bailliage  aux  états-géné- 
s''"iT  '  Tuis*! ''*^^*^^"  ^^y^"'^®  >  en  i56o.  Il  avait  épousé ,  i*.  Jeanne 
au  «autoir  en-  pE  GoujoN  DE  TfluisY,  fillc  do  NIcolas  Goujon ,  I"  du 
tonné  de yfleu».  nom  ,  écuycr ,   seigneur  de   ïhuisy,  de  Thou-sur- 
4u'i' e*t rf« tE^!  Marne,  de  Bouy,  d'Âthis  et  de  Bussy,  sénéchal  héré- 
ditaire de  Reims,  et  de.  Jeanne,  dame  de  Thùisy,  sa 
quatrième  femme ,  fille   de  Pierre  III ,  seigneur  de 
Thuisy,  de  Vraux,  de  Plivôt,  de  BisseuU  etc.;  séné- 
chal héréditaire  de  Reims ,  et  de  Jacquette  Guissotte , 
tante  du  même  Claude.  Geluî-ci  épousa ,  2*.  Glaude 

(1)  Prodnction  faite  pac  MM.  de  Gbamissor,  au  mois  d'octobre 
1670. 

(2)  Produit  par  la  maison  de  14Iôpilal»  devant  Tintendant  de 
Champagne,  en  juin  1668. 
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LB  FoLMABii;  dame  de  Bayame  et  de  Soulaoges.  De   iEi'ot«»*ù: 
ce  dernier  mariage  sont  issus  :  ^c^'or"'"'"' 

i«.  Claude  deCuissotte,  écuyer,  seigneur  de  Gizancourt,  qui, 
par  acte  du  5  février  i6o3,  passé  devant  les  notaires  de 
(ihaalons  et  homologué  au  parlement  de  Paris,  partagea  avec 
Nicolas  de  Guisso.tte ,  son  frère ,  et  les  enfants  mineurs  -de 
Jacquette  de  Guissotte ,  leur  sœur,  les  biens  délaissés  par 
Claude  Guissotte  dé  Gizauconrt  et  Glande  le  Folmarié  , 
leurs  père  et  mère.  Il  mourut  sans  postérité  ; 

20.  Nicolas  III*,  qui  a  continué  la  descendance  ; 

3«.  Jacquette  de  Guissotte  ,  femme  de  Pierre  Braux  ,  lY*  du 
nom,  écuyer,  seigneur  de  Florent ,  de  Maisons,  de  Méry-sur- 
Seine,  de  Possesse  et  de  la  Queue,  en  Brie ,  conseiller  du  Roi , 
premier  président  au  bureau  des  finances  en  Champagne , 
fils  de  Pierre  Braux,  III*  du  nom,  écuyer,  seigneur  de 
Florent  et  du  Boschet ,  et  de  Colette  des  Forges ,  dame  do 
Méry(iJ'; 

4***  Pe^^ibi:  de  Guissotte,  première  femme  de  Jean  de  Moril-: 
Ion ,  dkimiîer,  seigneur  de  Marne  et  de  Reims-la-Brûlée , 
mort  coiSëiller  d'état  en  i636,  fils  de  Jacques  dé  Morillon, 
seigneur  dis  Marne ,  lieutenant-général  au  bailliage  de  Chaa« 
Ions,  et  de  Perrette  d'Âoust  (a)  ; 

5*.  Agnès  de  Guissotte,  femme  de  Jean  Mauelere,  contrôleur 
provincial  d'artillerie  en  Champagne. 

VI.  Nicolas  DE  GuissoTTB,  III*  du  nom,  écuyer, 
vicomte  de  Plivôt  ,.seigneur  de  Gizaucourt ,  de  Bierges, 
de  Youzy ,  de  Gbaintrix ,  de  Balossière ,  de  Gresles  , 
de  la  Chapelle ,  de  Saînt-Mard-sur-Auve ,  d*Auve , 
de  Bayarne ,  de  Soulangea  et  de  Monthelon ,  reçut  du 
roi  Henri  III»  le  23  janvier  1689,  "^^  commission 
pour  lever  une  compagnie  de  cent  hommes  de  guerre. 
Henri  lY  le  confirma  dans  ce  commandement,  par  bre- 
vet du  1 7  août  de  la  même  année;  Ce  prince ,  dans 
une  lettre  de  cachet,  du  7  septembre  suivant,  dans 
laquelle  il  témoigde  au  seigneur  de  Gizaucourt  sa  re- 
connaissance des  signalés  services  qu'il  avait  rendus  , 
l'invite  à  se  rallier  à  lui ,  avec  ses  armes  et  chevaux , 
pour  s'opposer  aux  forces  du  duc  de  Lorraine.  Nicolas 
de  Guissotte  leva  une  compagnie  de  cinquante  arque- 
busiers à  cheval, par  commission  du  seigneur  deDinte- 


(1)  Titres  de  la  maisoade  Braux  ,  produits  au  mois  de  décembre 
1667. 

(3)  Production  faite  devant  J^ntcndant  de  Champagne  ,  par 
MM.  de  Morillon ,  au  mois  de  novcmrbre  1670. 


\ 
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viUe ,  lîeutenatit-général  au  gouyernement  de  Gham-  - 
pagne  y  du  16  janvier  i5g8.  «Enfin ,  le  4  septembre 
i6i4j  le  seigneur  de  Gizaucourt  fut  député  aux  états- 
généraux  du  royaume ,  par  la  noblesse  du  comté  de 
vertus.  Il  avait  épousé ,  i^  par  contrat  passé  devant 
Allari ,  notaire  à  Ghaalons ,  le  3  mars  1 5go ,  Jacauette 
dâViu^  G0DBT9  dame  de  Saint-Hilaire ,  fille  unique  de  Claude 
;'omlï?«^de  '^piu  Godet ,  seigneur  de  Saint-Hilaire  ,  capitaine  d'une 
«1  »r.  compagnie  d'infanterie ,  entretenue  pour  le  service  du 

Roi  dans  la  ville  de  Ghaalons ,  et  de  Férrette  de  Moril- 
delabi"'a"che.  Ion;  2*.  par  contrat  passé  devant  Roget  et  le  Rlef, 
P^éde  n*!™"  notaires  royaux  à  Ghaalons ,  le  7  octobre  iSgy,  Marie 
ointe .mmonié"  Lallemant  DE  SoisT»  damo  deTurbanœ  et  de  Mon- 
u'uu  beaaDi,  i«  thclon^  fillc  dc  Hugucs  Lallemanty  écny^^soigneur  de 
iZ^»].  "  ™*"**  Soisy-aux-Bois  et  de  Montbelon ,  .consétiSÀi*^  du  Roi , 
trésorier-général  de  France  ep  Ghampagne»  et  d'Hé- 
lène Brachet  de  Pormorant»  et  sœur  puînée  d'An- 
toinette Lalleimant ,  femme  de  Bernard  de  Cardonne  » 
baron   d'Anglure   (i).   De  ce   dernier  mariage  sont 
provenus  : 

1  •.  Nicolas  IV*,  dont  l'article  sait  ; 

3<>.  Hélène  de  Guissotte  de  Gizaucoiirt ,  qui  partagea,  avec  son 

frère  et  sa  sœur,  les'  sucd^ssions  paternelle  et  matera  elle ,  par 

acte  passé  devant  le  bailli  de  Saint-Pierre-au-Mont-de-Ghaa- 

lons,  par  l'avis  de  Jean  Lallemant ,  écuyer,  sieur  de  Lestrée  , 

,  le  i5  septembre  ifôi  ;  ^ 

3«.  Marie  de  Guissotte  de  Gizaucourt,  dajne  de  Bayame  et  de 
Soulanges,  née  en  i6o3,  mariée,  par  contrat  du  36  février 
i63i,  passé  devant  Dubois  et  Lemaîtrc,  notaires  à  Ghaalons  , 
avec  Jean  de  Goujon  <U  ThuUy^  II*  du  nom ,  chevalier,  sei- 
gneur de  Thuisy,  de  Vraux,  de  Prosne,etc. ,  sénéchal  héré- 
ditaire de  Beims ,  fils  de  Begnauld  de  Goujon  de  Thuisy, 
chevalier,  seigneur  de  Thuisy,  de  Vraux  ,  de  Luches ,  etc. , 
et  de  Marie  de  Braux,  dame  de  la  Groix-en>Ghampagne. 
Marie  de  Guissotte  mourut,  à  Tâge  de  3&  ans  çt  demi  le  7 
janvier  i638. 

VII,  Nicolas  D£  Guis&oTTs  be  Gizaucourt,  IV"  du 
nom  »  chevalier,  vicomte  de  Plivot ,  seigneur  de  Gizau- 
court, de  Bierges,  de  Vouzy,  de  Gresles,  de  Chaîn- 
trix ,  de  Balossière ,  de  la  Ghapelle ,  de  Saint-  Mard- 

(1)  Inventaire  des  titres  de  MMi  Lallemant  de  licstréc ,  produits 
au  mois  d'octobre  1670. 
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sur-Auve ,  d'Auve  »  de  Turbanne  et  de  Monthelon  , 
conseiller  honoraire  au  grand^con^èil  le  25  septembre 
i66o>  puis  conseiller  d'état  ordinaire  par  lettres  du  i4 
mai  1667,  prêta  serment  pour  cette  dernière^  chaîne  » 
et  prit  séance  au  conseil  d'état  le  1 7  du  même  mois. 
Le  3i  janvier  1670,  Nicolas  de  Cuissotte  prit  part, 
en  qualité  de  cousin  maternel»  à  l'acte  de  tutelle  des 
enfants  mineurs  d'Antoine-Saladin  d'Anglure  du  Bel- 
lay, comte  d'Etoges  ,  marécbal-4e-camp ,  .et  de  feu 
Louise  de  Braux ,  baronne  d'Anglure ,  avec  Charles 
de  Lorraine ,  duc  d'Ëlbeuf ,  pair  de  France ,  gouver- 
neur-général  de  Picardie ,  Artois  ,  Galaisis ,  Boulon- 
nais,  Hainant,  etc..  César  d'Ëstrées,  éfêque  duc  de 
Laon ,  pair  de  France ,  François  de  Beauvilliers ,  duc 
de  Saint-4ignan ,  pair  de  France ,  chevalier  des  brdres 
du  Roi,  premier  gentilhomme  de  la  chambre,  Loqis- 
François  de  Brancas ,  duc  de  Yillars ,  pair  de  France  , 
cousins  paternels,  etc. ,  etc.  M.  de  Gizaucourt  mourut 
le  1*"  août  de  la  même  année  1670.  L'inventaire  de  sa 
succession  fut  fait,  le  19  du  même  mois ,  par  de  la 
Motte  et  Levàsseur  le  jeune ,  notaires ,  à  la  requête 
de    sa  veuve,  tutrice  de  Philbert-Nicolas  ,   leur  fik 
unique.  Il  avait  épousé  ,  par.  contrat  passé  devant  du 
Puis  et  Marceau ,  notaires  au^jphâtelet  de  Paris ,  le  5  de*pimIî.V'  à  > 
juin  i65i,   Marie  dk  Taurin,  fille   de  Philbert  de  ^'«"«^«iW^rau 
Thurin,  chevalier,  seigneur  de  Villeray,  maître  des 
requêtes ,  président  au  grand  conseil ,  puis  conseiller 
d'état,  et  de  Catherine  Picart  de  la  Touche. 

YIIL  Philbert -Nicolas  de  Cuissottb  ,  chevalier, 
comte  de  Gizaucourt  (i) ,  vicomte  de  PlivQt,.iBtc.,  né 
en  i6â5,  sous-lieutenant  des  gendarmes  de  la*  Reine, 
en  1 690  (2),  lieutenant  pour  le  Koi  au  gouvernement  de 
la  province  et  frontière  de  Champagne,  en  1696, 
mourut  le  3  mars  1715.  Il  avait  épousé,  par  contrat 


(1)  n  ace  titre  dans  un  acte  du  a  a  janyicr  1691 ,  époque  depuis 
laqueUe  il  est  resté  dans  la  famille. 

(a)  Abrégé  chronologique  et  hi»torique  He  la  Maison  militaire  du  Roi , 
par  l'abbé  le  Pipprc  de  Nœufville ,  tom.  11 ,  pag.  4^3. 
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».  Val:  du  7  ocio^  i6fti,  Harie-Gliftfflotte  pn  Val  m  Dàm- 
hL.rX'Ticorne  PiBBBB  »  iUlc  do  Hoiiri  du  Val ,  eoiote  de  DatnpieiTe , 
<iarB'»(-  coloticl  d'un  rteiment  d'infanterie  ^  é«  de  Louise  de 

Baus0WGOttrt.  &  ce  mariaige  lOfit  issus  : 

f 

I*.  Nlcolftft-Edouard  de  Goigsotte  de  Guaacoiirt,  aide-major  de 
la'a*  compagnie  des  mou^quetairei  du  Roi ,  nommé  cheTalîer 
de  l'ordre  royal  et  militatae  de  8aill^LoaÎ8  le  a  ^Ulet  1736 , 
tné  à  la  bataille  de  Dett&ngen  le  27  juin  1743*  U  n'avait  pfts 
été  marié  ; 

a*.  Gharles-Françoif ,  qui  a  continué  la  éettJendance. 

IX.  Charka-Françob  db  Gvissottb  l  comte  de  Gi- 

zwcourt^  chevalier»  vicomte  de  PBvfti  »  fut  nommé , 

le  3  septembre  1 702  >  capitaine  dans  lo  régiment  de 

FrancheviUej  iaiantene/  puis  lieatedanf  pour  le  Roi 

au  gouvernement;  de  U  province  et  frontièfe  de  Ghamt- 

J^r.  beaubeVai»  :  paguo  Ic  94  ^oût  171^*  Il  cst  déoédé  dans  un  fige  très- 

guT'*rbatoiinée  avancé  «en  son  ciifileau  de  Gi^aiicoitft,  le  i**  août 

dui^'drndbée'Ta'  1 773*  IL  avaît  épousé,. par  contrat  du  ao  août  1735 , 

'"^'"'  Elisaboth  db  Bbâcbbpairk  »  fille  d'Edouard^  Joachim 

de  Beaurepaire  »  seigneur  der  Barre»  et  de  Chainpigny , 

elt  de  Uane-Elisabeth  de  Bourges.  Elle  Ta  liendu  père 

de  Nicolas-Edouard  >  qui  suit 

/        X.  Nicolas-Edouard  db  Guissotte^  comte  de  Gi- 
zautourt ,  chevalier^  lieutenant  pour  le  Roi  au  spuver- 
cia.'ç;;^:>;u,.nemeni  de  la  province  et  frontière  de  Ctiammgoe, 
ImT*  est  décédé,  en  son  château  de Gizaucônrt le  4  décenot- 
'^^ moLiet  hre  1820.  II  avait  épousé,  par  contrat  dui4  juin  1761, 
d.perondor.    Susanne-Nicole-Charlotte-MadelaineBAiLLETD*EpBRCB, 
de  laquelle  sont  issus  : 

i^.  Nicolas-Louis  de  Goissotte ,  comte  de  Gizaucourt  ; 

2«.  Amand-Cburies  de  Guisaotte,  chevalier  de  Giiaucoart. 


rel  ;  au 

sur 

deux 
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DE  GCSAGK, 

Seigneurs  db  KiLLéeM,  db  Geeabds-Towk  .  db  Tabach  , 
dbXdllahabd,  db  Dvlbek,  db  Stappfobds-Town  , 
db  Cds»ins-Ton,  db  IiIsmolbn,  db  RATUfiAK,  db 
Rathalsbor  ,  DB  Thocbiby,  db  Bally-Molgam,  etc. , 
en  Irlande  et  en  France. 


AiMis  :  Parti  ifor  tl  ifaiar,  à  Ib  faict  de  l'an  à  fàiltre. 
ConronDe  de  murquii.  Tenania  :  àeat  hommei  nra- 
rin*,  portant  cbacno  un  badïUire  aur  l'Apaule.  Ci- 
mier :  une  litèDe  portant  d'une  main  nu  iceptre 
fleardelfié,  de  l'outre  une  épée.  DeviM  :  m  Diiu 


La  maison  db  CUSAGK  *,  établie  au  pays  de  Galles, 
CD  Irlande',   depuis  le  commencement  du  1 5*  siècle . 


'  Cette  généalogie  est  eitraite  d'un  Uimeir«  hitlorique  et  géniala- 
guiHi  Je  fonaoïn*  «t  illuttr»  main»  de  Cataeh ,  dreué ,  en  1767 ,  par 
M.O'Gonnan,  inr  Ici  in:b1*ei  de  la  Tour  de  Londret ,  de  ta  Tour 
h  Dablin  ,  du  dépAt  dei  lOlee  ,  dn  collège  héraldi- 
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est  originaire  de  France ,  et  a  pris  son  nom  d'un  châ- 
teau et  d'une  terre  seigneuriale  situés  dans  la  province 
de  Guienne  (i).  Son  premier  auteur  connu  par  char- 
tes ,  GeofFroi  ae  Gusack ,  chevalier,  passa  de  France 
en  Angleterre  avec  le  roi  Jean;  et  pour  récompense 
de  la  valeur  qu'il  avait  déployée  dans  l'expédition  de 
ce  prince  contre  les  Gallois ,  il  en  reçut  plusieurs  châ- 
teaux et  seigneuries  situés  dans  les  provinces  de  La- 
génie  et  de  Conacie ,  et  nommément  les  seigneuries  de 
Killéen ,  dans  le  comté  de  Meath ,  et  de  Tirawly  dans 
la  Gonacie ,  ainsi  que  les  terres  et  châteaux  de  Gerards- 
Toven,  Clonardran,  Ross,  Brenans-Town,  Folys-Town 
et  Nowil ,  qui  avaient  été  confisqués  pour  criihe  d'exac- 
tions ,  d'oppression  et  de  tyrannie  sur  Gautier  de  Lacy, 
lord  de  Meath,  et  sur  Hugues  de  Lacy,  comte  d'Ul- 
tonie  et  .de  Gonacie ,  et  lord  justicier  d'Irlande.  Les 
descendants  de  Geofiroi  de  Gusack  demeurèrent  en  pos- 
session de  la  plupart  de  ces  terres ,  et  d'un  grand  nombre 
d'autrej  qu'ils  acquirent  dans  la  suite,  jusqu'à  l'usurpa- 
tion d'Olivier  Gromwell.  Alors  les  principaux  membres 
de  cette  maison  furent  ou  dispersés  dans  les  pays  étran- 
gers, privés  de  leurs  biens,  ou  tués  en  combattant  pour 
leur  Roi  et  leur  religion.  Le  peu  qui  en  échappa  sui- 
virent la  destinée  de  leur  infortuné  roi  Jacques  II ,  à 
l'exception  des  branches  de  Rathaldron  et  de  Rathgar, 
qui  restèrent  en  possession  d'une  petite  portion  de  leur 
patrimoine.    . 

Les  Gusack,  depuis  leur  établissement  en  Irlande, 


que,  et  des  regiMres  de  l'état  civil  et  ecclésiastique.  (unToIame 
grand  in-foiio.J  Le  cadre  dans  lequel  on  a  été  obligé  de  circonscrire 
cet  article  n'a  pas  permis  de  citer  toutes  les  autorités  historiques  qui 
constatent  les  services  et  la  filiation  de  cette  famille. 

(i)  Les  château  ,  terres  et  domaines  de  Gusack,  donnés  à  viage  , 
par'  Edouard  II,  en  i525,  au  sire  de  Lesparre,  avecf-  les  terres  de 
Listrac  et  deMontignac  ,  puisa  Humphroi,  duc  de  Glocester  ,  par 
lettres  patentes  de  Hemi  VI ,  datées  de  Westminster  le  la  février 
i43a  ,  furent  accordés  après  la  mort  de  ce  prince  ,  à  Jean  de  Foix , 
comte  de  Gandale ,  par  lettre^  patentes  du  .3  masa  i446*  On  n'a  pas 
pu  suivre  plus  loin  la  trace  des  possesseurs  de  la  terre  de  Gusack. 
{Uôles,  Gascons,  à  la  Tour,  de  Londres.,  d^  annU  ii  et  la  Hpnricif 
memhrma  16  ^  de  anno  18^  membrana  5.;  de  anno  a5  ,  membrana  8») 
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jusqu'à  cette  dernière  ré?olitlIon»  ont  soaveDt  occupé 
les  premières  charges  civiles  et  militaires  de  ce  royaume. 
Les  fonctions  de  sherifT  et  de  sénéchal  du  comté  de 
Meath  étaient  devenues  comme  héréditaires  dans  leur 
maison.  Ils  ont  presque  loujou/'s  été  députés  par  ce 
comté  et  ses  villes  au  parlement,  et  y  ont  figuivé  avec 
beaucoup  de  distinction. 


I.   GeôfFroi  de  Cusack,  chevalier,  seigneur  d 
léen,  de  Tirawlj,  etc.,  cadet  de  l'ancienne  maii 


de  Kil- 
maison  de 
Cusac  (i),  en  Guienne,  passa  en  Angleterre  en  1210,       pbj«t: 
avec, le  roi  Jean,  et  s*allia  avec  la  fille  d'Adam  Petit,  dt'gTuiel'! ùm. 
qui  lui  apporta  en  dot  les  manoirs  de  Clony  et  de  Go-  l^r  **ad«iré 
nock ,  au  comté  de  Meath.  Elle  le  rendit  père  de  :        JLon  d/„b1e'? 

i^.  Adatm ,  I«'  du  nom ,  dont  l'article  suit  ; 

2^,  André  de  Gusack  ,  auteur  de  la  branche  de  Gbaàaos-Xown  , 

rapportée  ci>-aprèB  ; 
^<>.  Nicolag  de  Cusà^ck ,  sacré  évêque  de  KHdare  l«  37  novembre 

1379,  mort  au  mois  de  septembre  1299.  (  Jac.  Warreum, 

de  PrœsuUbus  Hibemiœ,   pag.   385.    Edit.  angl.  ,  par  WiU 

lielmum-Harris.) 

H.  Adam  de  Gusack,  I*"  du  nom,  chevalier,  sei- 
gneur de  Killéen  et  de  Tirawly,  par  le  partage  réglé 
par  son  père  entre  lui  et  son  &ère  André,  fut  contraint, 
pour  se  maintenir  dans  sa  terre  de  Tirawly  contre  l'in- 
vasion de  Guillaume  Barrett  el;  de  ses  vassaux  en  1 281 , 
de  lever  des  troupes  en  Meath ,  et  de  marcher  vers  la 
Cpûacie  à  la  rencontre  de  l'ennemi.  Il  fit  périr  dans 
un  conokbat  Guillaume  Barrett  et  ses  frères ,  ainsi  qu'un 
grand  nombre  de  ceux  de  leur  parti ,  et  en  délitra  le 
pays.  (Jac.  Warreum,  de  Annalibus  Hibemiœ ,  f,  69.) 
Adam  de  Gusack  mourut  la  même  année ,  et  fut  inhumé    n    .   .  . 


(1)  11^  avait  pour  contemporain  Aimeric  de  Gusac  ,  lequel  fut  du 
nombre  de»  seigneurs  qui  signèrent  de  la  part  du  comte  de  la  Mar- 
che ,  le  traité  conclu,  en  1214  9  entre  le  roi  d'Angleterre  et  ce  comte, 
pour  le  mariage  du  jeune  comte  de  la  Marche  avec  la  princesse 
Jeanne  ,  fille  du  Roi.  (  Rymer^  t.  p.  64*)  Dès  Tan  1066  ,  un  seigneur 
de  Cutac  avait  accompagné  Guillaume  le  Bâtard  «  duc  de  ftor- 
mandie  ,  à  la  conquête  de  l'Angleterre.  (  Voyez  les  historiens  anglais 
et  Rapin  de  Ihoyras.) 
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dans  l'église  de  Killéen,  auprès  de  son  fils  Adam,  au- 
quel il  ayait  sur?écu. 

<  • 

■ 

IIL  Adam  de  GusAck,  II"^  du  noùi,  héritier  pré- 
somptif de  Killéen ,  mort  avant  son  père  en  1 277»  avait 

V«rn d"ch?*d"  r 'ûissé  de  son  mariage  avec  N dbBermingham,  fille 

«t  d*  fueuiti.     du  loi» j  baron  d'Athenry  dans  la  province  de  Gonacie, 
deux  fils  et  une  fille  : 

1».   Adam  deCauck^     I    _«rf.  i«__„ 
i».  Nicolas  de  Cmackl     [■»•'«»)•'"»«»• 

3«.  Marguerite  deCiuack,  dont  l'article  suit. 

IV.  Marguerite  de  Gusack,  dame  de  Killéen  «  de  Ti- 

rawli,  etc.,.  décédée  en  i3i2,  avait  épousé  Richard 

ToiTE  (1),  chevalier,  décédé  en  i549,  après  s*^être 

TuirE  :       remarié  avec  Blanche  Butler,  fille  du  comte  d*Ormand* 

éearirlii    dor    «I  .,  .  -  •%  i» 

d«gu«uie*.       11  avait  eu  de  sa  première  femme  : 

10.  Richard  Tuite ,  mort  jeune  ; 

30.  Jeanne  Tuite ,  maiiée  avep   Gautier  4»  Cusack'GemrdS' 
Town: 

• 

BBAlf  CHB  DE  GEBABDS-TOWN  ,  étôintC» 

* 

IL  André  de  Cvsagk  ,  écuyer,  seigneur  de  Gerards- 
Town,  seeond  fils  de  Geoffroi  de  Gusack,  chevalier, 

N seigneur  de  Killéen ,  mourut  en  1  s^5 ,  et  fut  inhumé 

dans  l'église  de  Killéen.  Il  laissa  trois  fils  : 

■ 

1*.  Jean ,  I*'  du  nom ,  qui  suit  ; 

a«»  Simon  de  Cusack,  chevalier  banneret  en  i3i8  ; 

3^.  Gautier  de  Gusack,  chevalier,  l'un  des  seigneurs  auxquels 
Edouard  II  écrivit, en  iSi5«  relativement  aux  affaires  politi> 
ques  de  Tlrlandc.  Ce  prince  le  dispensa ,  en  iSaS,  de  venir  le 


(1)  Ce  furent  ce  seigneur  et  les  lords  Jean  de  Bermingham  et 
Miles  de  Verdon  qui  commandèrent,  en  1018,  les  troupes  anglaises 
contre  Edouard  Bruce. 


un  croM- 
auir  à  dci' 
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{oindre  en  armes  et  avec  cheTimt,  pour  l'aider  à- faire  la 
guerre  aux  Ecossais  ;  mais,  en  )335 ,  lui  et  Pierre  de  Cusack, 
son  parent ,  furent  du  nombre  des  seigneurs  et  chefs  irlandais 
convoqués  par  Edouard  III ,  pour  marcher  contre  les  mêmes 
ennemis.  (  nymer^  t.  II,  pp.  y 5 ,  77,  ia5.  )  Gautier  de  Gusack 
mourut  sans  enfants  de  Mathil^e  Pilart^  son  éponse ,  fille  et 
héritière  en  partie  de  Guillaume  Pilart,  écuyer.  (  Lodge  , 
Pairie  d'Irlandt ,  t.  lY,  pag.  48.) 

IIL  Jeaa  de  Gusack. ,  P'  du  nom,  chevalier  ban- 
nerety  seigneur  de  Gerards-Town»  concourut ,  en  1 3 18, 
à  la  défaite  d'Edouard  Bruce ,  frère  du  roi  d'Ecosse, 
à  Dundalk  en  Ultonie.  Jean,  Simon  et  Gautier  de 
Cusack  se  signalèrent  tellement  dans  cette  journée, 
qu'ils  furent  armés  chevaliers  bannerets  sur  le  champ 
de  bataille» Jean  fut  envoyé,  en  i332 ,  dans  laMomonie 
par  Edouard  III,  pour  rétablir  la  tranquillité  dans  cette 
province.  {Rotulum  Hibtmiœ ,  de  anno  S*.  Ediv,  III,  J^'^^^. 
n».  4.)  Il  épousa  Marguerite  Fitz-Gerald,  fiUe  de  ;«;^^«  Ç^^^^^ 
Thomas  Fitz-Gerald,  écuyer,  second  fils  de  Maurice  *»'«f/' 
ritz-Gerald,  lord  dOualy.  Il  en  eut  onze  uls  :  t^ 

i».  Jean,  II*  du  nom  ,  qui  suit; 

a*.  Simon  de  Gusack ,  chevalier ,  qui  fut  établi  inspecteur  des 
juges  de  paix  danâ  les  baronnies  de  Déece  et  Mojfinrath,  au 
comté  de  Meathj,  en  i58a.  {Ibid,  5®  anno  Rie,  n.  a.  )  Il  pacifia 
les  troubles  de  la  Momonie  et  de  la  Lagenie ,  donna  la  chasse 
aux  bandits  qui  désolaient  ces  provinces ,  prit  leur  chef  j  le 
fameux  Mac-Jercagh  y" et  le  fit  pendre  à  Trim.  Les  bandits  , 
exaspérés  par  cet  acte  de  justice ,  se  jetèrent  sur  les  terres  de 
Simon  de  Gusack,  et  brûlèrent  ou  saccagèrent  tout  ce  qu'ils 
rencontrèrent.  Le  roi  Edouard  III  lui  accorda  lo  marcs  à 
titre  de  don  et  d'indemnité  ^  par  lettres  datées  de  Dublin .  le 
a8  janyicr  de  la  5i*  année  de  son  règne.  Simon  de  Gusack 
épousa  la  fille  de  Nicolas Bath de Rafegh,de  laquelle  il  laissa  : 

A.  Jean  de  Gusack  ; 

B.  Thomas  de  Gusack  ,  chevalier ,  qui  fut  nommé  inspec- 
teur général  des  troupes  ,  juge  de  paix,  etc. ,  dans  la  ba- 
ronnie  de  Moyfinrath,  le  5  juillet  i4o3,  4*  année  du  roi 
Henri  IV; 

G.  Gautier  de  Gusack,  écnyer  ; 

D.  Marguerite  de  Gusack,  femme  de  Richard  Commyn  , 
écuyer  ; 

3«»  Gautier  de  Gusack ,  chevalier,  sénéchal  de  Meath,  la  5* 
année  de  Richard  lî.  (  Ibid,  anno  5  Rie.  II ,  Dorso ,  n<>  a.)  Il 
mourut  en  i386,  ayant  eu  de  Jeanne  Tulte,  filfc  de  Richard 
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Tuite  ,  èhevalier  ,  et  de  Marguerite  de  Gusack ,  héritière  de 

KiUéei»; 
A.  Lucas  de  Gusact,  cEieTalier,  mort  avant  son  père  en 
i3d3.  Il  avait  épousé  Matfailde  Fkmingy  àUe  de  Simon 
Fleming,  cherauer,  lord  baron  de  Slane,  de  laquelle  il 
laissa  : 

Jeanne  de  Gusack,  dame  de  Killéen,  de  Tirawly  et  de 
Dunsany,  mariée,  en  i4o5,  avec  Ghristophe  Plan- 
hett ,  chevalier  aussi  recommandable  par  sa  valeur 
que  par  ses  talents  et  sa  sagesse.  Lord^député  de  Ri- 
chard, duc  d'York,  en  i432»  e*  vice-roi  d*hrian de 
sous  Henri  YI ,  ses  grands  et  sigaalé*  services  lui  mé- 
ritèrent la  dignité  de  baron  de  KiHéen,  et  à  son  se- 
cond fils ,  Christopte  Plu nkett,  chevalier,  celle  de 
baron  de  Dunsany.  Jeanne  de  Gusack  mourut  en 
14Î1,  et'fut  inkannée  dans  une  c|iaq)elle  -qa'eUe  et 
sou  mari  avaient  fondée  dans  l'église  de  KilJéeD  ; 

4".  '  Adam  de  Gusack ,  écuyer  ; 
5^.  Guillaume  de  Gusack,  éCuyer  ; 
6»,  GeoiTroi  de  Gusack ,  écuyer  ; 
7».  Richard  de  Gusack,  écuyer  j 
8®.  Henri  de  Gusack,  écuyer  ; 
90.  Lucas  de  Gusack,  écuyer  ; 
io<>.  Kaimond  de  Gusack,  écuyer  ; 
110.  Jacques  de  Gusack  ,  éeuyer. 

lY.  Jean  db  Gusack»  II''  du  nom.,  chevalier,  sei-^ 

gneur  de  Gerards-Town ,  succéda  à  ses  frères,  et  rendit, 

/azu^ïïbroyet  commc  cux,  des  services  importants  aux  rois  Edouard  III 

rlu'tref^u*  cîTefCt  Richard  II.  Jean  avait  épouse  Jeanne  de  Gehevill, 

"^é* dîi°H'o,f ".  fi"^®  ^®  GeoiTroi  de  Genevill ,  lord  député  de  l'Irlande, 

sant  de  gueule»,     çt  CUt  d'clIc   l 

1°.  Geoffroi  de  Gusack  ,  mort  jeune  ; 
2**.  Barnabe  ,  qui  a  continué  la  descendance  ; 
30.  Thomas  de  Gusack,  écuyer,  qui  épousa  Mathllde  de  Saint- 
Laurent^  fille  de  Ghristophe  de  Saint  Laurent,  chevalier,  i4* 
baron  de    Howth,  et  d'Elisabeth  de  Bermingham  ,  (  Pairie 
d'Irlande,  t.  iV.'p.  5i.)  dont  il  laissa  : 

Geofixoi  de  Gusack ,  chevalier  ,  seigneur  de  Gulmolia  ,   au 
comté  de  Meath ,  vivant  le  ai  janvier  i43i. 

V.  Barnabe  de  Cvsagk,  seigneur  de  Gerards-Town  et 
de  Taragh,  vivait  encore  en  i438.  11  avait  épousé 
Elisabeth  Gbomp  d*Ardge-Ragh,  fille  de  Nicolas  Cromp 
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d'Ardg-Ragh ,  dans  le  comté  de  Meath,  écuyer»  et  d'Ë- 
léonore  de  Cusack.  Il  en  eut  David ,  qui  suit. 

VI.  David  db  Cusack,  écuyer,  héritier  présomptif 
de  la  seigneurie  de  Gerards-Town  »  mourut  avaat  son    n. 
père  en  i438,  laissant  : 

lo.  Gautier,  !•'  du  nom  ,  dont  l'article  suit  ; 

2*.  Thomas  de  Cusack,  écuyer j  mort  saos  postérité  ; 

5°.  Christophe  de  Cusack,  écuyer,  seigneur  de  Taragh,  dans  le 

comté  de  Meath.  Il  laissa  de  Rozane  Bellew  de  Wettown ,  sa 

femme  : 

À«  Barnabe  de  Cusack,  épuyer,  seigneur  de  Gastle>Town  et 
de  Taragh ,  mort  saos  postérité.  Celui-ci  avait  substitué 
tous  ses  biens  situés  dans  le  comté  de  Meatli ,  savoir ,  Ta- 
ragh ,  Castle-Town ,  près  Taragh ,  les- reptés  seigneuriales 
de  Jurdans-Town ,  Rins-Town,  Cabraeh,  Ballostean, 
Haugkins-Town  ,  Castle-Town ,  près  Kilberry,  Onogh  et 
Ryans-Town,  dans  la  baronnie  de  Margullen,  ainsi  que 
toutes  ses  terres  dans  les  baronnies  cfe  Kels,  Carnols 
etBelstrode,  après  lui  Barnabe  et  ses  héritiers  mâles, 
à  Jacques  de  Cusack,  de  Maces-Town,  et  ses  héritiers 
mâles,  et  à  leur  défaut  à  Christophe  de  Cusack  de  Ge- 
rards-Town et  à  ses  héritiers  mâles  ; 

B.  Gautier  de  Cusack,  archidiacre  de  TégUsé  cathédrale  de 
Saint-Patrioe  de  Dublin  ; 

G.  Jacques.de  Cusack  de  MaeesrTown,  écuyer,  mwrié  avec 
'E\i&2LO^t\i  Luthrell  de  LuthrelU-Town  ^  au  comté  de  Du- 
blin ,  mort  sans  enfants. 

VII.   Gautier  de  Cusack,  P'  du. nom,  écuyer,  sei- 
gneur de  Gerards-Town ,  nommé  coroner;(i)  de  toute 
rétendue  de  la  Croix  de  Meath  le.  5  octobre  i45q,     ^tjujnm- 
mourut  le  jour  de  la  Saint-Jean  1487,  et  fut  enterré  d«  «tie,  à  la 
dans  le  tombeau  de  ses  ancêtres  ^  Killéen.  JQ  avoit  ^om^»i^V\n 
épousé  i®.  Elisabeth  Plunkett,  fille  de  Jean  Plunkett,  dïo'onnéîr .  dfs 
second  baron  de  Killéen ,  et  d'Elisabeth  d'Hollywood  p^*"*" 
d'Artaine  ;  a'*.  Elisabeth  Marawabd  ,  fille  de  Thomas  ^  m^» 

««  ,-  --»-  ^^^  de  «no 


Vhvnsm  : 


I  du  même. 


AWASD  : 

KÎnopIe  ,    à  S 


Maraward,  baron  de  Skryne.  Ses  enfants  furent?  ;  quintefeuiues 

•^  '>•**./  d'argent. 

(1)  Cette  charge  qui  donnait  au  titulaire  connaissance  de  tous  les 
cas  qui  regardent  immédiatement. la  couronne,  cocfime  homicide  , 
meurtre,  etc. ,  ne  s'accordait  autrefois  qu'à  des. p«4rsonnagcs  de  la 
première  distiuction.  .      '     ,      t 


8  BB    CUaACK. 

Du  premier  Ut.      ,  , 

1».  Nicolas t  <ioDt  l'article  suit; 

a".  Jean,  Ill^du  nom,  autepr  de  la  branche  di  GossiiiG-Toif , 

rapportée  ci-après  ; 
5<*.  Thomas  de  Gnsaok ,  auteur  de  la  branche  os  PoiTiAtnk  n  di 

RiTHALOBOif ,  mentionnée  en  son  rang  ; 

Du  second  Ut  : 

4***  Bichard»  I»  du  nom ,  antetur  de  la  branche  ai  Ballt-Mol- 
oah  y  rapportée  pins  loin. 

y III.  Nicolas  DB  GusAGK ,  écuyer»  seigneur  de  Ge- 

owbh:      pards-Town,  épousa  Jeanne  Owbn  db  Diswelston, 

de*ty.'d'or.  et  u"  véuve  de  Patrice  Bath  de  Rafeigh ,  écuyer,  et  fille  et 

locïef'*""*"' héritière  en  partie  de  Thomas  Owen  de  Diswelston, 

écuyer.  Elle  le  rendit  père  de  : 

Il     »   f 

i».  Christophe,  dont  l'article  suit  ; 

ao.  Nicolas  4^  Cusack  de  Porleriston  »  au  comté  de  Meath , 
écuyer,  qui  épousa  Jeanne  ek  Saint-Laurent  de  Howth  ,   fille 
de  ratricc  de  Saint-Laurent  de  Howth ,  écuyer.  Il  eut  pour 
fiUe  unique  et  héritière  : 
Genète  de  Cusack ,  femme  de  Jean  Ami#e/,   écuyer,  sei- 
gneur de  Newcastle  ; 
3».   Catherine  de  Cusack  ,  mariée  avec  Simon  Birford^  écuyer, 
seigneur' de  Kilrow  ,  an  comté  de  Meath. 

IX.  Christophe  db  Cusack,  écuy^»  seieneur  de 
Gerards-Town ,  fut  I^aut-sheriff  du  comjté  de  Meath 
TiiAWBs  •  en  1 5 1 1 ,  iroisième  année  du  règne  de  Henri  VIII.  Dans 
d«Mbie»au  che-  le  tcuips  Cj^u'il  cxcrçà  cet  o£Sce»  il  composa  un  ouvrage 
I^oinp«gnT°en  fort  curietix  suf  la  statistique,  et  l'état  politique  de 
itt/trcn'l^fe' l'Irlande,  et  particulièrement  du  comté  de  Meath  (i). 
^îner^7."iom  n  épousa  Anne  Tbavbbs  ,  fille  de  Pierre  de  Travers , 

du  même. 

•      •  ■■  ■  ■; .  .1 

(i)  Cet  ouvrage  contient  i^  le  nombre  d'arpents  contenus  dans 
chaque  ba^nnte  du  comté. de  Meath;  a<>  les  extraits  mortuaires  des 
Cusack  ,  Plunkett  et  Tuite  ,  tirés  des  registres  de  Killéen  \  S»  ses 
comptes  rendus  comme  haut^shériff  ;  4*  1®  revenu  annuel  etles  limites 
de  cbacune  de  ses  terres;  5«  la  généalogie  des  Cusack',  Plunkett  et 
Tuite  ;  6«  le  nombre  d'arpents  contenus  dans  toute  l'Irlande ,  avec 
un  projet  de  subside  pour  le  serrioe  du  Roi.  Le  savant  Jacques  Us- 
faer ,  pirimat  d' Ardmash  ,  a  placé  quelques  tables  généalogiques  à  la 
tête  de  cet  ouvrage.  Il  est  conservé  en  manuscrit  à  la  bibliothèque 
de  Dublin. 
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écuyer  seigneur  de  Cortflagh ,  et  d^Élisabeth  d'Haï - 
ywoodd  Artoine.  Ils  furent  inhumés  dans  un  careau  en 
1  église  de  Killéen,oiil  on  voit  l'effigie  de  Christophe  en 
bas  rehef,  debout  et  les  maii^s  jointes ,  ayant  à  sa  droite 
ses  cinq  fds,  et  à  sa  gauche  sa  femme  et  ses  sept  fjles  tous 
dans  la  même  attitude.  Les  noms  de  ses  enfants  sont  : 

1  •.  Thomas  ,  I«  du  nom ,  dont  l'article  viendra  ; 

a-.  Gautier  de  Cusack ,  écuyer,  seigneur  de  Tullahard ,  -dans  ie 
comte  de  ^eath,  mané  avec  Genète  Nangie  deShanbÔ,  dans  le 
même  comté  ^  fiUe  de  Patrice  Nangle  de  Shanbô ,  écuyer!  Il 

A.  Edouard  de  Cusack  de  Tullahard,  écuyer,  marié  avec 
Anne  KtUal  de  Frim  ,  qui  le  rendit  père  de  : 

"*•  ^l^lu^^P^."*??'.^  *^5  Tullahard,  écuyer  ,  époux  d'Eli- 
sabeth Fitz-Geraid  de  Grenock  ,  et  décédé  sans  pos- 
térité,  après  avoir  participé  aux  malheurs  de  sa 
famille  sous  Gromwell ,  en  iS^ji  ; 

b.  Jacques  de  Cusack,  écuyer.  Il  s'allia  avec  Margue- 
rite^ t/e  dfe  Lanrfc«*on  ,  fille  de  Guillaume  White 
de  LanderstOD ,  écuyer ,  et  de  Marie  Ronno,  Il  n'en 
eut  pas  d  enfants  ; 

c.  Antoine  de  Cusack ,  écuver,    r 

d.  Thomas  de  Cusack ,  écuyer,    r"*0'*«  célibataires  ; 

e.  Elisabeth  de  Cusack  ; 

f.  Mathilde  de  Cusack  ; 

g.  Marguerite  de  Cusack,  mariée  à  N White  de 

Leixstip,  écuyer; 

h.  Marie  de  Cusack  ; 

B.  Barnabe  de  Cusack,  écuyer  marié  avec  Catherine  Taiion  de 
mikeston,  hUe  de  Patrice  Talion  de  Wilkeston,  écuyer, 
de  laquelle  sont  provenus  : 

a.  Georges  de  Cusack,  écuyer  ; 

b.  Marie  de  Cusack,  mariée  à  Maurice  réelles ley  de 
Beliangown,  an  comté  de  Clare,  écuyer  ; 

c.  Marguerite  de  Cusack,  alliée  à  Georges  Fleminir 
der-Patrick ,  écuyer  ; 

d.  Jeanne  de  Cusack,  mariée  avec  Thomas  Jordan, 
maire  de  Droheda  ; 

e.  Anne  de  Cusack,  m-ariée  i  ».  avec  Christophe  Ptunkeily 
lord-baron  de  Lowth  ;  a»  avec  Richard  Ap-Hugues  , 
prévôt-maréchal  de  la  province  de  la  Lairenie  : 

C.  Alioc  de  Cusack  de  TullahaW  ; 

D.  Marguerite  de  Cusack  de  Tullahard  ; 

E.  Marie  de  Cusack  de  Tullahard  ; 

5».  Nicolas  de  Cujack,  écuyer,  seigneur  de  Duleek  au  comté  de 
Meath ,  marié  avec  Genète  Fltming  de  Grange-der- Patrick  , 
fille  de  Thomas  Fleming  der-Patrick  ,  au  même  comté,  de  la- 
quelle il  eut  ; 
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A.  Ificolas  de  Gosack  de  Daleek»éciiyer,  qui ,  pour  son  at- 
tachement à  sa  religion  ,  fat  décapité  sons  la  reine  Elisa- 
beth. (  Suppkmêntum  ÂlifhinologuB ,  auctore  Gratiano 
Lucio,  p.  i85.  )  Il  avait  épousé  Marie* Anne  Birt  de 
Tultagh ,  dout  il  n'eut  pas  d'enfants  ; 

B.  Roxane  de  Gusack,  femme  de  Gérard  Fitz-James-Fitz- 
Gtrald ,  écuyipr  ; 

G.  Gatherine  a0  Gusack,  alliée  avec  Guillaume  Dowdullde 

Glaspistle ,  écuyer  ; 
D.  Jeanne  de  Gusack ,  mariée  ayec  Jacques  Nugtnt  de 

Ludogher ,  écuyer  ; 

4**  Jean  de  Gusack,  mort  célibataire; 

5*.  Jacques  de  Gusack ,  écuyer,  époux  de  Jeanne  Hussey^  fille 
de  Nicolas  Hussey,  baron  de  Galtrym ,  et  père  de  : 

Gérard  de  Gusack,  écuyer,  marié  avec  Jeanne  P/cmA«(f  , 
dont  il  eut  un  fils  : 
Thomas  de  Gusack,  écuyer,  mort  sans  postérité  dans 
les  guerres  de  164 1; 

6*.  Thomasine  de  Gusack ,  mariée  à  Pierre  NangU,  écuyer  ; 
7«.  Alsonne  de  Gusack  j  alliée  avec  Patrice  NeiUrviU  dû  Doœthy 

écuyer ; 
8*.  Genète  de  Gusack ,  femme  i<>  de  Robert  Bdagh  de  Moynaiiy, 

écuyer;   a*   de  Richard  Plunhett,   second  fils  d'Alexandre 

Plunkettj  cheyalier,  seigneur  de  Rathmore; 
9».  Gatherine  de  Gusack,  épouse  d'Olivier  Planhett^  de  Gibttowy 

écuyer ; 
lo®*  Jeanne  de  Gusack,  alliée  à  Gautier  Cru$e  de  le  NauU^ 

écujrer  ; 
11».  Elisabeth  de  Gusack,  femme  de  Robert  Bamewall  de  Staf- 

fbrdt-Tan>n,  écuyer  ; 
la».  Gatherine  du  Gusack,  mariée  avec  Guillaume  Enter  de 

KUleagh ,  écuyer . 

Tzini  X.  Thomas  db  Gusack,  I"  du  nom,  seigneur  de 
de^gueuie^"  '*  Gerards-Town,  épousa  i*.  Gatherine  Tuite  de  Slidall  ,. 
.  «;..„T..  morte  sans  enfants  en  i5o5;  2*.  Anne  de  Saint-Lau- 
de  u'cuIm  '  .  RENT,  fille  de  Nicolas  de  Samt-Laurent ,  seizième  baron 
*pée»d  argent  en  do  Howth,  ct  chancelior  d'Irlande  en  iSog,  et  de  Ge- 
>?éës°de'4qu?niei  uèto  Plunkett  do  Killéen»  sa  première  femme;  3^  Al- 
feuiiie.duméme.  ^^^^  Netteevill,  fiUo  de  Goorges  Nettervill  de  Cast- 

nettbmill  :  leton-Kil-Patrick,'écuyer,  et  de  Marguerite  Dowdall  de 
ciiiïïô  guetici"  Terfeighan ,  dans*  le  comté  de  Lowth.  Thomas  de 
freifée  d  argent.  Gusack  a  OU  pour  oufauts; 

Du  second  Ut  : 


i<*.  Ghristophe  de  Gusack, 

21*.  Jean  de  Gusack ,  ^  morts  jeune»; 

3*.  Gautier  de  Gusack  , 


î 
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4».  Elisabeth  de  Gasack,  femme  de  Patrice  de  la  Fieldde  Pains- 

tant  écuyer; 
5*.  Eléonore  de  Cusack,  morte  sans  alliaDce  ; 

Du  troisième  lit  :  * 

6<>.  Patrice ,  qui  a  cootinué  la  descendance  ; 

7».  Richard  de  Gusack,  écuyer,  époux  de  Marie-Anne  Nagent , 

fille  de  Gérard  Nngent ,  écuyer  ; 
8<*.  Léonord  de  Gusack  ; 
y",  Genète  de  Gusack,  mariée  avec  Gautier  fValsh  de  Shan- 

ganigh,  écuyer; 
10*.  Anne  de  Gusack,  morte  sans  alliance. 

XL  Patrice  db  Cusagk»  écayer,  seigneur  de  Gerards- 
Town,  fut  nommé  haut  sheriff  du  comté  de  Meath 
le  24  janvier  i558.  La  reine  Elisabeth  lui  donna  encore, 
la  même  année,  la  conunission  de  maréchal ,  pour  &ire 
exécuter  les  lois  militaires  dans  les  baronnies  de  Mar-  dar^n^^'u uod 
guUen  et  Kenles ,  et  dans  la  moitié  de  la  baronnie  de  |es||*Iccom^gn«i 
Fower.  Il  épousa  i*.  Françoise  Dillon,  fiUe  de  Bar- f„  „î, jr**""* 
thélemi  Dillon  de  Riverston ,  chevalier,  et  d'Éléonore 
Plunkett.  (Lodge,  Pairie  d'Irlande  ^  t.  h  p-  i5i.);  de«bl?"Vcfa, 
2°.  Eléonore  Fostbb,  fille  de  Richard  Poster  de  San- '«>n^'»''«"°'^'j;^ 
triff,  dans  le  co^té  de  Dublin ,  écuyer.  Ses  enfants  phéoud  argent. 
furent; 

Du  premier  Ut  : 

1».  Thomas,  dont  l'article  suit; 

a<».  Robert  de  Gusack  de  Gérards-Town ,  marié  1*  avec  Margue- 
rite Porter  de  Rings-Tawn  ,  morte  sans  enfants  ;  a<*  avec  Mar- 
guerite Plunkett,  fil^  d'Olivier  Plunkett,  lord  baron  de 
Lowth ,  de  laquelle  il  eut  : 

A.  Jacques  de  Gusack ,  écuyer^  mort  en  1630 ,  et  inhumé  à 
côté  de  ses  père  et  mère  dans  l'église  de  Killéen  i 

B.  Thomas  de  Gusack  de  Saffords  -  Town ,  écuyer ,  qui 
mourut  en  1690 ,  laissant  de  Gécile  de  Cusack  de  Lismo^ 
len ,  son  épouse  : 

a.  Robert  de  Gusack  de  Staffords-ToTvn ,  écuyer,  marié 
arec  Elisabeth  Dowdall ,  fille  de  Luc  Dowdall 
d'Athlumpy,  chevalier,  et  de  Jeanne,  fille  du  comte 
de  Fingali.  Il  eut  de  ce  mariage  : 

Laurent  de  Gusack  d'Oberston  ,  écuyer ,  mort  en 
1707,  laissant  de  Jeanne  Taylor  de  Swords,  son 
épouse ,  fille  de  Jean  Taylor  de  Swords ,  dans  le 
comté  de  Dublin ,  écuyer  : 

Robert  de  Gusack  d'Oberston  ,  écuyer,  capi» 
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tainc  de  grenadiers  au  service  d'Angleterre, 
décédé ,  en  1 750 ,  sans  laisser  de  postérité  ; 

b.  Christophe  de  Gusack  de  Staffords-Town  »  écuyer , 
capitaine  au  service  de  Jacqaes  II ,  membre  du 
parlement  pour  le  bourg  de  Nayan ,  membre  du  con- 
seil priré  et  l'un  des  commissaires  des  revenus ,  dé- 
cédé en  1726,  laissant  de  Jeanne  CheverSf  soa  épouse, 
fille  de  Patrice  Gheyers,  Ticomte  de  Mountlinster  , 
plusieurs  enfants ,  entre  autres  : 

I.  Jean  de  Gusack  de  Staffords-Town,  éc«yer  , 
seigneur  d*Oberston  (1)  ; 

II.  Brigitte  -  Augustine  de  Gusack,  mariée  arec 
Jean  Fitz-Gerald,  écuyer,  capitaine  au  régiment 
de  Gusack  au  service  d'Espagne  ; 

c.  Glaire  de  Gusack  ,  mariée  au  colonel  Edmond  iVa- 
gent  de  Carlans-Town ,  écuyer  ; 

•!>*.  Gautier  de  Gusack,  II* du  nom ,  auteur  delà  xioisiim  bsah- 
CHK,  établie  en  France ,  et  mentionnée  en  son  rang  ; 

4°.  Gatberine  de  Gusack,  mariée  avec  Edouard  Ledwitk  de  Bai" 
lyncla ,  dans  le  comté  de  West-Meath ,  écuyer  ; 

5».  Marie  de  Gusack ,  mariée  i«  avec  Edmond  Nagent  de  Car- 
ianS'Toam  ,  écuyer  ;  a«  avec  Darid' S peneefield ,  écuyer  ; 

6*.  EléonoK  de  Gusack,  morte  sans  alliance  j 

Du  second  Ut  : 

7°.  Adam  de  Gusack ,  écuyer; 

o".  Henri  de  Gusack ,  écuyer  ; 

9<».  Patrice  dé  Gusack  $  écuyer,  élevé  à  Oxford,  et  célèbre  dans 
la  république  des  lettres.  Son  admirable  érudition  (dit Harris, 
anteur  anglais^  répandit  de  vives  lumières  sur  sa  patrie  ; 

10*.  Marguerite  de  Gusack; 

II*.  Boxane  de  Gusack. 

XII.  Thomas  de  Gusack  ,  II*  du  nom ,  écuyer,  sei- 
gneur de  Gerards^Town,  vivait  en  i582.  Il  avait  épousé 
BKCtsAcr:     Genète  de  Gusack,  fille  de  Robert  de  Gusack,  écuyer, 

parti  doretda-         ,  i^  «m  /ti  w%     •     •        i9W    #  » 

àiara»cede  seiméur  dc  Gussms-Ton.  (Lods^e,  Patrie  air  lande, 

à  1  autre.  ^  C\I1?JI« 

t.  I,  p.  i5i.)  11  eut  de  ce  mariage  : 

I*'.  Patrice  de  Gusack,  écuyer,  seigneur  de  Gersrrds-Town.  Il 
remit  ses  terres  à  la  couronne,  et  en  fut  investi  de  noureau 
par  lettres-patentes  du  2a  mars  i638.  En  i64i  «  lui  et  les 
principaux  catholiques,  même  de  race  anglaise,  furent  accu- 
sés de  haute  trahison  et  de  rébellion.  Son  prétendu  crime ,  àk 


sur, 

l'UD 


(1)  Celte  terre  rapportait  noo  livres  sterlings  de  revenu  annnel  : 
mais  Jean  de  Gusack  ne  voulut  famaîs  changer  de  religion ,  et,  par 
ce  motif,  il  n'eut  pas  la  jouissance  de  ce  revenu. 
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hii,.Ait  d'avoir  assisté  à  une  assemblée  de  catholiques  an 
monticule  de  Grofty ,  dans  le  comté  de  Meath ,  et  d'y  avoir 
proposé  une  association  avec  les  mécontents  de  TUltonie  , 
commandés  par  O  Néale ,  afin  d'exterminer  tous  les  Anglais , 
commençant ,  avec  le  secours  de  Macquire  et  autres ,  par  se 
saisir  du  chftteau  dé  Dublin ,  et  par  la  mort  des  deux  lords 
justiciers ,  le  cheyalier  Jean  Burlace  et  le  chevalier  Guillaume 
Paraons.  Ge  prétendu  complot,  calculé  uniquement  pour 
fournir  un  prétexte  spécieux  de  dépouiller  ces  catholiques  de 
leurs  biens ,  étant  découvert ,  ou  feint  de  l'être ,  ils  furent 
immédiatement  proscrits,  et  tous  secrètement ,  afin  de  leur 
ôter  tout  d'un  coup  la  faculté  de  se  justifier ,  la  proscription 
oui  lawryles  privant  de  tons  droits  de  citoyen.  On  se  proposait 
encore  par  cette  mesure  de  leur  faire  prendre  les  armes  pour 
défendre  leurs  personnes  et  leurs  biens ,  ou  de  les  forcer  à  se 
réfugier  en  pays  étranger,  et  par  là  de  les  mettre  dans  leur 
tort  vis-à-vis  au  Roi  ;  ce  qui  ne  manqua  pas  d'arriver.  Les  au- 
teurs de  cette  odieuse  iniquité ,  pour  augmenter  la  terreur  et 
ôter  aux  proscrits  toute  idée  de  se  soumettre  et  de  demander 
justice,  firent  mourir  d'une  mort  cruelle  tous  ceux  qu'ils 
purent  saisir ^  pour  les  forcer  d'avouer  un  crime  dont  ils  n'é- 
taient pas  coupables,  et  de  nommer  leurs  prétendus  com- 
plices, ce  qui  mit  le  comble  au  désespoir  de  cette  malben- 
leuse  noblesse  catholique ,  obligée  ou  de  sortir  du  royaume , 
ou  de  se  cacher  dans  les  montagnes ,  ou  de  se  jeter  dans  le 

Î>arti  d'O  Néale  (  O  Neill  ).  Tout  ayant  réussi  au  gré  des  par- 
ementaires ,  il  ne  leur  resta  plus  qu'à  s'emparer  des  biens  de 
ces  victimes  de  leur  avarice,  et  à  les  partager  entre  eux.  Geux 
à  qui  ces  grands  biens  échurent  en  partage  furent  appelés  les 
uns  aventuriers ,  à  cause  de  l'incertitude  de  leurs  titres ,  étant 
naturel  de  craindre  qu'au  rétablissement  deGharles  II ,  toutes 
ces  terres  ne  fussent  rendues  aux  propriétaires  légitimes ,  les 
autres  débenturiers,  G'étaienties  soldats  de  Gromwell,  à  qui, 
pour  paiement  de  leur  solde ,  cet  heureux  rebelle  avait  livré 
une  partie  de  ces  terres  et  quantité  d'autres  terres,  dont  il 
avait  luirmême  dépouillé  les  Irlandais  royalistes,  pour  en 
avoir  l'usufruit  jusqu'à  la  concurrence  des  sommes  qui  leur 
étaient  dues.  Gc  fut  dans  cette  triste  situation  que  Gharles  II , 
rendu  à  ses  Etats,  trouva  ses  fidèles  sujets  d'Irlande.  Il  savait 
que  c'était  en  haine  de  leur  attachement  à  son  père  et  à  lui 
qu'ils  avaient  été  dépouillés  et  proscrits.  Il  était  naturel  de 
eroire  qu'il  leur  ferait  restituer  leurs  biens  ;  cependant  tielles 
£urent  la  faiblesse  et  l'indolence  de  ce  prince ,  qu'il  laissa  les 
choses  comme  il  les  avait  trouvées.  A  la  vérité ,  il  établit  en 
Irlande  un  tribunal  auquel  il  attribua  la  connaissance  de  ces 
afi'aires  :  mais  ceux  qui  présidaient  ce  tribunal ,  nommé  la 
Cour  des  Béclamations ,  étaient  tous  dévoués  aux  partisans  de 
Gromwell,  et  ennemis  jurés  des  catholiques.  Ainsi  les  aventu- 
riers  et  les  débenturiers  sont  restés,  contre  toute,  espérance, 
dans  la  paisible  possession  de  ces  biens ,  et  ils  en  jouissent 
encore  aujourd'hui.  Il  n'y  a  eu  que  très-peu  de  catholiques  qui 
ont  pu  recouvrer  leurs  terres.  Patrice  de  Gusack  aurait  été  du 
nombre,  s'il  eût  voulu  recourir  à  la  clémence  du  roi  et  s'a- 
vouer coupable;  mais,  comptant  trop  sur  son  innocence  ,  il 
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rejeta  les  conseils  de  ses  amis ,  qui  l'ensageaient  à  cette  de* 
marche  :  il  demanda  à  être  jugé  devant  la  cour  des  réclama- 
tions ;  et ,  comme  il  était  déjà  condamné  d'avance ,  il  fut 
déclaré  coupable  et  débouté  de  sa  demande.  C'est  ainsi  que 

•  '  la  branche  de  Gerards-Town  fut  payée  de  sa  fidélité  et  de  soo- 
attachement  inviolable  à  ses  rois^  en  perdant  pour  toujours 
an  des  plus  beaux  patrimoines  de  toute  la^Lagenie.  Dans  le 
seul  comté  de  Meatn ,  les  seigneurs  de  Gera^ds-Town  possé- 
daient I  a,ooo  arpents  des  plus  belles  terres  dn  royaume ,  les- 
quels furent  adjugés  au  chevalier  baronnet  Gourteney-Poole  ^ 
à  la  charge  de  payer  3oo  livres  sterlings  au  propriétaire  >  dans 
le  cas  où  celui-ci  pourrait  démontrer  que  cette  somme  lui 
était  due.  Quant  aux  biens  que  la  maison  de  Gusack  possédait 
dans  les  comtés  de  Dublin,  Kildare,  Gatherlow,  etc.,  ils 
forent  donnés  par  Olivier  Gromvrell  à  trois  de  ses  officiers^  le» 
colonels  Pinable ,  Hubky  et  Rocester ,  qui  les  vendirent  à  dea 

^  aventuriers  pour  une  bagatelle.  La  totalité  de  ees  terres  forme 
aujourd'hui  la  fortune  de  la  à  i4  membres  du  parlement 
dUrlande,  tous  hauts  et  puissants  seigneurs.  Patrice  de  Gusack 
mourut  sans  enfants ,  et  son  corps  fut  déposé  dans  le  caveau 
de  sa  famille ,  en  l'église  paroissiale  de  Trevet  ; 

a*.  Robert  de  Gusack  de  Gerards-Tov?n ,  mari  de  N Bar- 

nevoalty  fille  de  Richard  Barnewall  de  Kilbrew,  écuyer,  et  de 

milady  N Butler,  sœur  de  Jacques  Butler,  premier  duc 

d'Ormond.  11  en  eut  : 

Adam  de  Gusack  de  Gerards-Town ,  qui  leva  à  ses  dépens- 
une  troupe  de  cavalerie,  toute  composée  de  gentils- 
hommes de  son  nom ,  pour  le  service  du  roi  Jacques  II , 
et  fut  tué  à  la  bataille  d'Anghrym ,  sans  laisser  d'enfants. 
Il  était  rentré  momentanément  dans  ses  biens  de  Gerards- 
Town  ,  en  vertu  de  l'acte  de  résumpilon ,  promulgué  par 
ce  prince  lors  de  son  arrivée  en  Irlande  ;  mais  ,les  affaires 
ayant  tourné  mal ,  les  usurpateurs  les  reprirent  : 

3«.  Jean ,  III*  du  nom ,  qui  a  continué  la  descendance  ; 

4**  Jacques  de  Gusack,  écnyer,  avocat  du  Roi  en  i663,  et  l'un 
de  ceux  qui  furent  chargés  de  poursuivre  l'objet  de  la  com- 
mission de  grâce  en  faveur  des  titres  défectueux  des  Irlandais. 
11  mourut  peu  d'années  après  sans  postérité. 

XIII/  Jean  db  Gusack  bb  Gebabbs-Town  ,  IIP  du 

nom  y  écuyer,  fut  tué  à  la  bataille  de  Porlester^  dans  le 

comté  de  Meath ,  au   commencement  de  la  ^guerre 

de  i64i»  laissant  de  son  mariage  avec  Marie  Plunkett, 

PLoif..TT    '  fille  de  Henri  Plunkett,  chevalier,  seigneur  de  Rathmore, 

c«mme  a  a  page  ^^^^  j^  comté  de  Meath ,  Gérard ,  qui  suit. 

Biow»  XIV.  Gérard  DE  Gusack,  écuyer,  héritier  présomptif 

du^eniràraigit  de  Gerards-Town,  épousa  Gatherine  Brown,  fille  de 

Geoffroi  Brown,  chevalier,  seigneur  de  Gastle-Magar- 


DE    CUSACK.  l5 

Tel  f  dans  le  comté  de  Mayo ,  et  d'Anne-Marie  Lynch. 
11  fut  père  de  Richard,  qui  suit« 

XY.  Richard  db  Gusagk  db  Gerabi)s-*Towiv  ,  voulant 
se  soustraire  à  la  persécution  toujours  plus  active  sous 
Gromwell  contre  les  catholiques,  s'expatria  fort  jeune, 
et  entra  au  service  d'Espagne.  II  y  devint  capitaine  dans 
le  régiment  d'O  Byme,  et  mourut  en  Flandre.  Il  avoit 
épousé  Anne-Catherine  Martyr,  fille  d'Antoine  Martyn,      M*.Tf  » . 
capitaine  au  régiment  du  colonel  Georges  de  Cusack  à  ""^j*  '"dJ^ÏÎ 
au  service  d'Espagne  en  Flandre  (fils  de  Robert  Martyn,  chV&^rrmT 
de  Daugen ,  au  comté  de  Gallwey,  écuyer,  et  de  Ellon  "/],'"„'^'^e'wnei 
Blak  d'Auramore),  et  d'Ursule  0  Hara,  fille  de  Thadée  tîe  én"%^^»"m 
O  Hara  et  de  Catherine  0  Neill ,  fille  de  Danîel.O  NeiU,  '^"*  '  "^"^ 
capitaine  d'une  compagnie  des  gardes ,  et  membre  du 
conseil  privé.  De  ce  mariage  sont  issus  : 

1*.  Gérard^  Alexandre  deCnsack,  chevalier  de  l'ordre  royal  et 
militaire  de  Saint- Louis,  lieutenant-colonel  du  régiment  irlan- 
dait  de  Rothe,  né  à  Aire,  en  Artois,  le  3o  septembre  1670, 
mort  au  mois  de  février  1743,  après  53  ans  de  service  ; 

a«.  Charles  de  Cusack,  chevalier,  puis  commandeur  de  l'ordre 
militaire  deSaioti-Jacques-de-rKpée-Rouge en  Espagne,  ma- 
réchal-des-camps  et  armées  de  S.  M.  G.  Il  entra  d'abord  au 
service  de  France ,  et  servit  pendant  quelque  temps  dans  le 
régiment  de  Lée;  mais,  comme  il  y  avait  un  grand  nombre 
d'officiers  à  la  suite  de  ce  corps,  et  peu  d'espoir  d'y  avancer, 
il  passa  en  Espagne ,  et  fut  fait  lieutenant  de  grenadiers  dans 
les  gardes  Wallonnes.  Blessé  à  ta  bataille  de  Sarragosse,  il 
obtint  quelque  temps  après  une  compagnie ,  et  se  vit  en  peu 
d'années  parvenu  au  commandement  d'un  bataillon ,  puis  au 
grade  de  brigadier.  Après  la  mort  de  l'empereur  Charles  VI, 
la  cour  d'Espagne  ayant  résolu  la  conquête  des  Deux-Siciles, 
M.  de  Cusack  y  passa  avec  les  gardes  Wallonnes ,  se  dis- 
tingua dans  divers  sièges ,  et  notamment  à  la  bataille  de  Bi- 
tonto,  si  funeste  à  l'armée  autrichienne.  Après  la  conauête 
de  Naples ,  l'armée  passa  en  Sicile ,  et  M.  de  Cusack  fut 

Spurvu  du  gouvernement  de  Melazzo,  après  le  siège  et  la  prise 
e  cette  place,  auxquels  il  avait  particulièrement  contrinué. 
Il  fut  promu  an  grade  de  maréchal-de-camp  des  armées  espa- 
gnoles ,  et  mourut  dans  son  gouvernement  en  1748  ; 
3».  Richard-Edmond,  dont  l'article  soit; 
4®.  Anne-Catherine  de  Cusack ,  mariée  à  messirc  Jacques  de  la 
Basse  y  capitaine  de  cavalerie  au  service  de  France.  Elle  mou- 
rut à  Corbeil ,  près  Paris ,  après  plusieurs  années  de  veuvage, 
le  4  décembre  1761. 

XYI.  Richard-Edmond  db  Cusack,  maréchal-des- 


/ 

»       N 
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canuiset  armées  au  service  de  France  »  commaadeur  de 
Tordre  de  Saiat-Jacques-de-l'Epée-Rouge  en  Espagne , 
chevalier  de  Tordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis  , 
gouverneur  des  villes  et  châteaux  du  Croisic»  de  Guer- 
randeet  de  Saint-Nazaire,  en  Bretagne/ naquit  en  Flan- 
dre en  1687.  Dès  Tâge  de  16  ans  il  entra  comme  cadet 
volontaire  dans  le  régiment  d'in&nterie  irlandabe  de 
Dorington,  connu  depuis  sous  le  nom  des  Rotheetse 
trouva  au  siège  de  Kehl»  au  combat  de  Munderkinghen 
et  à  la  première  bataille  d'Hochstaedt  en  1703.  Il  com- 
battit à  la  seconde  bataille  d'Hochstaedt  en  1 704»  et  fut 
lait  lieutenant  réformé  dans  le  cours  de  la  même  aanée. 
M.  de  Gusack  fit  les  campagnes  de  1 7p5 ,  1 706,  1 707 
et  1708  à  Tarmée  du  Rhin.  Nommé  capitaine  réformé 
au  même  régiment  par  commission  du  2 1  mai  1 709,  il 
se  trouva ,  le  1 1  septembre  suivant ,  à  la  bataille  de 
Malplaquet ,  marcha  en  Flandre  en  1710»  combattit  à 
Tattaque  d' Arleux  en  1711,  et  se  trouva  à  Taffaire  de 
Denain  et  aux  sièges  de  Douay»  du  <}uesnoy  et  de  Bou- 
chain  en  1 7 1 2.  Dans  le  cours  de  Tannée  suivante^  M.  de 
Gusack  servit  aux  sièges  de  Landau  et  de  Fribourg , 
ainsi  qu'à  Tattaque  des  retranchements  du  général 
Yaubonne.  Il  devint  aide-miajor  de  son  régiment  (alors 
Rothe)  par  brevet  du  20  août  1720,  y  eut  rang  de 
capitaine  en  second  le  21  juin  1721,  puis  de  capitaine 
en  pied  le  19  juin  1729»  et  obtint^  le  9  janvier  1751, 
une  compagnie  qu'il  commanda  au  siège  de  Kehl 
en  1733,  à  Tattaque  des  lignes  d'Etlingen  et  au  siège 
de  Philisbourg  en  1734,  à  Taffaire  de  Glausen  en  1735, 
puis  à  Tarmée  de  Flandre  en  174s.  M.  de  Gusack  avait 
été  créé  chevalier  de  Tordre  royal  et  militaire  de  Saint- 
Louis  en  1736;  il  fut  fait  capitaine  de  grenadiers  le  a4 
janvier  174^,  et  lieutenant  colonel  le  4  avril  suivant. 
Le  27  juin  il  combattit  à  la  bataille  de  Dettingen»  sous 
le  maréchal  de  Noailles.  Il  servit ,  en  1744»  aux  sièges 
de  Menin,  d'Ypres,  de  Fumes  et  du  fort  de  la  Knocke, 
que  Louis  XY  fit  en  personne^  et  finit  la  campagne  au 
camp  de  Courtray.  Le  Roi ,  en  considération  de  ses 
services  et  de  sa  conduite  distinguée  à  la  bataille  de 
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Fontenoy,  le  11  mai  i-jl^*},  lui  assigna  une  pension 
de  6o€k  livres  sur  le  trésor  royal  (i).  Dans  la  même 
année  y  M.  de  Cusack  assista  aux  sièges  des  villes  et 
citadelles  de  To'urnay,  Oudenarde ,  Dendermondc  et 
Ath.  Créé  brigadier  d'infanterie  par  brevet  du  20  mars 
1747»  il  commanda  au  pont  de  Walheim,  poste  impor- 
tant ,  où  il  se  maintint  pendant  six  semaines  avec  600 
hommes  qui  étaient  relevés  tous  les  cinq  jours.  M.  de 
/  Cusack  donna  les  plus  grandes  preuves  de  sang-froid 
et  de  valeur  à  la  bataille  de  Lawfeld ,  gagnée  par  le 
Roi  le  2  juillet  delà  même  année;  et ,  en  considération 
des  nouveaux  services  qu'il  avait  rendus  dans  cette 
occasion  y  Louis  XV  porta  à  1600  livres  sa  pension  sur 
le  trésor  royal  (2).  Après  la  campagne ,  le  régiment  de 
Rothe  fut  mis  dans  Berg-op-Zoom ,  où  M.  de  Cusack 
commanda  les  convois  pendant  tout  l'hiver.  Il  eut  à 
soutenir  de  fréquentes  attaques  de  l'ennemi;  mais  il 
sut  toujours  le  repousser  et  assurer  l'arrivage  des  ap- 
proTÎsionnements  de  l'armée.  11  fut  employé  au  siège  de 
Maëstricht  en  1748,  au  camp  d'Aimeries  en  1754,  au 
camp  de  Calais  en  1 766,  et  à  l'armée  de  Flandre  en  1 767 
et  1 758.  Le  20  octobre  de  cette  dernière  année,  le  Roi 
loi  donna  le  gouvernement  de  Guérande ,  du  Croisic  et 
du  port  de  Saint-Nazaire  (3) ,  en  Bretagnie,  et  il  prêta 
serment  pour  cette  charge  le  1 8  mars  1759.  Créé  ma- 
réchal-de-camp par  brevet  du  10  févrierprécédent ,  il  se 
démit  alors  de  la  lieutenance-colonelle  du  régiment  de 
Rothe,  et  se  retira  après  avoir  servi  pendant  56  ans  sans 
interruption.  Par  brevet  du  i®'août  1 768,  M.  de  Cusack 
avait  obtenu  la  commanderie  de  l'hôpital  de  Mancied 
(ordre  de  Saint-Jacques  ou  de  l'Epée  Rouge)  en  Arma- 


(i)  Lettré  de  M.  d'Argenson,  datée  du  camp  de  Tournay ,  le  29 
mai  1746. 

(a)^  Lettre  de  M.  d'Argen«on ,  du  27  juillet  1747* 

(3)  C'est  dans  ce  petit  port  que  Gharles-Edouard-Louis- Philippe- 
Casimir  Stuart,  fils  du  prétendant  Jacques  III ,  s'embarqua,  le  la 
juin  T745 ,  pour  aborder  en  Ecosse ,  où  ses  exploits  héroïques  furent 
6uivis  de  si  cruels  revers. 
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gnac.  Il  est  décédé  à  Corbeîl  le  i4  décembre  1770,  h 

l'âge  de  82  ans.  {Dict.  histor.  des  Généraux  français, 

par  M.  de  Courcelles,  t.  V,  pp.  102,  io5,  io4.)  H 

FiTtGèiuLn:    avait  épousé  :  i^  Marie- Anne-Isabelle-Brigîtte  Fitz- 

.l^irT^iu'euir.  Gérald  ,  fille  de  Jean  Fitz-Gérald,  capitaine  au  régi- 

accompagné  en  ment  du  coloucl  Georffcs  de  Gusack ,  au  service  d'Es- 

obef a dextre d un  ,       •    /»■       i  ^>-i  *-i«        g^  U     J       /^l        i 

croiasant  dwur.  pagnc,  (cclui-ci  fils  de  Gcorgcs  i*itz-uerald  de  tiloué, 
au  comté  de  Klldare,  écuyer,  et  d'Elisabeth  Croker,  du 
comté  de  Lîmérick) ,  et  de  Brîgitte-Augustine  de  Gu- 
sack de  Stafifords-Town;  2*.  Marie-Louise  de  la  Basse, 
Veuve  du  marquis  de  Moulins ,  de  laquelle  il  n'eut  pas 
d'enfants.  Il  eut  de  sa  première  femme  plusieurs 
enfants,  dont  le  seul  qui  ait  survécu  est  une  fille 
nommée  : 


Marie-Madelaine-Josèphe-Aglaé  de  Gusack,  née  à  Lille  en 
Flandre,  le  a5  octobre  1727,  mariée  ayec  Etienne  Joseph  de 
Lespinasse  ^  marquis  de  Langeac,  comte  de  Saint-Ilpize ,  che- 
valier de  Tordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis,  gouverneur 
de  Pierrepertuse ,  commandant  pour  S.  M.  des  ville  et  cita- 
delle du  Font-Saint-Esprit  et  en  Bas-Languedoc ,  maréchal 
des  camps  et  armées  du  Koi,  et  commandeur  des  ordres  royaux, 
militaires  et  hospitaliers  de  Notre-Dame  du  Mont-Garmel  et 
de  Saint-Lazare  de  Jérusalem ,  fils  d'Ëdme-Joseph  de  Lespi- 
nasse,  seigneur  de  Langeac,  capitaine  au  régiment  de  Gesvres, 
cavalerie,  chevalier  de  Tordre  royal  et  militaire  de  Saint* 
Louis,  et  de  Marie  de  Saucières  de  Tenance  (1).  Foyez  pour 


(1)  Aux  diverses  preuves  généalogiques  et  historiques  de  la  maison 
de  Gusack,  tirées  des  annales  et  des  archiVes  publiques  de  TIrlande , 
nous  ajouterons  la  preuve  testimoniale  qui  a  été  faite  devant  M.  Ghé- 
rin  ,  en  1776  ,  sur  la  noblesse  de  Marie>Mâdelaine-Josèphe-Aglaé  de 
Gusack  «  lors  de  U  réception  d'Antoine-<jharles-Joseph-Galiate- 
Pamphile ,  abbé  de  Lespinasse ,  dans  le  noble  chapitre  des  comtes 
de  Brioude. 

«  Aujourd'hui ,  mercredi  a8  avril  1773 ,  •nous  Bernard  Ghérin , 
•  généalogiste  des  ordres  du  Roi,  garde  du  dépôt  de  la  noblesse  de 
»  France  et  commissaire  de  S.  M.  pour  les  preuves  contentieuses  ;  en 
«vertu  de  la  commission  rogatoire  à  nous  adressée  par  MM.  les  pre- 
»vôt  et  chanoines-comtes  du  noble  chapitre  de  Saint-Jtdien  de 
»  Brioude  ^  donnée  en  leur  chapitre  extraordinaire ,  tenu  le  a  du  pré- 

■  sent  mois  »  pour  procéder  à  la  preuve  testimoniale  de  la  noblesse, 
»  du  côté  maternel,  de  M.  Tabbé  de  Lespinasse-Laugeac,  pourvu  par 
»  ledit  chapitre,  par  lettres  du  10  septembre  de  Tannée  dernière  ,  de 

■  ta  nrébende  et  canon icat-comté  d'icelui ,  vacant  par  la  mort  de 
»  M.  le  c'omte  de  Guillem  de  Verrières,  par  audition  et  prestation  de 
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leur  postérité  la  notice  sur  la  maison  de  LESPINASSË,  dan» 
ce  volume. 


TROISlkME  BRANCHE,  étclntC, 

XIL  Gautier  de  Gusack,  II''  du  nom,  écuyer,  troi- 
Même  fils  de  Patrice  de  Gusack ,  seigneur  de  Gérards- 


»  serment  de  plusieurs  gentilshommes  anglais  ou  irlandais ,  résidants 
bou  se  trouvant  actuellement  à  Paris,  attendu  que  les  parents  ma- 
«ternels  dudit  sieur  abbé  de  Lespinasse-Langeac ,  sont  d'origine 
»  anglaise  et  irlandaise  ,  pour  ensuite  en  rédiger  le  procès- verbal ,  et 
sicelui  envoyer  en  minute  audit  chapitre,  à  l'effet  de  quoi  lesdits 
«sieilrs  prévôt  et  chanoines-comtes  nous  ont  aussi  adressé  le  tableau 
»des  seize  quartiers  de  dame  Marie  Madelainc-Josèphe-Aglaé  de 
«Gusack  de  Lespinasse  de  Langeac  , marquise  de  Langeac  , comtesse 
»de  Saint-Ilpize,  d'Arlet,  etc.,  dressé  par  Williams  Havrkins, 
»  héraut  d'armes  d'Hulster  et  principal  héraut  de  toute  l'Irlande ,  à 
»  Dublin ,  le  27  juillet  1772  ,  certifié  et  signé  par  lui,  scellé  du  sceau 
>  de  son  office ,  et  dûment  légalisé ,  par  lequel  il  est  constant  que 
»  ladite  dame  marquise  de  Lespinasse  de  Langeac  a  pour  père  et 
«mère  Richard-Edmond  Gusack,  chevalier  de  l'ordre  royal  et  mili< 
Dtairede  Saint-Louis,  commandeur  de  celui  de  Saint-Jacques,  en 

•  Espagne,  maréchal  des  cam^s  et  armées  duBoi,  gouverneur  du 

•  Groisic,  de  Guérandc  et  de  Saint-Nazaire ,  en  Bretagne ,  et  Marie- 
«  Anne-Isabelle-Brigitte  Fitz-Gérald .  sa  première  femme  ;  pour 
»  aïeuls  paternels,  Richard  Gusack  de  Gérards-Town,  capitaine  au  ré- 

•  giment  du  colonel  Georges  Gusack,  au  service  d'Espagne,  et  An- 

•  toinette  Martyn;  pour  aïeuls  maternels,  Jean  Fitz-Gérald,  capi- 
»taine  au  même  régiment,  et  Brigitte- Augustine  Gusack;  pour 
«premiers  bisaïeuls  paternels ,  Gérard  Gusack  de  Gérards-Town  , 
«écuyer,  et  Gatherine,  fille  de  Geoffroi  Brown  ,  chevalier,  et  de 
»  Marie ,  fille  de  sîr  Henri  Lynch  ;  pour  seconds  bisaïeuls  paternels , 
«Antoine  Martyn,  capitaine  au  régiment  susdit,  fils  de  Robert 
»  Martyn  de  Dangen,  du  comté  de  Gallwey,  écuyer,  et  de  Ëllon  , 
«fille  d'Antoine  Bl,ak  d'Auramtaore ,  au  comté  de  Gallwey  ,  écuyer, 
«et  Ursule,  fille  de  Thadée  O  Hara  de  Billy,  écuyer,  et  de  Gatherine 
»  O  Neill,  sœur  de  Daniel  ONeilI,  capitaine  de  la  première  compagnie 
«des  gardes  à  cheval,  et  l'un  des  membres  du  conseil  privé  ;  pour 
«premiers  bisaïeuls  maternels,  Georges  Fitz-Gérald  de  Gloué,  au 
a  comte  de  Kildare ,  écuyer ,  fils  de  Georges  Fitz-Gérald  et  d'Anne 
»  Drack  ,  et  Elisabeth,  fille  de  Jean  Groker ,  du  comté  de  Limérick, 
«écuyer,  et  d'Arrabella  Brown,  du  comté  de  Limérick,  et  que 
«  Brigitte- Augustine  Gusack,  son  épouse,  est  fille  de  Ghristophe 
«Gusack  de  Staffordston,  écuyer,  capitaine  dans  l'armée  du  roi 
«Jacques  II ,  membre  du  parlement  pour  Navan ,  Tun  des  membres 
'•  du  conseil  privé  (  fils  de  Thomas  Gusack, écuyer,  et  de  Cécile  Gusack, 
»  fille  d'Edouard  Gusack  de  Lismolcn  ,  écuyer ,  et  de  Lucinde , 
tosncur  du  duc  de  Tyrconn'cll; ,  et  de  Jeanne  Ghevers,  son  épouse  , 
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Fi.EMiic:  ïown,  et  de  Françoise  Dillon,  épousa  la  fille  de  N...- 
'd.]que;é"or*'c[  Flemikg  ,  écuyer,  fils  cadet  du  baron  de  Slane.  Il  en 
cii  jueuiw  de  3  ^^j  GautioF  III,  QUI  suît. 


«fille  d'Edouard  Chevers,  vicomte  de  Leittster  et  baroa  de  Banno^ 
»ct  d'AIisoD,  fille  de  Nicolas,  vicomte  de  Nettervill  et  deBouth. 
»  Avons  fait  appeler  les  témoins  ci-après  ; 


SAVoia  : 


a  Messire  Jean  Taaffe  de  Guedon ,  prêtre ,  docteur  en  théologie  de 
»la  faculté  de  Rouen,  âgé  de  soixante  ans  ou  environ,  natif  de 
>  Kildare ,  province  de  Lagénie,  au  royaume  d'Irlande,  et  demeurant 
»à  Paris,  rue  Saint* Antoine ^  parouse  Saint-Paul. 

Haut  et  puissant  seigneur  Paul- Christophe -Walter  Nugent, 
baronnet,  lieutenant-général  des  armées  du  roi,  chevalier  de  Tordre 
royal  et  militaire  de  Saint-Louis ,  âgé  de  soixante-dix  ans  ou  envi- 
ron ,  natif  de  Saint-(vermain-en-Laye ,  originaire  du  comté  de  Meath, 
en  la  même  province  de  Lagénie ,  demeurant  ordinairement  au  châ- 
teau dudit  Saint-Germain-en-Laye,  et  de  présenta  Paris. 

Haut  et  puissant  seigneur  Patrice  d*Arcy ,  maréchal  des  camps 
et  armées  du- roi,  chevalier  des  ordres  militaireset  hospitaliers  de 
Notre-Dame  du  Mont  Garmel ,  et  Saint-Lazare  de  Jérusalem  et  de 
Saint-Louis,  membre  de  l'Académie  royale  des  sciences  de  Paris, 
âgé  de  cinquante  ans,  natif  de  Gallv?ey,  en  Irlande,  demeurant  à 
Paris ,  rue  du  faubourg  du  Roule ,  paroisse  Saint-Philippe. 

Et  haut  et  puissant  seigneur  Maurice  Fitz-Gérald ,  des  ducs  dé 
Leinster,  ancien  commandant  du  régiment  de  Buckeley,  chevalier 
de  l'ordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis,  âgé  de  soixante-dix -sept 
ans,  natif  de  Saint-Germain-en-Laye,  originaire  du  comté  de  CorcK, 
en  Irlande ,  demeurant  ordinairement  à  Versailles ,  et  de  présent  à 
Paris. 

Lesquels,  après  avoir  prêté  le  serment  en  pareil  cas  requis,  en^- 
quis  sur  la  vérité  des  faits  énoncés  dans  le  tableau  des  seize  quartiers 
de  ladite  dame  marquise  de  Lespinàsse^Langeac ,  ci-dessus  men- 
tionnés ,  ont  unanimement  attesté  qu'ils  connaissent  ladite  dame 
épouse  de  M  le  marquis  de  Lespinasse-Langeac,  qu'elle  e«t  fille  de 
Richard  Edmond  Cusack,  chevalier  de  Tordre  royal  et  militaire  de 
Saint-Louis  et  de  celui  de  Saint-Jacques,  en  Espagne,  maréchal 
des  camps  et  armées  du  roi,  gouverneur  du  Groisic ,  de  Guérande 
et  de  Saint-Nazaire ,  et  de  dame  Marie-Elisabeth-Brigitte  Fitz-Gé- 
rald, sa  première  femme;  qu'ils  savent  et  qu'il  est  de  notoriété  pu« 
blique,  en  Irlande,  que  les  maisons  de  Gusack  et  de  Gerad»-Town  et 
Stafibrdston ,  au  comté  de  Méath,  et  de  Fitz-Gérald  de  Cloué,  au 
comté  de  Kildare ,  ainsi. que  celles  de  Brown  de  Castelmagara ,  au 
comté  de  Mayo,  de  Martyn  de  Daugen ,  au  comté  deMéath,  qui 
forment  les  huit  quartiers  de  ladite  dame,  sont  ou  des  plus  anciennes, 
ou  des  plus  illustres  de  ce  royaume,  ou  d'extraction  noble,  toutes 
constamment  dévouées  au  service  militaire;  qu'elles  ont  toujours 
joui  des  privilèges  de  la  noblesse  ;  que  le  tableau  susdit  est  expédié 
dans  la  forme  usitée  pour  les  généalogies  d'Irlande;  et ,  après  lecture 
à  eux  faite  de  leurs  dépositions  ,  ils  l^s  ont  affirmées  véritables  ,  y 
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XIII.  Gautier  de  Cusack,  IIP  du  nom,  écuyer,      nauolf  : 
épousa  Éléonore  N angle,  fille  de  Jasper  Nangle,  baron  i|["g"»'d'tr'  ie- 
de  Navan.  Elle  le  rendit  père  de  deux  fils  :  co»««>  «»  f»«- 

i«.  Jean ,  III*  du  nom ,  qui  suit  ; 

a».  Gautier  de  Cusack^  époux  de  N Darcy  de  Platten,  Leur 

postérité  est  éteinte. 

XIV.  Jean  de  Cusack,  IIP  du  nom,  écuyer^  épousa 
Mabile  dé  Gusack  ,  fille  d'Adam  de  Gusack  de  Trou-    »>"  com»  : 
bley,  écuyer.  De  ce  mariage  est  issu  Michel ,  qui  suit.  *'"^''  '  **  ^  '  ' 

XV.  Michel  DE  Gusack,  écuyer,  garde-du-corps  de 
S.  A.  R.  Léopold ,  duc  de  Lorraine  et  de  Bar,  mourut 
à  Saînt-Mihîel  le  16  décembre  1742.  Il  avait  épousé 
Catherine  de  Gusack,  fille  de  Henri  de  Gusack,  de    *>"  cc84«: 
Troubley,  écuyer,  et  d'Anne  Lynam  d'Adams-Town.  ''"™**  «  »  p  » 
Elle  le  rendit  père  de  : 

i«.  Nicolas  de  Gusack,  né  à  Saint-Mihiel  le  la  novembre  1736; 

2».  Jacques-Hyacinthe  de  Gusack,  né  à  Saipt-Mihiel  le  i**  no- 
vembre 1730,  vicaire-général  et  chanoine  de  Gondom,  puis 
aumônier  de  S.  A.  R<  Monsieur^  comte.de  Provence  (depuis- 
Louis  XVlll  )  ; 

3».  Elisabeth-Gatherine  de  Gusack,  née  au  même  lieu  le  25 
juin  1735; 

40.    Marie- Anne  de  Gusack,  née   aussi  à  Saint-Mihiel  le  23 
juillet  1743. 

BRANCHE  ï)E  crssiNG-TON ,  éteinte. 

"VIII.  Jean  de  Gusack^  III'  du  nom,  écuyer,  seigneur 
de  Cussins-Ton,  second  fils  de  Gautier  de  Gusack, 
seigneur  de  Gérards-Town ,  et  d'Elisabeth  Plunkett, 


ont  persisté  ,  les  ont  signées ,  et  y  ont  fait  apposer  les  cachets  de 
leurs  armes. 

Signé  Taaffk   de  Gdedon  ;   Nugent  ,  baronnet  ;  Fitz  Gbhald  de 
CsHALDiir,  et  d'Aegy. 

En  foi  de  quoi  nous  avons  signé  ces  présentes,  avec  le  .«ieur  Jean- 
Baptiste  Noël,  pris  pour  greffier,  et  y  avons  apposé  le  c;ichet  dp 
nos  armes.  A  Paris,  les  jour  et  an  susdits.  Signé  Gb^bin,  et  plus  bas^ 
Noël. 
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'    Wbu.»18t  : 

crVx"*d'arUi*!  ^^  prcmièpe  femme,  épousa  l^  Alsonne  Wellesley  (i), 
MuS'du**^^''®  ^®  Guillaume  Wellesley,  écuyer,  seigneur  de 
"»•  Dengen  au  comté  de  Meath ,  et  d'Ismay  Plunkett  de 

DELiHrDB  R^thiûore;  2^  Éléonore  de  la  Hyde-de-Moyglahe  , 
fa.cé  de  gueules  fille  do  N....  do  la  Hyde,écuyer,  seigneur  de  Moyglare, 
baode'^'drMbie!  au  comté  de  Meath.  Ses  enfants  furent; 

Du  premier  Ut  : 

i<>.  Thomas ,  dont  l'article  viendra  ; 

a».  Robert  1*'  de  Gnsack,  auteur  de  la  bkaiichi  db  Rathcak, 

mentionnée  ci-après; 
3».  Jeanne  de  Gusack,  qui  fut  mariée  avec  Richard  Birfort, 

éeayer,  seigneur  de  Rillerow>  au  comté  de  Méath; 
4°.  Mathilde  de  Gusack,  femme  de  Barnabe  King,  écuyer,  de 

Dublin  ; 
5°.  Gatherine  de  Gnsack,  mariée  avec  Nicolas  Waffer^  écuyer, 

de  Dublin,  qui  eut  la  tète  tranchée  sous  le  règne  d'Eliaabetb, 

pour  cause  de  religion  ; 
6<*.   Thomasine   de  Gusack,  épouse  de   Christophe  Dowdally 

écuyer,  seigneur  d'Arols-Town  ; 
7<>.  Jeanne  de  Gusack ,  alliée  avec  Gerot  Fhming^  fils  de  Nicolas 

Fleming ,  chevalier  ,  baron  de  Slane  ; 

Du  second  lit  : 

8«.  Barthélemi,  auteur  de  la  BsixtCBs  de  Tbodblbt,  mentionnée 

en  son  rang  ; 
9«.  Ismay  de  Gnsack,  mariée  avec  Pierre  ^«//iM/ey ,  seigneur  de 

Black-Hall  ; 
io«.  Anne  de  Gusack,  alliée  i^  avec  Nicolas  fVhite,  chevalier, 

seigneur  de  Sainte-Gatherine;  a»  avec  Thomas  Fingiass,  écuyer, 

seigneur  de  West-Palston  ;  5»  avec  Christophe  de  Cusaek^ 

écuyer ,  seigneur  de  Portraine. 

IX.  Thomas  de  Gusack,  chevalier,  seigneur  de  Cus- 
sing-Ton  et  de  Lismolen ,  fut  un  personnage  recom- 
mandable  par  ses  talents  et  ses  grandes  qualités,  qui  lui 
méritèrent  d*étre  appelé  plusieurs  fois  aux  premières 

(i)  La  maison  de  fVellesley  est  d'origine  saxonne.  Son  premier 
auteur  connu  passa,  en  irja,  avec  Henri  II,  dont  il  fat  porte- 
étendard.  Ge  prince ,  pour  récompense  de  ses  services  militaires , 
lui  concéda  plusieurs  grandes  terres  dans  les  comtés  de  Meath  et  de 
Kildare.  Gérald  Wellesley  ,  lord  de  Dengen ,  vivait  sous,  le  règne  du 
roi  Henri  YIII.  Le  dernier  rejeton  mâle  de  cette  maison ,  décédé  en 
1745,  avait  substitué  tous  ses  biens  à  son  cousin,  Richard  Colley, 
écuyer  (créé  baron  de  Mornington  en  174^),  et  à  ses  héritiers 
mâles ,  à  la  charge  de  porter  désormais  le  nom  et  les  armes  de  fVel- 
Icsley.  (Lodge,  Pairie  d' Irlande ^  t.  IV,  p.  287.)  Richard  est  l'aïeul 
du  duc  de  Wellington. 
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charges  de  l'Irlande.  Il  fut  nommé  successivement  juge 
des  communs  plaidoyers  en  i534»  chancelier  de  l'échi- 
quier à  vie  en  i535,  maître  des  rôles  (i)  en  i54d» 
garde  du  grand  sceau  en  1546»  grand  chancelier  en 
i55o  et  lord* justicier  en  i552.  Le  8  mai  de  cette 
dernière  année ,  il  écrivit  une  longue  lettre  au  duc  de 
Northumberlandy  au  sujet  de  la  situation  politique  de 
l'Irlande  (2).  En  i563,  Thomas  de  Gusack  fut  envoyé 
par  le  vice-roi  et  le  conseil  d'Irlande  pour  traiter  avec 
Shane  O  Neale.  Il  réussit  dans  cette  négociation ,  et 
l'on  convint  que  »  dans  la  prochaine  assemblée  du  par- 
lement ,   les   lettres -patentes  accordées  à  Constance      g 
0  Neale  et  à  Mathieu,  son  fils,  seraient  annulées,  et  ««jf^»***îj];"^f^ 
que  l'on  donnerait  à  Shane  O  Neale,  le  titre  de  comte  J«  """S'^^'f,^" 
de  Tyrone ,  dont  ses  héritiers  mâles  jouiraient  à  per-  d-henmne  et  de 
pétuité.  Thomas  de  Cusack  mourut  le  1"  avril  1571,*"*"*'' 
et  fut  inhumé  dans  l'église  paroissiale  de  Saint-Patrice      dibct  : 
deTrevet.  {Voyez  les  historiens  irlandais  et  anglais.)  fèfeuiieî  ^  ÏIT 
11  avait  épousé  i*"  Jeanne  Husset,  fille  de  Jean  Hussey,  J^îL  dêTcJ^i 
baron  de  Galtrym  (3);  2*.  Mathilde  Dargt,  veuve  de  JJJi"j„''^7^*; 
Jacques  Maraward ,  baron  de  Skryne ,  et  fille  de  Geor-  3 , 3 ,  >  et  i. 
ses  Darcy,  seieneur  de  Platten,  au  comté  de  Meath, 

T  l  /  rf-f      «Il  TV  1  !•  1»  J      "■   SA»SïtBLÏ>   : 

dont  le  père,  Guillaume  Darcy,  chevaher,  lut  grand  partie  de  gueuie» 
trésorier  d'Irlande;  3^  Genète  db  Sa.rsfiel]>  D£  Lugan,  flL/df  "ys,  par"^ 
morte  sans  postérité.  Thomas  de  Gusack  a  eu  pour  l'abiî''5JÏ  touÛ 
enfants  ; 

(1)  C'est-à-dire  g^arde  des  archives.  11  exerçait  par  un  député  cette 
charge ,  une  des  plus  émineotes  du  royaume. 

(a)  On  voit  encore  cette  lettre  dans  les  manuscrits  du  docteur 
Sterne  ,  évêque  de  Glogher ,  faisant  partie  de  la  bibliothèque  du  col- 
lège de  Dublin. 

(3)  Jeanne  Hussey  était  proche  parente  de  Thomas  de  Cusack. 
Leur  mariage  ayant  été  contracté  sans  dispense  de  Rome,  fut  déclaré 
nul  dans  la  suite ,  mais  les  enfants  qui  en  étaient  issus  n'en  furent  pas 
moins  reconnus  légitimes.  Le  chancelier  Thomas  Gusack  laissa  à  Jean 
fik  de  Robert^  son  fils  aine  du  premier  lit,  la  seigneurie  de  Gussing- 
Ton ,  et  celle  de  Lismolen  à  Edouard ,  son  fils  aine  du  second  lit. 
Cette  disposition  fat  la  source  d'un  grand  procès  entre  Toncie  et  le 
neveu  ;  mais  à  la  fin  ils  s'accordèrent  par  l'entremise  de  leurs  parents 
respectifs,  et  la  disposition  du  chancelier  fut  confirmée  par  la  reine 
Elisabeth,  qai  fit  expédier,  en  i58i ,  de  nouvelles  lettres-patentes  à 
Edouard  pour  la  seigneurie  de  Lismolen ,  et  à  Jean ,  en  j  584  ,  pour 
la  seigneurie  de  Gussiug-Ton. 
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Du  premier  lit  : 

i«.  Robert ,  dont  l'article  suit; 

a<*.  Marguerite  de  Gusack,  mariée  i<*  avec  Guillaume  Bamet, 
chevalier  (i)  ;  a<*  avec  Thomas  Nugent ,  chevalier  ;        ' 

3o.  Anne  de  Gusack,  mariée  avec  Jean  Dowdali ,  écuycT ,  sei- 
gneur de  Glass-Pistle ,  an  comté  de  Lowth  ; 

Du  second  ta  : 

4°.  Edouard  de  Gusack,  auteur  de  la  beauchb  de  Lisholbii ,  rap- 
portée ci-aprés  ; 

5;  Jean  de  Gjisack ,'  écuyer ,  seigneur  de  Glouard^  au  comté  de 

Meath,  en  i583.  Il  épousa  Gatherine  Talbot ,  fille  de  N 

Talbot ,  écuyer ,  seigneur  de  Malahyde ,  au  comté  de  Dublin, 
<  et  est  mort  sans  postérité;  ' 

6o.  Georges  de  Gusack,  recteur  de  Kenleston; 

7«.  Gatherine  de  Gusack ^  mariée  avec  Henri  Colley ^  chevalier, 
seigneur  de  Gastlecarbery ,  d'où  descendent  les  lords  Mor- 
nington.  {Lodge, pairie  d'irlandeyt.  IV.  p*  aSS.  ]  £lle  mourat 
le  19  janvier  i^gr; 

8<*.  Marguerite  de  Gusack ,  mariée  i'*  avec  Morogh  ô  Brien ,  qua- 
trième baron  d'Xnchiquin.  (  Ibid.  t.  I.  p.  a68.  )  a<»  avec  Chris- 
tophe Crtiêe  de  le  Naull; 

90.  Marie  de  Gusack,  mariée  avec  Tobie  Butler,  chevalier,  troi- 
sième baron  de  Gabier  ; 

loo.  Anne  de  Gusack^  femme  d'André  Tuite  ,  seigneur  de  MO- 
neleagh ,  au  comté  de  West-Meath  ; 

i\°,  Ëléonore  de  Gusack ,  mariée  avec  André  Wyse ,  chevalier, 
seigneur  de  Bectiffe,  au  comté  de  Meath.  Il  entra  dans  le 
conseil  privé,  lorsque  le  chevalier  Thomas  de  Gusack  fat 
nommé  chancelier  et  lord  justicier  d'Irlande  ; 

ia<».  Genète  de  Gusack,  mariée  avec  Gerot  Wellesley,  écuyer, 
seigneur  de  Dengen  ; 

i3*>.  Alisonne  de  Gusack,  mariée  avec  Thomas  Aylmer^  écuyer, 
I  seigneur  de  Lyons ,  au  comté  de  Kildare  ,  ancêtre  des  lords 
Aylmer.  Elle  mourut  au  mois  de  décembre  i6a3; 

i4'.  Elisabeth  de  Gusack ,  mariée  avec  Ghriatophe  Bellew ,  che- 
valier, seigneur  de  Bellews-Town,  d'où  descendent  les  lords 
Bellew. 

Fils  naturel  de  Tkomat  de  Cutack, 

Teigne,  bâtard  de  Gusack,  qui  s'établit  dans  le  comté^ de  Clare. 
Sa  descendance  s'est  terminée  dans  deux  filles ,  l'une  mariée  evtc 
Arthur  Gore ,  écuyer^  du  comté  de  Clare ,  l'autre  au  fils  aîné  éc 
lord  Renelagh» 

X.  Robert  de  Gusack  ,  écuyer,  fut  nommé  second 
baron  de  l'échiquier,  en  Irlande,  en  i56i,  et  mourut 


(1)  Leur  fils  aîné,  Guillaume  Basnet,  fut  nommé  membre  dn 
conseil  privé  lorsque  le  chevalier  Thomas  de  Gusack  fut  pourvu  de  la 
dignité  de  lord  justicier  d'Irlande. 
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tû  1570.  Il  avait  épousé  Catherine  Nvgent,  fille  de     nicfnt: 
Christophe  Nugent,  chevalier»  (celui-ci  fils  et  présomp-  J^iïcV'dTgneiti..' 
tif  héritier   de  Richard  Nugent ,  septième  baron  de 
Delvin,  mort  le  28  février  i537),  et  veuve  de  Pierre 
Bamewall ,   vicomte  de  Trimleston.  (Lodge ,  Pairie 
d^lr lande,  t.  I,  p.  i3o.)  Il  laissa  : 

!••  Jtm ,  IV*  da  nom ,  dont  l'article  suit  ; 
a*.  Genète  de  Outock ,  mariée  avec  Thomas  âe  Cusack^  écayer, 
seigneur  de  Gerards-Totvn. 

XL  Jean  de  Gcsack,  IV''  du  nom,  écuyer,  seigneur 
de  GussÎDg-Ton,  obtint  de  nouvelles  lettres-patentes 

E)ur  cette  seigneurie  en  i584»  et  s^allia  avec  Aiisonne    bairkwam: 
ARNBWALL,  fille  de  Simon  Barnewall,  écuyer,  sei- Jo*Xi°e»sr*u'« 
gncur  de  Kilbrew  au  comté  de  Meath ,  et  d'Anne  Sed-  ^'  «"'"'" 
grave.  Il  en  eut  : 

Patrice  deCusack,  éeuyer,  seigneur  de  Gnasing-Ton,  vivant  eti 
i63a. 

BRANCHE  DE  LISHOLEN ,   étôintC, 

X.  Edouard  ^e  Gvsagk,  P'  du  nom,  écuyer,  sei 
gneur  de  Lismolen ,  fils  du  chancelier  Thomas  de  Cu- 
sack ,  et  de  Mathilde  Darcy,  sa  seconde  femme  »  fut 
confirmé  dans  la  possession  de  la  terre  de  Lismolen  par 
nouvelles  lettres-patentes  de  la  reine  Elisabeth  en  i58i,  ^.^  ^î,î*"à  j. 
et  mourut  l'année  suivante.  Il  avait  épousé  l^  Elisabeth  «««  ^i^  "jjjj»*;  • 
AYLM£B,fiUede  Richard  AylmerdeLyons,  et  d'Éléonore  cÔriewi^du  mé - 
Fleming;  (Lodge,  Pairie  (V Irlande,  t.  IV,  p.  24i.l  "* 

2^.  Marie  Hussbt  de  Galtrym  ,  qui  survécut  à  Ëdouara     hiw««  : 
de  Gusack,  et  ne  lui  donna  pas  d'enfants.  Du  premier  «•<>"»"***"p  •* 
Ht  naquit  Richard,  qui  suit. 

TTBtEU.  : 

XI.  Richard  de  Gusack  ,  écuyer,  seigneur  de  Lis-  fi»»c"  *a**J^f''"J^ 
molen ,  épousa  Gécile  Tyrrell  ,  fiUe  de  Jean  Tyrrell ,  7  croiseue»  pa  - 
chevalier,  seigneur  de  Longwood,  au  comté  de  Meath.  |.V'i;'"^>'u^  rhVi- 
II  en  eut ,  entr'autre^  enfants ,  Edouard  II,  qui  suit.      î"J";Llrnt 

deMblr. 

XIL  Edouard  de  Gusack,  II*  du  nom,  écuyer,  sei-     t4uot  -. 
gneur  de  Lismolen ,  majeur  en  1610 ,  épousa  Lucinde  tL^^^^tnùUii 
Talbot,  fille  de  N Talbot,  chevalier  baronnet ,  S«;i*v;;;°«^*^** 

•     ^  •  4 
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seigneur  de  Carr-Town,  au  comté  de  Kîldare,  et  sœur 
de  Richard  Talbot,  duc  de  Tyrconnell.  Ses  en&nts 
furent  : 

i«.  Nicolas  de  Gusack ,  écuyer,  seigneur  de  Lismolen.  II  fat 
membre  du  parlement  pour  la  ville  de  Trym  ,  garde  des  ar- 
chives de  la  tour  de  Bermingham,  membre  du  conseil  privé  , 
major-général  dans  l'armée  du  roi  Jacques  II,  et  l'un  des 
seigneurs  qui  signèrent  la  capitulation  de  Limeriok.  II  passa 
en  France  avec  son  infortuné  Roi,  et  mourut  à  Saiut-Ger- 
main-en-Laye  ; 

2".  Patrice  de  Gusack,  religieux  dominicain ,  évêque  de  Meath, 
et  grand-aumônier  du  roi  Jacques  11  ; 

3°.  Eléonore  de  Gusack,  mariée  avec  Jean  Arthur^  écuyer,  sei- 
gneur de  Hackelts-Town ,  au  comté  de  Dublin  ,  colonel  au 
service  de  Jacques  II ,  qu'il  suivit  en  France  ,  où  il  est  dé- 
cédé ; 

4*".  Gécile  de  Gusack,  femme  de  Thomas  de  Cusack,  écujer, 
seigneur  de  StaSbrds-Town  ,  au  comté  de  Meath. 

BfiàNGHB  DE   BATHGÀR ,  éteinte. 

IX.  Robert  de  Gusack  ,  I*'  du  nom ,  écuyer,  alder- 

HâxcocK  :     inan  de  la  ville  de  Dublin ,  second  fils  de  Jean  III  de 

cïe7^"uVeh^<iusack,  écuyer,  seigneur  de  Cussîng-Ton,  et  d-Ali- 

dtr  tiïT  awos"  sonne  Wellesley,  sa  première  femme ,  ^épousa  Marie 

téedoacoqs d'or  Hancock,  fille  de  Nicolas  Hancock,  écuyer,  de  la- 

becqués  et  crêles  11       «i  it  •  •  • 

de  gueule».       qucUc  11  cut  ticiin ,  qui  suit. 

branbo!»:  X.  Henri  de  Cosack,  écuyer,  alderman  de  la  ville 
de"gueîiier, 'iur  de  DubHn ,  épousa  Marguerite  Brandon,  fille  de  Jac- 
ropie"Tccom- ques   Braudon ,  écuyer,   de  Dundalk.  Elle  le  rendit 

pagné  en  chef  de  nXMA    ilo    • 
i  mains  de  gueu.  P^"^®    "®    ' 
les . 

i».  Jean ,  iV*  du  nom ,  qui  suit  ; 

2».  Henri  de  Gusack ,  jésuite  ; 

3«.  Gécile  de  Gusack,  mariée  i°  avec  Christophe  de  Saint- 
Laurent^  20*  baron  de  Howth;  a®  avec  Jean  Bamevall  de 
Monc-Tovon^  au  comté  de  Meath,  écuyer,  second  fils  de 
Christophe  Barnewall  de  Turvey,  écuyer  ;  5*  avec  Jean  Finglass 
de  fVest-Patston,  écufer.  Elle  mourut  le  17  juillet  i638. 

XI.  Jean  de  Cusack,  IV*  du  nom  ,4ord-maire  de  Du- 
blin ,  remit  sa  terre  de  Ratghar  entre  les  mains  du  roi 
Jacques  I^,  qui  la  lui  confirma  de  nouveau  par  lettres- 


;c 
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patentes  dé  l'année  1609.  Il  mourut  le  3o  mai  1626,  d'arg«m'"à  »  nis 
et  fut  enterré  dans  l'église  de  Saint-Audeon  à  Dublin.  ZV,  "au^^Xf'^d.. 
Il  avait  épousé  Marguerite  Allbn  ,  fi^Je  de  Gilles  Allen ,  "^^^oi^fÊ 
lord-maire  de  Dublin.  11  laissa  :  rlîuuwVà/. 

peiit. 

i**.  Robert,  II*  du  nom,  qui  suit  ; 
3*.  Bénédicte  de  Gusack  ; 
3».  Barbe  de  Gusack. 

XIL  Robert  de  Gusack  ,  IP  du  nom ,  écuyer^  sei- 
gneur de  Rathgar,  fut  père  d'Adam ,  P'  du  nom ,  qui    n 

suit. 

XIII.  Adam  de  Gusack  dk  Rathgar,  I*'  du  nom,  j.j,^^",""J^, 
écuyer,  mourut  le  19  février  1675 ,  et  fut  enterré  le  23,  vroi.de  ^euieJ. 
dans  l'église  de  Saint- Audeon.  Il  laissa  de  la  fille  de  rér  d^L^^e^  uù 

N Sexten,  alderman  de  Dublin ,  Robert  IIP  du  fr::' d'à?u.^" 

nom ,  qui  suit. 

XIV.  Robert  de  Gusack  ,  IIP  du  nom ,  écuyer,  sei- 
gneur de  Rathgar,  mourut  à*  Bath ,  en  Angleterre , 

le  7  des  ides  d'octobre  1707,  comme  le  porte  une  in-   ôCoiticntN: 
scription  qui  se  voit  dans  l'église  cathédrale  de  ce  lieu.  oôXpas.ant'°dï 

Il  avait  épousé  la  fille  de  N O  Gollaghen,  dans  le  J'?[;;.V  f^^^de 

comté  de  la  Reyne,  écuyer.  11  en  eut,  entr'autres  en-  '^'"op'''- 
fants,  Adam  IP  du  nom,. qui  suit. 

XV.  Adam  de  Gusack,  IP  du  nom,  écuyer,  sei- 
gneur deRathsar,  mourut  en  1714»  laissant  d'Anne 

O  DoNowAN ,  fille  de  N O  Donowan,  de  Bray,  dans   ..  donow^n  ; 

le  comté  de  Wîcklow,  écuyer,  entr'autres  enfants  : 

1».  Jean  ,  V«  du  nom^  qui  suit  ; 

2<*.  Edouard  de  Gotack ,  vivant  en  1767,  et  mort  sans  postérité. 

XVI.  Jean  de  Gusack  de  Rathgar  ,  V®  du  nom  ,  darg"m"au  .se 

écuyer,   épousa    Marie  d'Armstrong  ,  fille  de  N gSw^'^mon 

d'Armstrong,  du  comté  de  la  Reyne,  ëcuyer,  de  la-  '^^j:^^;^:^ 
quelle  il  n'eut  pas  d'enfants.  un*^'«bn"''in'r 

I  clic   de   hiiiopU'  , 

BRANCHE  DE  TROUDLEY  ,  étcinU»  dont  la  ciair  pc. 

(•lie    ver»    lanplc 
\  dtilre  dr    rèru. 

IX.   Harthelemi  de  Gusack,  P'  du  nom,  écuyer, 
seigneur  de  Troubley,  fils  puîné  de  Jean  III  de  Gusack. 
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de  Gussii|g-Ton,  écuyer,  et  d'Étéonore  de  ta  Hyde,  sa 
dafgîi"T«ia^  deuxième  femme»  épousa  Cécile  BeAbbton  ,  fille  d'An- 
ce.de  s.bk.      jpé  Brareton  ^  écuyer,  et  en  eut,  entr'autres  enfents, 

Barthelemi  II,  qui  suit. 

X,  Barthelemi  de  Gusacr,  II*  du  nom,  écuyer,  sei- 
gneur de  Troubley,  virait  en  i634>  et  laissa  Adam, 
qui  a  continué  la  descendance. 


N. 


N... 


XL  Adam  de  Gusagk  de  Troxjblet,  écuyer,  fût  père, 
entr'autres  enfants ,  de  : 

i<*.  Henri ,  dont  Tarticle  sait  ; 

2**,  Mabile  de  Gusack,   femme  de  Jean  deCusack,,  III*  du 
nom ,  écuyer,  de  la  troisième  branche.  (  Foy,  p.  ai>) 

XII.  Henri  de  Gusacr  de  Tboublet,  écuyer,  épousa 
dargen^  au  che-  Auuc  Lynam  ,  fillc  dc  Guîllaume  Lynam ,  écuyer,  ser- 
Iccôwpalnrdri  gneur  d' Adaims-Town ,.  au  comté  de  Meath.  De  ce  ma- 

jangiliere    d«    w    ^iagC   SOUt  ÎSSUS   l  , 

i  <».  Ghgrles  de  Gusack  ,  écuyer,  qui  passa  en  Espagne  en  169a  , 

et  se  diitingua  en  qualité  d'officier  commandant  aux  siège»  de 

Messine  et  de  Gibraltar.  Il  mourut  officier-général  en.  Es^ 

pagne ,  et  célibataire  ; 
'      3».  Adam  de  Gusack ,  qui  suivit  son  frère  aîné  en  Espagne  , 

devint  capitaine  de  grenadiers  dans  le  régiment  d'O'Mahony, 

et  fut  tué  au  siège  de  Mesûne  ;  ^ 

5<>.  Elisabeth  de  Gusack ,  mariée  avec  Jacques  Plunhettf  écuyer, 

second  fils  du  comte  de  Fingall  ; 
4<'.  N De  Gusack,  époose  de  François  de  la  Fâye  de  TuHag- 

hanogh  ,  écuyer  ; 
5*".  Genète  de  Gusack,  mariée  à.  Jacques  Plttnkett  de  Navan., 

écuyer ; 
G<>.  Gatberine ,  femme  de  Michel  de  Cutaek,  écuyer,  garde-du- 

corps  de  Léopold,  duc  de  Lorraine  #,de  Bar;. 
7*.  N de  Gusack,  mariée  avec  Jacques  Onnsby,  écuyer, 

seigneur  de  Rock-Savage,  au  comté  de  Roscommon. 

BRANCHE    DE    PORTBAINE    ET    DE    RATHALDRON. 

VIII.  Thomas  de  Gusack,  écuyer,  seigneur  de  Por- 

traine,  troisième  fils  de  Gautier  de  Gusack,  seigneur 

DE  cmtem      ^®  Gerards-Town ,  et  d'Elisabeth  Plunkett ,  sa  pre- 

cic  giieuies,  à'  3  mièro  femme,  épousa  Elisabeth  d£  Gheyers  drMoitoft,, 

thèWe»  saillante*    ««  ii«i  .  •- 

d'argenu  QC  laqueUe  il  eut  : 


DE    GtSACK.  29 

1*.  Jacques,  I*'  dn  nom,  qui  suit; 

>«.  Christophe  de  Gasack  de  Portraioc,  écnyer  ,  marié'  avec 

Anne  db  Cusaek  de  Cussing-Ton ,  veuve  1®  de  Nicolas  Whîte, 

chevalier,  seigneur  de  Sainte-Catherine,  au  comté  de  DubJin  ; 

a»  de  Thomas  Finglass ,  seigneur  de  West-Palston.  Il  n'en 

eut  pas  d'enfants. 

IX.  Jacques  de  Gusagk  ,  I*'  du  nom ,  écuyer^  sei-  <iar«cnt%"u'iion 
gneur  de  Portraine,  épousa  i\  Elisabeth  Dillon  ,  fille  {:."f*:^o«p*a;:ê 
de  Jacques  Dillon ,  seigneur  de  Rivers-Ton ,  et  d'Élîsa-  iVaT'"^"  **" 
beth  Bath  de  DuUards-Town.   (Lodge,  Pairie  d^Ir^ 

lafide,  t.  I,  p.  i5i.);  a*.  Catherine  Pluhkett ,  fille  ^^^^^"«j^  • 
d'Edmond  Plunkett,  lord  baron  de  Killéen.  Ses  en-*""" 
fants  furent  ; 

Du  premier  iii  : 

i«>.  Michel,  dont  Tarticle  viendra  ; 

a».  Elisabeth  de  Cusaek ,  femme  de  Guillaume  FTeUetley^  écuyer, 

seigneur  de  Dengen  ; 
3°.  Genète  de  Cusaek,  mariée  avec  Richard  KUtal  de  Trym, 

écuyer ; 
4".  Roxane  de  Cusaek ,  épouse  1*  de  Jean  Peppard  de  Bulrody, 

écuyer  ;  2»  de  Thomas  TelUng  de  Molaha ,  écuyer  ; 

Du  second  lit  : 

5«.  Thomas  de  Cusaek  ,  écuyer  ,  marié  avec  N BumMt  de 

Castle-Knock ,  dont  il  n'eut  pas  d'enfants  ; 

6°.  Patrice  de  Cusaek,  écuyer,  époux  d'Anne  JLynam,  et  père  de  : 

Jacques  de  Cusaek,  écuyer,  qui  épousa  Catherine  Bettew, 

fille  de  Richard  Bellew,  seignenr  de  BellewsTown ,  et 

mourut  sans  postérité  ; 

7".  Eléonore  de  Cusaek,  femme  d'Olivier  P/ttnAe<t ,  seigneur 

de  Rathmore; 
8«.  Marie  de  Cusaek,  alliée  i«  avec  N.....   Cadell  dé  Turvy ^ 
écuyer;  2<>  avec  Jacques  J9e<a^A,  seigneur  de  Wallers-Town. 

X.  Michel  DE  GusACK ,  seigneur  de  Portraioe  et  de 
Rathaldron ,  fut  greffier  de  la  couronne  dans  les  comtés 
de  West-Meath   et  de  Lowth  en  i553,  et  Tun  des 
barons  de  Téchiquier  en  i58o.  il  mourut  en  i58g,  et      d»t»: 
avait  épousé  Marguerite  Dexter  ,  qui  lui  apporta  en  crou^'iVurinée 
dot  les  château  y  ville  et  seigneurie  de  Rathaldron.  Il  ?*  gj^euie»  «tr- 

'  O     .  .  loiMiee  de  4  per- 

en  eut  Jacques  IP  du  nom ,  qui  suit.  roqueu  de  ndo- 

XI.  Jacques  de  Gusagk,  W  du  nom,  écuyer,  seigneur 
de  Rathaldron,  mourut  le   i3  mars  iSgS.   11  avait 


dO  D£    COSACK. 


Biàiinoii  :  épousé  Thomasiûe  Bbandor  ,  fille  de  Jacques  Brandou, 
ve"Ci,feî/^éc«yer,  et  de  Catherine  Fîtz-Sîmons  de  Dundalk,  de 
d"oJ^°  bl^h!!îi  laquelle  il  laissa  : 


sur  le  tout. 


Kaicle 


1*.  Patrice ,  l*'  du  nom,  dont  Tarticle  soit  ; 

90.  Christophe  de  Gofack,  écuyer,  qai,  n'ayant  pas  eo  d'en- 
fants d'Anne  Ptunkeit,  sa  femme ,  quatrième  fille  d'Olivier 
Flunkett ,  lord-baron  de  Lowth ,  embrassa  l'état  ecclésiasti- 

3ue  après  la  mort  de  sa  femme  ,  passa  en  Flandre  Ters  la  fin 
a  seizième  siècle ,  et  ▼  employa  son  bien  particalier  et  la  li- 
béralité de  ses  amis  à  fonder  et  à  doter  plusieurs  maisons  et 
collèges  à  Doaay,  Lille,  Anvers,  Toumay  et  Saint-Omer, 
pour  l'éducation  de  la'  jeunesse  expatriée  de  sa  nation.  Il  fut 
snpérieur>général  de  toutes  ces  maisons ,  qui  ont  subsisté  jus- 
qu'à la  révolution^  excepté  celle  de  Saint-Omer,  qui  aéjà 
n'existait  plus. 

XII.  Patrice  de  Cusack.,  I"  du  nom»  écuyer,  sei- 
gneur de  Rathaldron  en  1698,  mourut  en  1626,  lais- 
sant du  mariage  qu'il   avait   contracté   ayec   Cécile 
Nangle,  fille  de  N....  Nangle,  baron  de  Nayan,  Ghris- 
j  axur*,"*'"^  lo.  tophe  !•'  du  nom ,  qui  suit. 

•anges   d'or,    ac« 

c  oiée,  en  fwce.  XIII.  Christopho  DE  Cus ACK ,  I~  du  nom ,  écuyer , 
seigneur  de  Rathaldron ,  fut  gouverneur  du  comté  de 
Meath  et  député  de  ce  comté  au  parlement.  Il  fut  dé- 
pouillé de  toutes  ses  terres  par  Gromwell  :  mais  le  roi 
Charles  II  le  rétablit  dans  celle  de  Rathaldron  en  1676. 
Il  avait  épousé  Anne  Nugent,  fille  de  Robert  Nugent, 
NuGEHi  :      chevalier,  seigneur  de  Tanghmont,  au  comtéuie  Meath. 

.1  hermine .  à  a  Leurs  oufants  furent  : 

taM:e8  de  gueules. 

i<>.  Patrice,  II"  du  nom  ,  dont  l'article  suit  ; 

a^.  Barthélemi  de  Gusack ,  écayelr^  capitaine  dans  l'armée  de 

Jacques  II ,  et  membre  du  parlement  pour  le  bourg  de  Kells, 

mort  sans  postérité  ; 
5*.  Michel  de  Gusack,  abbé  de  Navan. 

XIV.  Patrice  de  Cusack  ,  II*  du  nom ,  seigneur  de 

.la^S'Tche  I^ûtli^Wron ,  fut  membre  du  parlement  pour  le  bourg 

IrondesiVic.  dc  Navau.  Il  épousa  Emilie  O  Byrne  ,  fille  de  Thadée 

mi!?na'dû*'mème.  0  Bymo ,  soigueur  de  Bally-Gannan,  au  comté  de 

Wicklow.  Il  laissa  Christophe  II*  du  nom ,  qui  suit. 


PlIICIvI.I. 

«l'or 
ht-r 


.  ."uMngiîer      XV.  Christophc  DE  CusACK,  IP  du  nom,  seigneur 
Kr^char"  ^^  Rathaldron ,  épousa   Catherine  Purckll  ,   fille  de 
ce  de  3  besauu  Richard  Purcell ,  de  Dublin ,  écuyer,  dont  il  eut  : 


W^ir-^  r 


D£    CVSACK.  5l 

i«.  Patrice  de  Gasack ,  seigneur  de  Rathaldron ,  mort  en  1745 , 
n'ayant  de  Françoise  Bath,  fille  de  Jacqaes  Bath  de  Knits* 
Ton  ,  ëcuyer,  que  deux  filles  : 

A.  Emilie  de  Gusack .  f  >.  ne   , 

B.  Catherine  AeQns^ï. ,    \ "»°  •»"=°«'  """l*»  "  '7«  !  " 

a».  Rîcliard ,  dont  l'article  suit  ; 

S*".  Innocent-Christophe  de  Gusack ,  écuyer»  qui  servait  dans  lo 
régiment  de  Dillon  en  1755.  L'acte  du  parlement  promulgué 
cette  année  pour  le  rappel  du  service  de  France  des  sujets  de 
S.  M.  B. ,  l'obligea  de  passer  en  Angleterre,  où  il  se  maria 
avec  Nt . . .  Braneas^  yenvc  du  ehevalier  Barnewall ,  et  sœur 
de  milady  ûaydon  ; 

4**.  Emilie  de  Gusack,  mariée  avec  Gautier  Nangtede  KildtUky, 
écuyer ; 

5«.  Eléonore  de  Gusack  ,  mariée  avec  Michel  Dardiss  de  Gigins- 
fOR,.  écayer; 

6«.  Jeanne  de  Gusack,  femme  de  Jean  Purceil^  écuyer; 

7°.  Françoise  de  Gusack,  épouse  de  Jean  Taytor  deSwordt^ 
écnjer, 

XVI.  Richard  de  Gusack  ,  seigneur  de  Rathaldron 
après  son  frère  Patrice ,  a  épousé  Marie  Mac-Dermott,  dargen "a"u 7he- 
fille  de  JeanMac-Dermott,  de  Coot  Hall,  au  comté  de  T."^' deTclS 
Roscommon,  écuyer,  et  de  Marie  Erwin  d*Oran.  De  ï";^''^J™^*|,"^t 
ce  mariage  sont  issus  :  SXtp'Sa',}." 

i<*.  Ghristophe  de  Gusack^  écuyer,  né  en  1758  ; 
a<*.  Marie  de  Gusack,  née  en  1755  ; 
3<»^.  Gatherine  de  Gusack ,  née  en  1757  ; 
4*^.  Marcelle  de  Gusack,  née  en  1763. 

BRANCHE  DE  RALLY-HOLGAN  ,  étôintô. 

VIII.  Richard  de  Gusack,  I"  du  nom,  écuyer,  sei- 
gneur de  Bally-Molgan ,  au  comté  de  Meath ,  fils  puîné 

de  Gautier  de  Gusack ,  écuyer,  seigneur  de  Gerards-      wuttb  : 
Town,  et  d'Elisabeth  Maraward  de  Skryne,  sa  seconde  J^^ae  giïuî». 
femme,  mourut  en  i5io,  laissant  d'Anne  Whyte  de  'ulo^Stf  dfi 
Glongill  ,  sa  femme ,  Richard  II"  du  nom ,  qui  suit.      ">«>»<' 

IX.  Richard  DE  Gusack  de  Bally-Molgan  ,  IP  du  commeTirp.  ?. 
nom ,  écuyer,  épousa  Roxane  Plunkett,  fille  de  Ni- 
colas Plunkett ,  lord  baron  de  Dunsany,  au  comté  de 

Meath.  Elle  le  rendit  père  de  :  ' 


$2  D£   CUSACiU 

1*.  Jean ,  111*  du  nom ,  dont  l'article  suit  ; 
2«.  Gautier  de  Cusack  de  Kilcarn,   écuycr,  père  d'une  fiil<i 
unique  : 

'  Marguerite  de  Cusack,  femme  de  Christophe  Plunkett^ 
écujer,  troisième  fils  du  chevalier  Olivier  Plnnkett, 
lora-baron  de  Lowth. 

X.  Jean  de  Cusack  de  Bally-Molgar  >  écuyer^  remit 
ses  terres  entre  les  mains  du  Roi ,  qui  les  érig^  en  fiefs 
dépendants  de  la  couronne  (i)»  et  l'en  investit  de  nou- 
yeau^par  lettres-patentes  de  Tannée  i54i*  Il  s'allia 

VfiBoii:*     3ygç  p( Veldon,  fille  de  Gérard  Veldon,  écayer, 

et  de  Françoise  Drake.  Il  en  eut ,  entr'autres  en&nts , 
Nicolas  y  qui  suit. 

XL  Nicolas  de  Cusack  de  Ballt-Molgan  ^  écuyer, 
eomii'àîr  '    ^po"*^  Mathilde  Plunkbtt,  fille  de  Thomas  Plunkett  de 
^  ^'  LogheroWy  au  comté  de  Meath  »  écuyer,  et  d'AlIsonne 
TaVbot.  Il  mourut  le  12  décembre  1622,  laissant  : 


1».  Jean  de  Cusack, 
a*.  Michel  de  Cusack 


.) 

5*.  Edouard  de  Cusack ,  \  tués  dans  les  guerres  de  Cromvvel  $ 
4^.  Patrice  de  Cusack , 
50.  Thomas  de  Cusack, 
6°.  Georges  de  Cusack 

7«.  Anne  de  Cusack, 

cSo.  Eléonore  de  Cusack ,   ^  dont  les  alliances  sont  ignorées. 

90.  Jeanne  de  Cusack, 


îk,  j 

^1     ; 


(1)  Avant  Henri  VIII ,  la  plupart  des  seigneurs  irlandais  tenaient 
leurs  terres ,  les  uns ,  comme  les  anciens  habitants ,  à  titre  «^hérédité 

{»ar  une  longue  suite  de  siècles ,  en  remontant  même  au-delà  de 
'arrivée  des  Anglais  dans  ce  pays ,  les  autres  à  titre  de  conquête. 
Mais  Henri  Y III  et  ses  successeurs ,  jusqu'à  Charles  II ,  les  obligè- 
rent à  recourir  à  une  nouvelle  inféodation  ,  et  à  relever  de  la  cou- 
ronne. Il  fallut  alors  remettre  ces  terres  dans  les  mains  du  souverain, 
et  les  recevoir  de  lui,  pour  les  tenir  à  charge  de  services  militaires  et 
de  redevances  ;  mais  Jacques  I«'  et  Charles  II  ne  s'arrêtèrent  pas  à 
cette  mesure  politique  :  ils  poussèrent  l'injustice  jusqu'à  dépouiller 
de  leurs  terres  celles  de  ces  familles  qui  étaient  catnoliques,  sous 
le  prétexte  qu'elles  ne  pouvaient  produire  d'autres  titrer  qu'une  pes- 
session  immémoriale  et  non  interrompue,  comme  si  cette  preuve 
n'était  pas  la  plus  certaine,  la  plus  forte  qui  pût  justifier  leurs  droits. 

*  YiLDON  :  coupé  d'un  trait  denché  «  parti  d'an  autre  trait  non 
denché ,  ce  qui  fait  un  écartelé  :  au  1  de  sioople  ,  à  la  fleur  de  l^s 
d'argent;  au  a  d'argent  à  la  fleur  de  lys  de  sinople ,  et  sur  la  parti- 
tion une  tête  de  lion  de  l'un  à  l'autre  ;  au  S  d'argent ,  à  une  tète  de 
lion  de  sinople  ;  au  4  de  sinople ,  à  une  tête  de  lion  d'argent ,  et  sur 
la  partition  une  tête  de  lion  de  l'un  à  l'autre  :  toutes  ces  pièces  posées 
horizontalement  3  et  3. 


D£  LA  DOUBART, 

Steart  db  Govppb,  ds  Bx&chamoih  et  du  Clos;  Sei- 
gneur» t>v  Sèhéchal  ,  d' Abrite  ,  etc. ,  en  Pienrdit 
et  en  Lorraine. 


AiHHi  d'aïuT,  à  I  betuUi  denchiet,  d'or:  ait  dit f  d'argent , 
thargé  de  Z  loarteaiO!  d»  labU.  Suppottt  :  deux  lîcocaei. 

Lbs  titres  et  documents  produits  par  la  feuille  ok  • 
LA  DOUBABT  (i) ,  originaire  de  fieauvaisis,  établis- 
sent la  filiation  suivante. 

I.   Jacques  DE  LA  DouBAET,  dit  DE  ÇouppB,  éouycr, 
sieur  de  Beaumanoir  et  du  Clos ,  épousa ,  le  s6  février 
1645  {^),  damoiselle  Anne  Daillt,  des  seigneurs  d'I-      d. 
gnaucourt,  près  Corbie,  nommée  avec  son  mari  dans  t^'îi 
racte  de  baptême  d'Etienne ,  leur  fils ,  et  dans  l'acte  ^,X 
de  mariage  d'Antoinette ,  leur  fille.  Jacques  de  Couppe  ■'^  ^ 
est  décédé  le  i3  mai  1661,  et  fut  inhumé  dans  l'église 
de  Moivillers,  au  diocèse  de  Beauvaie.  {OrigtTtat  en 
papier.)  Ses  entants  furent  : 

(0  Le  Dooi  de  cette  famille  est  orlbofcraphiè ,  dap*  lei  acte*, 
Ladoiibart ,  la  Doabart ,  de  Ladoubarf  et  de  la  Daabarl.  Les  deux  pre- 
mières DiaDières  sont  très-rarea  i  la  IroiBÎËme  e>t  la  plus  friqaeulc  : 
mai*  ['uTtbofraplxe  de.  la  Daubarl,  clnat  la  plus  conataDte  daoa  les 
tilres  ,  est  celle  que  i>oii8  avuni  suivie  daus  celte  notice. 

(3)  La  date  de  ce  mariage  dc  k  rctroucc  que  dant 
de  lilret  ;  mail  il  eit  jusItGé  par  leaactei  Bubac'jueols 


3  DE  LA  DOUBART. 

1*.  Charlen  ,  dont  l'article  suit  ; 

2«.  Etienne  de  la  Doubart ,  dii  de  Gouppe,  baptisé,  sous  ce  der- 
nier nom,  en  l'église  paroissiale  de  Moivillers,  le  ao  oût  obi% 
1660.  (  Original  m.  papUr)  ; 

30.  Françoise  de  la  Doubart,  mariée ,  le  i3  décembre  1671  *  , 
avec  Antoine  Mouton  ; 

4*.  Antoinette  de  la  Doubart,  dite  de  Gbuppe.  Elle  fut  mariée, 
le  30  juillet  1677,  (Original en  papier)^  en  présence  d'Etienne 
de  la  Doubart ,  son  frère ,  agissant  an  nom  de  damoiselle 
Anne  Dailly,  leur  mère,  en  l^église  de  S)iint-Martin  de  Moi- 
villers,  avec  Pierre  Penon, 

II.  Charles  de  la  Doubart,  écuyer»  sieur  de  Gouppe» 

né  le  17  avril  i656  *,  épousa,  i*.  le  26  avril  1679*, 

.vor!"3^*ncm  de  Catherine  de  Lancry;  2*.  le  11  juin  i6i^3  *,  Anne 

k-ueuies.  Yrayet,  laqucUo  passa  un  contrat  de  constitution  le  25 

viATw  :      janvier  1716*.  Charles  de  la  Doubart  est  rappelé  comme 

défunt  dans  deux  actes  des  6  octobre  et  24  novembre 

1718»  rendusà  la  requête  de  sa  veuve»  et  dont  il  sera 

parlé  sur  le  degré  suivant.  Il  a  eu  pour  enfants  ; 

Du  premier  lit  : 

1*.  Marie-Lonise  de  la  Doubart  de  Beaumanoir,  mariée,  i,^  avec 
Pierre   de  Charitie  ,   lieutenaiit  de  Roi  au  gouTernefment  de 
Saint-Domingue,  mort  en  1732  ;  a*,  avec  messire  Bernard 
de  Verdelin ,  marécbal-général-des-logis  des  armées  du  Roi, 
«  ^  de  François  de  Verdelin ,  seigneur  de  Gabanac ,  capitaine 

au  régiment  de  Scbomberg ,  cavalerie ,  et  de  Françoise-Eu- 
génie de  Mélignan  de  Trignan.  Berokrd  de  YerdeHn  lui  sur- 
vécut, et  s'allia  en  secondes  noces ,  le  ai  avril  i75o,  avec 
Marie-Louise-Madelaine  de  Brémond  d'Ars.  (  Diétionnaire  de 
la  NobU$$e%  in-^^ ,  t.  XII,  1778,  p.  754.-)  Dès  le  5  décembre 
1730 ,  par  acte  passé  devant  Morin  et  Rabouine  ,  notaires  au 
Ghâtelet  de  Paris  (1),  Marie-Louise  de  la  Doubart  avait  fait 
une  vente  comme  fondée  de  procuration  de  «es  enfanta  du 
premier  lit ,  nommés  : 

A.  Jean-Vincent  de  Gharitte  ,  chevalier  ; 

B.  Charles  de  Gharitte ,  ponseiller  au  parlement  de  Na- 
varre; 

G.  Marie-Lonise  de  Ghjiritte,  mariée,  en  1723*,  avec  Lonis» 
Joseph ,  comte  de  Menou  ,  chevalier,  baron  de  Pontchâ- 
teau ,  chevalier  de  l'ordre  roval  et  militaire  de  Saint- 
Louis,  créé  inaréchal-de-camp  le  10  mai  1748 ,  comman- 
dant pour  lé  Roi  dans  les  cinq  évêchés  de  la  Haute-Bre- 
tagne ,  décédé  à  Nantes  au  mois  de  juillet  1754.,  fils  de 
Charles  de  Menou  ,  chevalier,  seigneur  de  Guissy,  briga- 
dier des  armées  du  Roi,  gouverneur  de  la  citadelle  d'Ar- 


cs) Toutes  les  dates  marquées  d'un  astérîqne  sont  extraites,  sort 
du  même  invenfaire ,  soit  d'un  livre  de  famille ,  où  plusieurs  actes 
sont  transcrits  en  entier. 

(1)  Titre  original  conservé  dans  les  archives  de  M»  de  Gourcellea  » 
généalogiste  honoraire  du  Roi,  sous Ig  cote  ii4o6. 


/ 


J 


DE  LA  DOUBAUT.  5 

tsÉ ,  et  de  Jacqueline  de  Greûieur.C  Même  Dictionnaire  de 
la  Noblesse ,  t.  X  ,  p.  4-6-)  » 

Du  second  lit  : 
a"".  Charles- Augastin ,  dont  l'article  sait. 

III.  Charles-Augustin  de  la  Doubart,  écuyer,  sieur 
^e  Gouppe  et  du  Sénéchal ,  en  Picardie,  épousa ,  par 
contrat  du  22  décembre  1716  *,  Jeanne  de  Parviller,  d'or.iûo^éùilir 
fille  de  Jean  ParvîUer  et  de  Jeanne  Hennon.  Il  assista  »  de^hottxd««no 
le  4  mars  1717»  au  contrat  de  mariage  de  Marie- 
Anne  de  Parviller,  sa  belle-sœur,  avec  Gaspard  de 
Fraacières.  Gharles-Augustin  de  la  Dotd>art  ayant  été 
porté  sur  le  rôle  des  tailles  par  les  collecteurs  de 
Corbie»  lui  et  sa  mère,  Anne  Vrayet,  présentèrent 
requête,  le  27  septembre  1718 ,  aux  président,  lieute- 
nant ,  élus  et  conseillers  du  Roi  en  Télection  de  Doul- 
lens.  Geux-ci,  par  leur  ordonnance  du  28,  mise  au 
bas  de  la  requête ,  assignèrent  les  collecteurs  à  compa- 
raître dans  la  huitaine ,  et  ordonnèrent  que  Gharles- 
Augustin  et  sa  mère ,  attendu  leur  noblesse ,  fussent 
rayés  et  biffés  du  rôle  des  tailles ,  avec  défense  de  les 
y  comprendre  à  Tavenir;  ce  qu'on  apprend  d'un  instru- 
ment de  François  Lugon,  sergent  royal  en  la  .prévôté 
de  Fouilloy,  résident  à  Gorbie ,  dûment  coUationné 
le  6  octobre  1718.  {Original  en  papier.)  Le  24  no- 
Tembre  suivant  *,  il  intervint  une  sentence  des  élus  de 
DouUens  ,  confirmative  de  la  première  ordonnaace , 
laquelle  avait  été  rendue,  entre  autres,  sur  le  vu  d'ex- 
traits en  forme  des  rôles  des  tailles  des  années  1647» 
1649,  i653,  1717  et  1718,  constatant  que  MM.  de 
Gouppe  en  étaient  exempts.  {Orig,  en  papier,)  Gharles- 
Augustin  de  la  Doubart ,  écuver,  seigneur  du  Sénéchal 
et  autres  lieux ,  fit  le  reliei  de  son  fief  du  Sénéchal 
devant  les  officiers  de  la  terre  et  seigneurie  de  Fran- 
villers  le  10  avril  1728  *.  Il  vivait  encore  le  20  mai 
1 766,  date  d'un  aveu  qu'il  fournit  à  Tiibbé  et  aux  reli- 
gieux de  Saint-Yaast  d'Arras,  pour  des  biens  fonds 
mouvants  du  terrroir  de  Pons.  {Orig,  en  papier.)  Ses 
en&nts  furent  :  *    ~ 

1*.  Louifl-Joseph ,  dont  l'article  suit  ; 

:i*.  Adrien-Jean  de  la  Donbart ,  mort  sans  postérité  le  3  oc- 
tobre 1779  ; 


^ 
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4  DE  LA  DOUBART.. 

5«.  ThéréM' Victoire  de  la  Doub^rt,  née  àCorbie  le  3  août  i72ay 

moite  sanâ  alliance  ; 
4*'.  Marie-Louise  de  la  Doubart ,  qée  à  Houssoye  le  i8  août 

1737,  morte  aussi  sans  avoir  été  mariée. 

JtV.  Louis-Joseph  ds  la  Doubabt,  écuver,  sieur  de 
Beaumanoir  et  seigneur  du  Sénéchal,  fief  à  toute  jus- 
tice y  haute  »  moyenne  et  basse  y  né  à  Corbie  ^  épousa , 
par  contrat  du  1 7  mai  1 758  *,  passé  devant' Bruno  Bru» 
gauiiib.:  *  notaire  royal,  et  registre  en  la  prerôté  d^Agimont  le  22. 
tX'itlî'séUîdu  même  mois,  Marie-Agnès  Uacltibb,  décédée  le  5 

s'^arVelriTraî.* ''^'*'™'*  1760*,  fUlo  dc  Charlcs  -  Augustiu  Gaulthier, 
bredeuDopie.  prevôt-juge  royal  du  comté  d^Agimont,  et  de  Marie- 
.  Agnès  Delhalle.  Charles-Augustin  de  la  Doubart,  père, 
fit  donation  entre  Ti&  à  son  fils  du  fief  du  Sénéchal , 
par  acte  passé  devant  Antoine  du  Bois  y  notaire  à 
Corbie,  le  5o  mai  1764  ^'^  Le  i4  mai  1770  *  Charles- 
Augustin  fit  le  relief  de  ce  fief  pardevant  les  oiBciers 
de  la  seigneurie  de  FranviUers«  Il  a  eu  pour  fils  unique  : 

V.  Louis-Charles*Augustin-Jean  de  la  Doubart  de 

CouppB ,  écuyer»  seigneur  d'Arraye  et  de  Chambille ,. 

avocat  ai^  parlement,  né  le  s  février  1760  *.  Il  fut 

émancipé  par  lettres  datées  de  Nancy  le  6  juillet  1 78a. 

{Original  tn papier.)  Il  siégea,  en  1789,  à  l'assenihlée 

'         de  la  noblesse  du  bailliage  de  Nancy,  convoquée  pour 

l'élection  des  députés  aux  Etats-Généraux  du  royaume. 

(Liste  imprimée  46  cette  assemblée  bailliagère  repro- 

GoczoT  :     ^"*^  *•  II  »P*  79  ^^  ^•^**  ^  '**  NobUêse,  in-8^  publié , 

deuxT?e*rdai!  ^'^  1820,  par  M*  dc  Çourcelles,  généalogiste  hono- 

gcntgaruieidor,  rairo  dtt  Roi« )  Louis-Charles-Antoine-Jean  de  la  Dou- 

t'oiriâûciiefd'a'^-  bart  8  été  persécuté  et  incarcéré  pendant  la  terreur.  Il 

dw'  étoUe'"dt  est  décédé  le  5  novembre  1810,  laissant  du  mariage 

Srt'oj:^:;».:  q«'il  avait  contracté  à  Nancy,  le  6  octobre  1789,  avec 

Tewé.  dawr.     Marie-Madelainc  Gouzot,  trois  fils  et  une  fille  : 

i«.  LoHis-François^Léopold  de  la  Doubart  de  Gonppe ,  né  le  i5 

novembre  1790  ; 
a<*..  Louia-Jacques-Gonstantin-Marie  de  la  Doubart  de  Gouppe, 

né  le  8  décembre  179a ,  chevalier  de  l'ordre  royal  de  la  Lé- 

gion*d'Hoaneur,  capitaine  au  5"  régiment  de  bu»sard«  ; 
5<>.  Louifl-Jude-Victor  delà  Doubart  de  Gouppe ,  né  le  a  octobre 

i8o5  ; 
4**.  Louise-Alexandrine-Adélaïde   de  la  Poubart  de  Gouppe  , 

née  le  a5  septembre  1801,  mariée,,  le  18  janvier  1820,  avec 

Marc-Antoine,  baron  deMaliuet,  chevalier  de  l'ordre  royal  de 

la  Légion-d'Honneur. 


DE  F0RE8TA, 

Seigneuti  db  Lau çon  ,  db  Gollongue  ,  db  Hikbt  ,  de 
RoDsiks  ,  DU  Vehbl,  dd  Casteua,  ub  Cuatbav- 
REit^.etc. ,  barons  db  Tbetz  et  drMoubag  ,  mar- 
quis DE  FOBESTA  et   SE  LA  RoQDETTK  ,  en  ProVCntC. 


AkHia;  pâli  iTor  tl  de  guealci  ;  à  la  bande  de  gueules  ,  brodàaaie 
(nr  le  toat.  Conroane  de]  marignis.  Suppoils  et  cimier  : 
iniii  aigits  de  MbletCOarODDéei'H'or.  DeiÏKi  Anidifdevola 
ImnoBti.  L'ECU  posi  lur  dcDi  baapitrei  passËe*  en  saottur. 

La  maison  se  FORESTA  ,  «Stahlic  eo  Provence  de- 

Kuis  plus  de  trois  siècles ,  est  originaire  d'Italie.  C'est 
)  sentiœeiit  unanime  de  tons  les  auteurs  qui  ont  parlé 
de  cette  maison ,  dont  les  ancêtres ,  disent-ils ,  ont  joué 
pendant  une  suite  de  vénérations  un  rôle  considérable 
dans  l'histoire ,  soit  de  Ta  haute  Loml>ardie ,  soit  des  ré- 
publiques de  Venise  et  de  Gênes. 

Ce  témoignage  des  généal<^istes  est  confirmé  par  les 
chroniques  italiennes,  et  par  difl^âfenls  diplômes  et  actes 
publics  que  nous  ùterons  &  l'appui  dans  le  cours  de  la 
filiation. 

I.  Odasius  de  Foresta,  qualifié  chevalier  en  isgo, 
(  Ephéméridea  tacrées  el  profanes  de  Berpame  du  P. 
Donnio  Caivi,  t.  I.  p.  ii4;  et  la  Roque,  Traité  de  la 
noblesse,  p- ^ag.)  étoît  fils  de  Recuperatus,  petit-fils  de 


VB  TOisf  TÀ- 


Guiscardiisetarrièrepeili-filsdeForestaniis,  II*  du  nom 

3ui  mourut  fort  âgé  en  1195  »  possessemr  de  riches 
omaines  dans  le  Toisinage  du  lac  «l'Isée.  (  DéeununU 
exiraks  d€9  ûirchiveê  mvnicipaUs  de  Berga$ne*) 

IL  Maffée  de  Fobesta»  iîls  du  précèdent,  (  titre  pré- 
cité )  homme  d'une  illustre  naissance  (1)  et  d'une  an- 
tique origine,  ex  nobili  vetustaque  Fareêtarumfamilia 


(1)  Eiai  de  la.  Noblesse  ée  Provence ,  par  l'abbé  Robert  de  BriançoD, 
io-ia,  693 ,  t.  II ,  p.  94.  Histoire  et  Chronique  de  Provence. 

Les  Foresta  (selon  l'orthographe  latine  cooservée  en  français, 
les  Italiens  écrivant  Fifresti  ou  Foretio),  à  l'exemple  des  premières 
maisons  de  l'Italie,  conservaient  la  tradition  d'une  origine  souve- 
raine ,  (par  Foresta ,  mort  en  4^-^  9  frère  puîné  de  Tibérius ,  prince 
d'Esté,  en  4^^»  mort  en  4^:  l'on  et  l'autre  petits-fils  d'Actius, 
vivant  en  590,  selon  Hubner,  Tableaux  généalogiques  des  Maisons  Sou- 
veraines^ïïk-î.^  oblong,t.  I,  tab.  3oa),  et  d'une  ancienneté  pour  ainsi 
dire  fabuleuse ,  puisque  cette  tradition  la  fait  remonter  jusqu'au  ber> 
ceau  des  plus  vieilles  monarchies.  (  Jean-Baptiste  Pigna ,  Histoire 
de  la  maison  iTEste,) 

Quant  à  Maffée  de  Foresta ,  dont  l'existence  est  tonte  historique , 
d'après  des  documents  authentiques ,  extraits  des  archives  munici- 
pales de  Bergame ,  il  descendait  an  S*  degré  d'un  seigneur  du  nom 
de  Forestanus ,  qui,  l'an  94*  9  vivait  dans  la  partie  supérieure  de 
l'Italie,  où  il  possédait  de  riches  domaines.  Maffée  était  arrière  grand- 
oncle  de  Jacques,  connu  sons  le  nom  de  Jacques-Philippe  de  Ber- 
gaipe ,  né  le  6  janvier  i^55 ,  religieux  de  l''ordr«  des  ermites  de 
Saint- Augustin,  l'un  des  premiers  historiens  que  signale  l'époque 
de  la  renaissance  des  lettres,  et  <k)nt  tous  les  faio^taphe»  ont  fait 
mention*  Dans  sa  cfaramque  intitulée  SupiplemênUim  supplementi, 
^'il  conduit  jusqu'à  l'année  i5o3,  époque  à  laquelle  elle  fut  livrée 
à  l'impression,  il  apprend  que  Forestinus,  son  trissfieul,  penan- 
nage  fort  honoré  de  Jean  Tiscovli  ,  «PclieTèque  et  due  de  JiCilan^ 
fot  Eevétn  de  beanceup  de  charges. et  de  dignités,  et  mourut  dans 
un  ftge  très-avanoé«  l'an   i35o,   à  Ba*game ,  sa  patrie,  oà  l'on 
vojait  encore  son  tombes n  dans  Tégiise  de  Saint -Etienne  ■»  des  ^Pré- 
dicateurs  ,  avant  les  dernièrea  guerres  d'Italie.  La  m^me  chronique 
porte  que  Gasparinus^    bisaïeul  de  Jacques-PhUippe ,  fut  tué  le  8 
Janvier  1395  ,  av«c  son  fils  Marcbione  Foie«to,  dans  une  embuscade 
que  lui  tendirent  ses  ennemis,  comme  il  revenait  du  lac  d*Isée, 
sans  ardies.  Cette  branche  fut  également  illustrée  par  le  P.  Jean 
de  Foresta,  religieux  de   l'Observanee,  confaneur  de  Oaihetioe 
d'Aragon ,  reine  d'Angleterre ,  lequel  mourut  pour  la  foi ,  préféranjt 
souffî-ir  un  affreux  martyre,  plutôt  que  d'adnércr  au  schisme  ne 
Henri  VIII ,  ^ni  le  fit  livrer  aux  flammes  le  5  mai  i53S,  L'his- 
lAÎre  de  ce  saint  martyr  a  été  écrite  par  le  P.  Augery^  prienr  de 
Mapgnos,  qui  en  a  fait  la  dédicace  à  messtic  Jean- Augustin  de 
Forertay  comte  palatin  «  marquis  de  la  Roquette,  isecond  prési- 
dent au  parlement  de  Provence. 


9£  PORfiftTiK  S 

halasl  SuppUménlum  tiipplemèMi  de  JâoIUfMhPliH^'pc 
de  Bergamé),  orateur  et  magistral  célèbre  ^  homine  d'é- 
lât,  Mvant  canoniste  et  habile  jurisconsulte»  (  T^tude  des 
lois  et  de  la  médecine ,  alors  en  grand  honneur  en  Italie, 
y  était  presque  exclusivement  cultivée  ^ar  la  haute  no- 
blesse), avait  embrassé  la  cause  de  l'empereur  Louis  IV» 
duo  de  Bavière,  dans  les  sanglants  démêlés  de  ce  prince 
afeo  Frédéric  d'Autriche  /  son  compétiteur  à  la  cou- 
ronne impériale.  Il  en  lut  traité  avec  une  distinction 
dont  toutes  les  chroniques  du  temps  Ont  parlé.  Créé , 

£ar  ce  monarque»  chevalier  héréditaire  de  Tordre  de 
atran  ^  il  en  reçut  »  par  uUe  bulle  d'or»  donnée  à  Trente 
le  90  janvier  iâ3o»  le  titre»  depui#  prostitué»  mais  alors 
insigné  »  de  comte  Piftlatin  »  transmissible  à  toute  sa  pos- 
térité mâle,  sans  distinction  de  prlmogéniture»  et  la 
Iualité  de  citoyen  Uoble  de  toutes  les  bonnes  villes 
'Italie ,  avec  exemption  d'impôts  »  de  corvées ,  et  de 
toutes  charges  publiques  quelconques.  La  même  bulle», 
citée  par  la  Roque  dans  son  Traité,  de  la  noblesse  (  p. 
Ssg.)  comme  nû  abus  dé  la  puissance  impériale,  con- 
férait h  IVkfilSe  de  Foresta  et  à  tous  ses  descendants 
tuâtes,  !è  singulier  privilège  de  légitimer  toute  sorte  de 
bâtards  »  même  ceux  issus  d'inceste  »  et  de  les  rendfnô  ha- 
biles à  succéder  -,  nouebstânt  tentes  lois  contraires  con-* 
tenues  dans  le  corps  des  AutheUtiques;  de  créer  des  ta- 
bellit>ns  et  des  notaires  dans  toutes  les  villes  d'Italie; 
enfin  de  tommettré  él  instituer  seulement  dans  celles 
dé  Bergamé  et  de  Éi^âcia»  dé6  juges  ordinaires  et  des 
auditeurs  impériaux  »  ayant  pouvoir  de  eônnaitre  des 
prbcès  en  matière  civile  et  de  les  juger  (i).  Maltée  de 


H     M        l»»Tfc*.MI<l   .<,  lit 


(i)  ToUi  lés  sdnteraibs  qui  depuis  ouf  réetié  sur  cette  partie 
dé  là  Loiiibaràle  ont  rëspeiîté  ce  privilège.  Il  fut  coofirmé  le  t> 
mai  i38&)  par  Galdas  Yieconti,  comte  de  Vertus^  duc  de  Milan,, 
seigneur  souverain  de  Bergamé;  le  7  juillet  1407,  par  Pandotfo 
MSilatesta ,  souverain  du  pays;  le  6  {'anviéi-  14^99  par  François  Fos- 
èftf i ,  dog«  de  la  TépubU^ue  de  Venise,  à  laquelle  Bergaroe  était 
éfthiie  par  droit  de  conquête  ;  le  4  février  i4^)a ,  par  le  doge  Ghristo- 
phoro  Moro;  enfin,  le  18  juillet  1571  ,  il  fut  renouvelé  par  l'em- 
pereur Maxhmlienll,  avec  abcroissement  de.  concessions  et  de 
privilèges,  en  fareur  d'une  bîfanch&  de  la*  maison  de  Forestà,  aujour- 
d'hui éteinte. 
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4  SB  F0BB8TA. 

Foresta  mourut  le  $  |uiii  1 354  »  comblé  d'hoimeun  ef 
iTamiées.  U  eut  pour  fils  Suardinus  qui  suit* 

IIL  Suardinus  BB  Foresta,  successeur  de  Maffée' 
dans  le  titre  héréditaire  de  comte  Palatin ,  est  rappelé 
coomie  père  d'Annes ,  Galéas  et  Bemabos,  dans  l'acte 
par  lequel  Galéas  Yisconti ,  duc  de  Milan ,  sous  la  date 
du  5  mai  1 388 ,  confirma ,  à  la  requête  de  ces  trois 
frères,  les  privilèges  accordés,  par  l'empereur  Louis  lY, 
àMaffée  ^  père  de  Suardinus.  (Éphémérides  sacrées  et 
profanes  de  Berganu ,  U  II ,  p*  64*) 

!••  Jean  »  dit  Aones,  dont  l'article  rait; 

3».  Galéas,  dont  les  Guelfes  incendièrent  le  ch&teaa  et  kr  tour  le 
7  septembre  i395.(Mnratori.  Seripîor,  itûlieor,  U  XYI,  p.  871*) 
La  postérité  de  Galéas  s'est  éteinte  à  la  sixième  géD^ration  ; 

3«.  Bernabos,  dont  le  château  et  les  propriétés  forent  èealement 
brûlées  dans  la  même  expédition  des  Gaelfes*  Peu  de  temps 
après ,  il  intenrint ,  ainsi  qu'Homicideno  de  Forçsti^  dans  le 
icaité  de  pmz  conclu  entre  les  Guelfes  et  les  Gibelins.  (  J6ûf. 
p^SyS.)  La  postérité  de  Bernabos  s'est  éteinte  à  la  quatrièiBe 
génération» 

IV»  Jean,  dit  Annes  be  Fobbst a ,  connétable  de  la 
république  de  Venise,  guerrier  Taleureux^  (  Grenus 

Îi;uerieref  comme  le  qualifiaient  ses  ennemis  eux-mêmes, 
es  dues  de  Milan.)  Ce  fut  à  son  ascendant  sur  Tesprii 
de  Barthâemi  Coleoni ,  que  la.  république  vénitieiine 
dût  Tacquisition  de  ce  grand  capitaine.  Goleoni ,  pé  à 
Bergame ,  sujet  des  duCs  de  Milan  et  général  de  leurs 
troupes,  cédant  aux  conseils  de  son  ami ,  Jean  de  Fo- 
resta ,  passa  sous  les  drapeaux  de  Saint-Marc»  et  s'ac- 
quit par  la  terreur  de  ses  armes  une  célébrité  euro- 
péenne. (Donato  Calvi  »  Capitule  des  guerriers  et  illus- 
tres personnages  de  Bergatne,  p.  207.  )  On  trouve  h 
preure  des  services  rendus  par  Jean  de  Foresta  à  sa 
patrie  dans  un  rescrit  du  29  juin  144^»  par  lequel  le 
doge  François  Foscarl  mande  au  podestat  de  Bresda, 
Pierre  Pisani ,  de  compter,  chaque  mois,  au  connétable 
Jean  de  Foresta  la  somme  de  20  ducats ,  jusqu'à  ce 
que  la  république ,  par  des  concessions  de  terre ,  ait 
pourvu  d'une  manière  plus  digne  à  la  récompense  de 
ses  longs  et  utiles  services.  On  peut  inférer ,  des  termes 
de  ce  rescrit,  que  Jean  de  Foresta  commandait  les 
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DB  POBBSTA.  5 

armées  vénitieiuies  depiiis  le  commencement  de  1^400  ; 
et,  dans  un  passage  de  ce  même  rescrit,  le  doge  dit  ex- 
pressément que  dans  plusieurs  circonstances^  ce  conné- 
table avait  servi  la  république  à  ses  propres  frais.  Jean 
laissa  six  enfiints ,  savoir  :  % 

iKFrmmçoia ,  W  da  nom^  dont  r«rtîcle  viendra  ; 

a*.  Jacquet  de  Foreita ,   > -   . . .  .^  - 

3*.Grégoife  de  Poresta,  1»^^  ""•  poiténté; 

4*.  Christophe  de  Foresta  qni  fàt  choisi,  par  acte  daté  d'Isée,le 
6  octobre4455,  par  le  provéditear  général  Jacques- Antoine 
Marcellos ,  4  l'effet  de  se  transporter  dans  le  val  a'Isé^  et^aas 
tontes  les  parties  dn  territoire  de  Brescia  et  de  Bergame ,  oo 
d'y  déléguer  ses  pouvoirs  à  des  agents  de  son  choix ,  pour  j 
faire  rentrer  dans  l'obéissance  delà  république  les  peuples 

r'  s'en  étaient  écartés,  Christophe  de  Foresta  n'a  pas  laissé 
postérité; 

5«.  H nîmosio  de  Foresta ,  dont  la  descendance  s'est  éteinte  à  la 
cinquième  génération.  Elle  fut  illustrée  par  Alexandre  de  Fp- 
retta,  qui,  dans  les  guerres  civiles  d'Italie,  servit  la  république 
de  Venise  avec  une  grande  distinction ,  notamment  dans  la 
guerre  qu'elle  eut  à  soutenir  contre  les  Français.  Il  te  trouva 
à  in  première  et  à  la  seconde  reddition  de  Bergame,  où  il 
commanda  un  corps  d'enTiron  six  cents  hommes ,  levé  à  ses 
frais ,  ainsi  qu'on  le  voit  par  une  attestation  donnée,  le  la  oc- 
tobre i5ia,  par  Christophe  Moro  et  Paul  Capello,  provédi- 
lenrs-généraux.  Dans  l'une  de  ces  deux  affaires ,  son  frère , 
Sigîsmond  de  Foresta,  périt  en  combattant  vaillamment 
à  BCê  côtés. 

6«.  Renaud^  dont  la  postérité  s'est  perpétuée  en  Italie  fusqu'à 
nos  jours.  Elle  y  forme  en  ce  moment  deux  branches  repré- 

.  sentées  à  Brescia  par  le  comte  Giuliano  et  le  comte  Girolamo, 
chevalier  de  Malte  non  profës.  L'on  et  l'antre  desoendeot  de 
Renaud  an  douzième  degré. 

V.  François  bb,  Fobbçta  ,  V*  du  nom  >  s'attacha  à  la 
fortune  dès  Yisconti ,  et  vint  fixer  son  domicile  en  rivière 
de  Gènes ,  dans  la  viUe  de  Diano  >  dont  un  gentilhomme 
de  cette  maison  était  alors  seigneur.  £n  vertu  des  droits 
Que  lui  avait  conférés  la  bulle  de  l'empereur  Louis  IV, 
dont  il  a  été  parlé  plus  haut ,  François  de  Foresta  porta 
dans  cette  patrie  adoptive  les  privilèges  de  sa  naissance, 
et  fut  inscrit  sur  le  livre  d'or;  mais  ses  descendants  du- 
rent cesser  de  porter  lé  titre  de  comte ,  parce  que»  quoi- 
que la  répubhque  de  Gênes  itkt  constituée  en  gouver- 
nement aristocratique ,  et  que  la  noblesse  y  fût  exclusi- 
vement investie  du  pouvoir ,  il  était  alors  interdit  à  tout 
gentilhomme  de  prendre  des  qualifications  de  comte  « 
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6  IMB  FOlBf  TA* 

Tw>«.«  :  marqlits ,  heMù  «  eie»  FraBçots  de  Forctoia  oui  pour 
^Stl^li'Ri'êf^  femme  IsabeDe  Dmia  ,  (i)  fille  de  Cateno»  Dorla  et  de 
ucÏL'h"u!;:L:  Lwhîna  dî  Negro.  De  eo  mariage  «ont  mua  i 

hrvr  de  gueules, 

brociMDi.  .u,  le  ^  .^  lean-AognrtiD,  I  •»  du  nom,  qui  suit  ; 

a«.  Dominique  de  Foresta,  mort  célîbàtaSi«.  ^àr  ftoo  t\estat»'etit 
du  i5  octobre  ]463,  il  plaça  à  perpétuité  sur  la  banque  de 
Saint-Georges  dé  OénèB  un  fonds  de  3374  livres^  dontriatérét 
fut  par  Im  deattné  à  doter  lei  paUvtc»  iUet  de  la  maisea  de 
Foresta  (s).  II  fonâa  en  outre  une  chapelleme  dans  l'église  de 
Saint-Nicolas  de  Diano ,  Sut  l'antel  de  «akite  Catherine  ,  en 
Tbonneur  de  la  vierge  Marie  tt  des  saints  PaUen  et  Sébastien, 
la  dota  d*un  fonds  de  1000  livrés ,  portant  80  livres  de  rente 
k  partir  de  Pànnée  i^Sr ,  6t  plaça  eette  cba^eilenie  sous  le 
patronage  de  François  de  Foresta,  son  aeit^n,  «tèo  s«bstita- 
tion  aux  aînés  tlé  la  maison  de  Foresta, 

VL  Jeait^AiigiiBtîii  vu  Fmxsta  »  I"  du  nom  «  fils  aîné 
de  FrAnçoi^  I^  éa  Mm ,  jN>8êédait  <de  crands  Uens  dont 
le  partage  fut  fait  entre  set  quatre  fils ,  par  a^te  du  6 
fttril  1 609  >  passé  à  Gènes  deirant  le  notaire  Hiéronime 
Casaretus.  Le  nom  de  sa  ftsnme  n*est  pas  rappelé  dans 
N.  •  .  .  cet  aole^ue  cite  Tabbè  RobeH;  de  Briauçou ,  t.  II ,  p. 
95  y  de  sl>n  Etat  de  la  néUtssc  de  Provence.  Les  noms 
de»  en&nts  de  Jéûn-Âugustin  sont  : 

« 

i\  Antoine ,  I**  éa  nom  ^  dont  l'article  suit  ; 
a*.  Jean-Bimtîàté  de  Foresta,  recteur  dePéglifte  de  Saint  Pan- 
crace de  tténesen  16091  ®^  chan&ine  de  celle  de  Saint-Nicolas 
dftDialioea  iSiSi 
3*».  Raphaël  de  Foresta  ,  qui  fut  père  de  : 

Baptiste  de  Foresta.  Celui-ci  a  laissé  dUp.  AU  et  tine  fille  : 
ii«  Jean- Augustin  de  Foresta,  décédé  sans  postérité; 
6*  Pierre-François  de  Foresta-,  ebànoioe  de  Saint-I^i«olas 

deDUtt0( 
€•  Marguerite  de  Foresta ,  épouse  de  noble  Jéâtk-Ff  àtt- 
çois  nodini ,.  de  Diftno  l 
4«.  François  de  Fatesta ,  marié  ateu  Pellegrfm!  N^.*4  %«t  p^  àti 
A%  NicoUfe  tl6  Forevia  ^  qu»  à  laissé  une  fille  i  ^ 

Isabelle  de  Foiesta ,  religieuse  ; 


.^^a—y^iafi  *■***■— *ii«>*i***iii*—fc 


(1)  L'abbé  Robert  de  Briabçon  dit  (  p,  ^)  qu'An  «mit  Popinibn 
que  Christophe  ,  arrière,  petit-fils  de  François  et  4*|sabeUe  Doria, 
se  surncflnmait  éè  F^Hêta-  Doria  par  rapport  à  ce  mariage.  CVst 
«ne  erreur  :  ce  surqom  fut  porté  par  aggré^atiôn  à  la  maison  Doria , 
comme  U  est  expliqué  au  degré  de  Christophe» 

(a)  Tel  était  alors  1  usage  de  toutes  les  grandes  fàtviUes  de  Gènes. 


É.  Jévûme  4c  Yèretta  >  dont  itfiai 
'    JuUen  de  Pot«ata ,  fat  père  de  Jeân-AAtoIne  de  Puresta. 
La  postérité  de  celuVcî,  étabfîe  en  Sicile,  s'efti  peirv 
pétuée  joaqn^à  Aoâ  Joimà  l^Mpamii 

•  ,  -,  -      . 

-'  '  •  ■  ■ 

Vli.  Antoine  db  Foscbta  «  I*'  du  nom  »  dcHuicnié 
tiotiuiie  son  père  et  «on  aïeul  eti  la  fille  de  Diane ,  par- 
tage)» ««nsQ^es  fiéres  la  succe^ion  de  Jean-^A^gustin , 
ie  6  ^¥nl  i5o9>  ^  bûsa  doux  fils  : . 

T««.Cfarast9|>he«  !•'  daaom,  dont  Tartlcte  Tiendra!^ 

a<*. lérôme de  pQréstà (i)  qui ,  par contratdû 1 5 aeptenitM^ l5 1 9F, 

ni 


passé  derarnt  faul  Âibèiti,iuAah«  à  DiaM> ,  épousa  MaH^l^ 
Û*Atb0rti^&\it,  de  Barthélemi  d'Alberti,  de  laquelle  il  eut: 
A*  Jeaii-A<ugiutia  de  l^oresta  j^  mort  célibataire  ;  . 
B.  Thélame  de  Foresta ,'  qui  Tint  8'érri>lfr  eo^P^^éMe.  Ou 
marîagcT^'â  ata^t  ooumeié  af«c  ntble  iU^hefiBe  Jla/- 
jl^tOfït  5  dét;e«ln«  li^Sy  par  acte  passé  deTanl  Augus- 
tin-Philippe  ^  notaire  de  Diano ,  sont  issus  :  ^ 
a. Jérôme  de  Foresta  j  -écuyer ,  «iMditt  ^aorjDoalMt  du  6 
jttars  iSâ5,  paisse  devant  Jean  Saaiiel,   notaire  à 
<jlceaoble,  avec  GaSjpardet/^  ^a//«m6er^ ,  fille  de  Hu- 
guc»  de  Vallembert.  Il  en  eût'denz  fils: 

I.  Marc- Antoine  de  iVirèsU,  père  pat^isabeth 

Louis  de  Foresta ,  en  la  personne  duquel  cette 
branche  t'est  éteinte  (a)  ;   . 

II.  François  de  Foresta ,  mort  célibataire  ; 
6.1Iai4e  dcForeata , rtnçue-y le  a6  mars  1S74  9  religieuse 

au  monaiftëne  royal  de  Noire*d>atte  de  If  azai-eth ,  dit 
deSaint'-BanhéfeaDt  d'Aû; 
r.  fïicolede  Foresta,  rdigîeuae  bénédictine  au  prieuré 

royal  de  la  Celle  ; 
tf.  Catherine  de  Foresfn,  mariée»  par  contrat  d«  ai 
^»il  i58o  f  {Miasé  devant  SartbelemiCatrebard,  no^ 
tiifre&  A»  ,•  arec  François  de  Pontevet,  vicomte  de 
Ihnrgême^  "fife  de  le«n*<Baptiate  de  PiMitevez,  sei- 
gneur de  Broves>  «t  de  Françoise  d'AUagoya,  dame 
dé  Carmagnole  ,  au  aàr^sat  de  Saluées  ; 
G,  Isabelle  de  Foresta ,  fenme  de  noble  Chriatophe  RoUa. 

VIII.  Cbrlstophe  de  Fobesta  ,  I^  da  nom ,  fils  atné 
d* Antoine»  vînt  s  établir  en  Provence  ¥ers  Tannée  1 5i 6» 
et  acquit  »  Tan  1 5 1 9^  la  baronnie  de  Trets  et  les  ^igneu^ 


(1)  L'abbé  Bobert  aioterv^erti  Tordre  de  primogéniture  «en  faisant 
Jérôme  frère  aSné  de  Christophe. 

(a)  11  existe  un  acte  de  reconnaissance  de  parenté,  accordé  par  la 
branche  issue  de  Chrifrtophe  k  cette  branche  cadette ,  qui  était 
tocubée  dans  la  pauvreté»-' 


N. 
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\  8  OB  FOftMTA. 

[  ries  de  Lançon  et  de  Mimet  pour  lesquelles  il  fit  hom- 

►  niiige  au  roi  François  I*,  Tan  iSiy.  Appelé  à  la  cour 

par  ce  prince  et  attaché  à  la  personne  du  Dauphin, 
Christophe  de  Foresta  fut  reçu  chevalier  à  Rennes  »  le 
1 4  août  '  1 552  »  avec  cinq  autres  gentikhbinmes  d*iuie 
extraction  également  illustre,  François  Bruslon»  sei- 
gneur de  la  Muce ,  François  d'Argentré.»  sénéchal  de 
Rennes  (  père  de  Thistorien  d'Argentré  ) ,  Claude  de 
Malestroit ,  seigneur  de  Kaer ,  et  les  seigneurs  de  la  Ro- 
que et  de  Balanzac ,  par  le  Dauphin ,  dans  la  cérémonie 
3ui  suivit  la  prise  de  possession  »  pA*  ce  prince»  du 
uché  de  Bretagne.  (  Iliêtoire  de  cette  oravince  »  par  D. 
TaiUandiw»  t.  II»  p.  854*  )  En  qualité  de  baron  de 
Tretz ,  et  comme  seigneur  haut  justicier  pour  une  qua- 
Irième  partie  du  château  de  Mimet»  Christophe  reçnt 
rhonunage  du  seigneur  dudit  Mimet,  le  i6  mars  i543. 
Dans  cet  acte  »  reçu  par  Hoboni ,  notaire ,  il  est  qua- 
lifié c  magnifique  seigneur  messire  Christophe  de  Fo- 
9reeta-Doria  (i)»  maltire  d^hôtel  ordinaire  du  roi»  et 
9  premier  gentilhomme  de  monseigneur  le  Dauphin.  > 


(i)  Christophe  portait  le  surBom  de  Dorii^  par  aggr^atloa  à  cette 
maison» -depuis  1  année  i5a8,  èpoqaeli  laquelle  tontes  les  ftmilies 
nobles  de  Gênes  furent  reparties  en  ce  qu'on  appela  aS  albergnei 
(enberges),  c'està-dire»  agréffées  aux  aS  maisciins  les  pins  pois- 
santes ,  dont  elles  joignirent  le  nom  au  leur»  Les  fils  de  Gnm< 
tophe  et  leurs  descendans  ont  cessé  d'ajouter  le  -«urnom  de  Doria 
au  lenr,  mais  ils  ont  continué  de  |onir  du  titre  dé  nobles  gènoii 
qu'ils  Ofit  fait  Yérifier  et  reeonnaitre  plusieurs  Ibis  dans  la  suite. 

On  voit  encore»  dans  laprincipide  me  de  Dlano,  un  palais  d'sr- 
cfaîtecture  gothique ,  qui  apparten^t  aux  Foresta  »  et  qu^iis  araieot 
habit^  pendant  quatre  générations  depuis.  Tétjibllssement  de  FrsD- 
çois  dans  le  paya  de  Gènes  jusqu'à  la  migratioa  de  Christophe 
en  Provence.  L'écusson  de  leurs  armes  est  placé  sur  la  porte  princi- 
pale ,  sur  Icmanteau  des  cheminées,  sur  lea  clefs  jdes  voûtes  et  en 
d'autres  endroits.  Ces  armes  ;  selon  la  coutume  des  maisons  nobles 
d'Italie ,  avaient ,  à  différentes  époques»  nibî  quelques  légères  tafh 
dificatjons  qui  distinguaient  les  diflërentes  .branches  de  la  famille* 
Ainsi ,  les  descendans  de  Renaud ,  6*  fils  du  connétable  Jean  i 
portaient  :  bandé  de  gueules  et  d'argent  ;  au  chef  iTor^  chargé  d'une 
aigle  de  sable  ^  becquée,  membrée  et  couronnée  d'or;  auquel  chefik 
Bubstituèrent  ensuite  celui  de  l'Empire  9  en  vertu  d'une  concession 
de  l'empereur  Maximilien  II ,  donnée  à  Vienne  le  18  juillet  1571* 
Mais  les  descendants  de  Maimosio,  frère  aSné  de  Benaud,  conti- 
nuèrent à  porter  les  armes  de  leurs  ancêtres,  savoir  :  bandé  de  gueules 
et  d*oir  i  au  chef  d'argent  chargé  d'une  aigle  de  fable  «.  becquée ^  tnem- 
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li  avait  épousé  P^ègre  db  Ganpulpi  ,  d  une  noble  et  coupe  de  ••••opi» 
très-ancienne  famille  de  Port-Madrîcc,  dans  la  rivière  «•  iionràrB«it; 
de  Gênes  ,  fdle  de  Jean-François  de  Gandulfi,  et  de  r^Z"*  ÎÛT 
Catherine  Vîvçilde ,  et  sœur  de  Camille  de  Gandulfi  ,  *""* 
épouse  4'Etienne .  de  Lascaris ,  des  comtes  de  Tinti- 
millcw  (  Etat  de  la  nableêSô  de  Pr&vmce  ,  p«   96.  ) 
Christophe  fit  son  testament  devant  Jean  TîzJattî ,  no- 
taire à  Àix,  le  i5  mai  i552 ,  et  mourut. avant  le  3  jan 
vier  suivant ,  laissant  deux  fils  et  une  fille  :         ... 

i«,  Françoifly  II*  da  nom  ,  dont  rsrtiiîle  jqU  ; 

a**.  Jeao- Augustin,  II"  du  nom,  auteur  de  la  branche  def  sei- 
gneurs DO  GiSTSL&B  ,  rapportée  plus  loin  ; 

3*.  Madeleine  de  Foresta ,  alUée ,  par  contrat  du  a5  a^ril  iS4i, 
«▼ec  noble  JjRsaxtie.Rttsianf  seigneur  de  Roassct  ^  fîls  de  Rei- 
naud  de  Rûssan,  seigneur  de  Bousset,  et  de  Jeanne  d'Arcussia- 

•  Bsparron. 

'•;*.•       •  ,    •       ii        ' 

IX.  François  db  Fobxsta  ,  II*,  du  nom  »  baroi^  de 
Tretz.,  seigneur  de  Rouglès  ,.  etc. ,  ftit  maître  d'hôte(  d/g„^*""Vu 
ordinaire  du  roi  Henri  II ,  et  s'allia ,  par  contrat  passé  Jfom«^  ^-ùlH;.^e 
.  au  château,  de  GoUongue»  le'9  mars  1 55o»  devant  Claude 
Maliverny,  notaire  d  Aix«  avec  noble  Catherine  i>£  Ç  a^ 
BAiiES»  dame  de  Collongue  et  de  Yenel»  fille  de  Mekhi^r 
de  Cabanes»  seigneur  des  mêmes  lieux  «  et  de  Melcifione 
de  Puget.  François  II  de  Foresta  fit  son  te^apient  de- 
vant Ârnolphe  Gilles  y  notaire  à  Aix,  le  28  mars  i573v 
et  il  ne  vivait  plus  le  4  juillet  suivant.  Se& enfants  fujcent  : 

i-o;  Antoine  ,  II*  du  nom ,  dont  l'article  Tiendra  ;    ' 

a».  Christophe  de  Foresta,   )   «,««».  -.     u      *-  .  • 

4"*  Pélègre  de  Foresta,  mariée,  par  contrat  du  6  septembre  i  Sy5^ 
avec  Baltazar  tU  Ponievez ,  baron  de  Montfort ,  seîg nepr  de 
Pontevez  etde  Sainte-Catherine ,  procureur  du  pays  en  1609, 
fils  de  François  de  Pontevez  «  seigneur  des  mém^«  lieui ,  et 
de  Marguerite  de  Villeneuve  d'es  Arcs; 

^*.  Alphonsfne  de  Fpresta,  mariée,^  par  contrat  du  ai  novembre 
i58a,  passé  devant  Olivier  Melon ,  notaire  à  Âiz,  avf^c  Jean- 
Baptiste  dk  Russan ,  seigneur.  ,de  Rousset ,  û\^  de  Jean  de 
Rùssan,  seigneur  du  mèinie  lieu,  et  de  Hiésoninw  Negroni, 


brée  et  4:ouronnéei  d'or,  Christophe  de  Foresta  fit  de  légero  èhaage< 
mens  à  Técu  de  ses- armes,  et,. depuis  ce  moment ,  hiéet  ses  des- 
cendant les.  ont  toujours  portée»  tolks  qu'éUi^s  «ont  blasonnéeç  en 
tête  de  cette  généalogie  ,,  et  telle»  :  qu'elles  sont  décrites  dans  le 
vieil  armoriai  des  Camilles  oobles.de.<véo««  ;  par  Af^slibo  Franzoni. 


10  I>E  POftClTA. 

oo^Ie  i^QoUe.  Jean-B«ptiite  de  Russaa  fut  asMMtné  le  7  mal 
158^ ,  âaos  Vt^lîse  dç  Rousnet ,  par  «{ueNlues-uns  de  ses  vas- 
saux qui  suivaient  le  parti  de  la  ligue.  II  était  âgé  de  96  ans 
et  ne  laiiwa  qu^ane  fiiks^; 
.Véronique  de  Russao ,  dame  en  partie  de  Roossct,  jnariéè, 
en  160a,  avec  Gaspard  de  Gtandevez; 
C'*,  Catherine  de  Foresta ,  mariée ,  par  contrat  An  aa  juin  i596, 
passé  devaot  Arriolphe  Gilles ,  notaire  à  Aix  .atec  noble  Jac- 
ques <^tf  Clapiers,  scigdeur  dt  Pierrefeu  et  dv  Paget,  fiU  de 
François  de  Clapiers ,  seigneur  des  mêniea  lieux ,  et  de  Fran- 
çuiso  de  Rochas. 

X.  Antoine  de  Fobbsta»  II*  du  nonr»  baron  de  Tretz» 
seigneur  en  partie  de  Collongue  et  de  Voiel,  vendit  sa 
portion  du  diâteau  de  Tretz  en  1597.  II  fit  son  tes- 
taimeikt  le  s4  avril  16S8»  devant  Jacques  Bamier,  no- 
taire à  Marseille ,  mourut  vers  la  fin  dû  mois  de  mai 
suivant  y  et  fut  inhumé»  ainsi  que  sa  seconde  femme» 
en  un  tombeau  qu'il  avait  fait  construire  pour  lui  et  les 
siens,  à  Marseille ,  dans  l'église  des  Jésuites,  dite  de 
Saint-Jaume.  Il  avait  épousé  i."^  par  contrat  passé  devant 
•  ""^TTor'tt  ^^^^ >  notaire  à'Marseille ,  le  7  septembre  1692 ,  noble 
5'MurUi.°L««  Anne  d'Hostîiger  ,  fille  de  Pierre  d^Hostager ,  seignem*  • 
T^'r^r^:  'm  de  la  Grande  Bastide  »  mattre  d'hôtel  ordinaire  du  roi , 
r^rde  g^uii;  «*  d'Elîsabeth  de  Yento  des  Pennes  ;  2*.  par  contrat  du 
utiTde  fyrïor.  ^  juîUèt  i6i  1 ,  passé  devant  François  d'Eslandes^  no- 
taire h  Avignon ,  noble  Marthe  db  RÀmoTrD-MoDkTîB  » 
a>BRAf«oiniMo-  ^{^  dc  Pierre  dc  Raimotid-Modène ,  dît  de  Villeneuve, 
d'arKeni.  i  h    soigtieur  do  Pomorols ,  et  de  Jeanne  de  Barralier-Mon- 
cb^'4ée^dl%  ^  taiman ,  dame  de  Pomerols.  .Ant^ÎR^  U  &  ^u  pour  en- 

Du  premier  iU, 

1*.  8elt>ibn  ,  dont  ^article  viendra  ;     ' 

j|<*.  Jean- François  de  Foresta,  reçu  éhevalfer  de  t'ordre  de 
Malte  de  justice  au  jgrand-pdeuré  de  Saint-Gilles ,  de  la  vé- 
nérable langue  de  Provence,  le  17  août  1610.  Il  fut  nommé 
comâiandeur  de  Millau ,  en  16S7,  et  est  décéoé  commandeur 
du  Eastîc  (BUtoire  ée  Blfalie  par  rabbé  deVertot,  t.  VII»  p.  37); 

3^.  Pierre  de  Foresta ,  qui  fut  tué  d'un  coup  de  canon  au  siégé 
de  Maëstriôht,  le  a  juillet  i65aj 

4*.  Mar^erite  de  Foresta,  époose  de  noble  Alexandre  d*jiMtret^ 
capitaine  d'infanterie  et  gouverneur  de  Briançon ,  fils  d'Anni- 
bal  d'Astres,  gentilhomme  ordinaire  du  roi,  et  gouverneur 
de,U  anénte  vilU,  et  de  Jeanne  de  Rateàs; 

5''.  liabelle  de  Foresta ,  née  à  Aix  te  37  mars  1696,  rel^ieuae 
au  snoaastére  de  Sainte-Glaire  de  cette  TilIè; 

6%  Vé4roBii|«e  île  Festttw,  yeligîeo«e  clariste  *  Avignon; 
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Du  ieeotkd  Ut  : 

7«.  Sclpioti- Antoine ,'  auteur  de  la  branche  des  sci^ncurt  pi 
Vchbl,  marquis  db  FoaiftTA,  rapportée  cl-aprés; 

8".  Charles  de  Foresta ,  protonotaire  du  saint  siège  apostolique, 
prieur  et  recteur  dé  la  .chapeHenie  de  la  Résurrection  de 
notre  Seineur,  dans  l'église  paroissiale  de  Saint-Martio  de  la 
▼Ule  d'Arles.  lîe  i*'  juin  1677 ,  il  fit  devant  Rampai,  notaire 
à  llATicilk  .  son  testaient  y  piur  lequel  il  prescrint  sa  sépul- 
ture au  tombeau  de  ses  pères  9  dans  l'église  de  Saint-Jaume 
de  cette  ville; 

9*«  CatlieriiM  do  Fereatt,  qui  Ait  mariée,  paroobtrat  du  i«» 
juin  itei ,  avec  noble  Pierre  dé  Quiqiê§ranj  seigneur  de  Beau- 

S*eu,  fils  de  Françoia^Léon  de  Qaïqueraa-Beaujeu,  et   de 
Feanne  de  la  Rivi^e,  sa  seconde  femme; 
io«,  Attgélîqne  de  Foresta,  reUgieuat  orauline  à  Ais^  Slle  fit 
•on  testament  devant  Jean  d'Arbéa,  nptaire  QA  celte  ville^le 
a  mars  i644* 

XÎ.  Scipioh  D£  FoR^sTA  f  se^gtieur  de  GoUongue  et 
de  Venel  en  partie ,  né  en  i5.97>  fut  reçu  conseiller  au 

tarlement  d^Aix  le  26  février  1621.  Il  fit  son  lestamei^t 
5  34  TOMLTS  1 659 ,  déposé  ^  le  3  avril  suivant ,  chez  Jean 
d'Arbès ,  notaire  d*Aix»  et  fut  inhiuné  au  toi^beau  que 
sa  femille  avait  fait  ériger  en  rédise  des  €ordelieps,de 
cette  ville.  Dn  mariage  qu^il  avait  contracté,  par  acie 
passé  devant  Honoré  GiÛes ,  notaire  à  Aix  »  le  sS  février 
i6s6  p  avec  noble  Marguerite  d'Arnaud,  fille  de  Claude  «i^i'ir 
d'Arnaud,  conseiller  au  parlement  de  Provence,  et 
d'Anne  d'Agoult  d^Oltères»  aont  provenir  : 

I  •.  François  ,111*  en  ttom^  dont  l'article  vleodra  $ 

a<»»  Jean-Baptista  de  Focesta,  r<iça  chevalier  4»  Tordre  de 
Make  de  |ualtce  aa  l^raad-^ieoré  .^  ^int-€rill<M  de  la  vé- 
néH^kk  langae  de  Provetwe,  Im  lâ  ooi^emliro  164  x.  {Jf'ut,  dû 
Malte,  page  57.)  Depuis  il  embrassa  la  vie  a^paarti^pie  et  fit 
profcaaio»  à  JKoma^  M  «4  sapftaaabna  t6S7 ,  eoBMna  retigieux 
tbéatiife ,  fims  le*  aoib  .de  /¥r#  GaHan  da,  (Mmgitei 

>k  Joseph  de  Foresta ,  aé..è  Ait,  le.  19  mars  i636^et  baptisé  le 
a  mars  j658.  U  ft»t.Teçii  Chevalier  dérordivB  de  Malte  de  jus- 
tice au  grand-prieuré  de  Saint-Gilles  de  la  vénérable  langue 
de  Provence ,  le  a6  septembre  1663.  (/6<c/.,  page  37.)  Il  devint 
eomaaanâcur  d^^cnon  et  lbt#ecev«ar'de  Ponire  au  grand- 
prieuré  de  $aiat-G93es»  Décédé  #  iin  le  ao  aoftt  lÊ^,  ,ii 
fut  inbum^  dans  l'église  du  Couvent  des  Dominicains  ; 

4*.  Anne  de  ForésitKi,  née'fit^  Aix  te  a> décembre  i6so,  maf^ée, 
piY  ^xmtnt  àù  %^  faillet  i635 ,  passé  devant  Oiivîèr  flan.- 
curel,  notaire  de  cette  ville,  avec  noble  Etienne  de  Pon^ 


h'Arkai'I) 

«u     lion 
d'or. 


1  SI  INI  MVBftTâ. 

tevet'JBpoux ,  trésorier-général  de  Franfce  ,  Kcuteniittt  «a  liége 
de  Forcalqaier,  fik  de  Charles  d'Eyrouz  de  Pontevei,  tei- 
gneor  de  Rustrel,  et  de  Maiviierîte  dePariiûs.  Anne  de  Foresta 
fit -son  testament  devant  Honde,  notaire  à  AU,  le  6  Juin 
1701 9  et  fut  inbamée  dans  le  tombeaa  de  sa  famille  ,  à  POb- 
,  servance  ; 

'  5*«  Claire  de  Foresta,'née  à  Ali    le    i3  aoftt  i^a5»  relîgieiise 
clariste  en  la  même  ville.    * 

#  

XII.  Franco»  bb  Foresta ,  III''  do  nom ,  seigneur  de 

Collongue  et  de  Yenel  en  partie ,  né  à  Aix  le  8  juillet 

i6ft6 ,  fut  reçu  conseilleiï  au  parlement  de  Provence  le 

16  janvier  i65 1  »  et  fi'allia ,  par  contrat  du  8  juin  1 647» 

passé  devant  Jean  d'Art>ës  et  Boniface  Alphéran ,  no- 

.«  Gv.iLâ»:  faires  h  Aix,  avec  noble  Marquise  de  Gaiulabd,  fille 

nX'à.'l^Sl^pk*  de  Joseph  de  Gaillard»  seigneur  de  Moissac ,  président 

'lirmnXTa**"'**  ^  mortier  au  même  parlement  de  Provence ,  et  d*  Anne 

"î*'"*^'""^"'^deGrimaIdi-Réffusse,  dame  de  Moissac.  François  III 

d«gu«uii>.        de  Foresta  mourut  le  11  janvier  1607»  et -fut  inhumé 

aux  Dominicains  à  Âix ,  laissant  : 

•  •  • 

t*.  Scîpion- Antoine ,  dont  l'article  viendra  ; 

a*.  Josepfa-Sanveur  de  Foresta,  'n^  à  Aix  le  ^9  marr  i653  , 
ceçv  '  chevalier  de  l'ordre  de  Malte  de  jnstice ,  au  grand* 
prieuré  de  Saint-Gilles,  de  la  vénérable  langue  de  Provence  y 
.  le  10  août  i&à'j.{JIisU  de  Malte^  p*  dj.)!!  devint  èuccessîvement 
sous-lieutenant  des  galères  de  Franèe,  par' brevet  du  a6  jaiir 
vier  1680 ,  lieutenant  le  \—  janvier  i^4^  capitaine-lîeuteiiai^ 
le  1*'  février  1696,  capitaine  de  la  Biale  du  1*'  janvier.  1698 

*  an  1^' janvier  1700  et  capitaine  de  VEctatante  en  1718'J  H  se 
retira  avec  1,000  livres  oe  demi-solde  et  5«ooo  livres  de  pen- 
sion sur  le  trésor  royal ,  le  17  novembre  1720 ,  et  dé- 
céda ,  le  la  novembre  1737,  grand-prieur  de  Saint-Gilles  et 
chef  d'èsoaéré  des  galèreS'  ék  France; 

5*'.  Piene-Ignaoe  de  Foresta  ,  né  à  Ait  le  i*'  â^oâc  1664:9  reçu 
cfaev]alier  dé  l'ordre  de  Afalt»  de  fnstice^  au  grand- prieuré 
de  Saint^Giltea'de  ta  ténérable  hmgue  deProVèace,  le  17 

•  •      janvier  1690; 

•  4**>  Anne  de-  Foresta  ,  née  à  Aix  le  «8  octobre  t^8  ,  mariée» 
par  contrat  passé •  devant  Lanthefanéfiiotaire  de  cette  ville, 
te  8  mars- 1687 ,  ai^ec  laobté  Fran'^s  de  Frane ,'  co-sèîgneur  de 
'  Maillâne ,  conseiller  au  parlement  de  Provence^ 

• 

XIIL  Scipion-Ânt^ine  dç  Fobestà  ,'  chôvalier ,  ba- 
ron de  Moissac ,  seigneur  de  Venei  en  partie ,  né  à  Aix 
Içi^aS  octobre  i65o,  fut  reçu,  le  23  |uin  1680^  conseiller 
a«  paflemeni  de  Provence ,  et  nommé ,  en- 1697,,  prési- 


/ 


dent  en  la  cour  des  comptes.  Il  mourut  intestat  le  4 
décembre  1 7^9 ,  et  fut  innumé  le  lendemaia  d&m  Vé- 
glise  de  TObservance ,  au  tombeau  de  ses  ancêtres.  Du  D'AtuinrUisuN: 
mariage  ou'il  avait  contracté  le  xo  juin  1G7S ,  devant  «"w*  V^! 
Sossin  et  Rampaf  y  notaires  à  Marseille,  avec  Madeleine  îh3"ïX**c€^" 
d'Ahmanb-Micon  dx  Laubengin,  fille  de  Henri  d*Ar-  j^  uûr'VuV 
mand  de  Laurencin ,  seigneur ,  baron  de  Mizon  »  et  de  cy^^'^^  à» 
Marquise  de  Bausset ,  sa  seconde  femme  »  sojQt  is^us  : 

t«.  FraDçoM-Ignace  de  Foresta,  né  à  \\x  le  a  mai  1674»  dé- 
cédé en  cette  Ttile  le  16  mari  lyaS ,  aailf  «vtiir  été  taiarié ,  et 
inhumé  aox  Observantiiis; 

a*.  Lftzare-Ignace  j  qui  a  continué  cette  branche ,  et  dont  l'ar- 
ticle mît 

3«.  Marguerite  de  Foresta»  née  à  Ait  le  9  juillet  1679,  reli- 
gieuse au  couvent  de  Sninte-Eliiabetb,  à, Marseille | 

4*.  Anne  de  Foreita,  née  à  Aîx  le  4  décembre  1680,' morte 
prieure  du  prieuré  royal  de  la  Celle,  bA  elfe  fut' ensei^lie  * 
le  18  mars  1749;  ^    /•       • /t 

5«.  Thérèse  de  Foresta^  mariée ,  par  contrat  du  10  odpbrf^ 
1705 ,  passé  devant  Honde ,  notaire  h  Ait,  avec  lenace  de  Tho- 
mati  seigneuf  de  Milhand  et  de  Rustre  1 ,  'fils  deCharteà  tfè 
Thomas,  seigneur  des  mêmes  Ueux^et  de  Marié  de  Masse.. 

.  ■  T 

.         :     •  ,  >  '    ■ 

XrV.  Lazare-knace  de  Fojiissta  ,  chevalier  «  baron 

de  Moissao»  co-seignetur  de  Yenel,  fut  reçjii»  en  1696; 
chevalier  de  Tordre  de  Malfe  de  justice,  page  du  gr^nd-r 
maître  au  erand  prieuré  de  Saint-6illes  de  la  vénérable    ^P"'«"  • 
langue  de  Provence,  et  fat  son  testament  devant  Etienne,  ««  ckerron  ne- 
notaire  à  Aix ,  le  3o  jnai  1 758.  Il  avait  épousé ,  le  24  dw'li^uê'H  «• 
mai  1711,  Anne  Detbi^  db  Gubiol,  fiUe  de  Claude  feToÛt^^dwrqui 
Deydîer  de  Curiol ,  chevalier ,  seigneur  de  Mirabeau ,  Tii''J!^£,  a» 
capitaine  ati  régiment  de  Champagne ,  puis  trésorîer-gé-  ^irïTi**  'Tua 
néral  de  France,  et  de  ThérèsenlePélicot.  Il  laissa  deux  «œurdonauchef 

-  ,      ^„      '  cou»u        dastir, 

fils  et  trois  ulles  :  eh»rgé  de  3 

«toik»  d  nr  ,  qwi 


!••  Joseph-Lazare-Scipion  de  Foresta,  né  à, Aix  le  17  dé- 
cembre 1718,  mort  célibataire  dans  la  même  ville  le  19  juin 
1794,  et  mhumé  dans  le  cimetière  du  Saint-Esprit.  11  avait 
fait  son  testament  devant  Martin ,  notaire  à  Aix ,  le  13  juin 
1775*  tin  sa  personne  s'e^t  éteinte  la  branche  aînée  de  la 
maison  de  Foresta; 

a».  Louis-Aotoine-BruDO-StaDisIas  de  Foresta ,  né  à  Aix  le  39 
mai  17^8,  colonel  au  service  du  grand  Frédéric,  roi  de 
Prusse.  ,  II  a  péri  daos  un  combat;  ' 

30.'  Marie^MadcleiuArFélicité  de  Foresta ,  née  à  Aix  le  34  jan- 
vier 1715,  nommée ,  en  17G8,  abbesse  de  l'abbaye  ^royale  de 
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VigiMgii^%  ordre  de  Qtleauii  «u  dîqcètfo  de  MoBlptUier«  àptèê 

le  d&è§  de  sa  «tievr  oi-après  dominée  ; 

4**  l^iiçe-'OSibrielie-Pl'ançoIàe  de  F^oresta,  née  à  Ait  le  à  JMÎn 
ijtS.  Btlefttt  reçue  >  par  brevet  du  la  février  17S5,  élève  de 
1«  maison  royale  de  Saint-Gyri  fut  oommée»  le  1 S  mars  1765, 
abbessè  de  Vabbayc  royale  de  VignogilD ,  et  mourut  le  a4 
ihi«i768;      , 

S».  Marie^Medelelnfl-PaiiUiit  de  ForesU,  né  à  AU  k  i6ffevtîer 
1 750  ,  religieuse  au  monastère  royal  de  Notre  Dame  de  Niim- 
rèfh ,  sons  le  titre  de  saint  Bartnelemi  d^Aix ,  décédée  le  20 

SAïaiIMM  dl   VKIIELi   MA1N)UI*  1>K   FOIBSTA^ 

Seule  branche  existante. 

XI.  Selpiofl-Aûtoine  »b  Fouesta^  co-selgneur  de 
•  Veoel,  né  le  i3  octobre  iGÀg.  fiU  putné  d* Antoine  de 
Foresta  ^  II*  du  nom ,  baron  de  Tretas ,  et  de  Marthe 
de  Raimond-Modëne ,  sa  seconde  femme ,  fit  son  te^ 
tâment»  le  3  août  1691»  devant  Emetio»  notaire  à  Mar- 
seille ,  et  fut  inhumé  en  PégKse  de  Saint-Jatime  »  dans 
la  sépulture  de  sa  Emilie,  il  avait  épousé,  par  contrat 
dM?r'*''à'"dU«  pass^  dotant  Besaudun  et  Prat ,  notaires  à  Marseille , 
d'ÛpLi>   dw!  le  s6  mai  iGSo ,  noble  Louise  db  Mottstiehs  ,  fille  de 
ad!.t^r«;  *^^*"**  '*  Kerre  de  Moustiers ,  et  de  Françoise  de  Gérente ,  des 
^igneurs^  de  Carry.  De  ce  maritigesent  prorenus  : 

î\  losepli-lenace  de  Forestà  \  évè^e  et  prinoe  d'Apt^  né  à 
llarM!ill«  le  i5  mai  1^54.  Otidfttioitie  du  chapitre  de  la  ca- 
thèdmie  de  ManeîUe .  xft'lv  iAâigllM  V^*  et»  1690 ,  prévM 
de  ce  cliapitre,  Ticaire-fiéfiéral  «l  officiai  du  oiocèM  en 
1693,  U  fat  fionimO  par  Te  roi  A  l'évèclié  d^Apt  le  7  mep- 
tMttlMe  t6éS^  «Miçat  Ml  ètaHea  du  pape  lanocent  Xïl  le  iS 
félrrier  1696  ,  et  fut  sacré  à  Paria  dans  l'é^e  d«s  Gafe-méliftel 
de  la  me  saint- Jacques.  M.  de  Foresta  prit  possession  de  son 
éVêché  par  procuration  le  1*'  avril  8uiVliot;.ety  le  i5  du 
même  mote ,  fit  soti'eittrèe  'dôleniiçUé  dans  sa  ville épisco'pale. 
Il  létait  m^bre  de  iVcadétuie  deà  belles-lettres  de  Marseine, 
et  il  fut  député  t  l'aBtcmblëe  dû  clergé  en  1700.  Bt.  de  Fo- 
reifta  l'ésigna  fiOtt  évêcbè  en  172  2 ,  en  ^veur  de  son  neveu 
}tfMk-Bsif>&tèd6  Vacon,  et  motunt  k  Marseille.  1^  de  83  ans, 
le  18  décembre  iT^d.  Son  corps  fut  înbumé  dans  Tèglise  de 
Bàii^t- Jaume ,  ii  liêntrée  de  la  tliapèlle  des  JËpresta ,  en  un 
tembcMi  que  wù  neveu,  Jeim-Fran^ois,  lui  fil  élever.  fi|ar- 
selUe  est  rederab)^  à  cepttlat.de  rétablisiement  du  témi- 
naire  du^^tt-Ptttear.; 

7*%  tVaKiÇOte  ,11)'  dû1ûi\oui ,  ifufi  tt  coïitiûué  Ta  descendance  ; 
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5*.  leaii'Baptrite  de  Fore«ta,  né  1«  i^r  oofobrÂ  i4Sd,  reli- 
gieHx-jésutte ,  mort  k  Lyon  ,  d«Bf  )c  gfrand  oolté^  ,  en  1686; 

4*.  Ange  do  Fomtà,  frère  jumeau  de  iem  Çaptiste.  11  fut 
prieur  de  Galards^  au  diocèse  de  FréjoD,  pr6irôt  de  l'éjçiîse 
paroUsiale  et  collégiale  ae  Saint-Martin  ;  pui« ,  en  1697  ' 
prérOt  du  cltapîtn»  de  la  cathédrale  de  Maraetlle.  Par  son 
testament  du  a6  férrier  1738  ,  fait  devant  Besandnn ,  no> 
taire  de  IferteîUe ,  il  élit  ta  séptiltnre  au  tombeau  èe  ses 
ancêtres,  en  l'église  de  Saint>Jaume.  Il  iorrëcnt  à  oé  testa* 
ment  faeqvW  t7  mai  1741; 

5».  Catherine  de  Foresta ,  née  le  11  mai  i655 ,  mariée  arec 
noble  Maro-AntDÎoe  dô  V^ton^  conseiller  en  la  coar  deg 
comptes  de  Provence ,  fils  de  noble  I«OBi^  de  Vaoon,  écoyer 
et  de  Madeleine  de  Laaconrs  j 

6%  Sibylle  de  Foreata,  née  le  So  aoét  i656,  déeédée  le  19 
janvier  1609  ; 

7*.  Anne  de  Foresta,  née  le  a  janvier   1660,  reH;rîease  au 
monatftère  A^ê  Ursulines  d'Aix; 

^.  TbMse  de  Fore««.  tée  te  a6  février  i€6i; 


XI t  Frxinçob  d£  FoBsaTA»  ilIMu  uom ,  co^seiç&eur 
de  Veael ,  ué  le  i  octobre  16^7»  fut  reçu  chey^dier  à» 
Tordre  de'Halte ,  de  justice  »  pu|e  du  pandrioattre  »  au 

Kand  prieuré 4e JSalQt-GUlea  delà  vénérable  langue  de 
'ovence»  le  41  novembre  1670.  (  HUu  dô  malt&t 
par  Vabbé  de  Yertot,  t.  Vit,  p.  Sj.),!!  fut  nommé 
sous-lieutenant ,  puis  lieutenant  des  galères  du  roi,  les 
S  janvier  1679  et  i5  Janvier  i6gS.  fi  quitta  Tordre  de 
Malte ,  après  avoir  &it  &es  quatre,  caravanes  »  ef  s^  r^ 
tira  également  do  servieé  le  é  septembre  1701  i'  avec 
une  pension  dQ  666  livres.  François  de  Foresta  fit  son 
testament  devant  Rougier,  notaire  de  Man»eiUe*  le  4 
fivrkr  i7t9«  H  vécut  jtisqa'au  as  mai  1723 ,  et  fut  in- 
humé au  tombeau  de  ses  ancêtres»  dans  Téglise  de 
Saint-Jaume.  Il  avait  épousé»  par  contrat  du  i3  octobre 

_  Tfc»  •  "1  •II'*"  MorsTiKM: 

1694 ,  passé  devant  Regnief^»  notaire  en  la  n^^e  ville,  J];'»';^.'^»  j*!«';* 
noble  Gécile-Crabrielle  pe  Mosstieii^,  fille  de  noble  d^T^sJ^'^'î 
Pierre  de  Moustiers ,  et  de  Marie  de  Gér^ite ,  dame  de  *^'^*' 
ht  Bruyère ^^ de  Cabanes.  EUe  le  rendit  père, de  neuf 
ealant» ,  sa  voir  : 

i.«.  JosepliTlgnaoe  de  Foresta ,  né  •  le  17  et  tnort  le  ïS  fanrier 
t6i)8,  et  infauiné  à  Saint-Janme  ; 
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a«.  Pierre- Angine  de  Forc8ta,'né  le  7  jalUet  1699,  décédé  le 
f*  mars  1700,  et  mbuné  au  mAnte  Iteo; 

3*.  Jean-FraoçAîs 9  «^ui  a  cootinné  la  descendance; 

4^.  Louise  de  Foresta  ,  née  le  S  novembre  1696 ,  norte  le  7  dé- 
cembre 1696; 

S«*  Gabrielle  de  Foresta: ,  née  le  %S  septembre  1696,  morte  le 
^  a8  jnai  1706  ; 

6«.  Thérèae  de  Foresta,  née  le  i5  octobre  1700,  décédée  le  5 

,   juillet  170a; 

7<>.  Jeanne  de  Foresta,  née  le  5  |oUlet  170a ,  morte  le  So  aTril 
i7«o;  .  .       • 

8v  Catherine  de  Foresta,  née  le  6  octobre  1703,  déoédée  le 
19  fénîer  i7>^v 

9*.  Glaire  de  Foresta,  née  le  7  octobre  1707,- morte  le  ai  fé- 

.  vner  1710,  et  ioliamée  avec  ses  sœurs  au  tombeau  de  sa  fa: 
mille ,  dans  l'église  de  Saint-Jaume. 

XIII.  Jean -François  »b  FoBBSTA^co-seigliear  de 

Venel»  né  le  S7  jaillet  1 706 ,  fut  reçu  garde  de.  Téten- 

durd  des  galères  de  France  par  commission  du  i^.mai 

M  B.icA«n :    1 728.  Il  épousa ,  par  contrat  passé  devant  Fabron ,  no- 

6^7  '.cou'^el^ï  taire  de  Marseille ,  le  âo  octobre  1727,  Marie-Gabrielle 

d'«ur;  (luiuei  ])5«  Bmc^n])    £l]e  de  noble  Jean-Jacgues  de  Bricard  , 

•ont      DiouTantw  i  ii     mi'     •      m»      i        »    «•  11      »  • 

drux  »»î^'  •^-  écayer,  et  de  noble  Mane-clisabetn  Bmerte  de  la  Lande. 
i7èldèV«niî«"(  Jean-François  de  Foresta 'mourut  le  3' mai  .1756,  et 
de  b'«^  ^'•«"  "**  ^"t  enseveli  dans  le  tombeau  de  ses  pères ,  en  Tèglise  de 
î:;LTt"«^"".Saînt4aume  de  Marseille.  Jl  avait  eu  seîïe  enfants  : 


gueu 


i«.  Jean- François -Ignace  de  Foresta,  né   le '39  septembre 

1728,  décédé  le  3o  avril  173a ,  et  inhumé  à  Saîut-Jaume; 
3«.'  -Marie-losepb^Maffée ,  qni  a  cbûtinué  la  descendance  ; 
3«.  '  Ange-Marie  de  Foresta ,  né. le  1%  noYembie  i.^Si ,  mort  le 

26  octobre  1735  ; 
4*.  Saavenr-Gérard  de  Foresta,  né  le  a  novembre  1736,  mor^ 

le  .a3  jmllet  1^45  ; 
5« .  Jean-Josejpb-Fran^çois  de  Forest» ,  nésle  8  janvier ,  mon  le 

10  août  .1738;  .. 

6«.  François-Gaspard  de  Foresta ,  né  le  ta  juillet  1743 ,  mort 

le  9  aTrll\i75o;  ^  <  • 

T».  Alnbonsé^-Josepli  de  ForesHk,  né' le  18  mars  f7Sa^,  (décédé 

le  18  août  17S6  ;        , 
8*.  Anne-(}atberine  de  Foresta,  née  le  a6 falllet  ,1733 ,  mariée, 

par  (^onti»t-du.  11  mars  1751  y  reçu  par  .Hasard  et  Salomé  , 

notaires  (le  Marseille ,  avec  Jean  Timon-David ^  fila  d'Ange- 

Barthelemi  Timon,  et  d'Elisabeth  David; 
9«.  Glaire-Marie-Gabrielle  de  Foresta,  née  le  i**  août  1735, 

morte  célibataire  le  3i  fuillet  1776 ,  et  inhumée  dans  l'église 

cathédrale  de  Mars^le^,  au  tombeata  des  Bricâid ,  ses  aïeux 

maternels; 
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tô*.  Marie -Cécil&-G^brieUe  deForesta^  née  l&ag)anv^r  1750, 
mariée ,  par  contrat  du  27  mai  iT^o  «  passé'  devant  Hazard , 
notaire  de  Marseille  %  avec  noble  sUéar-Josepb-Palalnède- 


Honoré-Auguste-François  <i6  CoriolU^  marquis  d'Espinoose, 
aejgneur  de  Pdymiobel,  etc,^  fils  de  losepb  de  GoirloUs ,  sei- 

Siçur  des  mêiQçs  lieux ,  et  de  noble  Elisabeth  de  Bertatis  , 
ame  dejPuymichel,  et  Teuf  en  premières  noces  de  Françoise- 
Fanle-Abel  de  laTonr-dn-Fin-la-Cbaup-Montauban  ^ 

11^.  Marie-Elisabeth  de  Foresta«  née  le  17  jaillet  i74'0«  nlorte 
au  mois  de  décembre  1768^  religieuse  au  monastère  de  la 
Visitation  de  Marseille  «  dite  des  Petit^s-Maries  ;       '     . 

la*.  Marie-HIarguerite  de  Foresta,  née  le  a3  février  174*9  dé- 
cédé» le  10  avril  17469  et  inhumée  an  tombeau  de  sa  famille  y 
dans  l'église  de  Saint-Janme  ; 

)3».  Rotf  4e  Foreata»  née  Ip  aSmai  »745*  m«ite  W  a4  {ilfllet 
1746;  ^ 

14*.  Snsanne  Thérèse  de  Foresta ,  née  le  a3  janvier  1747»  mofte 
le  i3  mai  175a. ; 

i5**.  Anne-Pauline  de  Foresta*  née  1b  oi  octèbve  1751.  Elle  fit 
son  testament  nuncupatif,  le  7  mai  1766,  devant  Hazard, 
notaire  de  Marseille  1  et  monrut  au  mois  d'août  suivant.  Son  , 
Qorps  fnt  inhumé  au  tpmbeaa  des  Bricard ,  ae*  aïauz  làater- 
nels,  fQ  l'éigUse  cathédrale  de  Marseille  ; 

i6*.  Marie-Emmanuelle-Rose-Baptistine  de  Foresta ,  née  à 
Marseille  le  5o  août  1755.  Elle  entra,  le  ri  août  1777»  an  cou- 
vent des  Bemardinea  de  oatta  ville ,  oh  elle  ût  prolÎMiloa  le 
a5  février  1778 ,  et  elle  est  morte  le  4  avril  iSaa. 

XIY*  Marie-Joséph-Maffée  de  Fobesta,  né  à  Mar> 
seillç  le  i5  aoOt  ijSo  »  et  Jiaptisé  le  19  en  la  paroUse  de 
Saint-Martin  »  fut  reça  ^rde  de  l'étendard  des  galères 
de  France  le  i**  ittars  1745.  Lprs  de  la  suppression  des 
galères ,  il  fut  nt)mmé  enseigne  dé  vaisseau  le  17  mai 
1761  y  fut  fiiit  lieiîtenànt  des  vaisseaux  du  toi  le  17  avril 
i  757,  et  chevalier  de  Tordre  royal  et  militaire  de  Saint- 
Loui^  le  i""  nm  17G8.  lia  quitté  le  service  le  i£  mars 
1769  »  avec  une  pension  de  retraite  de  800  livres  sur  le 
tréaor  royal ,  est  décédé  à  Marseille  le  3  mai  1 79 1 ,  et  a    „,  r^.^,^  ^ 
été  intyjné  au  cimetière  delà  parusse  de  Sgint-Martin.  ^';^^'y  ^^^^^^^ 
Dumaria&:equ*il  avoit  conf;Factë  le  7  mai  17ÇQ9  par  acte  ç»*  *«"  «»«f  J* 
pa^sé  devant  Coste,  notaire  à  JMarseule^  avec  t»laire- jointe dunebur^ 
Julie  PE  RivvsAT ,  fille  ide  aoble  Charles  de  Réinùs^t ,  Jui  d*or*'"  ' 
et  de  jyiarie-Aime  dç>  GandoJUie  »  sont  iss^$  : 

T^.  Marie-Fanl-Augnatin  «  dont  rarticle  soit  ; 
a».  Marie-Joseph^  dont  ràrtîcle  viendra  ; 
tS«.  Marie-Cabrielle  dé  Foresta ,  née  le  19  lévrier  17TI ,  déeédée 
le  i^oclol^  1773 1  at  ufaymée  daoa  la  cbapeli^  de  sa  fi- 

3 


iS  D£  FOB'BSrA. 

mille  eti  Péglite  du  nllagé  des  Âqaates ,  territoire  de  Mar» 
teille  ; 

4*.  Marie-Anne-leaane-Françoise  de  Forcsta ,  née  ft  Blaneille 
le  ai  août  1774 9  époase  ,  par  contrat  da  i3  décembre  17949 
noble  Jean-Marie-Thomas  ^<rar</ </tt  Demaine^  fils  de  noble 
Joseph-Lociis  Girard  do  Demaine  et  de  Jeanne  Marie-Cécile 
Reissole^  ;  .         ' 

50.  llfarie-Tliérèse-FrançoiBe-Lanrent  de  Foresta,  née  à  Mar- 
seille le  i4  juin  1780 ,  décédée  en  la  même  ville  le  aq  juillet 
1787,  et  inhumée  dans  l'église  cathédrale  9  dite  la  Major; 

6*.  Marie- Victoire-Agathe  ae  Foresta ,  irée  À  Marseille  le  5  fé- 
Trier  178a. 

XY.  Marie-Paul-AugusliaDBFoftESTÀ»  chef  des  nom 

et  armes  de  cette  maison ,  nommé  »  le  26  férrier  1816, 

conseiller  en  la  cour  royale  d^Aix,  est  né  à  Marseille  le 

»«  Ttmr :     i"  jnîn  1 777.  H  a  épousé ,  par  conftat  du  9  avril  1 799, 

d^S^euiM  :*M  inscrit  à  rétat  civil  de  Digne ,  Louise-Rose-Thér^se  de 

cbefd'aiMr._ch.r.  TuFFBT  DB  Vaux,  fillc  dc  noble  Jean-Louis  deTuffet  de 

S^or.  Vaux ,  seigneur  de  la  Gremuse  et  de  Saint-Martin-lès- 

Thoard ,  et  de  noble  Geneviève-Thérèse  des  Michels  de 

Ghampouroin,  dame  de  Champourcin  et  de  laJavie. 

De  ce  mariage  sont  issus  : 

t».  Louis-Marie-MafTée  de.  Foresta,  né  le  a6  janvier  1800, 
nommé  aoii^-iieutènant  dans  la  '  légion .  des  Bôaches-dn- 
Rhône  le  i6  juin  1816,  passé  arec  ce  niéme  grade  dans  le 
4*  régiment  de  la  garde  #oyale  le  aS  janvier  t8ai ,  admis  an. 
traitement  de  réforme  le  4  août  i8a4>  H  a  quitté  le  service 
pour  embrasser  l'état  ecclésiastique  ; 

a«.  Mwîe-Claire-Thérèse  de  Foresta ,  née  le  19  avril  1801  ; 

^•.  Marie- Joséphine-Yictoire-Edwige  4e  Foresta,  née  le  3i  mars 
1804^  morte  en  mai  18a  1  ; 

4*«  Marie-Thérèse  Laorence  de  Foresta,  née  le  7 'mai  i8t3. 

XY.  Marie-Joseph ,  marquis  de  Foresta  ,  né  k  Mar- 
seille le  28  mars  1785 ,  baptisé  le  même  jour  en  la  pa- 
roisse de  Saint-Martin,  a  étére$u,en  1790,  chevalier 
de  justice  et  de  minorité  de  Tordre  de  Saint- Jean  dé 
Jérusalem  ati  grand  prieuré  de  Saint-Gilles  de  la  véné- 
rable ladgue  de  Provence;  nommé  lieutenant,  puis  suc- 
cessivement capitaine  au  régiment  delà  Goufonne,  infan- 
terie ,  sous^prétét  des  arrondissements  d'Aix  et  dé  Ghâ- 
teaiidun  les  s GJiiillet  1 8 1 S  et  6  septembre  j(  8so,  chevalier 
de  la  Légion  a  Sonneur  en  maii  6  ai  »  ofiicier  du  même 


ordre  le  8  juin  i825 ,  préfet  des  départements  des  Pyré* 
nées  '  Orientales  le  28  juin   182^9  ,  du  Finistère  Iç 
2  janvier    1825  ,    de    la    Vendée   le    i*'.  septetnbr^ 
1824  ;   et  de  la  Meurthe  le  22  du  même  mois  de 
septembre  18^4»  rappelé  à  la  .préfecture  de  la  Ven- 
dée  le   27   janvier    1828.    S.  M.    l'empereur  d'Au- 
triche,  par  décision  du  mois  de  mars  1827,  lui  a  con- 
féré le  grand,  cordon  de  Tordre  impérial  de  Léopold , 
3u'il  a  été  autorisé  à  accepter  et  à  porter  par  décision 
il  Roi»  en  date  du  20  avril  1827.  Il  est  devenu  légitime 
Possesseur  du  marquisat  de  la  Roquette ,  par  suite  de 
adoption  que  lui  a  conférée  Bruno-Marie  de  Foresta , 
son  cousin ,  issu  de  la  branche  des  seigneurs  du  Gas- 
telar  »  dont  nous  parlerons  ci--apr^ ,  et  sur  la  tête  du- 
quel reposait  ce  marquisat  depuis  la  mort  dé  son  frère 
aîné  9  Jean-Louis  de  Foresta ,  en  vertu  d'une  substitu- 
tion testamentaire  de  leiir  aïeul.  En  conséquence  Marie- 
Joseph  se  trouve  saisi  de  tous  les  droits  de  cette  branche 
éteinte.  Il  a  été  de  plus  confirmé  dans  la  possession  du 
même  titre  de  marquis ,  ci-devant  attaché  à  la  terre     - 
de  la  Roquette  ,  par  ordonnance  du  roi  du  2$  mai 
1 8fi  1 ,  eni  suite  de  laquelle  des  lettres, patentes  de  S.  M. 
lui  ont  été  délivrées  le  25  octobY^e  de  la  même  aimée, 
lettres  transcrites  sur  le$  registres  du  greffe  de  la  cour 
royale  de  Paris,  en  exécution  d'un  arrêt  de  cette  cour, 
rendu  le. 3 1  octobre  1821.  Le  marquiè  de  Foresta  a 
épousé  i\  par  acte  du  9  décembre  1812 ,  inscrit  sur 
les  registres  de  l'état  civil  du  2^  arrondissement  .de 
Paris,  Marie-Goçstance-Joséphine  us  Cbalv£t-Sou-    DbCiuL*«T: 
vii^LE  (  décédée  à  Paris ,  sous-gouvernante  des  enfants  reuluê  de^^guèu 
de  France,  le  4  féyrier  1 823),  fille  de  noble  Alexandre-  ***" 
Joseph-François  de  Ghalvet ,  baron  de  3ouville,  che- 
valier  de  J'oÉ'dre  royal  et  militaii^  do  Saint^Louis, 
capitaine  des  vai^^eaux  du  roi,  gouverneur  de  l'île  Boui^ 
bon,  et  de  dame  Marie  de  Broutin;  2^  par  acte  du  8 
février  182$,  inscrit  sur  les  registres*  de  l'état  civâl  de 
la  ville    de   Nancy  »  Marie-Chçirlotte-Léon-Susanne-    ..-ocn,,»»  r 
ThèçlerSosthènes  D'OuBCHES,fiUe  de  noble  Pierre-Didier-  J^^'fj;;;';  j^J^^ 
François ,  marquis  d'Ourches , .  capitaine  de  dragons ,  *«»  »r!P*  ••  *.''" 
anciea-premier  chan^bejyian  de  S.  A.  R.  Motistçur,  (  '<^ 
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feu  roi  Louis  XYilI)^  et  de  dame  Marie-Giiarlotte-Hya- 
cinthe  dé  la  Yàllée-Rar écourt  de  Pimodan.  Le  marquis 
de  Foresta  a  eu  ; 

Du  premier  Ht  : 

i«.  ISafie-BfWeiice  de  ForefU  ^  hé  à  Au  le  5  fén-ier  1617  ; 

a».  Marie-Albënc  de  Foresta ,.  oéà  Au  le  8  j^aTier.iSiS  ; 

3».  Mârie-Mttthilde  de  Fctfeeta ,  bée  à  Purii ,  le  5  septembre 

181 5  4  morte  dans  la  néme  viUe  le  ai  aoftt_i8i4  ; 
4**^.  Marie-Natalîe  de  Foreita,  née  è  la  Bricarde  9  teiritoir  de 

Marseille ,  le  i5  juin  tSao  ; 


•/ 


Du  àecond  Uî  : 

5».  Marie «Audut  de  FoftMta,  né  et  mort  à  Nancy  le  1$  avril  1896  ; 
6».Marie-Françoif-Galéas4Léoo    de  Foreita  ,  né  à  Napcy 
le  26  ao(U  1827. 


6fii«ifBtja8  ducastblab;  mabqhu  dk  la  boqvettjb,. 

éieints* 

IX;  JiMm-Augustin  Dfe  Fobbsta  »  II*  da  bobé  »  €he- 
ralier,  co-baron  de  Tretz ,  second  fils  de  Christophe 
de  Forest^ ,  baron  de  Tretz ,  seigneur  de  Lançon  et  de 
Mimet ,  et  de  Pélègre  de  Gandulfi ,  fiit  pourvu  d'un 
office  de  conseiller  au  parlement  de  Provence,  par 
lettres  données  à  FoUembray  au  mois  d*août  1 54^*  H 
fut  reçu  en  cette  charge  le  2  octobre  -  suivant  »  fot 
nonunë  président  en  la  inéme  cour  aouveratoe  par 
lettres  patentes  du  sQ  mars  iâ54  »  et  créé  pn^oiier  pré- 
sident par  autres  lettres  datées  de  Nanteuii  le  5  juillet 
i558.  Il  fat  reçu  en  cette  Qualité  le.so  dû  même  mois , 
mourut  intestat  le  ^4  octobre  iSSS»  et  fut  inhumé  en 
costume  de  chevalier»  c'est-à-dire  avec  la  cuirasse  et 
lés  éperons  d'or ,  le  ^6  du  m^me  raob  >  en  l'église  de 
l^bservance,  à  Aix,  dans  la  chapelle  de  sa  6mille,  où 
se  voyait  encore  son  tombeau  vivant  la  révolution.  J^an- 
Augustin  avait  eu  pour  femme ,.  par  contrat  du  8  sep- 
tembre 1 553y  passé  devant  Sparon  d'OKères»  notaire  à 
(Te  ""^'eJîts?' au  Marseille  9  Anne  D^i/^iBEBTAS ,  fille  d'Amiel  d'Albertas, 
ij.up  raTwwni    g^ig^^up  ^^  ViU^cfose  ^  premfer  consul  de  Marseille  » 


b'AuiMu: 
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àvoL  affnée»  i53o^  iSifi  et  iSSS^,  etde  F^nçobe  de 
Sabat^riis.  De  ce  mariage  sont  issus  :       ' 


t«.  Chriitoptie  Il^'diittom,  )  ' 

9*.  I^ançois  d«  Vottsttt ,        >  dont  mmi  ^teroiu  tueceftir.  ;. 

S»;  Jeib-Patil  de  Fbt««ta  «       ) 

4.^  GasiHud  de  foreeta ,  seignemr  de  la  Roqnettfe ,  a?ocat-gé« 
néral  an  parlement  de  Prarence.  De  son  mariage  avec 
Sibylle  40^  Bêrmrd^  fflle  de  noble  Honofé  de  Bernard ,  sei- 
gneor  de'  F^maél  ^  capitaine  châtelain  de  là  tour  de  Saint- 
Vincent  ,  en  (a  ▼allée  de  Scyne»  et  d'IiabeaQ  de  la  Tour,  il  a- 
en  an  fils  et  deux.filles  : 

A.  Jean-Angostin  de  Foresta>  III*  du  nom,  marquis  de  la 
Rftqoefte^  kié  4  Aik  le  tS  fnillet  i6pt.  11  Ait  nommé 
eoaseîUer  An  parlement  de  Provenoe  par  lettres  pAtenlei- 
datées  de  Paris  le  4  mars  1620,  lut  reçu  en  cette  Qualité 
le  34  mtrs  1691 ,  devint  second  président  par  lettre» 
patentes  da  i4  noT^nbrs  i6$o  9  et  Art  Mçu  comme  tel 
le  19  Céyrîer  i63a.  i*a  tenre  seigneuriale  de  la  Roqaette 
fot  érigée  en  marquisat  en  sa  faveur  par  lettres  patentes 

■^  datées  de  Pontoise  »  dn  mois  de  décembre  i65i  )-  véri- 
.  6éeê  le  %q  septembre  i65a*  Il  épousa  «a  nièce  à  la  mmle 
de  Breti^e ,  Isabean  de  Faretta ,  fille  de  Gaspard  de 
Foredta  y  et  de  Claire  de  Gasparo.  Le  m&rqiiis  de  la 
BoqueUe  est  mort  sans  bostéfité  à  Aiz  le  4  «otkt'i6fi4y 
et  a  été  inhumé  an  tombeau  de  stê  ancêtres  à  l'Obser- 
Tance  ; 

B.  Anne  de  Fonesta  ,  née  à  Aix  le  17  mai  159$,  morte  en 
cette  ville  lé  5  novembre  1602,  et  inhunîéeà  l'Obser- 
vances  dans  le  tombeau  de  sa  Camille  ; 

C  ..Claire  de  Foresta,  née  à  Aix  le  4  décembre  1699,  mariée 
par  contrat  du  8  janvier  1619^   passé  devant  Honoré 
GiUes,  notaire  à   Aix,  avec  Jean^BaptSste  du^Chéne^. 
président  au  parlement  de  Provence ,  fils  de  Louis  du 
Ghesne,  président  au  même  parlement»  et  d'Anne  de 
Baussett 
5«.  Anûel  de  Foresta ,  qui  fit  son  testament  le  17  juillet  1596 , 
devant  Gilles,  notaire  à  Aix,  mourut  célibataire  au  mois- 
de  septembre  suiTant,  et  fut  inhumè.à  l'Obs^rvancei  selon  set 
dernières  volontés. 


X.  Christophe  db  Fobbsta',  IP  du  nom,  né  à  Axx'  ' 
le  91  octobre  i555»  fiit  pourra  d'une  ch^irge  de  con- 
seiller au  parlement  de  Provence  par  lettres  patentes* 
du  22  mai  1 577,  et  fut  reçu  le  10  octobre  suirant.  Du 
mariage  qu  il  contracta  le  1 7  mai  1 586 ,  devant  Barthé-  «ror .  i  r  rypn^ 
lemi  Gatrebard»  notaire  à  Aix,  avec  Marouise  db  Co-  nopi«.  emrluM^ 
VBT  ns  Marignake  ,  fiUe  de  noble  Jean  de  (Jovet»  baron  Sr/**"**'*  ""' 
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I 

4e  Blarigaptoe  et  en  çiirlie  de  Tretz,  çt  de  Blarqujise  da 
Monier,  issue  des  seigaeurs  d' Aiglun  y  soBtprovenus  : 

i».  Jean- Augustin  de  Foresta,n<ë  à  Aix  le  a6  marf  i588,  décédé 

le  is  décembre  1611 ,  et  inhumé  à  Tretz  ; 
2^,  Gaspard  de  Folresta  ,  né  à  Aix  le  ao  octobre  i  $91 ,  baron  de^ 
Ti'ctz  et  ▼iguier  royal  de  Marseille  en  l'année  1643*  De  son 
mariage  avec  Glaire  de  Gasparo ,  fiUe  de  noble  Alexandre  de 
.  Gasparo  9  et  d'Isab/eau  de  Bausset ,  il  a  eu  une  seule  fille , 
nommée  ;  -  ■ 

Itabean  de  Foresta,  fc|nme  de  Jean- Augustin  deJporesta, 
marquis  de  la  Hoquette,  son  on«Le  k  la  mode  de  Bre- 
tagne «  second  président  au  parlement  de  Provence  ; 
3«.  Anne  de  Foresta ,  morte  en  bas  âge. 

*  ,  *  ■ 

X. .  François  db  Fobesta  »  11^  du  nom >. seigneur  de 
Rougiès^  second  fils  de  Jean- Augustin  et  d*Anne  d*AI- 
bertasy  naquit  à  Aix  le  i4  octobre  iS5j.  U  fut  pourvu, 
par  lettres  datées  de  Blois  en  lâSj ,  d^une  charge  de 
conseiller  au  parlement  de  Provence,  dans  Jaquelle'il 
fut  reçu  le  21  novembre  de  cette  année»  et  fit  son  tes- 
tament le  5  jfévrier  1612.  Il  avait  épousé  1®.  par  contrat 
du. 2 2  janvier  i584»  passé  devant  Filhol »  notaire  de 
fa^é^dw'crde  Manosque,  Marthe  de  Glandbvbz»  baronne  de  Faucon, 
«u«u!e».  fille  de  Gaspard  de  Glandevez ,  baron  de  Faucon  et  de 

Peyruis,,  seigneur  de  Châteauneuf-les-Charbonnières  , 
de  Château-Arnoux ,  Viens,  Yillemus,  Sainte-Tulle, 
Mirabeau ,  Gignac ,  Oppède ,  Redortier ,  Sainte-Croix , 
D*  «dc    Châteauneuf-Iès-Moustiers^Rogon,  et(i, ,  chevalier  de 
tk!!i.a'i«!      rprdre  du  Roi,  et  de  Marguerite  d'Oraison;   2".  par 
4d'^,&'5*bâtid»  contrat  passé  le  io  avril  iSgg  »  devant  Honoré  Gilles, 
î"rfwmi"';  .ux  i\otaîre  d*Aix,  Claudine  d'Adhèmar  db  CASTBLLANE- 
iuioufdSwmt  ^^^tbil  DE  Grignan   (nïorte  le  5  septembre  i65i, 
d"u*mêmir"'i^"ito  ^^  inhumée  le  6  dans  l'église  de  l'Observance  à  Aix),  fille 
du  milieu*  Mipi-  de  Louis  d'Adhémar  de  Castèllane  de  Mbnteil ,  comte 
tfliîww'"     de  Grignan,  chevalier  des  ordres  du  Roi,  conseiller 
d'état ,  capitaine  de  5o  hommes  d'armes  des  ordon- 
nances ,  grand  sénéchal  dé  Valentînois  et  Diois,  lîeute- 
nant^énéràl  au  gouvernement  de  Pirovence  ,  etc. ,  et 
d'Elisabeth  de  Pontevez^Carces.  François  II  de  Foresta 
n'a  laissé  que  cinq  filles ,  savoir  ;    ' 

Du  premier  lit  :  '  ^ 

1".  Marguerite  de  Forésta,' première  fenAnc  de  Gaspard  de 
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Pùtlfèn  'y  II«  da  nom ,  marquis  do  Jmisoii  9  tefon  dtel^Mlcditare, 
seigneur  d^  'Tiois-ÉniiDes  ,  de  Maoes  ,  ^  de  Lîipans ,  '  etc. 
mestre  de  camp  de  cavalerie  9  commandant  de  la  compagnie 


,_, ipagnie  

mes  des  ordonnances^  conseiller  d'état  et  yiguier  royal  de 
-  Marseille  eh  ^612,  et  de  Margaerite  de  Pontevez ,  sa  seconde 
femme ,  fille  de  Jean ,  comte  de  Garces  «  grand-sénéchal  et 
lieutenant  •  ffénérai  au .  gouT.ernemcnt  de  r^Tence<y .  si  cé- 
lèbre dans  rhistoire  des  guerres  cinies  de  cette  proTince  et 
da  eoBsrté  Yenaissin  ; 

Du  êuond  lit  .* 

V*,  €labrfiella  de  Poresta,  née  le  5  noTembre  160t.  Elle  épousa 

Alphonse ,  marquis  ttOrttUan ,  comte  de  Boulbon  9  seigneur 

de  Soleillas,  etc. ,  fils  d'André  d'Oraison,  seigneur  de^Bonl- 

4iOB  et  de  Soleillas ,  chevalier  de  l'ordre  du  ftoi ,  mestre  de 

-«amp  des  Vieilles-Bandes' françaises-,  et  d«  Jeanne  d'Arcy, 

dame  de  la  Bâtie  et  de  Livarot,  en  Normandie  ;    ,  •  « 

3*.  Anne  de  Pbresta ,  mariée,  par  contrat  du  6  décembre  i633, 
avec  Jean-Guillaume  de  Flotte-Montauban ,  comte  de  la 
Roche  et  baron  de  Montmaur,  en  Dauphiné,  fils  do.BaUhazar 
dte  )E^totte-ÏHontaub'an  ,^  seigneur  des  mêmes  lieux,  chéValier 
de  l'ûcdre  du'  Roi,  oanitaone  de  ôo  hommes  d'ajrmes^. gou- 
verneur de  Romans  et  de  Saint-MaicelUn,  mestre  de  camp;  de 
caralerie,  conseiller  d'état  tl'épéç,  grand-écuyer'de  Savoie, 
etc. ,  et  de  Marthe  de€lermfatat  d'Amboise  ^     ' 

4^  Eléônore  de.  Fore^ta,  née  le  tS  février  1^7.  Elle  fut 
mariée*,  par  contrat  du  10  août  i634  ,  passé  devant  Celle  « 
notaire  à  Aix,  aveo  Jules  de  JBoyeff  seigaeur.de.  Bandol,'  de 
Saint'Jnlien ,  da  la-Pèno,  de  daâteau- Arnoux ,  etc^,  gentil- 
homme ordinaire  de  la  chatnbre  du  Roi,  capitaine.au  Mgl- 
ment  de  Ghajppe^  puis  capitaine  lieutenant  de-  la  ^galtre 
"du  cardinalMazarin*,  et  syndic  de  la  noblesse  de  Provence, 
fils  d'Aàtoine  .d»  B<M^er ,. seigneur  de  Bandol,  niesCre  de 
camp  d'infanterie ,  viguier  royal  de  Marseille ,  chevalier  4fi 
l'ordre  du  Roi ,  gentilhomme  ordinaire  de  la  chambre ,  etc., 
et  de  Marguerite  de  Sigalous  ; 

S".  Diane  de  rorësta ,  née  lé  3  octobre  x6o8,  première  fetame 
de  Charles  ik  Lombard,  marquis  de  Montauroux,  seigneur 
de  Gourdon ,  etc. ,  conseiller  au  parlement  de  Provence  , 
fils  de  Louis  de  Lombard,  seigneur  de  Gùébris  et'  de  Gour- 
don ,  lieutenant-général  au  siège  de  Grasàe  ',  et  de  noble 
Honorée  de  Dole. 

X.  Jeàn^Paiil  de  Fobssta  ,  I""  du'  nom ,  seigneur  du 
Gastelar  et  de  Fanerie,  troisième  fils  de  Jean-Atigustin 
de-Foresta ,  II*  du  nom>  chevalier ,,  baron  de  Tretz ,  et 
d'Anne  d' Albertas ,  naquit  à  Aix  le  19  aoât  i564»  ®^ 
ftit  baptisé  le*  lendemain  en  k  panisse  de  Saint^u* 
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M  L«.«r.u.  :  veur*  il  (lit  eoBseiUer  du  roi  *  ju^  du  fdm  en  Mar- 
.tfdw!:i;n!Li:9effle,  et  Vallîa,  par  conlrrt  du  19  mai  i586,  passé 
**  "•;  "/.^r  f*  'L  devant  Barthélemi  Gatrebard ,  notaire  de  cette  ville , 

iiopie  ei  Houlcnuc  _         -  ^  _  *^  ■  ' 

fioii'^rdi'T ''^  ^^^^  noble  lilargiiacite  d£  Lbuigbb »  tUle  de  noble  An- 
"**"*'  toîne  de  liefïicbe,  maître  des  ports- de  Toulon ,  et  de 
J^nne  de  Bouquin.  De  ce  mariage  sont  pirovenus  : 

!•'.  ^rançoîi,  lï*  du  nom  ;  quimlt; 

3*.  TliomM  de  ForesU ,  mort  oélibattire; 

3<».  Jean-Angnstin  de  Foresta  ,  pTfytonotalre  du  Saint-Siège 
apostolique  ; 

4^.  Marguerite  de  Foresta ,  nuaiéci^  par  contrat  du  18  juin  1600, 
arec  noble  Jean  ete  Cabre  ^  seigneur  de  Roqueyaire  ,  fils  de 
Louis  de  Galim  $  seigneur  de  Koquevaire»  prMÎertQnful  de 
Marseille  tfn  i6oa  «  et  de  Glaiie  de  SJide  i 

5<»,'Ijûuise  de  Foresta  »  mariée  arec  Cb^rks  tk  Guirm,  seigneur 

j    du  Castellet ,  ccHoseUter  au  parlement  de  PsoTonfie ,   fils 

d'Akiandre  et  Goérîn ,  s^gnpv  du  Q««t9U«t ,  oomeîller  au 

mèmQ  («rlem^t»  at  di^.  MArgnevita  de  Cast^iisM-Oiazaii- 

giifti. 

%h  François  ns  Fobssta  ,  11^  du  noin  »  «eigneur  du 
Castdiar ,  conseiller  du  roi ,  juge  du  palais  de  Mar- 
seille» épousav  par  contrat  du  5i  janvier  1627»  signé 
Esmenard,  notaire;  à  Vinsinuation  au-  greffe  de  Mar- 
M  Fcftïi  :     «eîlle ,  Rebouly  et  à  ceHe  d'Aix»  Eyguesier,  Eléonore  be 
dw  >«  cbeTTon  Pqi^qjj}.,  ^.^^j^B^n    Ç}\q  ^  Gaspard  de  Forbîn,  seî- 

nué  d«  3  tête»  de  crneur  de  la  Barben  et  d  racuilies ,  visuier  royal  de  Mar- 

lêopard  de  «able ;  ^  ,«..  p>m'ê  •      .  V    ■  - 1*  a      .  •«  «      «« 

arrachées  et  lam.  s6ille  cp  i6d4  y  pui9  gouvemeur  o  Antibes  /«t  de  Mar- 
jiaMée.  de  guen-  g^^pJ^g  ^  Sade,  daffic  do  la  Goy.  François  II  d^ Foresta 

mojurat  le  16  octobre  i643^»  laissant  trois  &L%  : 

i«.  Jean  Paul ,  II*  du  nom.»  qui  soit  ; 

^•.  Cbristo^be  de  FQresta,  reçu ,  ^  \%>^  cfaevaliier  de  jastice 
de  l'ordre  de  Malte  au  ^prand-prieuré  4é  3aint-GiUes  de  la 
y^nérablfi,  laneue  ^d^,  Provence  (^iff.  deMaUe,  p*  57.)  »  d«- 
pui»  coinnianaevr  du  même  ordre  et  capiuioe  dps  «aères 
de  Fsanoe  par  breyet^lu  10  m«rs  167a*  1}  périt  deysint  CîTita- 
Veccbia  le  6  millet  1677,  commandant  ta  gal4rç  l'i^reicss^ 
qui  sauta  en  l  air  ; 

3*.  Jean- Augustin  de  Foresta ,  reçu ,  le  7  mars  1654»  cbevalier 
de.  iuitica  de  l'ordre  de  l^|le  an  grand-ipittftrê  de  Salnt- 

.  G&k»  d«  la  Tén^ablç  JUngne  de  proyeno^ 

XH »  J^MirPanl  j»B  FoBEST4  «  il*  du  BMNn ,  mMqub 
de  h  RoqucAe  «  Imfm  de  Treti  »  Mi($iie«r  d«  €bâteaii- 


neuf»  du  Càstëlar  et  autres  places /condéilier  du  roi .  ^.''"  ^^'t^"»: 

•  J  1    •     'j      ■»*  •!»         7  «  '  dor,  au  cberronK 

Juge  du  palais  de  Marseille,  épousa,  par  contrat  du  i5  <>«  •«.i>i«'  ><^pm- 
juin  1649  '  P^^  devant  Poncj  et  Jean  Sossin,  notaires  VSnenZtS^Té. 
de  cette  vîHe,  Louise  de  Gautieb-Gibenton,  fllle  de KXJJS"*^,:": 
Louis  de  Gautîer-Gîrenton ,  seigneur  de  Châteauneuf-  Stpenfnditôï" 
le-Rouge ,  et  de  Marquise  de  Felix-la-Reynarde.  Leurs  ^^ 
enfants  furent  : 

i«.  Gaspard-BniDOf  i|ai  suit  ; 

a*.  Thérèae  de  Poresta^  femme  de  noble  àntt^ne  de  Ciaplen , 
baron  de  Oréonlx ,  aeigneur  de  Cabris ,  filf  d'Alexandre  de 
Glapien,  baron  de  Gréoolx,  et  de  Véronique  de  Grasse,  dame 
•de  Gabsîs  ;  ■ 

3*.  Marguerite  de  Poretta,  mariée ,  par  contrM  du  ai  {uillet 
1678 ,  avec  Jérôme  ttjudiffret ,  baron  de  GréouU  ,  lieute- 
nant-général de  l'amirauté  à  Marseille ,  fils  de  noble  Etienne 
d'Audiffret ,  et  de  noble  Françoise  d'Antoine ,  aa  seconde 
femme. 


XIIL  Gaspard-Bruno  de  Foresta  ,  marquis  de  la 
Ro<{uette,  seigneur  de  Gbâteauneuf,  etc.",  épousa,  en  mpo»«tb«: 
i685,  Jeanne-Françoise  de  Pôntèvbz-M'aubousqubt  ,  4deVe'ïe.!TO 
fille  de  Lazarin  de  Pontevez ,  marquis  de  Maubou$quet,  ^^  d'or1''qâi  ê!ii 
chef  d'escadre  des  galères,  et  d'Anne  d'Agoult  d'O- te?"'7:;7ïî 
lières.  Ils  ont  eu  pour  fils  unique  Jean-Paul»  III*  du  ^1"^^^^^^^^ 
nom ,  qui  suit.  v^^ 

XIY.  Jean-Paul  DE  Foresta ,  IIP  du  nom,  marquis 
de  la  Roquette ,  né  à  Marseille  le  27  janvier  1698 ,  on- 
doyé le  lendemain  et  baptisé  le  92  juin  lyoS ,  en  la  pa- 
roisse de  Saint-Martin ,  mourut  au  mois  de  novembre 
1756 ,  et  fut  inhumé  dans  le  tombeau  de  sa  famille ,  en     1»  Bkoif  .- 
l'église  des  Grands-Carmes  à  Marseille.  Il  avait  épousé  ^k  ilx-r^ 
Anne  de  Brunt  ,  fille  de  Raimond  de  Bruny ,  marquis  '^"^^  "•**"* 
d'Ëntrecasteaux  et  de  Villeneuve ,  et  de  Paule  de  Co- 
lomb. De  ce  mariage  sont  issus  : 

i«.  Jean-Lonîs  de  Foresta,  marquis  de  la  Roquette^  nommé  gardé 
de  l'étendard  des  galères  de  F,rance  ,  par  brevet  du  i«'  mars 
1745.  U  s'est  retiré  le  5  mafs  1747*  à  la  suppression  du  corps 
d(es  galères  et  est  entré  enseigne  à  pique  dans  le  régiment  des 
gardes- françaises.  11  est  mort  sans  postérité  en  1764»  et  a  été 
inhumé  au  tombeau  de  ses  ancêtres,  ians  l'église  des  Grands- 
Carmes  de  Marseille  ; 
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^.  3niiio-Marie  dé  Fwe«ta ,  né  à  HaneflUe  it  5  févito  l^S, 
reçu  de ,  minorité  9  le  19  juin  1756  ^  cheviUier  de  Malte  oie 
Justice  au  ^arfd-prieuré  de ,  Saint-Gilles  de  la  Ténérabie 
jaygnc  deProTeqcer  II  fut  racoessÎTement  commaadeur  de 
laFayiUaqe  et  deFlagnien,  bailli,  grai^d'-crûix  de  L'ordre, 
colonel  des  troupes  étrangères  au  service  de  Malte ,  comman- 
dant-capitaine de  pavillon  de  l'escadre  des  galères ,  procu- 
.  reur-général  et  rotereur  dej'ordre  dftna  le  grand*prieaié 
de  Sainf-Gilles,  et  ambassadeur  de  la  veligion  t»rès  du 
gouY.ernement  français.  Il  est  décédé  grand-prieur  ae  Saint- 
Gilles.  £d  lui  s'est  éteinte  cette  branche  cadette  de  la  maison 
de  Foresta,  dite  des  seignenn  do  Gasileiar^dMit  le  mardis 
de  Fore$ta  j  préfet  de  la,Vi9odée  «  a  réttni  toui  les  droits  et 
tîtretf.  .«A  vertv  <k  i'adofjlion  4<W&t  il  a.  été  parié  à  aen  degré , 
pageiÂ; 

5«»  Marie-Jeanne  de  Foresta ,  reli^ense  à  Lyon  f  an  monastèie 
-  de  Saiate«£Jiîfa^etMe»-I>euz-AaMUits  »  moite  la  17  îanvîeff 
1802; 

^*'/VMiÙme'*VAicité  de  Foresta,  mariée,  par  contrat  du  10  août 

1747»  P*^^  devnnt  Ricband,  notaire  de  MaraeiHe ,  avec  noble 

Jean  Jncv,  écuyer,  fils  de  Jean-Baptiste  Rey,.et  de  Jeanne 

Roubaud  ; 

.  6**.  Elisabeth-Sibylle  de  Fpresta ,  épouse  de  noble  Dominique- 

Faniphlle  ifo  Pêtiêsiery  seigneur  ae  Kerrefen ,  fib  de  Domi- 

nâqne  de  Péli<siçr,./Beîttienr  du  ibéme  lieu,  lieutenant-généial^ 

,   .    criminel  en  la  sénéchaussée  de  Marseille  »  et.  d'Elisabeth  de 

Dieudè. 
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DE  GAVABRET, 

Ficomtts  DU  Gabaudan  ,  de  B^abn,  de  Marsan,  dk 
Bezauhes  et  D£  Behaug£s  ;  seigneurs  at  LA^coN ,  sl 

SAINT'Làon  ,  DE  CADSSIDlbBEÏ  ,  DB  RoU^IX  ,  DB  GoKSr 
TIHE,DB  ClARBTTBiDB  VlEILLEnCKB,  I>BRoQDBTII.Lfi, 

DE  QuiST,  d'Issus,  de  YkLhkavE.  etc.,  en  Oas- 
cogne ,  en  Lauragais  et  en  Ilaat-lMnguedor^ 


AiHEs  :  (t argent ,  d  3  tùmide  lable,  lampaiiét  et  armci  dt 
guealci ,  let  deux  en  dief  affronta,  (i) 

Lâ~  maison  de  GAV ARRET  a  tenu,  aux  1 1%  la* 
et  l5*  siècles  ua  rang  trës-coDsidérable  dans  la 
Guienneet  le  Haut- Languedoc.  Son  origine  vlcomtale 
et  la  suzeraineté  qu'exercèrent  ges  premiers  auteurs  «ur 
le  pays  de  Gabardan  (s),  de  Marsaa,  de  Bczaumes,  de 


(i)  Le  maïqnû  d'Aubaîi,  dani  lea  PUcm  fugitivei  pour  tervirà 
l'HUloin  de  France ,  t.  II ,  Jugenienli  lur  la  nobleut  de  Languedoc , 
p.  67  ,  bluonne  aiiui  le»  armes  de  celte  maison  :  d'argent,  au  roiier 
lauoMge  liouionni  de  mbie,  attoiti  de  deux  lions  du  mime.  Ce  rosier , 
adopté  par  qnelquGi  brancbca,  fait  eocoïc  partie  des  armes  delà  ville 
de  Montgiacard. 

(1)  Le  Gabardan  ut  borné  an  nord  et  k  l'est  par  le  Gondomois  , 
an  sud  par  I'Eriimd  et  i  l'oaeat  par  le  Marsan.  11  s  i5  lieuea  de 
longue  or  sur  quatre  de  lar^ur,  et  renfermait  iS  parDiues  on  com- 
muaautès  affonagéei.  La  ville  de  Gavarret ,  la  plus  coa»idérab1e  de 
cet  paroine*  ,  était  Je  chcf-iieu  de  la  licamlé.  Elle  ceE  lituée  »  une 
lieue  ^rouot  deia  liviétade  Gelise  ,  ï  ylirucE  est  de  Huut.de-Mar- 


"  '^ 
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Béaro  et  de  Bénauges»  ont  imprimé  au  berceau  de 
cette  illustre  race  un  éclat  qui  s'est  réfléchi  jusque  sur 
ses  derniers  descendants.  Ceux-ci  Vx>nX  soutenu  par  de 
nombreux  et  importants  services  militaires  et  par  de 
.grande  allianoes. 

I.  Roger ,  I"  du  nom ,  vicomte  db  GAVARREf  ou  db 
Gabaroan  vers  le  ^commencement  du  1 1*  siècle ,  est  le 

f premier  de  cette  maison  dont  il  soit  fait  mention  dans 
es  anciennes  chroniques.  Il  se  rendit  garant  avec  Guil- 
laume Arnaud  (ie  Filera  »  d'un  accord  passé  vers  l'an 
io3o,  entre  Guillaume  Astanove,  comte  de  Fézensac, 
et  Seguin ,  abbé  de  Gondom  /auquel  ce  comte  céda  le 
lieu  de  Saint-Pierre  de  Cahusacmoyeimantune  somme 
de  looo  sous.  {Gallià  Christiana,  t.  Il ,  Instrumenta , 
col.  SLt\?i.yhe.\iQomiÇi  Roger  a  eu  pour  fils  Pierre- 
Roger  ,  qui  suit. 

IL  Pierre-Roger,  vicomte  db  Gavarret  ou  de  Ga- 
BARDAN,  assista,  en  1061,  avec  Guillaume  Astanove, 
comte  de  Pézensac ,  Raimond ,  vicomte  de  Marsan  et 
plusieurs  autres  seigneurs ,  à  une  charte  promulguée 
par  Bernard  Tunaapaler ,  comte  d'Armagnac ,  pour  le 
rétablissement  du  monastère  deSaint-Mont-sur-l'Adour. 
(Gallia  Christiana,  1. 1,  lîistrumeMa,  col.  166.)  Y«rs 
l'an  10*85,  Hélîe,  vicomte  de  Castiflon,  successeur  du 
vicomte  Pierre ,  son  Dnère-^ermain ,  affranchit  l'abbaye 


■«   »<,^M  iii  ,.,»,  ,t  ^  i>,   a.1,^1,    4  Ht  tii  j  tiiiun*   .II»   mu  »»»»».•*< i»m  m» 


san  ,  10  lieues  nord-ouest  cT'Auch,  6  lieues  à  Touest  de  Oondom  , 
i5  lieues  et  demie  nord-najul^efit  jde  Pau^  et  ^3  iùiues  Dafi^Jt-muxi- 
ouest  de  Toulouse. 

Dans  la  notice  généalogique  que  noue  •doilHons 'ici 'snr  la  *maîson 
de  Gavarreir,  tirée  des  documents  airthentiqucs  comervés  éans  nos 
archives  on  extraits  des  déf>6t8  publics  de-la  cjif»tafle ,  «cm  'n'a^oo* 
pas  eu  pour  but  d'offrir  l'étvt  de  ses  ^veraes  branches  arec  foos  'les 
développements  dont  -elles  sont  -suseepliMes.  ^terminés  par  les 
seules  considérations  historiques  qui  se  rattachent 'à  l-o£i^ffie  de 
cette  maison  ,  nous  nous  sommesTestreints ,  pour  4es  faits  fixatifs  , 
à  la  forme  la  «plus  succincte;  et  c'est  ainsi  qae,-d»DS  les-volmnes  à 
venir ,  nous  rappellerons  les  non»  de  quelques  femilles  iUustMsqiii 
représentent  encore  de  nos  jours  le  san'^-de  cesancienrs  vicomtes  féo- 
daux ,  qui  ont  pai'tagé  si  long-temps,  airec  les  comtes,  l'administra- 
fion  et  ensuite  la  souveraineté  des  dtvenev  proviDces  de  la  Franoe. 
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de  la  Sauve-Majeure  de  tout  impôt  dans  l'étendue  de 
sa  terre,  et  dans  le  même  temps  Bernard  deTaurignan, 
cheyalier ,  abandonna  à  Géraud ,  abbé  de  ce  monastèce , 
tous  les  droits  qui  lui  appartenaient  tant  sur  le  port  de 
Capdrot  que  sur  d'autres  ports  de  la  Garonne ,  ce  que 
confirma  Ayssieu  de  Taungnan  ',  son  fils.  La  même  re- 
mise de  tous  droits  sur  les  ports  de  Saint-Macaire ,  de 
Gorzon  et  de  Langon  fut  wîte  à  l'abbaye  de  la  Sauve 
par  Guillaume  Amanieu ,  vicomte  de  Benauges ,  Ar- 
naud-Bernard de  Taurignan»  et  Pierre -Roger,  vi- 
comte de  Gavarret.  {Hist,  de  C Abbaye  de  la  Sauve- 
Majeure»  manuscrite ,  fonds  de  Saint-Gerniain ,  vol. 
1426,  fol.  59,  à  la  Bibliothèque  du  Roi.  ]  Il  paraît 
que  le  vicomte  Pierre-Roger  de  Gavarret  mourut  en 
cette  année  ou  dans  le  cours  de  la  suivante.  Il  avait 
épousé,  vers  l'an  io5o,  Agnès,  que  l'on  présume  de 
la  maison  des  vicomtes  de  Bezauhes,  et  sœur  et 
présomptive  héritière  de  deux  vicomtes  de  ce  nom , 
dont  les  femmes  Giraude  et  Ermengarde,  vicomtesses' 
de  Bezaumes ,  sont  nommées  avec  la  vicomtesse  Agnès 
de  Gavarret ,  au  nombre  des  bienfaiteurs  de  Tabbaye 
de  la  Sauve-Majeure.  Après  la  mort  du  vicomte  Pierre- 
Roger ,  Agnès  désirant  consacrer  à  Dieu  le  reste  de  ses 
jours,  réunit  une  communauté  régulière  de  religieuses, 
dans  un  lieu  adjacent  au  monastère  du  Sâint-Sépulcre 
de  Gavarrej; ,  fondé  par  le  vicomte  Pierre,  soù  fils ,  et  y 
prit  le  voile.  Geofiroi ,  IV*  abbé  de  la  Sauve  (qui  gou- 
verna ce  monastère  depuis  1 107  jusqu'en  1118)  donna 
son  consentement  h*  cette  fondation  religieuse;  et  Pierre, 
vicomte  de  Gavarret ,  accorda  à  sa  mère  les  édifices  dç 
la  Sauve ,  en  présence  de  Bernard  de  Loubens ,  d*Ar- 
sieu  ou  Ayquelm  de  la, Roche,  etc.,  eic,  .{H isU  de 
C Abbaye  de  la  Sauvé),  On  voit  par  un  passage  du  car- 
tulaire  de  cette  même  abbaye  qu'Agnès  accorda  à 
l'abbé  Geofiroi,  pendant  l'expédition  militaire  de  Jéru- 
salem ,  le  vignoble  de  Castres ,  et  qu'elle  €\t  ratifier  cç 
don  par  les  fils  du  vicomte  Pierre ,  nommés  Roge^  el 
Arnaud.  Le  vicomte  Pierre-Roger  a  laissé  de  son  ma- 
riage avec  la  vicomtesse  Agnès,  entre,  autres  enfants: 


DE  Dezaiitm  :   1 
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I  «.  Pîerr« ,  I"  du  nom ,  qui  suit  ; 

2».  Amaud-Boger,  doi^t  on  parlera  plus  loin ,  p.  i5. 

lu.  Pierre ,  P'  dû  nom ,  surnommé  de  Sorgues ,  vi- 
comte DE  Gavabbet  »  s'illustra  dans  les  guerres  contre 
les  Maures  d*Espagne  *(i].  Le  duc  de  Guienne,  Guil- 
laume YII,  étant  venu  à  Bordeaux  en  Tannée  qui  suivit 
le  décès  de  son  père  (  c'est-^-dire  en  1087)  confirma 
les  privilèges  que  ce  dernier  avait  accordés  à  l'abbaye 
de  la  Sauve,  et,  après  avoir  souscrit  cette  charte  de 
confiripation  par  une  croix  qu'il  y  traça,  il  la  fît  signer 
par  Guillaume- Amanieu  (de  Benauges  )  principal  sei- 
gneur du  pays,  par  Raimond  de  Gensac,  Forton, 
comte  de  Fézensac,  Pierre,  vicomte  de  Gavarret, 
Guillaume-^Frédelan  de  Blaye ,  Guillaume  de  Montlaur, 
Gautier  de  Fossat^  Arsieu  de  Cabanac,  Auger,  Ber- 
nard et  Vivian  de  Rions,  Bernard  de  la  Motte,  Raimond 
de  Lignan,  etc^  (  Hist.  de  la  Sauve  Majeure,  p.  4?  et 
•siiiv.  )  Le  vicomte  Pierre  avait  commencé ,  vers  l'an 
1080,  suivant D.  de  Brugèles,  {Chroniques  eeeléâtoi- 
tiques  du  diocèse  d!Auck ,  preuv.  p.  6g.  ) ,  la  fonda- 
tion du  monastère  du  Saint-Sépulere  de  Gavarret.  Par 
une  charte  que  Ton  croit  postérieure  à  Tannée  1087 ,  il 
réunit  ce  monastère  à  Tabbaye  de  la  Sauve-Majeure , 
en  sorte  qpe  les  deux  couvents  fussent  toujours  adminis- 
trés par  le  même  abbé;  et,  pour  donner  plus  de  solen- 
nité à  ce  don,  il  le  fit  confirmer  par  Farchevêque  d'Auch 
et  Tévêque  d'Aire,  par  GuiDaume,  duc  d'Aquitaine, 
qui  avait  accordé  le  droit  de  sauveCat  au  lieu  de  Ga- 
varret et  à  tous  les  Keux  en  dépendants ,  par  Arnaud- 
Roger  de  Gavarret,  frère  du  vicomte,  Etienne  de 
Caumont,  Raimond-Guillaume  de  MazeroUes,  Pierre 
de  Vie,  Pierre  de  Gavarret  (2),  cousin  du  vicomte. 


(1)  On  lit  dams  l'Histoire  sacrée  <IP Aquitaine^  par  le  P.  Jean  Bayole, 
chap.  XVI ,  pp.  %2S  ,  43i,  4^3  )  9ue  le  roi  d'Aragon ,  poar  récom- 

.penser  Pierre  de  Gavarret  des  services  importants  qu'il-  en  avait 
reçus  en  l'aidant  à  chasser  les  Sarrasins  de  %e&  États ,  lui  fit  don  des 
seigneuries  d'Ouesque  et  deBespen. 

(2)  Celui-ci  est  probablement  le  même  que  Pierre ,  qualifié  W- 
coDitc  de  Gavarret  dans  le  cartulaire  d'Auch ,  où  il  est  dit  que  l'ar- 
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Amanleu  de  Tillet,  Odon  de  PardaiUany  etc.  {Gallia 
Christ,  t.  II,  Instrumenta,  col.  3 19.)  Pierre  l"  vi- 
comte de  Gavarret,  mourut  peu  de  temps  avant  Tannée 

1134.   Il  avait  épousé,  i"  N ;  a'  probablement  n 

après  la  mort  de  la  vicomtesse  Agnès ,  sa  mère.  Guis- 
carde  DB  Béarn  ,  fils  de  Gaston  IV,  vicomte  de  Béarn  ,  j-o"  àVV«cke. 
et  de  la  vicomtesse  Talèse  et  sœur  et  héritière  de  Cen-  ll^Toii'iéen; 
tule  V ,  dernier  vicomte  de  Béarn  du  sang  des  ducs  de  «««inées  a- 
Gascogne,  tué  à  la  bataille  de  Fraga  le  17  juillet  1 134. 
Ses  enfants  furent  ; 

Du  premier  Ut  : 


asur. 


•■•I 


i^.  Roger  de  Gavarret ,       f       qui  moururent  saos   postérité 
a<*.  Aroaud  de  Gavarret ,     1         avant  lenr  père  ; 


Du  tetûnd  Ut  : 

30.  Pierre ,  II*  du  nom ,  qui  suit  ; 

4**  Guillaume- Amanieu ,  auteur  de  la  branche  des  vicomtes  de 
BszAOHU  et  OK  BsRAOGis ,  rapportée  ci-après. 

IV.  Pierre  »  II*  du  nom ,  vicomte  de  Gavabbet  ,  puis 
de  Béarn  et  de  Marsan  en  1 134 ,  comme  successeur  de 
Centule  Y ,  son  oncle ,  recueillit  sa  succession  ,  sous  la 
tutelle  de  Guiscarde  de  Béarn  ,  sa  mère ,  et  de  Talèse , 
son  aïeule  maternelle.  A  l'exemple  de  ses  ancêtres,  il 
marcha  contre  les  Maures  d'Espagne ,  et  prit  part  au 
second  siège  de  la  ville  de  Fraga  ,  qui  fut  enlevée  à  ces 
infidèles  le  s4  octobre  11 49*  I^a  seigneurie  de  Sa- 
ragosse ,  première  pairie  d'Aragon ,  qui  avait  été  le  prix 
des  exploits  de  Gaston  IV,  vicomte  de  Béarn ,  contre 
les  Sarrasins  de  la  Péninsule ,  ayant  été  râHrée  à  Cen- 
tule V,  son  fils ,  le  vicomte  Pierre  II  de  Gavarret  ob- 
tint en  dédommagement  la  seigneurie  d'Huesca.  {Art 
de  vérifier  les  dates).  Ce  vicomte  mourut  en  11 52  ou 


chevêque  Raimond  de  Fezensac  assista  à  ses  funérailles  en  1097. 
(  GatUa  Christ.  1. 1*',  col.  983  ;  Histoire  sacrée  (f  Aquitaine ,  par  le  P» 
Jean  Bayole,  chap.  XVII,  p.  182.) 


N. 
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11 55,  laissant  en  bas  âge  plusieurs  enfants,  dont  les 
principaux  sont  : 

1».  Gaston ,  Y*  da  nom ,  dont  l'article  mit  i 

a«>.  Marie ,  dont  l'article  suivra  celui  de  son  frère. 

Y.  Gaston  V,  vicomte  be  Gavarbet  ,  de  Béarn  et  de 
Marsan,  succéda  en  bas  âge,  vers  Tan  ii53,  au  vi- 
comte Pierre  II ,  sous  là  tutelle  deGuiscarde  de  Béarn,. 
son  aïeule ,  laquelle  mourut  en  avril  1 1 54*  Les  princL- 
paux  barons  de  Béarn  appelèrent  pour  administrer.  Rai- 
mond-Berenger,  comte  de  Barcelonne,  qui  remit  à  Gas- 
ton Y  son  patrimoine  lorsque  celui-ci   devint  majeur. 
Gaston  vécut  jusqu'en  1 1 70,  et  ne  laissa  pas  d'enfants  de 
un'iion"""*^ '    deux  mariages  qu'il  avait  contractés,  1"  suivant  Oihe- 
nart»  avec  Béatrix,  héritière  du  comté  de  Fézensac; 
drg^euVe"*aU  2"  Bvcc  Léofas  (i)  dite  Saucie  de  Navarre,  fille  de 
li^en  îrie/e°n  Garciç-Ramirez  IV,  roi  de  Navarre,  et  de  Margeline  du 

rroix  el  en   mu-  Perchc. 

loir. 

V.  Marie  de  Gavarret  ,  soeur  du  vicomte  Gaston  Y, 
lui  succéda  à  l'âge  de  18  ans;  mais,  comme  elle  chercha 
un  appui  contre  l'instabilité  des  Béarnais  en  rendant 
hommage  à  Alfonse  II, roi  d'Aragon,  le  3o  avril  1 170, 
ceux-ci  se  firent  un  prétexte  de  cette  démarche  con- 
traire à  leur  indépendatipe  pour  placer  à  leur  tête  un 
chevalier  de  Bigorre ,  qui  était  en  crédit ,  mais  qu'ils 
massacrèrent  l'année  suivante ,  pour  avoir  porté  atteinte 
à  leurs  privilèges.  Un  nouveau  chef  qu'ils  appelèrent 
d'Auvergne,  subit  le  même  traitement  en  1173.  Ce- 
pendant Marie  avait  épousé ,  sur  îa  lin  de  l'année  1 1 70, 
^^•^"  M»"^;^*"^  ^  Guillauï»e  de  Moncade,  fits  de  Guillaume-Raimond 
i.fhann  d  or  eu  dc  MoHcadc ,  dapîfcr  ou  sénéchal  d'Aragon ,  auquel  elle 
porta  le  riche  héritage  de  sa  maison.  Leurs  enfants 
furent  : 


f)al. 


(i)  iVous  ne  rapportons  pas  un  événement  merveilleux  que  la  tra- 
dition de  Béarn  ^  consacré  sur  Léofas  de  Navarre,  parce  qu'il  appar- 
tient à  la  superstition  de  ces  temps  barbares.  On  le  trouve  dans  fia-r 
luze,  ^'oiœ  in  Â  goba  ni  ^  p.  io3. 
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1*.  0«8too  ,  Vi«  d«  nom ,  ^it  le  J«ime  et  Iç  Bon ,  né  en  1171. 
Las  Béarnais ,  par  le  traité  ^ja'ils  firent  avec  la  vicomtesse 
Marie»  rélnrént  pour  leur  vicomte  en  1173,  et  Pélegrin  de 
Caafefazol)  son  pnoche  parent ,  lui  fat  donné  pour  gouver- 
neur. Au  mois  ae  septembre  11929  il  reçut  d'Alfonse,  roi 
d'Aragon«,l'inr«stitured4i  comté  de  Bigorre»en  considération 
d^  «on  fotair  mariage  (accompli  en  1196)  avec  Fétronilie  de 
Commingfis,  fiUe  de  fiem^,  comte  de  Gomnûnges,  et  pe- 
ftite*'fiUe  de  Clentnle,  lll*  d«  nom  «  comte  de  Bigorre.  Quelque 
^tepnpf  après,  Is  vicomte  Gaston,  VI"  du  nom ,  donna  des  let- 
tres, le  5  des  isies  de  février  (1)»  dont  nous  rappellerons  le  con- 
tfimk  à  Tappui  de  1»  fiiinlioii  >  et  p4r  rapport  au  fait  qui  les 
ternMne  »  et  q«i  sert  à  Tiiiatoire  des  coutumes  du  temps.  Le 
moici  :  «  Gaston  «  vicomte  de  Béarn ,  de  Gavardan  et  de  Brul- 
ahois ,  comte  de  Bigorre ,  et  vicomte  de  Marsan ,  à  Bernard  , 

•  wrofavevêque  d'Aucbiet  k  tons  les  évéqnes,  abbés,  barons, 
»  j«^es ,  cjievaliers  et  oAlciers  de  sa  terre  ,  «t  à  tous  ses  sujets , 
»sw«t  étierneL  Sachez  que  moi,  Gaston ,  vicomte,  étant  allé 

•  à  laSauve-AIafeure ,  par  un  sentiment  de  dévotion ,  j'y  ai,  à 
»  TiboAnenr  de  fiieu«t  delà  Sainte- Vierge,  confirmé  et  promis 

•  par  serment  de  garder  inviolablemeot  les  droits  que  possé- 

•  daient  la  même  église  et  le  bourg  de  la  Sauve ,  en  vertu  de 

•  leur  franchise  et  sauvetat  ;  et  de  laisser  jouir  tou^  les  sujets 
•et  tous  les  4>iens  de  la  même  abbay« ,  en  quelque  endrcùc 

•  qu'ils  soient,  de  la  sûreté  qui  leur  a  été  accordée.  De  plus,  j'ai 
>  confirmé  à  la  Sainte- Vierge,  au  bienheureux  Gérald,  !•'  abbé 
•-de  la  Sauve ,  «t  aux  religieux  qui  «ervent  Dieu  dans  son  ab- 

•  baye  ,  t^tes  les  donatipus  que  leur  ont  faites  mes  prédéces- 

•  seurs,  vicomtes  de  Gavarret^^  Pierre,  surnommé  de  Sorgues , 

•  mon  bisaïeul ,  et  les  autres  ;'  savoir  :  le  tiers  des  impûts  qu'on 
•.lève  à  toutes  les  poiAes  d«  Gavarret  sur  œ  qui  y  entre ,  de 

•  tou|:  ce  qui  «'y'iKfid  .^ui  est  soumis  à  l'impûft ,  la  dîme  xjui  ap- 

•  partenait  afi  vicomte  ,  etc £n  outre  je  leur  ai  fait  don 

•  de  }*égHse  avec  tous  ses  domaines  et  tontes  ses  appartenances, 
•icft  enipie  nataasM  la  dîme  entière  4e  la  p^roisoe,  jqu  la  même 
•jsa|iiére  quje  mon  biaaïenl  Pierre^  surnommé  de  Sorgues,  la 

•  leur  avait  accordée ,  du  consentement  de  Guill|»nme ,  ar- 
••cfaei^que  d'Aueh  ,  et  Pieire ,  «vêque  d'Aire ,  dans  l^éi^cbé 

•  duquel  étaîA  pouf  Iprs  le  Jpen  ik  Gavarret ^  <t^«.*  •  *  .£t  pour 

•  ajouter  quelque  chose  aux  libéralités  de  mon  bisaïeul,  je  leur 

(i)  JAixtrait  dn»cRvtnlaâiie>delKSaiive les  date,  par  eri^ur,  de i'911- 
née  11^1  ;  err«ar  fu'onjt  iiputilemeajt  cherché  a  ,es(n^|^er  les  édi- 
teurs du  Gallia  Chrlsiiana^  t.  I,  col-  989,  qui  pensaient  qu'on  de- 
vait Kre  'Gérard y  archevêque  d'Anch ,  au  lieu  Ae'3emard,  -ai  l'on  ad- 
mett«kit  l'anime  ^i^i.  Çetle  snppesiti^li  est  iuadmisejble»  puisque 
Gaston  •  VI*  du  nom*  n'avait  que  10  ans  en  1181,  et  quil  ne  fut 
comte  de  Bigorre  qu'en  119a,  dans  l'année  même  où  Bernard  fut 
élu  amshevêque  d'Auoh.  -  Bt-5«omme  Bernard  ne  fut  consacré  qu'en 
1196,  «t  .^e  le  mariage  de  pfytton  ne  fut  accompli  qu'en  cette 
même  année,  il  est  très-présumable  que  la  charte  est  de  cette 
époque^ou'de  l'année  1197,  ce  qui  convient  également  à  i'indic- 
tion  IV,  l'uite  idetf  notes  ebronobgiques  de  cet  acte. 
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»  altribirc  la  chaudière  dans  laquelle  on  fait  chauffer  l'eau  dont 

•  ou  se  seit  pour  les  prenves  juridiques ,  avec  le  marbre  dts- 
»tiné  au  même  effet,  et  je  défends  qu'H  y  en  ait  ailleurs  dans 

•  tout  cet  archidiaconé ,  etc.,  etc.»  Le 'Ticomte  Gaston, 
VI*  du  nom  ,  avait  signalé  les  premiers  actes  de  sa  majorité  , 
par  le  recouvrement  à  main  armée  de  la  ville  d'Orthez  et  de 
plusieurs  terres  adjacentes ,  que  le  vicomte  de  Tartas  avait 
enlevées  à  sa  maison  à  la  faveur  des  troubles  qui  s'étaient  élevés 

:  sous  la  vicomtesse  Marie  de  Gavarret.  Son  attachement  au 
comte  de  Toulouse ,  pendant  la  croisade  contre  ies  Albi- 
geois ,  lui  attira  la  confiscation  de  ses  états ,  dans  lesquels  il 
rentra  par  l'entremise  du  Saint-Siège  en  iai4.  Il  mourut  sans 
enfants  en  1 21 5 ,  et  Pétronille ,  sa  veuve ,  se  remaria  ,  dans  le 
cours  de  l'année  suivante ,  avec  Gui  de  Montfort-,  fils  de  Si- 
mon ,  comte  de  Montfort  ; 

a«.  Guillaume-Raimond ,  vicomte  de  Béam ,  de  Gavanet  et  de 
Marsan ,  frère  jumeau  de  Gaston ,  VI*  du  nom»  Sa  postérité  a 
gouverné  ces  états  jusqu'en  1290,  époque  k  laqifeUe  iU  ont 
été  portés  par  une  héritière  dans  la  maison  de  Foîk  ; 

3*.  Pierre  de  Moncade^  chef  des  branches  de  Moncude ,  en  Ca- 
talogne et  en  Sicile. 

Vicomtes  de  Bezavmes  »  de  Benauges  »  etc. 

IV.  Gaillaume-Amanieu  de  Gavabeet,  vicomte  de 
BézauineSy  vivait  vers  l'an  ii5o»  et  parait  avoir  été 
apanage  de  cette  vicomte  dq  ob^f  de  1^  vicomtesse  Agnès, 
son  aïeule.  On  est  porté  à  croire  qu'il  Qut  pour  femme 
une  fille  de  Guillaume  Taillefer^lII*  du  nom,  comte 
d'âmgoulêue  ,  et  de  Yitapôy ,  dame  de  Benauges  et  de 
foL^^dorVtde  Saint'Macaire ,  et  que  c'est  par  ce  noariage  que  la  terre 
«ueuie*.  j^  Benauges  est  entrée  dans  la  maison  de  Gavarret. 

Quoi  qu'il  en  soit^  Guillaume-Amanieu  parait  avoir  eu, 
entre  autres  enfants,  B^nardl"^»  qui  suit. 

Y.  Bernard  de  Gavabbet  ,  I*"  du  nom ,  vicomte  de 
Bezaumes,  fut  présent  a vea l'archevêque  d'Âuch,  les 
évoques  dePérigueux,  d'Agen  et  de  Bazas,  Henri  de 
Saxe,  Bernard,  comte  d'Armagnac,  Gaston  YI»  vi- 
comte de  Béam ,  Pierre ,  vicomte  de  Gastillon ,  Guil- 
lauine-Amanieu  de  Fronsac,  Arnaud  -  Guillaume  de 
Marsan ,  Amanieu  d'Albret ,  Amalvin  de  Blanquefort , 
Pierre  de  la  Motte ,  Ayquehn-Guillaume  de  Lesparre , 
Etienne  de  Caumont ,  Bertrand  de  Fumel ,  etc. ,  etc. 
A  une  charte  du  3  février  1190  {v.  s$.) ,  par  laquelle 
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Richard ,  Cœur  de  Lion ,  roi  d'Angleterre ,  confirma  les 
concessions  et .  donations  faites  par  ses  prédécesseurs , 
ducs  deGuienne,  h  l'abbaye  de  la  Sauve-Majeure.  -{Car-  «e  HTivxft.u-  : 
tuL  de  cette  abbaye,  fol.  207.)  Bernard  de  Gavarret  H^'^utuiJ.' •,;' 
parait  avoir  formé  un  mariasedans  la  maison  de  Béai-  «^«"y^  coiiHée» 

*  ,  "  «t   rliiiiii/<c<i   d  a- 

VILLE,  et  ayoïr  eu ,  entre  autres  enfants  : 


/.ur. 


i».  Pierre ,  II*  du  nom  ,  dont  l'article  suit  ; 
a».  Roger,  II*  du  nom,  auteur  de  la  branche  des  seigneurs  dk 
Lmcon ,  rapportée  ci-apTcs. 

VI.  Pierre  de  Gav'abret,  IF*  du  nom ,  chevalier , 
vicomte  de  Bezaumes  et  seigneur  de  Benauges ,  étant 
sur  le  point  de  se  croiser  pour  aller  combattre  les 
Maures  en  Espagne,  céda,  le  18  septembre  1211,  au 
monastère  de  la  Sauve-Majeure,  le  droit  utile,  le  do- 
maine et  les  redevances  qui  lui  appartenaient  sur  le  lieu 
de  Bonne ,  et  que  tenait  de  lui  à  hommage  Raimond  de 
Genissac.  {Hist.  de  V Abbaye  de  la  Sauve,  fol.  424»  ) 
Pierre  de  Gavarret  et  Géraud  de  Montremblant ,  che- 
valier, cédèrent  à  l'abbaye  de  SainteP^Croîx  de  Bordeaiîx 
le  droit 'de  fief  qu'ils  avaient  sur  la  dîme  delà  paraisse 
du  Mont,  le  14  des  calendes  de  mars  1229  (^*  ^^O* 
Vers  Tannée  suivante ,  Pierre  de  Gavarret ,  vicomte  de 
Bezaumes,  eut  un  différent  avec  les  religieux  de 
cette  abbaye  «  auxquels  il  contestait  la  possession  de  la 
dlme  de  la  paroisse  de  Loignân.  Mais  l'abbé  prouva 
qu'elle  lui  avait  été  vendue  par  Gaucelme  et  Robert  de 
Genissac,  et  par  Viarne,  leur  mère,  et  qu'en  même 
temps  Guillaume-Amanieu ,  aïeul  du  même  Pierre, 
vicomte  de  Bezaumes ,  avait  cédé  son  droit  de  fief  sur 
cette  paroisse  moyennant  5oo  sous.  Alors  le  vicomte 
Pierre  renonça  à  ses  prétentions  de  l'aven  de  ses  che- 
valiers ,  et  en  donna  acte  aux  religieux.  (  Cartulaire  de 
Sainte-Croix,  fol.  46.)  llavait  épousé,  vers  l'an  1210,  n. 
Guillelme ,  dont  les  troubadours  de  son  temps  ont  cé- 
lébré la  beauté,  sous  le  nom  de  vicomtesseds Benauges* 

'■'■'■  Il      IN     >.       ■  ■■  ■  >  I  i  II .1        I        ■     I         ■       IIM 

*  Elle  portait  ce  titre  comme  femme  du  vicomte  Pierre,  et  non 
de  son  chef,  comme  le  prouve  Tacte  de  1240  cité  sur  le  Vil*  degré. 
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[Fies  des  Troubadours,  à  la  Bibliothèque  du  Roi, 
manuscrit  6 ,  Vie  a  5*  et  dernière.  )  Cette  dame  Tiyaît 
encore  9  étant  veuve ,  en  lâ^o*  Pierre  de  Gavanret  en 
avait  eu  un  fils,  qui  suit. 

VII.  Bernard  dx  Gavabbet»  II*  du  nom,  dit  de  Beau- 
ville,  vicomte  de  Benauges ,  est  nonuné  dans  une  sen- 
tence arbitrale,  rendue  le  1  g  octobre  1 24^,  par  Âmanieu 
et  Géraud ,  archevêques  d'Auch  et  de  Bordeaux ,  les- 
quels déclarent  que  les  moines  de  la  Sauve-Majeure 
étaient  ^exempts  du  paiement  de  la  somme  de  6620  sous 
bordelais,  sur  la  dlme  de  Monsterone»  somme  que 
Guillelme,  veuve  de  Pierre  de  Gavarret,  vicomte  de 
Bezaumes  et  seigneur  de  Benauges,  et  Bernard  de  Beau- 
ville,  leur  fils,  réclamaient  sous  le  prétexte  qu^elIe 
avait  été  stipulée  dans  des  conventions  antérieures. 
{Hist.  dô  la  Sauve,  fol.  449-  )  Le  roi  d'Angleterre, 
par  lettres  datées  de  Ponsle  sS  mai  i243f  adressées  aux 
comtes,  baron»  et  principaux  seigneurs  de  la  Gascogne, 
manda  à  Bernard  de  Gavarret  de  Beauville  de  se  rendre 
à  Pons  avec  7  hommes  de  guerre  à  sa  suite.  (Bymer, 
Aeta  publica ,  t.  I ,  p.  4o2.  )  Il  parait  que  Bernard  de 
Gavarret ,  dit  de  Beauville ,  vivait  encore  en  1 276  ;  et , 
comme  la  vicomte  de  Benauges  avait  été  donnée  par 
le  prince  Edouard ,  avec  le  consentement  de  k  reine 
Eléonore ,  sa  mère ,  à  Jean  de  Graillj  dès  le  2  ja^ivier 
1266,  il  est  probable  que  cette  terre  avait  été  aliénée 

N ; . .  par  Bernard,  ou  confisquée  sur  lui.  On  ignore  s'il  a  eu 

postérité. 

SEIGNEURS    DE   LaNGON. 

VI.RogerDE  GAVABRET,IPdunom,chevalier,  seigneur 
de  Lanson,  frère  puîné  de  Pieihre,  IP  du  nom,  de  Ga- 
varret, vicomte  de  Bezaumes,  fît  avec  lui  le  partage  des 
domaines  de  leur  maison ,  vers  l'an  )  2o5 ,  et  les  deux 
frères  se  substituèrent  réciproquement  leurs  biens, 
dans  le  cas  où  l'un  prédécéderait  l'autre  sans  laisser  d'hé- 
ritiers mâles.  Roger  de  Gavarret  parait  avoir  eu,  entre 
autres  en&nts  : 
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1  »«  Pierre  ,  U*  du  nom  ,  qui  suit  ; 

20.  Olivier  de  Gavarret ,  qui  fat  témoin  de  la  donation  faite  pac 
Eudes  de  Gasaubon ,  au  prieuré  de  la  Sauve-Majeure  et  de 
Gavarret,  d'un  boia  faisant  partie  de  la  forêt  de.  Gasaubon , 
pour  son  anniversaire  >  le  1*'  avril  a^S,  {Bureau  des  Finances 
ae  Montauban ,  somme  de  Tlsle ,  fol;  969.); 

3^.  Arnaud  de  Gavarret,  qui' (iit  témoin  dû  serment  de  fidélité- 
prêté  au  roi  d'Angleterre  et  à  son  fils  aSné,  par  Géraud, 
comte  d'Armagnac  et  de  Fézensac,  le  10  à  l'issue  d'octobre 
ia54.  (  Bureau  des  Finances  de  Bordeaux,  Bég.  G.  fol.  17.). 

YII.  Pierre  db  GÂvabbet  ,  II*  du  nom ,  seigneur  en 
partie  de  Langon ,  fut  présent  à  Bordeaux ,  le  28  août 
1242»  avec  Bernard  de  Beauville,  seigneur  de  Be- 
aauges ,  son  cousin-germain ,  à  une  'convention  conclue 
entre  Henri  III ,  roi  d'Angleterre  et  le  comte  de  Tou- 
louse. Les  deux  mêmes  seigneurs  reçurent  des  lettres 
pour  marcher  en  armes  et  équipage,  datées  de  Bor- 
deaux, le  11  septembre  de  la  même  aQnée«  {Bymer, 
1. 1,  p.  4u»4i20  Pierre  de  Gavarret  eut,  entre  autres  n. 
çofauts  : 

^«.  Guillaume  j  dont  l'article  suit; 

a».  Auger  de  Gavarret ,  qui  prêta  serment  de  fidélité  au  roi 
d'Angleterre  le  11  décembre  ia6i.  Le  même  Auger  de  Ga- 
varret, Pierre  de  la  Ville  de  Pont  et  Arnaud  de  8alvagnàc , 
furent  chargés  de  la  procuration  des  citoyens  de  Baïonne, 
pour  traiter ,  au  nom  d'Edouard  I*',  avec  AMbnse,  rtti  d'Ara- 
gon ,  par  acte  du  jour  de  la  fête  de  Saint* André ,  apôtre,  1288. 
(  Rynier,  t.  J ,  pp.  733 ,  734;  t.  II,  p.  40a.)  L'ordre  des  temps 
fait  supposer  qu'Auger  de  Gavarret  a  pu  être  père  de  :  ' 

Pierre  de  Gavarret,  seigneur  de  Saint-Germain,   lequel 

reçut  en  i33o,  d'Edouard  II,  roi  d'Angleterre,  Finvesti- 

.ture  de  la  seigneurie  de  CaÎMittao,  au  diocèse  de  Bor< 

deaux ,  laquelle  fut  possédée  par  Roger  de  Gavarret , 

sonfiU*    . 

VIIL  Guillaume  de  Gavabbet,  dit  de  Beauville, 
damoiseau ,  seigneur  de  L«iigoii  en  partie ,  exposa ,  par 
acte  du  19  jk  rbsue  de  mars  i^yi  {v.  st,  ) ,  qu'au  par- 
tage fait  entre  feu  messire  Roger  de  Gavarret,  son 
aïeul,  et  messire  Pierre  de  Gavarret,  frère. atné  de 
Roger  et  père  de  Bernard  de  Beauville,  les  milibUsde 
Bertrand  et  d'Arnaud  de  Ladils ,  avalent  formé  le  lot 
de  Roger,  et  les  milicies  de  messires  Âmanieu  d'Albret, 
Pierre  de  la  Motte  et  Guillaume- Amanieu  de  Pomiers 
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et  de  Vigier  de  Mansan ,  ayaient  été  le  lot  de  Pierre  ;  en 
outre ,  qu'il  avait  été  stipulé  dans  ce  partage  qu'au  dé- 
faut d'hoirs  mâles  dans  la  ligne  de  l'un  des  deuxfrères^ 
l'autre,  succéderait.  {Bureau  des  Finances  deMontau- 

îi ban  9.  fol.  i5^i ,  verso.  ).  Guillaume  de  Beauville  paraît 

avoir  eu  pour  fils  : 

1  •.  Pierre ,  III*  du  nom ,  qui  suit  ; 

2».  Roger  de  Gavarret,  qui  fut  convoqué  avec  Pierre,  pour 
marcher, en  armes  le  27  avril  i35o.  (  Rymer,  t.  IV,  pag.433.) 
II. avait  épousé 9  avant  l'année  i5o3 ,  Indiede  CastUlon ,  dame 
de  Montclar,  fille  d'Aimeric  djc  Gastillou^  damoiseau,  sei- 
gneur de  Montolar  : 

3«.  Baimond  de  Gavarret ,  commandeur  d'Aubertin  ,  ordre 
de  Saintè-Chrtstine,  qui  échangea  le  château  d'Aubertin  ^  au 
diocèse  de  Lescar ,  pour  le  lieu  de  Gers ,  en  Gimpls ,  avec 
Bernard  diîFandoas,  en  l35& 

IX.  Pierre  bb  Gavaabet  ,  IIP' du  nom;  damoiseau , 
seigneur  en  partie  de  Langon ,  est  nommé  dans  des 
lettres  d'Edouard  II ,  roi  d'Angleterre ,  aux  principaux 
barons  et  seigneurs  laïcs  et  ecclésiastiques  de  la  Gas- 
cogne, de&  17  juilleit  i5i5,.3o  septembre  iSâS,,  18  mars 
i324,  25  février  iSaô  et  8  février  1327.  {Bytner ,  t. 
III.  p.  53o;  t.  IV,  pag.  88,  142,  1^92,  25o.  )  Pierre 
de  Gavarret  avait  assisté,  le  1 1  août  i323,  au  contrat 

•  *  de  mariage  d'Assalide  d'Albret  avec  Raimond  III ,  vi- 
comte de  Fronsac.  Il  a  eu,  entre  autres  enfants  : 

1».' Arnaud,  dont  rartiete suit; 

2®.' Pierre  de  Gavarret,  chevalier.  La  ville  de  Sauveterre  le 
choisit  avec  Baimond  de  Pellagrue,  an«si  chevalier,  pour,  à 
la  tête  de  la  députation  de  .dette  cité ,  faire  serment  de  fidé- 
lité au  roi  d'Angleterre  en  i363.  {Bureau  des  Finances  de  Bor- 
deaux ^  reg.  F.  fol.  ii5,  verso.) 

X.  'Arnaud  bb  Gavaabbt,  dhevalier,  seigneur  en 
partie  de  Langon-,  fut  f  tm  des  barons  et  chevaliers  qd, 
par  leur  sentence  du  4  mars  1 357  (^*  ^^'  )'  décidèrent 
contre  Archambaud  de  Graillv  et  Bérard  d'Albret, 
chevalier  y  son  curateur ,  que  la  vicomte  de  Castillon 
appartenait  au  roi  d'Angleterre  ^  attendu  qu'elle  n'avait 
été  donnée  qu'à  vie  à  feu  monseigneur  Jean  de  Grailly. 
Le  même  messire  Arnaud  de  Gayarret ,  co^seigneur  de 
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Langon ,  et  messire  Pierre  de  Gayarret ,  firent  hom- 
mage,  avec  les  autres  barons  du  duché  de  Guienne,  au 
prince  de  Galles  le  9  juillet  1 363.  {Bureau  des  Finances 
de  Bardeaux  y  rég.  G.  fol.  249  >  ^^'  ^'  ^ol-  970 

C'est  tout  ce  que  nous  connaissons  sur  cette  branche, 
dont  les  renseignements  sont  peu  suivis.  Le  nom  de 
Gavarret  s*est  continué  dans  la  Guienne  jusqu'au 
i5*  siècle,  et  de  Tun  de  ses  rameaux  parait  être  des- 
cendu Guion  de  Gavarret ,  écuyer ,  seigneur  de  Saint- 
Didier,  qui  commandait,  en  1421 ,  une  compagnie  de 
24  écuyers,  faisant  partie  de  la  garnison  de  la  viUe  et  du 
château  de  Garcassonne,  sous  M.  Charles  de  Bourbon, 
comme  le  prouvent  deux  quittances  qu'il  signa  les  14 
juin  et  4  juillet  de  cette  année ,  et  qu'il  scella  du  sceau 
de  ses  armes ,  représentant  :  un  lion ,  avec  une  bordure 
chargée  de  8  besants;  et  pour  supports,  on  distingue 
deux  dragons. 

S3IGNEU9S    DE  MoNTGISGARD ,  D£  SaINT-LiÉON  ,  DE  CaUS- 

SIDIÎSBES  ,  DE  ROUAIX  ,  etC. 

Arnaud-Roger  de  Gavarret  ,  second  .fils  de  Pierre 
Roger,  vicomte  de  Gabardan,  et  souscripteur  de  la 
charte  de  fondation  du  monastère  du  Saint-Sépulcre  de 
Gavarret ,  faite  par  le  vicomte  Pierre,  I*'  du  nom,  sur- 
nommé de  Sorgues ,  son  frère  aîné ,  vers  l'an  1080,  (  D. 
de  Brugèles,  vhroniq.  eccUsiast.é^Auchy  p.  6g.  ),  eut 
en  apanage  plusieurs  terres  considérables  que  son  père 
possédait  dans  le  Lauragais.  Il  s'y  établit  vers  la  fin  du 
11"  siècle ,  et  y  fit  bâtir  sur  la  rive  droite  de  TAriége , 
UH  château  fort  auquel  il  donna  le  nom  de  Gavarret. 
{Archives  du  domaine  de  Montpellier ,  titres  de  Foix, 
n^  4-  )  Arnaud-Roger  de  Gavarret  a  été  la  so.uche  d'une 
nombreuse  postérité ,  laquelle  a  possédé  jusqu'à  la  ré- 
volution, et  pendant  plus  de.700  ans,  les  terres,  seigneu- 
riales de  Saint-Léon  et  de  Caussidières. 

L  Guillaume  db  Gavarrbt  ,  P'  du  nom ,  chevalier , 
seigneur  de  Saint-Léon ,  de  Caussidières ,  de  Moptgis-* 


N. 
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card,  de  RoqueTilie,  de  Montesquieu  en  partie,  etc.» 
né  vers  Tan  i9io,  descendait  au  4**  degré  d'Arnaud*- 
Roger  de  Gavarret.  Guillaume  était  à  la  tête  des  barons  » 
chevaliers  et  gentilshommes  du  bailliage  de  Montgis- 
card,  qui ,  en  1 271 ,  prêtèrent  serment  de  fidélité  au  roi 
Philippe  le  Hardi ,  lorsque  ce  prince  vint  prendre  pos- 
session du  comté  de  Toulouse.  Guillaume  de  Gavarret 
N. parait  être  décédé  dans  cette  année  même  ou  au  com- 
mencement de  la  suivante.  Il  laissa  : 

i».  Pierre ,  !•'  <ïu  nom,  dont  l'article  suit  ; 

3*.  Sicard  de  Gavairet,  qui  fit  le  voyage  de  la  Terr«^ainte  vers 
1380 ,  et  fut  reçu  chevalier  de  l'ordre  de  Saint* Jean  de  Jéru- 
salem. Il  fignala  sa  valeur  à  la  conauête  de  Rhodes  en  i5o5 , 
puis  à  la  défense  de  cette  île  contre  le  sultan  Qthman  en  i3io. 
Sicard  de  Gavarret  devint  grand -prieur  de  Toulouse  en  i35i« 
et  mourut  dans  un  âge  avancé.  Son  portrait  et  ses  armoiries 
86  voyaient  dans  la  grande  salle  de  Thôtel  Saint-Jean,  à  Tou- 
louse. 

II.  Pierre  db  Gavarret  ,  I"  du  nom ,  chevalier,  sei- 
gneuf  de  Saint-Léon,  de  Gaussidières ,  de  Montgis- 
card ,  etc. ,  né  vers  l'an  1  â4o  *  ^st  nommé  comme 
témoin  avec  Loup  de  Foix,  Arnaud  de  Marquefave,  etc. , 
dans  une  enquête  faite  au  château  de  Foix  le  7  juillet 
1 272  ,jpar  les  sénéchaux  de  Toulouse,  de  Garcassonne 
et  de  Foix,  pour  reconnaître  ;  et  fixer  les  limites  du 
pays.  (  Hist.  générale  de  Languedoc ,  t.  IV,  Preuves , 
col.  45.  )  On  juge  par  Tordre  des  temps  que  Pierre  I*' 
de  Gavarret  a  eu  pour  fils  : 

lo.  Haimond,  dont  Tarticle  suit  ; 

2*.  Aimeric  de  Gavarret,  damoiseau  de  Montgiscard.  Gomme 
I«r  consul  de  ce  lieu ,  il  fiia  avec  H$  ooilégues ,  en  i3o4  «  les. 
limites  de  la  juridiction  de  Montgiscard  et  celles  de  Saint- 
Léon  ; 

3".  Arnaud  d«  Gavarret. 

III;  Raimond  de  Gavarret,  chevalier,  seigneur  de 
Saint-Léon ,  de  Gaussidières ,  de  Montgiscard ,  de  Gar- 
douch,  etc. ,  servit,  en  1 3 1 3,  dans  la  guerre  de  Flandre, 
sous  les  ordres  de  Jean  de  Blainville,  sénéchal  de  Tou- 
louse. En  1 3 19,  il  joignit  le  roi  Charles  le  Bel  à  Arras, 


N. 


•  >  •  • 


DB   OAVABnBT^  10 

avec  la  principale  noblesse  de  la  province,  et  il  servait  en- 
core dans  les  guerres  de  Gascogne  en  i538.  Il  laissa, 
entre  autres  emants  : 


1».  Baimood  de  Gavarret»  damoiseaa  de  Montgiscard,  seigneur 
de  Saint -Léon,  de  Gaussidiëres,  etc. ,  qui  fut  député,  avec 
des  pouvoirs ,  par  le  pays  de  Lauragais ,  pour  ratifier  le  traité 
de  paix  qui  avait  été  signé  à  Pamiers,  le  9  juillet  i36o  ,  entre 
le  comte  de  Foiz  et  les  sénéchaussées  de  la  province.  (  Hltt, 
iU  Languedoc ,  t.  IV,  Preuves ,  col.  259 ,  360.)  Il  fut  père  de  : 

A.  Bernard  de  Gavarret ,  chevalier ,  seigneur  de  Saint- 
Léon,  de  Gaussidiëres ,  de  Vieillevign ,  de  Gardouch, 
(Btc« ,  qui  fit  homma^  au  roi  Gbarles  Yl  à  Toulouse  en 
1389.  [Archlvet  de  Tresvignês,  )  Il  a  eu  deux  fils  : 

a.  Jean-Bernard  de  Gavarret ,  chevalier»  seigneur  des 
mêmes  terres.  Il  fit  hommage  au  Roi  pour  Saint- 
Léon  et  Gaussidi^ês  en  i4o3»  (  HUtoire  du  Lttngu^ 
doCf  t.  m ,  Preuves»  éd.  110.)  ; 

b.  Arnaud  de  Gavarret  ;  • 

B,  Aimeric  de  Gavarret,  damoiseau  de  Toulouse.  Il  fît 
hommage  au  Roi  pour  partie  de  la  terre  de  Préserdlle  , 
prés  Garamatt ,  en  1389  ; 

a<*.  Arnaud  ,  I*'  du  nom,  qui  a  continué  la  descendance  ; 

3«.  Aimeric  de  Gavarret,  damoiseau  de  Montgiscard,  quicon- 

aentit  une  lausine  h  nouveau  fief,  par   acte  de  Tan  i348 , 

passé  devant  Torneri ,  notaire  ; 
4**.  Izarn  de  Gavarret ,  damoiseau  de  Montgiscard  ,  qai  accensa 

un  ténement  situé  dans  la  juridiction  de  ce  lieu,  par  acte  de 

Tannée  i35o .  passé  devant  Jean  Rnphl ,  et  conservé,  ainsi 

que  le  précédent,  dans  les  minutes  de  Biros* 


IV.  Arnaud  ns  Gavarrbt,  I"  du  nom»  damoiseau 
de  Montgiscard ,  depuis  lequel  la  filiation  est  littérale- 
ment établie  par  les  titres ,  figure  dans  un  acte  du  8 
mars  idlfi  (v.  st.)*  Il  fut  l'un  des  otages  donnés  au 
comte  de  Foix  pour  la  garantie  du  traité  conclu  entre 
ce  prince  et  les  sénéchaussées  de  Languedoc  en  1 36o. 
{ Registre  B.  de  la  sénéchaussée  deNismes,  fol.  3; 
Hist.  deLanguedoc,  t.  lY,  Preuves,  coi.  269.)  Le  même 
Arnaud  de  Gavarret,  damoiseau  de  Montgiscard,  fut 
élu  capitoul  de  la  ville  de  Toulouse  le  3o  août  iSyS , 
avec  Bernard  Izalguier ,  chevalier ,  Martin  de  Carcas- 
sonne ,  Pierre  Jean  de  la  Garrigue ,  Arnaud-Guillaume 
de  Palais,  etc.  {Annales  de  Toulouse ,  par  \ai  Faille , 


y 
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DB  RiiMoiro  : 

dè'VeîieTlfû  1. 1 ,  p.  1 2«.)  Arnaud  de  Gavarret  avait  épousé  Blanche 
^luo'croi^ni  i>B  Raimond  ,  laquelle  le  rendit  père  de  trois  enfants  : 

d'argent  ,     entre 

deux  étoiles  d'or.  j  ^    .11  •        •* 

i«.  Amftnd-GaïUaame  ,  qm  smt  ; 

s".  Jean-Raimood  de  Gavarret ,  mort  céKbataire  ; 

5*>.  Brune  oo  Uranie  de  Gavarret ,  femme  de  noble  Bernard  de 
Vinchcu  (  de  la  maison  de  la  Tour  ) ,  co-seigneur  de  Saint- 
Léon  ,  de  Gaussidières  et  de  Vieillevigne.  £Ue  fut  héritière 
*de  son  mari^  et  réunit  les  fiefs  et  droits  seigneuriaux  que 
celui-ci  possédait  dans  ces  terres,' à  ceux  [qu'y  avait  la  maisou 
de  Gavarret.  Elle  est  nommée  dans  le  testament  d'Amaud- 
Guillaome  »  son  frère  atné,  de  Tannée  i436. 

• 

Y.  Arnaud-Guillaume  db  G^vabbet  ,  chevalier ,  sei- 
DB  Gâ«DoncH  :  gûeur  de  .Saint-Léon ,  de  Gaussidières,  de  Rouaix,  etc., 
^«^***""»*^* épousa,  1*  Arnaude-Blanche  de  Gabdouch  {de  Va- 
rasTie);  2""  Agnès  de  Plagnollb,  des   seigneurs  de 
Di  PiâCHoiLB    Samt-Germier  ;  5"  Olive  de  Guinibal,  sœur  de  la  femme 
de  son  fils  aine.  Ces  trois  mariages  sont  justifiés  par  le 
testament  qu* Arnaud-Guillaume  de  Gavarret  fit  le  3 
février  i436  (t?.  st.),  et  par  lequel  il  voulut  être  inhumé 
au  tombeau  de  ses  ancêtres  dans  l'église  de  Montgiscard. 
Il  vécut  jusqu'au  i3  février  i439*  Ses  enfants  sont  rap- 
pelés dans  son  testament  et  dans  un  codicille  qu'il  fil 
quatre  jours  après ,  dans  l'ordre  suivant  ; 

•    Dm  premier  lit  : 

1°.  Roger  de  Gavarret ,  marié  avec  Jeanne  de  Guinlbat ,  et  dé- 
cédé sans  postérité  en  i43a«  après  avoir  disposé  de  ses  biens 
par  un  testament  qui  fut  confirmé  par  celui  de  son  père  ; 

2*>.  Glaire  de  Gavarret ,  femme  de  noble  Arnaud  de  PlagnoUe , 
chevalier,  l'un  des  six  commissaires  nommés  par  le  Roi ,  en 
i4oi ,  pour  défendre  les  terres  de  la  temporalité  de  Toulouse , 
contre  les  entreprises  de  i'évêque  de  Saint<Pons ,  nommé  à 
Tarchevêché  de  Toulouse  par  ranti-pape  Benoit  XI II.  Ce 
même  Arnaud  de  Plagnulle ,  Barthélemi  de  Bar  et  leurs  en- 
fants mâles,  furent  substitués  aux  enfants  des  deux  sexes 
d' Arnaud-Guillaome  de  Gavarret ,  à  la  charge ,  le  cas  de  subs- 
titution échéant,  de  porter  le  nom  et  les  armes  de  Gavarret , 
ainsi  que  les  livrées  propres  à  cette  maison.  (  Archiv»  du  ckàl, 
de  Tresvi^nes»); 

Du  second  Ut  : 

3".  Uranie  de  Gavarret ,  mariée  avec  noble  Barthélemi  de  Bar, 

receveur  du  trésor  royal  ; 
4''<  Angélique  de  Gavarret,  alliée  avec  noble  Jean  de  Poitevin  y 


DE    GAVABRET.  I7 

co-seigtteilr,  du  chef  de  sa  femme ,  de  Vieillcvigne  ,  de  Siiint- 
Léoo  et  de  Gaussidiëres  ; 
5«.  Blanche  de  Gayarret,   religieuse  au  couyent  des  Cassés  , 
près  Villefranche  de  Lauragais  ;       . 

Du  troisième  Ut  : 

6».  Jean  ,  1*'  du  nom,  qui  a  continué  la  branche  ainée  ;  • 

-<*.  Jean-Bernard,  auteur  de  la  branche  des  seigneurs  ob  Vibji.* 

LBviGifi ,  DK  Gaaoodch  ,  DB  RoQUEviLLE ,  eto.,  rapportée  en  son 

rang; 
^«.  Arnaud- Raimond ,  .qui  a  formé  là  branche  de»  seigneur*  »t 

Quiht  et  db  Gugnaux  ,  mentionnée  plus  loin  ; 
9<>.  Mathieu- Roger  de  Gavarret,  môlrt  à  Tâge  de  8  ans ,  en  i44^. 

VI.  Jean   de   Gavabrët,  I"  du   nom,  cheyalier, 
co- seigneur   de    Saint -Léon,    de   Gaussidières ,    de 
Montgiscard,  de  Toutens,   etc.,  institué  héritier  de 
son  père  avec  Jean-Bernard,  soai; «frère,  le  3  février 
i436 ,  est  mentionné  dans  le  dénotûbrement  dressé ,  en 
1455  ,  de  tous  les  seigneurs  qui  avaient  des  possessions 
dans  la  sénéchaussée  de  Toulouse.   [Hist.   de  Lan- 
l^uedocy  t.  V,  Preuves,  col.  18.)  H  servit  avec  distinc- 
tion dans  la  guerre  que  le  roi  Charles  VU  fit  dans  le 
cours  de  la  même  année  à  Jean  V,  comte  d'Armagnac 
Le  17  avril  i465 ,  par  acte  passé  devant  Jean  Romerii, 
notaire ,  il  partagea  la  succession  paternelle  avec  Jean- 
Bernard  et  Arnaud-Raimond ,  ses  frères.  Il  avait  épousé,  »«  PLâonouK . 
1°  par  contrat  du  5o  novembre  i444>pâssé  devant  Pierre 
More,  notaire  à  Montgiscard,  Béatrix  db  Plagnolle;  écartîlé! a"^ ei 
2"  par  contrat  passé  devant  le  même  notaire ,  le  27  no-  fi^n^^de^^'lùier: 
vembtei452,  Constance  de  Monstbon.  Ses  enfants  ?«*?«!  ^  <*»?,"'♦ 
lurent  ; 

Ùu  premier  lit  : 

i^.  Jean  de  Gavarret ,  mort  à  l'âge  de  i4  ans  ; 

2°.  Nicolas  de  Gavarret ,  décédé  à  Tâge  de  i5  ans  ; 

50.  Arnaud  de  Gavarret,  licencié  à  Toulouse  ^  qui  assista  le  1 9 
janvier  i463  (  1;.  sf,),  au  contrat  de  mariage  d'Arnaud  d*A- 
roux,  damoiseau  de  Montanban ,  avec  Françoise  de  Grimoard 
de  Villebrumier  ; 

Du  second  lit  : 

4*.  Jean  ^  II*  du  nom  ,  qui  a  continué  la  descendance  ; 
5<>.  Arnaud-Guillaume  de  Gavarret ,  mort  célibataire  ; 

o 
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6*.  Arnaud  de  Gavarret,  qui  n'a  paa  laicsé  d'enfanls  de  Mar- 
guerite dû  GroêtoUes ,  son  épouse  ; 
7».  Constance  de  Gavarrct  ; 
%"*,  Marguerite  de  Gavarret ,  femme  de  N delà Loze, 

VIL  Jean  de  Gavaeebt  ,  W  du  nom,  chevalier  »  sei- 
gneur de  Saint-Léon ,  de  Gaussidières ,  etc.  »  accom- 
pagna le  roi  Charles  VIII  dans  ses  guerres  d'Italie  en 
i494*  Il  avait  épousé,  par  contrat  au  i5  juin  i477» 
passé  devant  Duranti ,  notaire  à  Montgiscard ,  Jeanne 
daî^mM7a T..  ^^^  Vacques  {de  Vaxis).  Il  transigea  avec  ses  fils  Ar- 
cLe  de  *gueuiM.  naud-Guillaumc  et  Arnaud  le  i5  mars  i533,  et  mourut, 
en  la  même  année,  dans  son  château  de  Tresvignes.  Il 
avait  eu  de  son  mariage  deux  fils  et  troi»  filles  : 

\p.  Amaud-Goili'âliiriè'de  Gavarret,  cheralier,  seigneur  de  Saint- 
Léon,  de  Ganssi^èrea,  etc.  «  qui  épousa  i«,  par  contrat  du 
12  juin  i5o6  ,  passé  devant  Alibert ,  notaire  de  Montgiseard  , 
Anne  ^eAf^drua,  laquelle  mourut  en  iSoj  ;  a'^par  contrat  passé 
•    '     deyant  le  même  notaire  le  3o  janvier  t5ii,  Isabelle  d!s  Bar  de 

•  FUlemade.  Par  le  testament  qn'il  fit,  le  i4  février  i54,9,  «devant 
Gaine,  notaire  à'Nailloux,  il  substitua  ses  fils  les  uns  aux 

'  antres  dans  le»  biens  de  sa  succession  ,  et  à  leur  défaut,  il  ap- 
pela pour  les  recueillir  les  enfonts  de  Gmlliinme  de  Gayanet , 
seigneur  de  Quint ,  d'une  branche  cadette ,  au  préjudice  des 
CDKints  d'Arnaud  de  Gavarret  de  Ronaix ,  son  frère  puîné , 
dont  il  avait  probablement  reçu  quelque  sujet  de  méccmten- 
tement  (i).  Arnaod-Gnillanme  a  eu  ponr  enfants  ; 

Dn  premier  Ut  : 

A.  Pierre  de  Gavarret ,  protonotaire  dn  Saint-Siège ,  qui 
assista  ,  le  17  juin  i55o,  au  contrat  de  mariage  de  Jeanne, 
sa  sœur,  avec  Jean  d'Aroux ,  seigneur  de  la  Serre  ; 

B.  Violande  de  Gavarret  ^  mariée  avec  Jean  du  Goût,  sei- 
gneur du  Bouzet.  Il  lui  fut  constitué  en  dot  23oo  livres 
tournois  ;  et ,  comme  elle  mourut  sans  enfants  ,  avant 
l'année  i&5o,^cette  somme ,  aux  termes  de  son  contrat  de 
mariage  ,  retourna  à  Pierre  de  Gavarret,  son  frère  ,  pro- 
tonotaire dn  Saint-Siège  ; 


(1)  Les  fils  d'Arnaud-Guillaume  de  Gavarret  étant  tous  décédés 
sans  postérité ,  la  majeure  partie  des  terres  de  Saint-Léon  et  de 
Gaussidières  échut  à  la  branche  de  Quint ,  par  l'effet  de  cette  substi- 
tution. 
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Du  second  fit  : 

C.  Jean  de  Gayarret,  seigneur  de  Saint-Léon  et  de  Gaus«i- 
•diéres ,  marié ,  par  contrat  du  17  juin  i548 ,  passé  devant 
Gaine,  notaire  à  NaîUoux,  avec  GabrieIle</6  Tersac-Mont- 
héraut ,  dont  il  n'eut  pas  d'enlants.  Conformément  aux 
dispositions  testamentaires  de  son  père  ,  il  institua  Bar>- 
thélemi  de  Gayarret,  seigneur  de  Quint,  son  pupille^  soii 
héritier  ,  par  son  testament  du  17  avril  1672  ,  reçu  par 
Grandon ,  notaire  A  Toulouse  ; 

D.  Edouard  de  Gavarret,  marié  atec  Jeanne  de  Lagorsan ,. 
mort  sans  postérit^;^. 

£.  Arnaud  de  Gavarret,  qui  mourut  aussi  sans  postérité  » . 
après  le  19  juin  i565,  époque  à  laquelle  il  assista  au  con- 
trat de  mariage  de  Jean  de  Gayarret,  seigneur  de  Rouaix, 
son  cousin-germain  ,  avec  Marguerite  de  Sers  d'Aulix  ; 

F.  Gorbeiran  de  Gayarret ,  qui  n'a  pas  laissé  d'eAfants  de 
son  mariage  avec  Françoise  de  Soubeiran  ; 

G.  Pierre  de  Gayarret ,  mariée  avec  Anne  de  Bruyère*  ; 

H.  Jean  de  Gavarret ,  le  jeune  >  tué  au  siège  de  Calais  ; 

I.  Antoinette  de  Gayarret ,  femme  de  N dû  la  Noue; 

J.  Jeanne  de  Gayarret,.  mariée,  par  contrat  du  17  juin 
i55o,  avec  noble  Jean  d'ArouXy  cheyalier ,  seigneur 
d'Aroux  et  de  la  Serre  ,  homme  d'armes  des  ordonnances 
du  Bol.  Son  père  lui  constitua  aussi  une  dot  de  a5oQ  livres 
tournois.  Elle  eut  des  enfants ,  et  mourut  .sur  la  fin  de 
l'année  i56a; 

3*.  Amand ,  II*  du  nom ,  qui  a  continué  la  branche  aînée  ; 
S"*.  Marguerite  de  Gayarret,  mariée,  le   16  juin  i5o7,  avec 

Guiot  Saunier j  seigneur  de  Mercuer,  qui  fit  son  testament  le 

17  décembre  i524  ; 
4*^*  Gabrielie  de  Gavarret,  mariée  arec  ooble  Dotninique  de 

Miglos  : 
5».  Constance  de  Gayarret,  femme  1°  par  contrat  du  i*^!" février 

i5o8  ,  de  noble  Arnaud^/'^irea,  gentilhomme  béarnais  ;  a»  de 

N.......  de  Chàteauneuf-PouriMik» 

VIIL  Arnaud  de  Gavabrbt  ,  II"*  du  nom ,  seigneur 
de  Rouaîx ,  co-seigneur  de  Saint-Léon  et  de  Caussi- 
dières,  a  ces  quautés  dans  le  contrat  de  mariage  de 
Jeanne  de  Gayarret  ^  sa  nièce  arec  Jean  d'Aroux , 
passé  dans  son  château  de  Rouaix  le  17  juin  iâ5o.  II 
servit  les  rois  Louis  XII  et  François  I"  dans  toutes  les 
guerres  d'Italie  ;  et  il  se  trouvait  dans  l'armée  de  Rous- 
sillon  en  i5o3.  II  rendit  hommage  devant  le  sénéchal 
de  Toulouse  le  7  avril  i54o  >  transigea  avec  M.  le  comte 
de  Lauragais  pour  ce  qu'il  possédait  dans  les  terres  de 
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Saint-Léon  et  de  Caussidières  le  sSmai  i543 ,  et  mourut 

en  son  château  de  Rouaix ,  dans  un  âge  très-avancé.  II 

avait  épousé»  avant  le  i5  février  i53o  {v.  «^),  Jeanne 

DO  GocT  :     DU  GouT  DU  BouzET ,  fille  de  Jean  du  Goût ,  II*  du 

i"?r*.V3"fasc«  uom ,  chevalicr ,  seigneur  du  Bouzet,  dans  T Armagnac 

^Sh'gI"-  ?ux  (^  Tillustre  et  ancienne  maison  du  Goût,  dont  était 

a  et  3  d'argon»,  fg  pgjpg  Clémcnt  V ) , ct  dc  Florc dc  VerneuildePayrac. 

au   lion    dfaznr,  _-/     *•,  '•  ,  i^-t  • 

couronné  d'or.  Elle  transigca  sur  partage  avec  Jean  du  Goût, seigneur 
i^Ià^  gutuieV,  du  Bouzet ,  son  frère ,  par  acte  passé  devant  Pegoreri , 
**'"*"^'^^'""*'  notaire  de  Montauban,  le  ip6  juin  1 53 1.  Ses  enfants 
furent  : 

i".  Jean ,  III*  du  dodo  ,  qui  soit  ^ 

2^.  Jeanne  de  Gavarret,  femme  de  noble  Jean  de  Tersae,  sei- 
gnénr  de  Gouttevernisse ,  en  Volvestre. 

IX.  Jean  de  Gavàrbet  ,  III*  du  nom,  seigneur  de 
Kouaix,  co- seigneur  de  Saint-Léon  et  de  Caussidières,. 
assista  avec  un  autre  Jean  de  Gavarret,  le  i6  juillet 
1573»  au  contrat  de  mariage  de  Paule  de  Fàudoas,. 
leur  cousine ,  avec  noble  Jean  de  Vignes ,  fils  de  noble 
Jean  de  Vignes ,  seigneur  de  Noeilles ,  et  de  damoiselle 
Anne  de  Lagorsan.  Après  avoir  servi  pendant  quelques, 
années,  Jean  de  Gavarret  fut  amené  à  la  cour  par 
Octavien  du  Goût,  seigneur  du  Bouzet,  premier  maître 
d'hôtel  de  la  reine  Marguerite ,  son  cousm-gennain ,  et 
£ut  nommé  gentilhomme  ordinaire  de  cette  princesse 
par  brevet  du  3i  mai  iSgy.  Il  était  connu  dans  le 
monde  sous  Le  nom  de  seigneur  de  Saiat-Léon..  Il  plaida 
pour  la  succession  d^Arnaud^Guillaume  de  Gavarret 
son  oncle ,  et  un  arrêt  du  parlement  de  Toulouse ,  du 
â3  juin  i6o5 ,  la  déclara  ouverte  à  son  profit;  mais  il 
ne  jouit  point  du  bénéfice  de  cet  arrêt,  ayant  négligé 
d'en  poursuivre  l'exécution.  11  avait  épousé,  par  con- 
écar?eié!"uï'i  et  *'**''  P^ssé  dovaut  Piorro  Dupin ,  notaire  à  Montesquieu 
4dw. auiioaen  Volvestre,  le  jq  juin  i565,  Marguerite  de  Sers, 

d  argent  ,     lain-  ^n         _         _  _        c*  •  -iiii»  jtv 

paMé  et  armé  de  klle  do  Jcau  dc  dors ,  seigneur  dAulix,  et  de  Dau- 
Td'aEÛr^Tûou  phine  de  Goût  de  la  Leyèi^.  De*  ce  mariasse  sont  issus  : 

étoiles  dor.  *  ^  *^ 

i<>.  Simon ,  dopt  Tarticle  sait  ; 

2».  Achille,  auteur  de  la  branche  des  seigneurs  dkGorstivk, 
rapportée  ci-après  j 
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3».  Paule  de  Gavurret,  mariée,  par  contrat  du  5o  juin  i6ao , 
ayec  Pierre  de  Reingnan ,  geigneur  de  Yauteplume  ,  en  Gon- 
domois.  Elle  fit  donation  de  ses  biens  à  Simon ,  son  frère 
atné  ,  le  a  avril  i63o. 

X.  Simon  db  Gavarbbt  ,  seigneur  de  Rouaix ,  habita    »■  gal^loa  : 
le  château  de  ce  nom  à  Saint-Léon.  Du  mariage  qu'il  fiondwl^u'chèî 
contracta,  le  i"  août  1601 ,  avec  Maf guérite  db  G  a-  êhaîrideîioïe; 
LAUBA ,  est  provenu  Jean-François»  qui  suit.  ^^- 

XI.  Jean-François  de  Gavarret,  seigneur  de  Rouaix» 
co-seigneur  de  Saint-Léon  et  de  Gaussidières,  eut.pour    d«  ga«avi>  : 
femme  »  par  contrat  du  1 6  juin  i644>  Anne  db  Garaud»  dw"'ae^^«" 
de  laquelle  il  eut ,  outre  un  fils  mort  au  berceau  :  KT'du  même"" 

i<*.  Bertrand  de  Gavairet ,  aeignenr  de  Rouaii ,  marié  ,  le  la 
janyier  i66a ,  avec  Marguerite  do  Galauba,  Il  n'en  eut  pas 
de  postérité ,  et  en  sa  personne  s'est  éteinte  la  branche  de 
Rouaix.  Ses  biens  échurent  à  ses  sœurs.  La  dernière  n'eut 
qu'un  garçon  et  une  fille ,  qui ,  ne  s'étant  point  mariés ,  ont 
porté  leur  hérédité ,  savoir ,  le  garçon  à  Pierre-Gaëtan  de  Ga- 
yarret ,  et  la  fille  à  M.  Durand  de  Nougarède  ,  issu  de  Marie- 
Marguerite  de  Gavarret  \ 

a<*.  Jean  deGavarret,  \  .      .i*u  ^  • 

3-.,  Jean.FrançoisdeGaT«ret,}  ""«t» ceUbaUires ; 

É^"*,  Loise  de  Gayarret ,  mariée  avec  M.  de  Comebarrieu  ; 
5».  Marguerite  de  GaVarret ,  femme  de  N. . .. .  de  Campmat, 

Sbignedbs  de  Gonstire,  DBS  HoRTS,  etc.,  éteints. 

X.  Achille  db  Gavarrbt,  seigneur  de  Gonstire, 
fief  de  Saint-Léon ,  second  fils  d'Arnaud  de  Gavarret , 
IP  du  nom ,  seigneur  de  Rouaix ,  et  de  Marguerite  de 
Sers  d'Aulix ,  s'établit  à  Pamiers ,  enFoix ,  où  il  épousa , 
par  contrat  du  i5  mai  1608 ,  Françoise  de  Sabatery  ,  de  saiatsit  : 
fille  de  Jean  de  Sabatery,  capitaine  du  château  de  Sa-  tl^'^ôr,  **^' 


Verdun,  et  de  Jeanne  de  Robert.  Françoise  de  Sabatery  S7d?dîu,  éi2 
survécut  à  son  mari,  et  fit  son  testament  le  16  août  »«•  **"?»*"*:. '* 

^  '  en     poiute    d  un 

1620.    Ils  ont  laissé  :  '  p*Ucan  dargtm. 

1".  Antoine ,  dont  Tarticle  suit  ; 

2".  Simon,  auteur  de  la  branche  des  seigneurs  m  CLJkhttrft , 
rapportée  ci-après  ; 
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5».  Paul  de  Gayarret ,  mort  «am  postérité  ; 

4**.  Jean  de  Gavarret^  qui  épousa,  par  contrat  du  ai  noyembre 
i65a  ,  passé  devant  Valette,  notaire  à  Belpecb,  Jacqaette 
de  Terrides ,  fille  de  Jean-François  de  Terrides ,  et  d'An- 
toinette d'Apchier.  Il  fut  maintenu  dans  sa  noblesse  avec 
S^non  de  Gavarret,  son  frère ,  le  lo'septembre  i668,  et  mou- 
rut «ans  postérité  ; 

5».  Françoise  de  Gayarret. 

XL  Antoine  de  Gavab&bt»  seigneur  de  Constîre» 
donna ,  en  iGSy ,  des  preuves  de  son  zèle  pour  le  ser- 
vice du  Roi  9  en  se  rendant,  avec  plusieurs  autres  gen- 
tilshommes volontaires,  auprès  du  ducdeHallwin,  gou- 
verneur ide  Languedoc ,  pour  défendre  Leucate  assiégée 
par  les  Espagnols.  Antoine  de  Gavarret  donna  degrandes 
preuves  de  valeur  à  l'attaque  des  retranchements  des 
ennemis ,  qui  furent  emportés  d'assaut.  Il  fit  la  cam- 
DB  RoccH  :    pagne  de  Roussillon  sous  le  prince  de  Condé  en  iGSg, 
ondées  d'or^at'  puis  ccUe  dc  i64o  SOUS  le  maréchal  de  Schomberg.  Il 
crofn  monde  ^vait  épousé ,  par  contrat  du  26  mai  i633,  passé  de- 
luihtîd^ô^b^T.  v^û*  Martin,  notaire  à  Pamiers,  Anne  de  Rouch  ,  de 
gé  de  3  rose,  de  laquellc  il  laissa  : 

guemes.  ^ 

1».  François  de  Gayarret ,  ecclésiastique  ; 

a».  Simon  ^dont  Tarticle  suit  ; 

5<».  Alexandre  de  Gavarret ,  prieur  de  Saint-Victor,  au  diocèse 

de  Pamiers  ; 
4*^.  Jacques  de  Gavarret ,  chanoine  et  prieur  de  Saiot-Volusien  ; 

5».  Paule  de  Gavarret ,     f ,  . ,^ 

60.  Anne  de  Gavarret,     ^  ""^'^^^  "^"^  "«"^*^*- 


XII.  Simon  de  Gavarret  de  Saint-Léon,  seigneur 
de  Constire ,  des  Horts  et  fiefs  en  dépendants ,  chef 
d'escadre  des  armées  navales,  fit  sa  première  campagne 
maritime  en  1666 ,  sur  le  vaisseau  le  Florissant,  com- 
mandé par  M.  de  Gavarret ,  son  cousin.  Il  devint  en- 
seigne le  3  février  1678,  lieutenant  de  vaisseau  le  i*' 
janvier  1689  ®*  capitaine  des  frégates  légères  le  i*'  jan- 
vier 1692.  Le  Roi,  pour  récompenser  sa  valeur,  lui 
donna,  par  brevet  du  i5  septembre  de  cette  dernière 
année ,  le  commandement  du  vaisseau  C Adroit ,  avec 
kquel  il  croisa  dans  les  Antilles,  et  rendit  de  signalés 
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^rvices»  eu  approvisionnant  les  colonies  françaises  et 
en  faîaant  de  riches  et  nombreuses  captures  sur  les  An- 
glais. Il  commanda  le  VictorUux  dans  le  mémorable 
combat  livré  près  deLagoz  les  27  et  28  juin  i6g5,par 
le  comte  de  Tourville,  au  yice-amiral  Rook ,  comman- 
dant la  flotte  combinée  des  Anglais  et  des  Hollandais , 
auquel  on  prit  ou  brûla  70  vaisseaux.  Le  comte  de 
Blénac  rendît  à  la  cour  un  compte  très-détaillé  des  ser- 
vices rendus  par  M.  de  Gavarret,  et  le  Roi  lui  en  fit 
témoigner  sa  satisfaction  par  une  lettre  ministérielle  de 
M.  de  Pontchartrain  du  i5  juillet  de  ta  même  année 
i6g3.  M.  de  Gavarret  mourut  à  Rochefort  le  28  février 
1697,  chef  d'escadre  des  armées  navales  et  comman- 
d(int  des  lies  au  vent  et  sous  le  vent  de  l'Amérique. 
Il  avait  épousé,  par  contrat  du  i4  septembre  1690» 
passé  devant  Gabet,  notaire  à  Rochefort  ^  en  présence 
et  de  l'avis  de  haut  et  puissant  seigneur  messire  Jean 
de  Gavarret  y  chevalier ,  seigneur  d'Angoulin»  près  la 
Rochelle»  de  Ferrières  et   autres  lieux»  lieutenant- 
général  des  armëes  navales»  son  parent  (1)»  Marie  de    ^,  ^^^^^ . 
Belaib»  fille  de  Pierre  de  Belair  »  chevalier,  sejgneur  ^«.'^^l^-upo'^r 


(1)  Jeaa  de  Gavarret  a  rendu  d'importants  services  à  l'état  dans 
les  armées  navales.  En  i64o  ,  il  commandait  la  frégate  la  Prtncessù 
dans  le  combat  livré  le  aa  août ,  près  de  GadiK^  à  la  flotte  espagnole. 
II  contribua  ,  en  i643 ,  àj^^pjcise  de  6  vaisseaux  eoaemis  sur  la  côte- 
de  Barcelonne  ;  fnt  blesse' «ron  coup  de  feu  dans  le  visage,  au  com- 
bat naval  du  4  septembre ,  devant  dartbagëne  ;  commanda  un  vais- 
seau de  la  flotte  du  duc  de  Bfi6zé,  au  combat  do  14  jnîn  1646 ,  sur  la 
côte  de  Toscane  ;  contribua ,  le  aa  décembre  i65o ,  à  la  défaite  de 
la  flotte  des  Bordelais ,  près  de  Lermont ,  et  fnt  blessé  dans  cette 
affaire  ;  fut  nommé  capitaine  de  vaisseau  lé  a6  mars  i653  ;  se  dis- 
tingua y  ainsi  que  son  nls ,  à  l'expédition  du  duc  de  Beaufort  contre 
les  Algériens  en  i655  ,  et  prit  part ,  le  7  juin  167a ,  au  combat  livré 
entre  les  flottes  de  France  et  d'Angleterre  et  la  flotte  Hollandaise. 
Soot  fils,  commandant  le  Vigilant ^  fut  tué^  le 6  novembre  1673,  en 
se  défendant  vigonreusemént  contre  un  vaisseau  espagnol.  M.  de 
Gavarret  fut  créé  cbef  d'escadre  lé  la  décembre  de  la  même  année. 
Il  se  fit  beaucoup  d'bonneur  dans  les  combats  des  8  janvier  et  aa  avril 
1676,  entre  du  Qnesne  et  l'amiral  Ruyter,  ainsi  qu'au  combat  gagné 
le  a  jnin  par  le  maréchal  de  Vivonne ,  sur  la  flotte  combinée  d'Es- 
pagne et  de  Hollande.  Il  fut  nommé  lieutenant-général  des  armées 
naTales  le  i**  novembre  1689,  et  commandeur  de  l'ordre  de  Saint- 
Louis  le  1*'  mai  1696 ,  et  mourut  à  Rochefort  le  a6  mars  1697. 

Cette  maison  a  donné  plusieurs  autres  officiers  supérieurs  de  la 
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d' Azay  »  capitaine  des  vaisseaux  du  Roi ,  vice-roi  et 
gouyerneur  des  iles  de  la  Grenade  »  et  de  Jeanne  du 
Fré.  Il  n'a  laissé  que  deux  filles  : 

i«.  Marie- Anoe  de  Gayarret  de  Gonatire,  dame  des  Hotts  et  do 
Petit-Rochefort ,  au  diocèse  de  la  Rochelle  ,  née  le  7  ayrll 
169a  ,  mariée  1"  avec  Bertrand  de  Galauba^  seigneur  d'Issus , 
fils  de  Jean  de  Galanba,  seigneur  d'Issus  et  de  Hou?ilIe ,  et 
de  Jeanne  de  Gayarret  de  Saint^Léoii  ;  a*  par  contrat  du  16 
mai  1739  ,  avec  Antoine  de  Gavarretf  cheyalier,  seigneur  de 
Glarette  ,  son  cousin  ; 
2«,  Jeanne-Marie  de  Gayarret ,  mariée  1»,  le  ao  novembre  17^5, 
avec  Gilles-François  de  Gavarrei  4e  Samt^Lion ,  seigneur  de 
Gambou ,  dont  elle  n'eut  pas  d'enfants  ;  a» ,  le  18  novembre 
'         17399  <tvcc  Guioo- Roger-Marie- Anne  de  Gûvarret ,  baron  de 
Saint-Léon ,  seigneur  de  Ganssidières ,  dont  elle  resta  yenve 
avec  des  enfants. 

S£IGN£VRSDfi  CLAhETTE,  étcintS. 

'  XI.  Simon  de  Gatarrêt  de  SÂiiiT-LioN ,  second  fîls 
d*Achille  de  Gavarret,  seigneur  de  Constire,  et  de  Fran- 
çoise de  Sabatery»  fut  seigneur  de  Glarette,  et  s'établit 
à  Rieux ,  où  il  épousa ,  par  contrat  passé  devant  Pe- 
DB  vicin  :     treil ,  notaire ,  le  1 4  février  1 644  »  Catherine  de  Vigier, 
îron  krtaccom:  fiUo  ot  héritièro  dc  Jacques  de  Vigi^ ,  et  de  Susanne 
pagnédeséioiki  j^  Sorricr.  Il  fut  maintenu  dans  sa  noblesse  d'ancienne 

Ou  IDCDlrt  ^ 

race  »  par  jugement  de  M.  de  Bezons ,  intendant  de 
Languedoc,  du  10  septembre  1668  »  et  mourut  le  19 
décembre  1680 ,  ayant  eu  de  soif  jqiariage  : 

1  o.  Jean  de  Gayarret ,  né  le  a5  ayiil^i645 ,  chanoine  régulier  de 
Tordre  de  Saint-Angustin  ; 


marine  royale.  M.  Louis  de  Gayarret ,  commandant  du  vaisseau 
tlnirépide,  fut  tué  dans  l'expédition  du  comte  d'£strées  contre  Ta- 
bago  en  1677.  Pierre  de  Gavarret,  chevalier,  seigneur  delà  Panére 
et  des  Vernieuls ,  capitaine  de  vaisseau ,  chevalier  de  l'ordre  de 
Saint-Louis ,  lieutenant  de  Roi  au  gouvernement  générai  des  lies 
françaises  de  l'Amérique  ,  contribua^  en  1703,  à  chasser  les  Anglais 
de  la  Guadeloupe ,  et  fut  créé  chef  d'escadre  au  mois  d'octobre  1756. 
Il  a  eu  de  spn  mariage  avec  Marie-Madelaine  Trahen ,  entr'aotxe» 
enfants ,  Marie-Madelaine- Julie  de  Gavarret,  marié,  le  a8  novembre 
1747»  avec  Jean-Baptîste-Joseph  de  Rémont  ^  écuyer,  seigneur  de 
Létang  ,  capitaine  au  régiment  de  Lyonnais ,  et  chevalier  de  l'ordre 
de  Saint-Louis. 
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:>/".  Jean-Jacques,  dont  Tarticle  suit  ; 
50.  Gabrielle  de  Gavarret,  née  le  a6  avril  ;i6^8  ;• 
4*.  Françoise  de  Gavarret,  mariée  ,^  par  contrat  du  6  février 
i685,  passé  devant  Labernardie ,  notaire  à  Rieux,  avec  noble 
Pierre  de  Castet ,  II*  du  nom  ,  seigneur  de  la  Boulbène  et  de 
Saint-Genès,  colonel  du  régiment  des  milices  du  diocèse  de  ^ 

Kienx.  (  ^oyes  dans  ce  volnnre  la  généalogie  de  ^la  famille  dk 
CASTET.  ) 

\ 

'  XII.  Jean- Jacques  de  Gayahret  ,  .seigneur  de  Gla- 
rette,  co-seigneur  de  Saint-Léon  et  de  Gaussidières^etc. , 
né  le  5  septembre  1666,  entra  dans  la  compagnie 
des  gentilshommes -gardes  de  la  marine  en  1682  , 
seryit  sous  les  ordres  de  M.  de  Gavarret,  chef  d'es- 
cadre ,  pui^  lieutenant-général  des  armées  navales,  et 
s'embarqua  sur  sa  flotte  pour  l'Irlande  le  i3  mars  168g. 
II  passd  avec  le  grade  d  officier  dans  les  groupes  débar- 

Îuées  ,  destinées  à  rétablir  le  roi  Jacques  ;  revint  en 
rance^  avec  Icjs  troupes  françaises. et  irlandaises  ,  à  la 
fin  de  Tannée  1692  ,  etfut  fait  lieutenant-colonel  du  ré- 
giment des  milices  du  diocèse  de  Rieux  ,  avec  lequel 
il  servit  sur  les  frontières  d'Aragon  lors  de  la  guerre 
pour  la  succession  d'Espagne.  Jean^Jacques  de  Gavar- 
ret avait  épousé,  par  contrat  du  19  avril  1693  ,  Sylvk     «abatu: 
d'Abatia  ,  fille  de  Jean-François  d'Abatia  ,  seigneur  de  doî^adex'îrren 
Fougassiès ,  et  de  Jeanne  de  Galsselet.  Leurs  enfants  ffj^ml  '°'*^'* 
furent  ; 

1",  Antoine  ,  dont  l'article  suit  ; 

2<*.  Catherine  de  Cavarret ,  femme  4®  Pierre  Cizy  de  Combes  du 
Barry,  chevalier  de  Tordre  de  Saint-Louis  ; 

3*.  Gabrielle  de  Gavarret ,  mariée  ,  par  tontrat  du  4  janvier 
1754,  à  'François  du  Rieu,  seigneur  de  Brie  et  de  Madron  , 
chevalier  de  Tordre  royal  et  militaire  de  Saint-Lodis ,  et  maré- 
chal-des-logîs  de  la  seconde  compagnie  des  Mousquetaires  de 
la  garde  du  Roi ,  dont  elle  resta  veuve,  avec  des  enfants  en 

r 

XIII.  Antoine  db  Gavarret  ,  chevalier»  seigneur  de 
Clarette'  et  d'Issus ,  cb  -  seigneur  de  Saint-Léon  et  de 
Caussidières ,  etc.,  né  le  8  mai  1695,  épousa,  avec  dCJr^mlà'sTons 
dispense ,  et  par  contrat  du  16  inaî  1629 ,  Marie- Anne  paJ'^'il' J^s 
DE  Gavarret,  dame  d'Issus,  des  Horts  et  du  Petit- ;;^j;;^"![;j;J^^ 


â6  DE    GAVABRET. 

Rochefort ,  sa  parente  ,  et  veuve  de  Bertrand  de  Ga- 
lauba ,  de  laquelle  il  a  laissé  : 


Catherioe-Sylvie-Thérèfte-lilarie- Anne  de.  Gavarret ,  mariée,  par 
contrat  du  27  avril  1753 ,  avec  Henri-Joseph  de  la  Fage^  baron 
de  Pailhès  ,  syndic-général  de  la  province  de  Languedoc  ,  fils 
de  Joseph  de  la  Fage  ,  chevalier,  seigneur  de  Saint- Amadou , 
de  Saint-Martin  ,  etc. ,  syndic-général  de  la  même  province  , 

})récédemment  président-trésorier  de  France  ,  au  bureau  des 
inances  da  la  généralité  de  Toulouse  «  et  de  Marie  d'Adhé- 
•mar  de  Montéil  de  Trébas. 


-SEIGNEURS  DE  VIEILLEVIGNE  ,  DE  GARDOUCH^  DE 

ROQUEViLLB ,  etc. ,  itcints. 

VI.  Jean-Bernard  de  Gavarret  ,  seigneur  de  Vieil-* 
levigne,  terre  qu'il  eut  par  le  partage  du  17  avril  i465, 
avec  la  moitié  de  Montgiscard  et  les  biens  de  Gardouch, 
Çaint-Home ,  Donneville  et  Villefraochè  ,  était  fils 
puîné  d* Arnaud-Guillaume  de  Gavarret  »  chevalier^  sei- 
gneur de  Saint-Léon  \  de  Gaussidières ,  de  Rouaix ,  etc. , 
et  d*01ive  de  Guinibal»  sa  troisième  femme.  Jean-6er- 
Aird  de  Gavarret  mourut  en  1472*  II  avait  épousé  ,  en 

DU  GoiLUTs^:^  secondes  noces ,  en  i44S»  Philippe  des  Guillots  du 
pûeuiès,  à  une  Faget  >  fillc  dc  Jcau  des  Guillots ,  seigneur  du  Faget , 
do?*'  défaiibBiê  de  Cuq ,  de  Mouzens ,  etc. ,  de  laquelle  il  eut  deux 

à    «eneslre  ;    au         û  ^t 

9  faïur,  à  une  entants  . 

riuîle  d'or. 

i«.  Gabriel ,  dont  l'article  suit  ;  '      . 

a«.  Gonstaoce  de  Gavarret ,  mariée  par  son  firére ,  en  1490 ,  de- 
vant Barani ,  notaire  à  Villefranche  de  Lauragais^  avec  Denis 
de  Pradinei ,  seigneur  de  Barsa. 

VII.  Gabriel  de  Gavarret  ,  seigneur  de  Vieillevigne 
et  en  partie  de  Gardouch»  de  Montgiscard,  de  Roque- 
ville ,  etc.  »  terres  qu'il  vendit ,  ainsi  que  celles  d'Ai- 
guesvlves  et  Donneville  à  Jean  de  Garaud  en  i497*  H 

dor%^i*c"bde  ^^^*''  *P^"s^»  ^^  1488,  Marguerite  dé  Varagne,  fille 
»bie.  de  Bertrand  de  Varasne  de  Gardouch,  seigneur  de 

Roqueville  »  etc. ,  et  de  Jeanne  d'Arnave.  Gabriel  de 
Gavarret  mourut  en  1 5o4  >  laissant  trois  fils  : 
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!-■*.  Bernard  de  Gaytrret ,  mort  célibataire  en  i546,  après  avoir 
disposé  de  ses  biens  en  faveur  d'Arnaud-Guillaume  de  Ga- 
▼arrêt,  seigneur  de  Saint- Léon  ,  son  neveu  à  la  mode  de 
Bretagne  ; 

a<*.  Jean  de  Gavarret,  prêtre  ,  prieur  de  Nérac ,  près  Lombez. 
Le  39  août  1549 ,  il  fit  devant  Bertrand  Bosc ,  notaire  à  Mont- 
pezat ,  son  testament ,  par  lequel  il  institua  Jean  de  Gavarret 
de  Quint ,  chanoine  de  Saint-Sernin  ,  son  héritier .; 

3*.  François  de  Gavarret,  qui  vendit  h  Jean  de  Garaud  les 
biens  féodaux  qu'il  avait  à  Baziège,  et  mourut  célibataire  en 
i563. 


SEIGNEURS    DE     QDINT ,    putê    DE     SAINT-LÉON  ,    OK 

cAussiDi^BBS ,  etc.»    éteinte* 

YI.  Arnaud -Raimond  de  Gavarret,  seigoeur  de 
Quint,  fils  puîné  d'Arnaud-Guillaume  de  Gavarret, 
chevalier,  seigneur  de  Saint-Léon,  deGaussidières,etc., 
et  d'Olive  de  Guinibal,  sa  troisième  femme,  était  en 
puplllarité  lors  du  testament  de  son  père  du  3  février 
1436.  Il  fut  héritier  en  partie  des  biens  de  sa  mère,  par 
le  testament  que  fit  cette  dame  lé  4  septembre  1467 , 
devant  Jean  Romerii ,  notaire  à  Toulouse.  Il  épou||| 
Jeanne  de  Buxi,  qu'il  laissa  veuve,  en  1 483 ,  et  tutri<% 
de  ses  cinq  enfants ,  nommés  : 

i<*.  Pierre  ,  II*  du  nom ,  qui  suit  ; 

a<».  Goillauaie  de  Gavarret  »  mort  célibataire  ; 

3"*.  Jean  de  Gavarret ,  prêtre,  chanoine  de  Saint'Semin  ; 

4°.  Antoine  de  Gavarret ,  prébende  de  Saint-Etienne  ; 

5«.  Jeanne  de  Gavarret ,  femme  de  Pierre  de  TïiimbauU, 

VII.  Pierre  de  Gavarret  ,  II*  du  nom^  seigneur  de 
Quint,  épousa ,  en  149S  9  Jeanne  de  Brassag  de  Mont-  <i\>7  TsTonaj* 
piGNiER ,  qu'il  nomma,  par  son  testament  du  *25  juillet  cL^de  gÛeulè». 
i5o5  ,  tutrice  de  leurs  enfiints ,  avec  Jeanne  de  Buxi  , 
sa  mère ,  et  Jean  et  Antoine  de  Gavarret ,  ses  frères. 
Us  n'avaient  eu  qu'un  fils  et  une  fille  : 


i«.  Guillaume  ,  II*  du  nom ,  dont  Tarticlc  suit  ; 

2".  Madelainc  de  Gavarret ,  mariée  avec  Jean  de  CEi^y, 
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DK  stcr.ii .  YIII.  GuiUaume  db  Gayahret,  IP  du  nom ,  seigneur 
Yii'!l'''dor .  ''île  àe  Quint  el  de  Gugnaux ,  institué  héritier  universel  de 
[ZT^'t  éioiie»  Jeanne  de  Buxî ,  son  aïeule ,  par  le  testament  que  fit 
du  même.. ei  en  cottc  dame  doTdnt  Hufi'o  Dulcis.  notaire  de  Toulouse  , 

pointe  d  un  mou-  _  r«yf  Kn^i«ii 

loudargeot.      le  24  octobro  1925»  épousa,  i°  en  i52o  ,  uabrielle  de 

Sèguier,  morte  en  i55o;  s"^  Jeazme  de  Vignes  ou  de 

dur,  à7a?ache  YiNûES  ,  sœur   do  Guiou  de  Vignes»  seigneur  de  la 

rom^"!côuVté*ei  Bastide.  Guillaume  de  Gavarret  mourut  en  i55g.  Ses 

cUrinée     daxur    e^fautS  furOnt   I 

Du  premier  lU  : 

1".  Jcaa,  dont  l'article  sait; 

Du  second  lit  : 

2«*.   Guion  (le  Gavarret  ; 
?i**.  François  de  Gavarret  ; 
4**.  Vincent  de  Gavarret  ; 
5®,  Ghire  de  Gavarret. 

IX*  Jean  DE  Gavarret  ,  écuyer,  seigneur  de  Quint 
et  de  Gugnaux  ,  fut  marié  par  son  père  »le  25  juin  1 557, 
suivant  un  contrat  passé  devant  Baudon,  notaire  à  Tou- 

!ra.urrr!rfoi '^"*®  »  *v®^  Antoinette  d^  Verdiguier  (i),  des  sei- 
de  carnaiion  te  cTQeurs  do  Taulac  et  de  la  Salle,  qu'il  laissa  veuve  en 

liant   le  fui  d'un  »  .-ii  rw«  1  »f 

uihierdpùnopie;  1 56o ,  ot  tutHco  QO  iours  entants.  Mais  cette  dame  s  é- 
ilhargrd'nn  croL'-  taut  romariée ,  en  1 562 ,  avec  Jean  de  Montfaucon ,  Ils 
ir^  de»^"!!)»»  passèrent  sous  la  tutelle  de  Jean  de  Gavarret  »  seigneur 
de  Saint-Léon  et  de  Gaussidières ,  lequel  régit  leurs 
biens  jusqu'à  sa  mort  arrivée  en  1672  ^  et  qui  joignit 
aux  soins  de  son  administration  le  don  de  toute  sa  for- 
tune ,  par  ses  dernières  volontés.  Jean  de  Gavarret  n'a- 
vait eu  que  deux  fils  : 

i''.  Barthélemi,  qui  suit; 

a°.  Jean  de  Gavarret ,  mort- en  pupiliârité  en  i566. 

X.  Barthélemi  de  Gavarret  ,  seigneur  de  Quint  et 
de  Vindrac,  devint  co-seigneur  de  Saint-Léon  et  de 


(1}  Le  nom  de  cette  famille  est  aussi  orthographié  Vcrbiguier, 


UDLIiOlf 
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Caussidières  par  l'institutioa  du  testament  de  Jean  de 
Gavarret  »  son  tuteur  »  du  17  avril  1672  »  et  dès  lors  il 
s'établit  à  Saint-Léoo.  Mais  Texécution  de  ce  testament 
fut  contestée  par  la  branche  de  Rouaix ,  comme  con- 
traire à  la  substitution  graduelle  ,  établie  par  le  testa- 
ment d'Arnaud-Guillaume  de  Gavarret ,  du  3  février 
i436.  Le  parlement  de  Toulouse ,  par  arrêt  du  23  juin 
i6o5,  statua  que  les  biens  libres  seraient  dévolus  au 
fils  de  'Varthélemi  »  et  que  les  biens  substitués  appar- 
tiendraient à  Jean  de  Gavarret  de  Rouaix  ,  seigneur  de 
Gonstire  »  héritier  plus  prochain  (1).  Barthélemi»  par 
acte  du  22  mai  i584»  passé  devant  Du jary,  notaire  à 
Toulouse  9  vendit  la  terre  de  Quint  »  et  fit  confirmer 
cette  vente  par  sa  mère  lé  4  juin  suivant  »  par  acte 
passé  devant  Durantbn,  notaire  de  la  même  ville.  II 
s'allia ,  par  contrat  du  5  mars  1690,  passé  devant  Savy,  „.  m4«.»«,  . 
notaire  d'Aurignac,  avec  Anne  de  Mauléon  -  Gensac  ,  2ôn*d%ï!*'iam- 
et  mourut  le  1*  avril  1692 ,  laissant  pour  fils  unique»  LlÎ*/'"*"^  '^^ 
Guion^qui  suit. 

f 

XI.  Guion  DE  Gavarbbt  ,  seigneur  de  l$aint-Léon  « 
de  Caussidières,  etc.»  né  le  11  avril  1592»  fut  placé 
sous  la  tutelle  de  sa  mère;  puis» lorsque  cette  dame  $e 
remaria  avec  M.  de  Saint-Félix ,  il  passa  sous  celle 
d'Antoinette  de  Verdiguier ,  son  aïeule  »  qui»  par  le  tes-^ 
tament  qu'elle  fit  le  8  novembre  1607, devant  Guérin» 
notaire  à  Réalmont  »  l'institua  son  héritier.  Il  eut  pour 
curateurs,  par  le  choi:t  de  cette  dame»  Raimond  de  ^ 

Saint-Félix-Maurémont  et  Guion  de  Capriol.  Guion 
de  Gavarret  épousa,  par  contrat  du  3o  novembre  16 14» 
Jeanne  de  Lacger  ou  de  Latgeb»  fiUe  d'Antoine  ^^  ^^^l^^'''"*  il,„ 
Lacger,  jugé  de  Castres,  et  de  Jeanne  de  Perrin»  sa  dor,  'au   chef 
seconde  femme.  Le  27  juillet  16&1.»  il  fit  son  testament  êb^«  deTbê' 
devant  Louis  Gilet»  notaire  à  Cintegabelle ,  institua  son  "°**  "^'"«'"^ 
fils  aîné  son  héritier  universel  »  lui  substitua  ses  frères 


(1)  La  terre  dé  Vindrac  fat  vendue  pour  racheter  une  partie  des 
bictts  adjuges  à  la  branche  de  Constire. 
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et  tous   668  deso^idants  mâles ,  selon  Pordre  de  prî- 
mogéniture,  à  Texclusioii  des  filles,  qui  ne  sont  appelées. 

3u*au  cas  d'extinction  des  mâles  dans  tontes  les  lignes^ 
e  sa  descendance.  Ses  enfants  lurent  ; 


!«•  Antoine-Carbon,  dont  Tarticle  suit  ; 

A«.  FraDçois-lkrtraDd ,  auteur  de  la  brandie  des  seigneur»  bk- 

y Auioini ,  rapportée  ci^aprèa  ; 
3*.  Jean-FrançoU ,  auteur  de  la  branche  des  eo-teigneurs  dk 

SAiHT-Lioir  et  di  GAvssiDiiais  ,  mentionnée  en  son  rang  ; 

4*»  Isabelle  de  Gavarret ,  femuie  de  N dis  Maitonnmdô» 

5«*  Jeai^ne  de  Gavarret ,  mariée»  par  contrat  dn  i6  octobre 

i64i,  avec  noble  Stsin  de  Galauba  ^  seigneur  de  Prouyille. 

XIL  Antoine-Carbon   m  Gavabrbt,  seigneur   de 

Saint-Léon  et  de  Caussidières ,  épousa  »  par  contrat  du 

s4  juin  i655,  passé  devant  Dessons»  notaire  à  Sarer- 

vv  Rni0  :     dun ,  Catherine  du  Ribu  db  Madbon.  Il  rendit  hommage 

«iîdVes*  de  *iÎDo*  P^""^  '^^  terres  de  Saint-Léon  et  de  Caussidières ,  et  en 

pie.  fournit  le  dénombrement  le  4  mai  167a ,  et  transigea 

avec  ses  frères  sur  leurs  droits  respectifs  en  la  succession 

EaterneUe  par  acte  du  6  octobre  166s,  passé  devant 
rOuis  Gilety  notaire  à  Gintegabelle.  Antoine-Carbon 
mourut  le  5o  décembre  1686,  après  avoir  fait  son  tes- 
tament lé  même  jour  devant  Arnaud ,  notaire  à  Nail- 
loux.  Ses  enftnts  furent  : 

i*.  Jean-François  ,  dont  l^article  suit  ; 

a«;  Marc-Antoine  de  Gavarret ,  qai  n'a  en  qu'une  fille  ; 

3».  Charles-GerBoain  de  Gavarret ,  mort  céUbataire  ; 

4".  Catherine  de  Gavarret ,  morte  sans  alliance; 

5^.  Anne  de  Gavarret ,  qui  fut  mariée  et  mourut  sans  enfants  : 

Ô».  Françoise  de  Gavarret ,  I   „^t^  „«^  ^.,;a.. 
70.  Jeanne  de  Gavarret ,      |  ™«*^  "°"  mariées. 

XIIL  Jean -François   de  GAvabbet»  seigneur    de 

Saint- Léon,  de  Caussidières,  etc.,  rendit  nommage 

te  Fil.  :     PO"**  c®*  terres,  et  en  donnale  dénombrement  le  6  juil- 

dr"nt**acwm-  ^^  1 689.  Par  coutrat  du  la  novembre  de  cette  année, 

pagnéesde  €  be  passé  dcvaut  Apparra ,  notaire  de  Toulouse ,  il  épousa 

or,  3  CD  ^^j^j^  jj^  Faub,  et  fit  son  testament  devant  Paul  La- 


rbef     vl      3     «D 
Ijoinlc. 
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fage>  notaire  à  Giotegabelle,,  le  16  S^vriev  1726.  Ses 
enfants  furent  : 

i«.  Guin- Roger-Marie- Anne  ,  qui  suit  ; 

gt».  Jeanne-Marie  de  Gavarret ,  épouse  de  Michel  ile  Lamezan  , 
seigneur  de  Joocet,  avec  lequel  elle  parait  dans  un  acte  de 

XIV.  Guîon-Roger-Marie-Anne  dé  Gavarbet»  sei- 
gneur de  Saint-Léon  et  de  Gaussidières ,  décédé  le  26    dbLmksak. 
juillet  1757,  avait  épousé,  i**  par  contrat  du  i5  mai  i"^  d'.îgent"! 
1721 ,  passé  devant  Cabanes,  notaire  à  Saînt-Frajon  ,  i?*iV.ToATt 
Marguerite  de  Lamezan  de  Joncet  ,  morte  le  9  juin  ".^"^"JÏJ^  J" 
1728;  2*^  par  contrat  passé  devant  Paul  La&ge,  le  18  i'^<^- 
novembre  1729 ,  Jeanne-Marie  de  Gavarrbt  de  Cons-  ^^  ^atamit 
TIRE  ,  dame  des  Horts  et  du  Petit-Rochefort.  Ses  enfants  comm«  à  i»  p.  1. 
furent  ; 

Du  premier  Ut  : 

1*.  Gharies* André  de  Gavarret ,  mort  à  Vêige  de  a  ans  et  demi  ; 

2«.  Jean 'Paul  de  Gavarret ,  mort  à  la  ans; 

5<>.  JeaOi^ François  de  Gavarret^  morte  à  ii  ans  ; 

4<*.  J canne-Marie- Apollonie  de  Gavarret ,  mariée  avec  M.  de 

Fitlèle-Campoliac  ; 
5«.  Jeanne-Françoise  de  Gavarret ,  morte  sans  alliance  5  à  Tâge 

de  18  ans  ; 
6*.  Marie-Rose •  Antoinette  de  Gavarret,  morte  à  l'âge  de  3 

ans  ;  . 

1 

Du  second  Ut  : 

7».  Marc- Antoine,  dont  l'article  tait  ; 

8"*.  Jean- Antoine  de  Gavarret,  mort  à  Tâge  de  8  ans  ; 

9«,  Sylvie-Catherine  de  Gavarret,  mariée,  le  aj  décembre  1764, 

avec  Pierre-Gaëtan  de  Gavarret  ; 
io<*.  Jeanne -Marie-Marguerite  de  Gavarret,  morte  au  bercean. 

XV.  Marc-Antoine  be  Gavarret  ,  baron  de  Saint-  é/^tSè,\  U 
Léon»  épousa»  par  contrat  du  16  décembre  ^J^^f^^T^^Zm^. 
passé  devant  Cape  •  notaire  à  Auterive ,  Marie-Anne  «»»»•»*/•  *  t*>n>f- 

',.  i.«l  .  /».  teaux  de  gueules. 

D  Al  VERNI ,  dont  11  a  eu  quatre  entants  : 

1°.  Guion-Roger-Maric- Anne-Gabriel  de  Gavarret,  mort  à  17 

ans  ; 
2°.  Jeanne-Marie-Louise  de  Gavarret,  mariée  avec  Roger  </e 

Comminges-Lattronques  : 


5?  DE    GAVARRET. 

5o.  Màrie-Gatherine-JeauDe-Gnilhelme  de  Gavarret,  morte  à  14 

ans  ; 
4".   Gatherhie-Sylvie'Bertrande  de  Gavarret ,   morte  sans  aU 

liance. 


SEI6NKUBS  DE  VALlJîGUE. 

XIL  François-Bertrand  de  Gavarbet,  seigneur  de 
Yallègue ,  second  fils  de  Guion  de  Gayarret ,  seigneur 
de  Saint-Léon  »  et  de  Jeanne  de  Lacger ,  épousa ,  en 
présence  de  son  père,  par  contrat  du  6  noTembre*  1 658, 
passé  devant  Germain  Gampa^nac»  notaire  à  Ville - 
de  "in^DiTe  "à  u  franche  en  Laurasais ,  Germaine  de  G anals.  Il  transigea 
baode  d  arg<>nt.  gyg^  g^g  frèrcs  Ic  6  octobrc  1662  ,  rendît  hommage 
pour  ses  fiefs  de  Yallègue  et  de  Yillefranche  le  4  in^î 
1672  »  et  mourut  le  9  mai  1688  »  ayant  eu  cinq  enfants  : 

1**.  Guion  de  Gavarret,  mort  au  berceau; 
a<».  Pierre ,  III*  du  nom ,  dont  l'article  suit  ; 
30.  Jean-François  de  Gavarret  qui  ne  se  niaria  point  ; 
4***  Antoine-Guion  de  GaTarret ,  mort  abbé  à  l*âge  de  18  ans  ; 
5°.  Marguerite  de  Gavarret ,  morte  sans  alliance  à  Tâge  de  82 
ans. 

XIII.  Pierre  be  Gavarret  ,  III*  du  nom ,  seigneur  de 
Yallègue ,  transigea  avec  ses  frères,  et  sa  sœur  devant 
Brumas ,  notaire  à  Montgiscard,  le  i3  mars  1692 ,  ren- 
dit hommage  pour  ses  fiais  de  Yallègue  et  de  Yille- 
franche  le  2a  juillet  1726 ,  et  mourut  à  Toulouse  le  5 
juin  1727.  Il  avait  épousé ,  par  contrat  du  25  mars 
1 694 ,  passé  devant  Bourdiol ,  notaire  à  Sorèze ,  Mar- 
mBahiiau:    guérite   de  Barrau-Fonsuerane  ,  qui  Ta  rendu  père 

d  argent,    a  trow  \  ^  m  '      T  1 

fasce.  de  «Dopie.  Je  ucuf  cufants  : 

i«.  Pierre  de  Gavarret,  mort  au  berceau  ; 
a<*.  François-David ,  dont  Tart/cle  suit  \   . 
30.  Jean-François  de  Gavarret ,  mort  à  5  ans  ; 
4*'  Pierre-Moïse  de  Gavarret ,  qui  fut  prêtre  ; 
5«.  Charles  de  Gavarret ,   \ 
ô*".  Isaac  de  Gavarret ,       >  morts  en  bfts  Âge  ; 
7».  Rose  de  Gavarret ,        ;  ^^ 

8«.  Marguerite  de  Gavarret ,    {  ^^.»^.  ..^.  -ii ;«»<««»„ 
9".  ElisiVelh  de  Gavarret,      J  "«^»«»  •«"•  alliances. 
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XIV.  Françoîs-Davîd  db   Gavarret,  s^gneiir  de 
Yallègue,  épousa,  par  contrat  du  S  juin  1727,  passé 
devant  Ostric,  notaire  à  Garcassonne,  Marguerite  de 
FoRNiBR,  morte  le  6  août  i65o.  Il  avait  été  assisté  au  de""gSêuTe!." '.« 
contrat  par  son  père ,  et  avait  reçu  de  sa  mère  la  dona-  !"°°    d'argem  , 

.  i«ii«i  1  ¥1  1  lampasdé    et    ar- 

tion  de  partie  des  biens  de  cette  dame.  11  mourut  le  25  mideubie. 
novembre  1754»  et  Pierre-Moïse  de  Gavarr^,  sonfHire» 
fiit  appefai  et  la  taiêlle  de  se»  enfaâlë  >  qiÛ  furent  : 

ji*.  Pierre  ,  jpa^ijuû  de  Gavarret ,  capkaioe  de  vaisseaii  ^  chef 
du  consistoire  à  Toulouse ,  marié  %   p^r  contrat  passé  devant 
StontcaMin  ,  notaire  en  cette  yille ,  le  9  janvier  1769  ,   avec 
Loviae-Céleste-EmiLle-Thérése  Carré ,  dont  il  eut  : 
A*^Pierre*Gaëtan  de  Gavarret ,  mort  çn  \tà$  ^e  ;  . 
B.  Pîerre-Bruno-Sylvain  de  Gavarret,  mort  célibataire  ; 
G.  âyacinthé-Margiierite-Géleste  de  Gavarret ,  oîiorie  à  4 

ans  ; 
D.  Anastasie-Jeanne-Marie-Marc  de  Gavarret,  épouse  de 

N de  Belcasiel  ; 

20.  Pierre-Gaëtan  ,  dont  Taiticlévuit; 

3*«  Margaerite- Amie  de  Gavarret  j  non  mariée» 

■s 

XV.  Pierre-Gûëtan  de  Gavark^t  fut  marié ,  pat»  con- 
trat du  27  décembre  i764ipa$sé  devant  Lafage ,  no- 
taire à  Gintegabelle»  avec  Sylvie -Catherine  t>E  Ga- 
varret-Saint-Léon  ,  fille  de  Guiçn-Roger-Marie-Aïiiie  J^»^};' 
de    Gavarret,  seigneur    de    Saint -Léon   de  Caussi- pi«*é»  et' âiu*s 
dières,  etc.,  et  de  Jeanne-Marie  de  Gavarret-Constire ,  deuxen"chec  »"* 
sa  seconde  femme«  Il  a  laissé  de  ce  mariage  :  ^"'°**'' 

1",  Marc-Antoine-Marguerite-Bdnaventare  ,  dont  l'article  suit  ;. 

30.  Jeannc-Marie-^Pétronille  de  Gavarret  ,,majçiée  ».,par  contrat 
dti  4  octobre  1785,  passé  devant  Gampmas,  notaire  à  Tou- 
louse ,  avec  N.....  c/c  /a  Fage-PaUhè$, 

XTL  Marc-Antoînè-Mahguerite-Bonàventtire  de  Ga- 
varret de  RouAix,  officier  au  régiment  de  Bresse, 

infanterie ,  a  eu  de  son  mariage  avec  demoiselle  N »«  maki»  : 

DE  Marin  : 

\°.  Edouard ,  dont  Tarticle^tuit  ; 

30.  N de  Gavarret ,  mariée  avec  N d'Orgeix. 

XVII.  Edouard  de  Gavarret  ,  seul  rejeton  mâle  de 
eett&  ancienne   maison ,  a  servi  dans  les  chasseurs  à 

5 


à  3  lions 
la  m- 
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,.E  <.o«inGB* .  cheval  de  l'Isère ,  et  s^est  marié  ,  en  1827  ,  avec  N..... 

ailussé    en  ,   baii- 


I  loir. 

I 


C0->S£14iliNBVRS  D£  SAlNTrLÉON  KT   D£  CAUSSIBI^BE)»  , 

•    élùiniê, 

XII.  Jean-Fraaçois  db  Gafabret,  eo^seigoeur  de 
Saint-Léon  et  de  Gaussidières ,  troisième  fils  de  GuioB 
de  Gavarret,  seigneur  des  mêmes  lieux,  et  de  Jeanne 
de  Lai^er,  fut  maintenu  dans  sa  noble^  d'ancienne 
extraction  par  jugement  de  M.  de  Bezons  »  intendant 
de  Languedoc»  du  20  janvier  166g.  Il  avait  épousé, 
par  contrat  du  9  juillet  166S»  passé  devant  Germain 
Gampagnac,  notaire  de  Yillefranche  en  Lauragais, 

comLèriâp.sa.  Marguerite  de  Ganals,  de  laquelle  il  eut  : 

1».  Jean-Roger,  dont  l'article  suit  ; 

a<>«  Marie-Marguerite  <le  Gavarret,  mariée  avec  noble  Arnaud 
dû  Durand  de  Nougarède-MonMlrol» 

XIII.  Jean^Roger  de  Gav arrêt  ,  seigneur  de  Cam* 
bou  y  co-seîgneur  de  Saint-Léon ,  de  Gaussidières ,  etc.  » 

Di  i%k»M  :    ®^  lîïaria ,  par  contrat  du  2 1  janvier  1 701 ,  passé  devant 
d'or  auehttrott  Halffcr»  uotairo  à  Toulouse ,  avec  Françoise  de  Trêbos, 

d«  sable,  accoin-  .*?•..« 

pagn«  «1  pointe  q«i  {e  rcildit  pèrc  de  : 
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d'un     bouc      dn 
nKème. 


10.  Gilles-François  de  Gararret,  chevalier,  seigneur  de  Gamboii, 
marié ,  le  ao  novembre  ijaS  ,  avec  Jeanne-Marie  de  Gavât' 
ret  des  HortSy  sa  parente.  II  mourut  sans  postérité  le  ig  juin 
1727; 

a<>.  Jean-François  de  Gavàrret ,  chevalier  de  Gamboa,  mort  à 
Tâge  de  a3  ans  ; 

30.  Marie- Apolionie  de  Gavàrret,  mariée  ,  le  ao  octobre  1724^ 
dans  le  château  de  Lastronques ,  avec  noble  Fierre-Louis  de 
Castet,  sieur  de  la  Boulbène ,  fiU  de  Pierre  de  Castet  »  sei- 
gneur de  la  Boulbène^'  et  de  Françoise  de  Gavàrret  de  Gla- 
rette.  (  Foyez  dans  ce  volume  la  généalogie  delà  famille 'db 
GASTET.) 
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D*HABAMBUBE, 

Seîgmura  D'HAnAMBunB.-DE  Picassary,  de  Rimiefoht, 

DE  LA  BoiSSlfeRE,  DBS  AfG^BCS  ,  DE  LA.  ChbTEIE  ,  etC. 

etc.,  en  Basse-Navarre,  pub  en  Berry  et  en  Tou- 
raine.  * 


AiHit  ;  Ecarleli,  aux  i  et  4  i^Br,  à  i  vathu  de  gutaltt,  attor- 
n^M,  eoltcUei  etettrÎTiict  d'aïur,  qui  est  di  Btiu  ;  aux  >  et 
Z  d'argentfà  l'hydre  de  linaple,  giûfstmBiUDicEjiur  te  tout 
d'or,  à  l'arbre  de  linopU ,  lur  le  fût  duquel  t'appuie  an  o«rs  en 
piedde  iable,dla  bordure  de  gueula,  ckargie  dt  8  flanckit  d'or, 
qui  est  D'HiRtHBou  (i).  Couronne  de  marquis.  L'éca  posé 
lar  na  cir  touche. 

La  maison  d'HARAMBURE  (s)  est  d'ancienne  cheva- 
lerie, et  originaire  de  la  Basse- Navarre,  L'historien 
D.  Martin  de  Vicay ,  dans  son  livre  intitulé  Drecho  de 


(i)  Vojeï  l'ouïrtgc  intitulé  Hobteza  del  jindaluz'ta,  compote  par 
Conçalo  Argots  de  Molina,  et  imprimé  A  Strille ,  par  Fernando 
Kiaz,  petit  in-fol.,  iSSS,  p.  -fi,  rerso,  au  chapitre  d»  Familles 
du  rojaume  de  Natarre,  qui  portent  des.onn  dans  l'écu  de  leurs 
srmet.  Elles  sont  giaiées  pag.  7S,  mais  l'ours  j  parait  coolreposè, 
c'est-à-dire,  à  dextre  de  l'arbre. 


(ï)  Le  1 

nom   de  cette  miiiOD  s'écriïail  auui  »Di 

:ienDement  de  Hâ- 

^umbure. 

tât    l'orthographe 

basque. 

b'habaiibube. 


Naturalezza,  etc»,  imprimé  à  Saragosse  en  1621, 
cite ,  p.  1 14  et  i  18,  les  maisons  des  vicomtes  de  Me* 
harin ,  de  Harismendy ,  de  Sorria ,  d'Harambure ,  de 
Behascan ,  etc.  parmi  les  principales  des  royaumes  de 
Gastille  et  de  Navarre ,  qui  ont  conservé  des  aspas  ou 
croix  de  Saint- André  (que  nous  nommons  flanclits) 
dans  leurs  armes ,  en  mémoire  de  Tinsigne  victoire 
remportée  sur  les  Maures  le  jour  de  Saint- André  (5o 
novembre)  1227 ,  par  D.  Lopez  de  Haro,  seigneur  de 
Biscaye 9  à  la  tête  de  5oo  jeunes  cavaliers,  fils  des 
ricos  hombres  et  hijos  d'algo  d'Espagne  ;  témoi- 
gnage confirmatif  de  celui  d' Argote  de  Molina ,  écri- 
vain du  1 6*  siècle ,  lequel  désigne  ainsi  la  maison  d'Ha- 
rambure,  El  palacià  de  Aramburu,  et  en  blasonne  les 
armes  avec  celles  d'un  grand  nombre  de  familles  es- 
pagnoles qui  ont  conservé  le  même  souvenir  de  leur 
participation  à  cette  victoire. 

Jean ,  seigneur  d'Harambure ,  et  Pierre  d'Haram- 
bure ,  promirent  et  jurèrent  sur  les  saints  Évangiles ,  le 
5  juillet  i349  »  d'observer  le  traité  de  paix  conclu  par 
la  médiation  de  Bernard  d'Albret»  vicomte  de  Tartas, 
entre  Pierre  d'Albret^  seigneur  de  Guissen,  et  Arnaud- 
Guillaume  de  Gramont  ,  traité  qui  mit  fin  à  une 
guerre  sanglante  que  ces  deux  seigneurs  s'étaient  faite, 
et  dans  lequel  sont  nommés  tous  leurs  vassaux  res- 
pectifs. {Extrait  d*un  rouleau  en  parchemin,  cer- 
tifié authentique  par  M*  de  Bréquigny,  le  1 8  novembre 
1786,  et  conservé  dans  les  archives  de  M.  de  Gonr- 
celles.) 

La  maison  d'Harambure  a  formé  de  nombreux  ra- 
meaux. Plusieurs  de  ses  branches  étaient  établies,  avant 
le  16*  siècle  »  dans  les  provinces  d'Alava  et  de  Guipus- 
coa,  au-delà  des  Pyrénées,  d'autres  en -deçà,  telles 
que  celles  de  Bardos,  de  Juson,  etc.  On  les  croit 
toutes  éteintes  depuis  long-temps,  excepté  une  branche 
cadette ,  dont  nous  allons  donner  là  filiation  /  laquelle 
est  passée  de  la  Basse-Navarre  en  France ,  à  là  suite 
du  roi  Henri  IV,  et  s*e8t  établie  d'abord  en  Berry ,  d'où 
elle  est  venue  en  Touraine  depuis  trois  générations. 
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Cettç  branche  a  beaucoup  illustré  son  nom  dans  la 
carrière  des  arn^es.  Le  chef  actuel ,  et  dernier  rejeton 
mâle  de  cette  maison  ^  a  eu  l'honneur  de  monter  dans 
les  carrosses  du  Roi ,  et  de  suivre  S.  M.  à  la  chasse,  le 
3i  janvier  17S9»  d'après  ses  preuves  faites  au  cabinet 
de  l'ordre  du  Saint-Esprit. 

I.  Jean  ;  seigneur  d'Harambure  »  dans  la  paroisse  de 
Lantabat ,  en  Basse-Navarre ,  assista  aux  États  de  ce 
pays  en  i5i2  »  comme  possesseur,  par  la  terre  de  son 
nom>  d'une  des.  eavalleros  qui  donnaient  te  droit  de 
prendre  séance  aux  états -généraux  du   pays^  Il   eut 

pour  femme  N*»**  d'Eue éiRY ,  et  pour  enfants  :  d'Euûht 

10.  Gratian ,  seigneur. d'Harambure,  qm  prêta  sermcDt  an  roi  de 
Navarre  avjeq  les  autres  seigneurs  du  pays  en  i5a3.  Il  com- 
manda les  quatre  galions  de  Guienne  en  i5^y  et  6n  i548,  fut 
présent  à  la  confirmation  .des  coutumes  de  Béarn  par  Henri 
d'Albret,  roi  de  Navarre,  et  acquit  la  seigneurie  de.  Picas- 
sary  pour  Bertt'ajid ,  sou  frère  puiné^^  en  i553.  Il  a  laissé  un 
fils  et  une  fille  : 

A.  Pierre,  seigneur  d'Harambure  ,  marié  avec  Gratiane  de 

Beaumont y  nlie  de  N de  Beaumont,  seigneur  de  la 

Carre, et  de  Catherine  d'Arbide.  Il  donna  quittance  de 
la  dot  de  sa  femme  le  20  mars  iSjS ,  et  mourut  sans  pos- 
térité ; 
B;^  Agnès  d'Harambure,  mariée  ftv^  N....t».  d'Eichctsary^ 

dans  la  maison  duquel  elle  porta  la  seigneurie  d'Haram- 
bure, dont  ses  descendants,  seigneurs  de  Saint-Martin 
de  Janitz  ont  pris  le  nom  ;  cette  famille  s'est  éteinte- à  la 
fin  du  dernier  siècle,  et  les  possesseurs  actuels  de  la  terre 
d'Harambure ,  qui  en  ont  aussi  pris  le  nom ,  ne  sont  pas 
d'Harambure ,  même  par  les  femmes  ; 
a».  Bertrand ,  dont  l'article  suit;  . 
3".  N.....  .  d'Harambure.,  femme  de  N..,....jE/eI.arroy,  seigneur 

,        de  Fleur-de-Lys.  Ils  vivaient  en  i56o. 

II.  Bertrand  d'Harambure  >  seigneur  de  Picassary, 
en  Basse-Navarre,  né  vers  Tan.  iSoo,  homme  d'armes 
au  service  de  France,  de  1 628  à  i544>  f«t  écuyer 
ordinaire  du  roi  Henri  II,  et  capitaine  (gouverneur) 
du  château  du  Ha,  à  Bordeaux.  Il  échangea  cette 
charge  pour  celle  de  gouverneur  de  Mauléon  et  de  la 
vicomte  de  Soûle,  dont  il  fut  pourvu  après  la  mort 
de  Jean  de  Tardes.  S.  M. ,  par  lettres  datées  de  Fontaine- 
bleau le  i4  janvier  i549  (i^*  st.) y  en  considération  de 
la  modicité  des  appointements  attachés  à  cette  dernière 


irargrnt.àrbydrc 
(le  siuople. 
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place  et  de  la  remise  faite  par  Bertrand  d'Harambure 
du  cbâteaa  du  lia  ,  qui  valait  annuellemeàt  6op  livres 
tournois  à  roificier  qui  en  avoit  le  p^Homandemeat  et 
ordonna  qu'il  serait  payé  au  même  seigneur  d'Haram- 
bure  une  somme  annuelle/  de  70^0  Jlivrès  tournoie 
durant  J'espace  de  9  années.  Le  testament  de  Bertrand 
d'Harambure  est  du  23  novembre  i56o.  Du  mariage 

Îu'il  avait  contracté  le  23  février  i55o  {v.  st.)  ,  avec 
lorence  de  Bblsuncè  ,  sont  provenus  : 

1",  Phfrre  d'Harambure ,  scigtteor  de  Pieassary,  que  Françoise 
de  BécUndu ,  s^  femme ,  rendit  père  d'une  seule  fiUe  : 

Dia^ne  d'Harambure  ,  mariée  avec  Charles  de  la  Chétardie  , 
seigneur  du  Bureau ,  lequel  céda  les  droits  successife  de 
sa  femme  k  Jean  d'Harambure  ,  seigneur  de  Roraefort , 
gouveroeur  d'Aiguesmortes  en  1611  ;. 
2'^.  Jean  ,  1*'  du  nom  ,  qui  a  continué  la  descendance  ; 

5«.  Marie  d^Harambure,  alliée,  i«  avec  N deChartitCf  au 

pays  de  SouIe  ;  a^  le  2  juin  i5^8,  avec  Tristan  de  FUtarty  sei- 
gneur de  Béhasque ,  en  Basse-lVavarre ,  dont  postérité  ; 
4**  Catherine  d'Harambure,   mariée,  par  contrat  du  ai  juin 
159a,  avec  .Guillaume  deâiesptè^^  seigneur  de  Susmion,  près 
Navarreins,  dont  elle  a  eu  des  enfants; 
50.  Elisabeth  d'Harambure. 

lil.  Jean  d'Harambure,  I"  du  nom,  écuyer,  sei- 
gneur de  Pieassary,  puis  de  la  Boissièreet  de^Romefort 
en  Berry,  gentilhomme  de  la  chambre  du  Roi,  capitaine 
d'une  compagnie  de  loo  cbevau -légers  de  Sa  Majesté, 
gouverneur  de  Vendôme  et  du  pays  Yendomois  dès 
Tannée  1604^  et  plus  tard  d'Aiguesmortes  et  de  la 
Tour-Charbonnières,  en  Languedoc,  capitaine  d'une 
compagnie  de  gens  <le  guerre  à  pied,  par  commission 
du  1 2  décembre  1609,  naquit  à  Piôassary  en  Basse-Na- 
varre, eix  1 5â3.  Elevé  dès  sa  jeunesse  auprès  de  Henri  lY , 
dont  il  fut  un  des  compagnons  d'enfance». il  s'attacha 
dès  lors  à  la  fortune  de  ce  prince ,  qu'il  ne  quitta  plus 
depuis.. On  a  lieu  de  s^étonner  que  les  brillants  servi* 
ces  rendus  par  d'Haraçibure  durant  les  guerres 
contre  la  ligue ,  services  consignéa  dans  une  foule  de 
Mémoires  du  temps ,  aient  échappé  jusqn'à  ce  jour  à 
l'attention  de  nos  bhgmphes.  D  Harambuve  ne  méri- 
tait cependant  pas  cet  oubli  .*  si  la  bravoure  et  la  fidé- 
lité réunies ,  si  des  faits  d'armes  remarquables ,  et  dont 
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ruQ  contribua  peul-être  à  saUver  la  vie  au  grand 
Henri;  si  enfin  l'es^Ume  et  l'aHiitié  de  ce  bon  prince  » 
sont  des  titres  suffisants  pour  rendre  un  nom  recoip- 
mandable  à  la , postérité  >  on  peut  dire  que  celui  d'un 
oflioi^  qui  a  mérité»  après  Crillon,  le  glorieux  surnom 
de  l>rave  (  i  ) ,  est  digue  d'être  rappelé  au  sotl venir  de  ceux 
qui  honorent  la  vaillance.  Sans  nous  astreindre  à  par- 
courir» dans  cette  notice  ,  la  séfie  des  événements  mi- 
litaires antérieurs  à  l'avènement  de  Henri  IV,  et  aux- 
quels d'Harambure  n'a  pas  dû  rester  étranger,  nous 
nous  bornerons  à  citer  les  actions  où  il  a  plus  particu- 
lièrement fait  briller  son  courage.  Il  contribua,  en  1 689, 
à  la  surprise  de  la  ville  de  Niort  ;  mais  il  paya ,  par  la 
perte  d'un  œil ,  l'honneur  qu'il  s'acquit  daiis  cette  oc- 
casion importante,  A  la  journée  d'Arqués ,  le  2 1  sep- 
tembre de  là  même  année ,  il  commanda  les  chevau- 
légers  ,  et  fut  blessé  au  poignet  en  exécutant  une  belle 
charge,  comine  l'observent  plusieurs  auteurs  contem- 
porains.  En  iSgs,  il  accompagna  Henri  IV  au  mémo- 
ra!ble  siège  de  Rouen  «  où  Villars-Brancas  commandait 
pour  la  ligue.  Le  Roi ,  apprenant  que  le  duc  de  Parme 
s'avance  avec  une  nombreuse  arojj&e  pour  secourir  la 
place,  rassemble  quelque  cavalerie,  et  marche  droit  aux 
Espagnols.  D'Harambure ,  chargé,  à  la  tête,  de  5o  che- 
vau  -  légers  ,  de  veiller  à  la  sûreté  du  monarque  j 
aperçoit  bientôt  ce  prince  enveloppé  sur  sa  gauphe  et 
en  danger  d'être  îaXt  prisonnier.  Ordonnant  aussitôt  à 
sa  petite  troupe  de  mettre  pied  à  terre ,  il  fait  ouvrir 
une  barrière ,  donnant  sur  la  chaussée  d' Aumale ,  et 
fournit  ainsi  un  moyen  de  retraite  au  Roi  qui ,  vive- 
ment pressé  par  les  Espagnols ,  se  retirait  en  repous- 
sant vaillamment  leurs  attaques.  A  peine  Henri  IV 
eût^it  franchi  la  barrière,  que  d'Harambure  la  fit  re^ 
fermer,  "et  la  défendît  si  vigoureusement  contre  toute  la 
tête  de  l'armée  du  due  de  Parme ,  que  l'ennemi  fut 
forcé  de  renoncer  à  sa  poursuite.  €ette  action  coûta  10 


(1)  Quelques  auteur»  pacaisseat' ravoir  confondu  «  pour  l'applica- 
tjon  de  ce  suroom,  arec  Gharlôs,8ire  <UHambur€S,  maréchal-de^ 
camp ,  qui  fît  aussi  avec  distinction  les  guerres  contre  la  ligue. 
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chevau-légérs  à  d^Harambure.  Faisant  alors  remoDter  a 
cheval  ceux  qui  lui  restaient  encore,  il  va  rejoindre  le  Roi , 
et  délivre  sur  son  chemin  Agrippa  d'Aubigué  (i) ,  qu^it 
rencontre  renversé  de  son  cheval,  et  syr  le  point 
d'être  pris  par  deux  lanciers  espagnols ,  qui  sont  eux- 
mêmes  faits  prisonniers.  Des  mémoires  de  famille  par- 
tent que  ce.  fut  h  cette  occasion  que  Hepri  IV  donna 
à  d'Harambure  une  épée  d'un  beau  travail  pour  ce 
temps-là ,  sur  la  garde  de  laquelle  sont  représentés^ 
deux  hommes  enchaînés  ,  pour  faire  allusion  sans^ 
doute  aux  deux  lanciers  espagnols.  D'Harambure  con- 
tribua puissamment  aussi,  en  i5^4»  ^u  succès  de  l'at- 
taque du  grand  convoi  que  le  duc  de  Mayenne  et  le 
comte  de  Mansfeld  voulaient  &ire  entrer  -dans  Laon , 
assiégé  par  l'armée  royale.  Henri  IV,  s'il  faut  en  juger 
par  plusieurs  lettres  adressées  à  d'Harambure,  avait 
pour  ce  fidèle  serviteur  autant  d'attachement  que  d'es- 
time (  Si  ].  Depiiis'  la  prise  de  Niort ,  où  d'Harambure, 

(i)  C'est  ce  même  d'Aobigné  qai ,  en  racontant  ce  fait  dans  ses- 
Mémoires ,  appelle  Jean  d'Haram  bure  Horace  le  Borgne ,  faisant  allu- 
sion au  trait  d'Hforatius  (^clès. 

(3) Ces  lettres  autographes  de  Henri  IV  à  Jean  d'Harambure,  au 
nombre  de  onze ,  sont  conservées  dans  ies  archives  de  la  famîUe. 
Quoique  elles  aient  été  publiées,  en  i8i4 ,  avec  d'autres  lettres,  éga- 
lement inédites  du  même  prince,  l'on  croit  devoir  reproduire  ici 
celles  qui  présentent  le  plus  d'intérêt  ; 

«  Borgne  ^  prenez  quarante  on  cinquante  maîtres ,  et  allez  donner 
»  jusques  dans  les  portes  de  Paris.  11  faut  en  savoir  des  nouvelles,  car 
«l'on  tient  que  l'armée  des  ennemis  revient  là  ;  ce  porteur  est 
»  brave  et  gentilhomme  d'honneur;  il  sait  tout  le  pays.  Bonsoir , 
»  Borgne ,  menez  trente  arquebusiers  :  votre  meilleur  maître , 

•  HEiiaT.B 

c  Borgne  y  si  les  ennemis  n'ont  point  passé ,  vbûs  m'aurez  demain- 
»au  matin\  ou  le  baron;  cependant,  tenez-moi .  averti  ;  cependant,. 
■  conservez- vous  tous,  car  j'espère  que  nous  nous  battrons  bientôt. 
»M.  de  Turenne  arrive  demain,,  je  renforcerai  votre  troupe.  Recom- 
»  mandez-moi  aùx>compagnons.  »Hbnay. 

•  De  l'Hermitage,  ce  mjercredi  2^ août,  à  cinq  heures  du. 

>soir  (  iSgo). 

s  Le  chancelier  des  Quinze-Vingts  vous,  b^ise  lès  mains;. 
•  gare  l'œil ,  car  vous  seriez  aveugle.  » 
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t^omme  nous  l'avons  remorqué  plus  haut ,  avait  perdu 
un  œil  y  le  Roi  ne  l'appela  plus  que  Borgne  dans  les 
lettres  ou  les  ordres  de  guerre  qu'il  lui  adressa,  ex- 


■  Borgne,  j'ai  bien  reçu  ce  que  Loménie  m'a  dit  de  votre  part ,  et 
bvos  excuses  ;  je  désire  que,  incontinent  que  Vous  aurez  mis  quelque 
mordre  en  nos  affaires,  (lesquelles  je  recommande  à  Bisonce,  par  une 
■  dépêchje  que  je  lui  fais } ,  vous  me  veniez  trouver  au  plus  tôt , 
»  assuré  que  vous  serez  toujours  l'être  bien  venu  et  vu  de  moi ,  qui 
«vous  aime.  Au  demeurant,  vous  saurez  que  ma  maîtresse  accoucha, 
>hier,  d'une  belle  fîlie«  Venez  me  trouver,  car  je  ne  veux  pas  croire 
»que  vous  soyez  jamais  autre  que  mon  serviteur.  Adieu. 

•  HsiraT. 
»  A  Rouen,  le  la  novembre  (  1591  ).  » 

«  Harambure,  pendez-vous  de  ne  vous  être  point  trouvé  près  de 
«moi  en  un  combat  que  nous  avons  eu  contre  les  ennemis,  où  nous 
«avons  fait  rage,  mais  non  pas  tous  ceux  qui  étaient  avec  moi.  Je 

•  vous  en  dirai  les  particularités  quand  je  vous  verrai.  Loménie  m'a 
«fait  entendre  ce  que  vous  aviez  prié  Vicose  de  me  dire,  ce  qu'il  n'a 

•  fait.  Assurez-vous  que  pnisqu'en  ce  fait-là ,  il  y  va  de  votre  conten- 
«tement,  je  vous  témoignerai  que  je  l'affectionne  et  que  je  vous 
«aime;  reposez-vous  de  cette  anaire  sur  moi,  qui  n'y  manquerai 
«nullement ,  et  vous  en  donne  ma  parol^ ,  et  me  venez  trouver  au 
«plustôt  et  vous  bâtez  ,  car  j'ai  besoin  de  vous.  Adieu ,  Borgne. 

»Hbnay. 

»  A  Dijon ,  le  i3  juin  (  iSgS  ).  » 

•  • 
«  Borgne ,  j'ai  été  très-aise  de  savoir  que  vous  êtes  arrivé  à  Paris  : 
«hfttez-vous,  si  vous  voulez  être  à  la  bataille»  car  les  ennemis  mar- 

•  chent  droit  à  nous,  et  je  monte  à  cheval  pour  les  aller  reconnaître  ; 
>  usez  de  diligence  si  vous  m'aimez ,  et ,  si  par  de  là  il  y  en  a  encore, 
«hâtez-les.  Adieu.  «Hmat. 

s  Au  camp  devant  Amiens,  ce  vendredi  matin,  39  aoi^,  à  six 
«heures  (4^97.  )  » 

«  Borgne ,  sur  l'avis  que  j'ai  eu  de  votre  perte ,  je  vous  dépêche  ce 

•  laquais  pour  vous  visiter  et  vous  témoigner,  par  ce  mot,  comme 
«j'y  participe  ,  pour  la  connaissance  que  j'avais  de  votre  femme  ,  et 
«Tamitié  que  je  sais  que  vous  lui  portiez,  et  elle  à  vous,  de  nos  jeunes, 
«ans  ;  mais,  après  que  vous  aurez  en  vous-même  considéré  que  telle 
«était  la  volonté  de  Dieu,  à  laquelle  il  nous  faut  conformer,  il  me 
«semble  que  le  meilleur  conseil  que  je  vous  puisse  donner  en  cette 
«douleur,  est  de  montrer  que  vous  êtes  plus  courageux  à  supporter 
«les  afflictions,  que  les  femmes,  qui  n'ont  autre  remède  que  leurs 
«larmes  ,  et  ne  cherchent  autre  consolation  en  leurs  ennuis,  que 
«celle  que  leurs  yeux  leur  fournissent;  lais^z-Ieur  en  donc  l'usage  , 

•  et  venez  vous  consoler  avec  votre  maître  qui  vous  aime,  et  qui  vent 
«avoir  soin  de  Vous.  A  Dien  ,  Borgne ,  lequel  je  prie  ,  de  tout  mon 
»  cœur,  qu'il  vous  console.  «  Hsiiiy. 

'  •  A  Fontainebleau ,  le  ^jtg  septembre» . 
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pression  bien  plus  flatteuse  dans  la  bouche  d'un  mo- 
narque guerrier^  pour  un  brave  ejt  fidèle  gentilhomme, 
que  tous  les  titres  d'honneur  et  de  civilité  dont  if  aurait 
pu  le  combler.  C'est  ainsi  que  Henri  IV,  admirateur  re- 
connaissant du  courage  et  de  la  fidélité,  sayail  prouver 
aux  compagnons  de  ses  travaux  et  de  ses  victoires,  que 
leurs  services  étaient  toujours  présents  à  son  souvenir. 
Après  la  mort  de  ce  bon  prince ,  Jean  d'Harambure 
continua  de  servir  sous  Louis  XIII.  Nommé,  en  1624* 
commandant  de  2,000  chevaux,  partagés  en  trois  ré- 
giments, dont  l'un  portait  son  nom,  il  les  conduisit, 
par  ordre  ^u  Roi,  en  Hollande,  pour  servir  dans  l'armée 
du  comte  de  Mansfeld.  Il  n'est  plus  fait  mention  de 
d'Harambure  après  cette  dernière  année ,  et  l'époque 
précise  de  sa  mort  est  ignorée  (i).  Il  avait  quitté  la 
Navarre,  sur  la  fin  du  16'  siècle,  pour  venir  s'établir 
M  sicovDiT  :   en  Poitou  sur  les  biens  de  Marie  de  Secondât  ,  dame 
dâî^niVacî^*  de  Romefort,  grand'tante  du   célèbre  Montesquieu, 
î?ot«Vi''dor1^t  qu'il  «^vail  épousé,  le  3o  octobre  iSgS.  Elle  éUit  fille 
éroîsïinr*'  dï  ^®  ^^^  ^®  Secondât,  écuyer,  baron  de  Montesquieu, 
s«°i-  seigneur  de  Rocques,  de  Sérignàc,etc.  ,consd3iler  duRoi, 

n^aître-d'hôtel  ordinaire  de  Sa  Majesté ,  et  d'Éléonore 
de  Bressieu.  Marie  ^e  Secondât,  au  nom  et  comme 
fondée  de  pouvoir  de  son  mari,  donna  son  aveu  et  dé- 
nombrement, le  8  décembre  de  la  même  année,  à 
Jacques  d'Aumont ,  seigneur  de  Cors ,  à  cause  de  ses 
château  et  châtellenie  de  Romefort ,  assis  dans  ki  pa- 
roisse de  Giron  et  dans  la  mouvance  de  la  seigneurie 
de  Cors.  Les  enfants  issus  de  ce  mariage  furent  : 

1*.  Jean  d'Harambure,  écuyer,  seigneur  de  Romefort,  gentil- 
homme ordinaire  de  la  chambre  du  Roi,  et  grand  giboyuer  ou 
chef  du  Tol  des  oiseaux  de  la  chambre  de  Sa  Majesté.  Il  fut 
nommé  gouverneur  d'Aiguesmortes  sur  la  démission  de  son 
père  par  provisions  du  la  avril  i6i5  ,  capitaine  d'une  compa- 

{^nie  de  lao  hommes  de  pied  français,  entretenue  en  Hol- 
ande  en  1624,  et  capitaine  de  90  chevau-légers  en  i635, 


(1]  Pour  la  vie  militaire  de  Jean  d'Harambure,  consultez  de 
Thou,  d'Aubigné,  Sully,  un  Mémoire  de  Charles  duGhesne,  publié 
à.  la  suite  du  Journal  du  régne  de  Henri  IV^  par  l'Etoile  ,  les  Journée* 
miiitaires  des  Français,  etc.,  etc.,  etc. 
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et  fat  tué  à  Tannée  d'Itsilie^âumois  d'octobre  i$ôg»  Il  avQÎt 
épousé,  le  18  mars  16^,  Maï'îe  TaUemant ,  fille  de  noble 
hoaime  Gédéon  TaRemant,  conseiller  notaire  et  secrétaire 
du  Boi^  et  trè$orîer<général  des  finances  et  domaines  de  Na- 
varre, et  d'Anne, de  Rambp^aillet,  Il  n'a  pas  laissé  d'enfants; 
..  2°.  Henri ,  qui  continue  la  descendance; 
3<>.  Jeanne  d'Harambure^  qui  ifit  mariée^  le  i3  juillet  16 iq, 
avec  messire  Charles  de  Pierre-Buffière,  seigneur  baron  de 
Prunget  et  de  Ghabenet.  Elle  assista  au  contrat  de  ftiariagc 
de'Jeàn  d'Harambure,  seigneur  de  Romefort,  sou  frère.  / 

IV:  Henri  d'Harambube  ,  écuyer,  seigneur  de  Ro- 
mefort  el  de  la  Boîssière,  écuyer  de  la  petite  -  écurie 
du  Roî ,  fut  fait  conseiller  maître-d*hôtel  ordinaire  du 
Roi 9 par  lettres  du  3i  janvier  i638,  et  devînt  par  pro- 
visions du  28  janvier  1640 ,  grand-giboyeur  de  la  mai- 
son du  Roi  ^  c  est-à-dire,  chef  du  vol  pour  les  champs 
de  la   chambre  de  Sa  Majesté.  II  avait  servi  d'abord 
comme  volontaire  en  Hollande,  ensuite  comme  lieu- 
tenant de  la  compagnie  de  chevau- légers  du  comte    , 
de  Roucy ,  et  de  celle  de  Jean  d'Harambure ,  son  frère 
aîné,  enfin  en   qualité  de  capitaine  d'une  semblable 
compagnie.  Des  mémoires  portent  que  le  roi  Louis  XIII 
le  chargea  de  constater  la  force  de  son  armée  d'Alle- 
magne. 11  épousa,  le  1 1  juillet  1648,  Marguerite  H  AT  TE,      HAxyB  : 
fdle  de  Nicolas  Hatte,  écuyer,  seigneur  4e  Bourgnenfî;^^'^^'/"^!,''," 
et  de  Marguerite  Brachet,  et  il  en  eut  les  enfants  sùi- '<>°°««*'^6»«"»"- 
vants  : 

i».  Henri-François  d'Harambure,  seigneur  de  Bo'mefort,  etc. , 
capitaine  d'une  compagnie  au  régiment  de  Brie,  infanterie, 
le  4  novembre  i685  ,  marié  avec  Polixène  de  Chasteigner, 
dont  il  n'a  pas  eu  d'enfants  ; 

30.  Jean,  II«  du  nom  ,  qui  a  continué  la  descendance  j 

50.  Marguerite  d'Harambure^  née  le  12  juia.i65o^  morte  sans 
alliance  ;        '  '  '  »  1  . 

4^*.  Marie  d'Harambure,  née  le  1  a  juin  i65i  mariée  avec  Paul- 
Henri  de  Brioriy  écuyer  «seigneur  de  la  Coutaudière  j  auifbcl 
elle  survécut  sans  enfants  ; 

5«.  Henriette  d'Harambure ,  née  le  ai  juin  i65a ,  morte  sans 
avoir  été  mariée  ;  '        . 

6«.  Jeanne  d'Harambure,  née  le   39  septembre  1 654,   alliée 
'  avec  Charles  Guinebaud ,  écuyer ,  seigneur  dé  la  Millière  ; 

.     7 o.  Elisabeth  d'Harambure,    ï>ée  au    mois   defévrier  i656, 

femme  de  N.«..r^.  deL^siang  ,  seigneur  de  Ris. 

•  •' 

2 
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,Y/  Jean  d'Ha-rambure  ,  !!•  du  nom.,  écuyer,  sei- 
gneur de  Romefort  et 'des  Augères,  né  le  22  janvier 
1660  ^  épousa  le  26  âvpil  1681 ,  Elisabeth  Piozet  ,  fille 
de  noble  Paul  Pîozet,  seigtieur  de  Yignaux,  et  de  Jeanne 
Piozet.  D'abord  aide-de-camp  du  maréchal  d'£strades 
son  qncle  à  la  mode  de  Bretagne»  en  i685,  il  fut 
nommée  en  Fân^née  1686,  capitaine  dans  le  régiment 
de  la  Couronne,  et  commanda  la  noblesse  de  Tou- 
raine  au  ban  de  i6g5.  Jean  II  d'Harambure  a  eu  de 
son  mariage ,  outre  deux  fik  morts  au  berceau,  et  deux 
filles  qui  ne  furent  pas  mariées ,  un  ifils  qui  a  continué 
la  descendance,,  et  dont  l'article  suit. 

VL.Paul  d'Haraubure,  eheyalier,  seigneur  de  Ro- 
mefort en  partie,  des  Augères  en  Berry,  ife  la  Cheme, 
de  la  Roche-Agnet ,  etc. ,  né  à  Pi^euilly  en  Touraine , 
le  i4  avril  i685,  fut  page  de  madame  la  duchesse  de 
Bourgogne  en  1703,  puis  mousquetaire  du   Roi,  et 
commanda  à  la  Rochelle  le  dernier  ban  de  la  noblesse 
de  Touraine,  sous  la  minorité  de  Louis XV.  Il  a  épousé, 
^,  le  7  novembre  1715,  Marie- Anne  de  Moussy  ,  fille  de 
S^uni^D  iét'ar  ^laudc  do  Moussy ,  écuyer ,.  seigneur  de  la  Grange,  et 
dé  d'aii;eDt.       ^e  Madolaino  de  Montbel.  De  ce  mariage  sont  pro ve- 
nus 21  enfants,  dont  9  sont  morts  jeunes  et  au  ber- 
ceau ;  les  autres  sont  : 

i».  Jean-Samuel)  marquis  d'Harambure,  baptisé  le  16  octobre 
i7i6>  reçu  page  de  la  lieine  le  16  juillet  1731 ,  nommé  cor- 
nette au  régiment  de  Noaillei,  cavalerie ,  en  1735 ,  capitaine 
au  régiment  de  Banffremont,  dragons,  en  1743,  gouverneur 
de  la  ville  de  Poitiers  et  chevalier  de  Tordre  royal  et  militaire 
de  Saint-Louis.  Il  avait  fait  les  campagnes  sous  le  maréchal 
de  Saxe.  Le  marquis  d'Harambure  n'a  pas  laissé  d'enfants  de 
son  mariage  s^vec  Jeanne  de  Sorbier; 
a°.  Paul-Bertrand  d'Harambure,  né  le  a8  mars  1721,  prêtre, 
licencié  en  théologie-,  vicaire-général  de  Poitiers  et  aumônier 
0       de  Mesdames  de  France,  mort,  abbé  de  Tabbaye  de  Saint- 
Just,  le  4  jan^er  i7j^8  ;     •     • 
50.  Pierre-rEdm^nd ,  cnevalier  d'Harambure,  né  le   96  juillet 
1722  ,  mort  à  l'Ile-de-Ré,  enseigne  des  vaisseaux  du  Roi,  en 

.      ^-47; 

4°;  Charles,  comte  d'Harambure,  né  le  21  janvier  ijaS,  cor- 
nette ,  puis  lieutenant  de  dragons-  au  régiment  de  Bauffre- 
mont,  capitaine  et  majbr-général  dans  l'Inde,  où  il  s'est  dis- 
tingué par  des  actions  du  plus  rare  courage,  déc^édé  brigadier 
des  armées  du  Roi  ; 
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S^i  René-Gbftrlèi ,  Ticointe  d'Harambure,  né  le  ii  septembre 
1727.  Il  fut  écuyer  du  Roi  et  de  Mesdames,  cot-nctte>  puis 
capitaine  des  dragons  de  Bauffrem  ont,  colonel  defe  volontaires 
d'Austrssie,-  puis  successivement  colonel  en  second  de  la  lé- 
gion de  IiOrt>aine  en  1761,  chef  de  la  légion  de  Flandre  en 
1776,  brigadier  le  3  janvier  177P  et  maréchal- de-camp  le  i«' 
mars  1780.  Il  est  mort  sans  postérité'  le  aO  février  1784; 
6^«  Jacques-Claude  d'Haram^ure,  né-  le  5  mai  f75o,  page  de. 
madame  la  Dauphine ,  ensuite  garde  de  la  marine,  décédé 
enscigtie  des  vaisseaux  du  Roi  en  1755  ; 
7».  Gharles-iPenri  d'Haràmbure,  prêtre ,  chanoine  de  l'église  de 

Poitiers  ; 
8«.  Louis-Charles  d'Harambure ,  né  le  18  septembre  1740 ,  lieu- 
tenant au  régiment  de  Belsunce,  infanterie ,  puis  capitaine  ré« 
formé  au  régiment  -  de  Bauffremont ,  dragons ,  chevalier  de 
Tordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis ,  colonel  réformé  à  la 
suite  de  ta  légion  de  Flandre ,  mort  sans  postérité^; 
90.  Louis-François- Alexandre 4  dont  l'article  suit; 
ib'*.  Marie-Mad!elaine  d'Harambure,  née  Je  i  a  novembre  17179 

morte  religieuse  en  Pabbaye  noble  du  Ronceray,  à  Angers; 
ii<*.  Anne-Marguerite  d'Harambnre  ,  née  le  i3  janvier  17199 
mariée  ,  le  30  février  1748,  avec  René-Antoine  Pierres,  cheva- 
lier, seigneur  d'Epigny  et  de  Fontenaille,  officier  au  régiment 
Royal-Roussillon ,  cavalerie,  fils  de  René  Pierres,  ÎI«  du 
nom,  chevalier,  seigneur  des  mêmes  lieux; 
ia<*.  Madelaine-Sylvie  ^l'Ûarambure ,  née  le  7  décembre  1725, 
mariée  avec  Gabriel  -  Louis  de  Perron^  seigneur  de  Mon- 
dion^  etc. 

VIL  Louîs-François- Alexandre,  baron  d'Habambure, 
(Je  21'  et  dernier  enfant  de  Paul  d'Harambure),  lieu- 
tenant-général des  armées  ,du   Roi ,  commandeur  de 
Tordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis,  est  pé  à  PreuîUy 
le  i5  février   1742.  Il  entra  au  service  comme  cor- 
nette au  régiment  de  BaufTremopt ,.  dragons,  et  passa 
capitaine  de   cavalerie  au  régiment  de  Noe,  division 
Bourbon ,  en  1 760.  Il  fit ,  avec  ces  deux  régiments ,  les 
six  dernières  campagnes  de  la  guerre' de  1757,  jus- 
qu'à la  paix,  qui  eut  lieu  en  1763.  Il  devint  major  du 
régiment  Royal-Roussillon,  cavalerie ,  en  1768;  obtint 
le  grade  de  colonel  en  1770,  et  fut  créé  chevalier  de 
Tordre  royal  et  militaire  de  Saîiit-Louis  en  1771.    II 
fut  fait  colonel  en  second  du  régiment  Royal-Roussillon,, 
cavalerie ,  en  1775 ,  et  obtint  le  grade  de  brigadier  des 
armées  du  Roi  le  5  décembre  r78i.  Nommé,  en  1786, 
colonel -commandant    du   régiment  Mestre-de-campr 
général  de  la  cavalerie ,  une  lettre  du  Roi  le  fit  passer^ 
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avec  le  même  grade  ,  au  régiment  Comiùissairc-gé^ 
néral  de  la  cavalerie.  Promu  aii  grade  de  maréchal- 
de-camp  le  f)  mars  1788,  H  fut  employé ,  la  même 
.année  et  eu  cette  qualité ,  au  camp  de  "Sain  t-Omer  , 
sous  les  ordres  de  M.  le  prince  de  Condé ,  et  y  com- 
manda la  brin;ade  de  la  Reine,  dragons  «  composée  du 
régiment  de  la  Reine  et  de  celui  de  Penthièvre.  Au 
retour  de  ce  camp  »  le  comte  de  Puységur ,  .qui  y  avait 
assisté  avant  de  devenir  ministre  de  la  guerre,  fit  con- 
naître au  baron  d^Harambure  que  le  4''  des  16  cordons- 
rouges  alors  à  donner,  avait  été  demandé  pour. lui  au 
Roi,  par  une  noie  très-honorable;  mais  lia  convocation 
des  états-généraux,  qui  eut  lieu  quelque  temps  après , 
décida  Louis  XVI  à  suspendre  les  promotions  de  ce 
grade.  Le  baron  d*Harambure  fut  élu,  en  1789,  pre- 
mier député  de  la  noblesse  de  Touralne  aui  états-gé- 
néraux, qui  devinrent  assemblée  constituante,  et  resta, 
par  ce  motif,  éloigné  pendant  trois  mois  de  son  activité 
militaire.  A  la  fin  de  la  session  de  celte  assemblée ,  Il 
fut  envoyé,  par  le  Roi,  servir,  comme  maréchal-de- 
camp  ,  dans  une  division  de  rintérieur ,  depuis  Poitiers 
jusqu'à  Moulins.  Six  mois  après,  en  1791»  il  reçut 
l'ordre  dé  se  rendre  à  Paris,  et  fut  élevé;  par  S.  M. 
Louis  XVI,  au  grade  de  lieutenant -général,  le  ^o 
mars  1 792 ,  à  prendre  rang  du  10  avril  de  Tannée  pré- 
cédente. On  renvoya  servir ,  dans  ce  grade ,  à  l'armée 
du  Rhin ,  où  il  eut  fe  commandement  des  troupes-  qui 
se  trouvaient  dans. le  Haut- Rhin  et  le  Porentruy.  Ce 
corps  de  troupes  prit,  environ  un  mois  après,  le  nom 
d'armée  du  Haut-Rhin,  et  le  baron  d'Harambure  le 
commanda  pendant  18  mois  consécutifs,  mettant  à  cou- 
vert une  ligne  de  4o  Heues  du  cours  dû  Rhin.  Ce  fut 
pendant  ce  çommandenient,  qui  lui  valut  les  plus  hono- 
rables éloges  de  la  part  des  troupes  et  des  habitants,  que 
le  baron  d'Harambure  obtint  du  oninistre  de  la  guerre 
le  rétablissement  du  camp    retranché  de  Belfort  (i). 

(1)  Le  général  Lecourbe,  qni. avait  servi  sons  M.  d'Harambure,  a 
lecneilli  le  fruit  de  cette  sage  prévoyance  en  161 5,  lorsqu'il  eut  à 
couvrir  la  Franche-Comté  avec  i4ooo  hommes,  contre  8000b  hommes, 
des  alliés,  qui  ne  purent  le  forcer  à  poser  les  armes  ,  et  traitèrent  le» 
habitants  avec  ménagement. 
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Le  maréchal  Luekner,  ayant  été  appelé»  en    179a, 
au  conseil  du  Roi ,  laissa  le  commandement  de$  deux 
armées  du  Haut  et  du  Bas- Rhin ,  au  baron  d'Uaraiïi- 
bure ,  auquel  il  donna  l'ordre  de  faire  armer  et  ap-    ^ 
provisionner  y  dans  le  plus  court  délai    et  pour  six 
mois  9  les  8  places  ou  forts  qui  défendaient  la  province 
d'Alsace,  alors  menacée  par  les  Autrichien»  :  cet  ar^ 
mement  et  ces  approvisionnements  furent  complétés 
en  six  semaines,  et  fort  à  propos,  pour  conseiiver  in- 
tactes toutes,  les  places   confiées  aox  soins  du  baron 
d'Harambure.  Ayant  transmis  aux  commissaires  de  la 
convention  nationale,  dans  le  département  du  Rhin , 
des  lettres-patentes  et  une  déclaration  que  S.  A.  R.  Mon- 
sieur, alors  régent  du  royaume  4e  France  ^  lui  avait 
fait  remettre  ^   il   fut  dénoncé  ,  destitué ,  et  décrété 
d'accusation.  Il    comparut,   le   2a    avril    1793,    de- 
vant le  tribunal  révolutionnaire  de  Paris,  qui  l'acquitta 
sur    la    question    intentionnelle.  Il  prit,  devant  ce 
tribunal ,  l'engagement  de  continuer  à  servir  dans  les 
armées  de  la  république;  mais  il  fut  mis  à  la  retraite 
par  le  ministre  de  la  guerre.  Il  se  trouva  ainsi  arrêté , 
par  la  force  des  circonstances  de  la  révolution ,   dans 
sa  carrière  militaire ,  et  ne  reparut  sur  la  scène  poli- 
tique qu'en   18149  après  la  restauration  du  trône  des 
Bourbons.    S.   M.  Louis  XYIII  le  créa  commandeur 
de  l'ordre  royal  et  militaire  de  Sl-Louis ,  le  25  août,  de 
la  même  année.  {BicU  historique  des  Généraux  fran- 
çais, par  M.  de  Courcelles  ,  t.  V,  p.  397-)  Le  baron 
d'Harambure  a  obtenu  du  Roi,  en  18 14»  Tautorisàtion 
de  donner  son  nom  à  la  terre  qu'il  habite  en  Touraine; 
et ,  comme  il  reste  sans  postérité  mâle  ,  S.  M.  par  or- 
donnance du  17  septembre  1817,  a  autorisé  M.  de  la      ^^^^^  . 
Poèae ,  son  gendre ,  à  ajouter  à  son  nom ,  ainsi  que  ses  ^]^"J§*"*  '  .*   '" 
enfants,  le  nom  d'Harajnbure.  Le  baron  d'Harambure  chargée  de  3  iran 
a  épousé,  l^  le  28  novembre  1771,  Anne-Rosalie-Ni- comparée d/V 
cole  Bazin  de  Sainte-Honorine  ,  fille  de  haut  et  puis-  '''"'^''  '^"'"''^^ 
sant    seigneur  Jean -Baptiste -Louis  Bazin  de  Samte- 
Honorine ,  seigneur  du  Cambénard ,  de  Ghamprarson  , 
Boulon  et  autres  lieux,  et  de  noble  dame.Madelaine  le 
Cerf  de  la  Vieuxville;  2°  le  18  décembre  1797,  Fran- 
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i>B  MéeissiEi  :  çoise^-MadelaÎDe  dé  Mégissibb  ,  fille  de  François^Loois 
épéSTailJle'DneD  ^e  Mégissicr ,  et  dé  MartiDe-Françoise  Pinceloup  de  la 
uo«  d'or^UpS!  Grange.  Les  enfants  du  baron  d'HarambiiFe  furent; 

Du  premUr  An 

i«.  liOuid-PhilJppe  d^Harambure ,  tenu  sar  les  fonts  de  bapténte? 

à  Versailles ,  par  Monsieur  (depuis  Louis  XVIII)  et  madame 

Sophie  de  France.  II  servait  comme  aide-de-camp  de  son 

pèife  an  camp  de  Saint-Omer  en  1788.  Il  émigra  et  fut  tué  en 

.  Allemagne  servant  dans  Te  corps  du  prince  de  Gondé  ; 

av.tGatherine-Benjamine  d'Harambure»  mariée  à  Ma  le  comte 
de  faint-'Pol^  premier  page  du  Roi ,  et  depuis  sous-lieutenant 
de  la  garde  de  Louis  XVI  ; 

Du  second  lit  : 

3<>.  Louise-Virginie  d'Haram bure,  mariée  «  en  18^7,  avec  Louis- 
René- Ambroise  de  ta  Poèze  d'Harambure^  alors  capitaine  au 
corps  4'e>  Carabiniers  de  Monsieur ,  et  précédemment  l'un  des 
chevau-légers  de  la  garde  de  Louis  XVIII.  De  ce  mariage  sont 
issus  : 

A.  Ludovic-Jean-Marie  de  la  Poêze  d'Harambure ,  né  en 
1819; 

I       B.  Gabriel- François-Marie  de  la  Poëze  d^HaramKure ,  né  en 
1823  ; 

4**.  Fj'ançoise'Madelaine-Thérèse  d'Harambure ,  mariée ,  en 
i8aQ,  à  M.  le  vicomte  de  VHtelume  ;  • 

5».  Marie-Emibanuelle-Azélie d'Harambure >  mariée ,  en  iSai  « 
avec  le  comte  de  la  Lande; 

6°.  Athénaïs- Joséphine  d'Harambure. 
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Faulq  ,  etc. ,  en  Normandie. 


Amifia  :  d'azur  ,i  la  tolcimi  d'hermine.  ConronDe 
de  comte.  Support!  :  âeai  lioiif. 

La  famille  su  HAUVEL  (i),  en  Normandie,  noblesse 
aQcieime  et  constamment  militaire ,  a  produit  les  titres 
de  sa  filiation,  établie  d'une  manière  littérale  depuis 
Gilles  du  Haurel ,  qui  suit. 

I.  Gilles  DD  Hadtbi.,  écujrer,  comparut)  en  1470. 
armé  de  brîgaadine,  salade  et  rouge,  à  la  montre  des 
nobles  de  la  vicomte  de  Goumay.  convoqués  pour  le 
ban  et  arrière-ban ,  par  Antoine  d  Aubusson,  chevalier, 
seigneur  de  Monteïl ,  conseiller  et  chambellan  du  Boï , 
et  son  commissaire  en  Normandie  (  Traité  de  la  No- 
bteaae,  par  la  Roque,  p.  i3o,  du  Anciens  RôU»  des 
Bans  et  Arriire-hana  ).  Gilles  du  Hauvel  avait  épousé  j., 
Henriette  Lodvet,  dont  11  eut  Guillaume,  qui  suit.        |'° 


(1)  lie  nom  s'est  écrit  indiffèremiiieiit  Hauvel,  de  Baueel  et  dit 
Utavetf  JDiqn'aa  milieu  da  H VII* siècle;  mail  depuis  lors  ]■  seulf 
orthonaphe  du  Bauvel  a  prévalD ,  et  nous  t'aTOni  adoptée  dans  toute 
l'étendue  de  cette  noiice. 


d'azur , 
d'or 
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II.  Guillaume  du  Hautbl  »  seigneur  de  QeudreTîUe , 
du  fief  au  Ghevalierf  etc.,  fut  confirmé  dans  sa  noblesse 
i>'AsTi«  t  pftr  le  roi  Louis  XI ,  Fan  i48o ,  en  considération  de  ses 
*a  lion  services.  Il  épousa  damôiselle  Louise  d' Astin  ,  et  as- 
sista, le  jour  de  la  Conversion  de  saint  Paul  (sS  janvier) 
1493,  au  traité  du  mariage  de  Jean  du  Hauvel,  son  fils 
aîné,  avec  damôiselle  Michelle  de  Bellemarc,  acte  par 
lequel  Guillaume  lui  donna  le  fief  au  Chevalier»  situé  à 
Bonneville-la-Louvet ,  avec  les  hommes  et  servages ,  re- 
lief, treizièmes»  rentes  et  revenus  dépendants  de  ce 
fief.  Il  fut  père  de  : 

i«.  Jean  I*'  du  nom ,  qui  rait  ; 

a<».  Autre  Jean  da  Hanrel ,  le  jeune  »  anqnel  échurent  par  acte 
de  partage  du  i4  juillet  i5oo ,  les  manoir  et  maison  de  Tor- 
quêne.  Il  est  mort  sans  postérité  ; 
3«.  Biaise  du  Hauvel.  11  obtint ,  dans  le  partage  de  famille  de 
i5oo,  la  terre  et  seigneurie  de  HeudreTille,  ou'il  céda  plus 
tard  &  Jean  du  Hauvel ,  son  frère  aîné.  Il  fit  les  campagnes 
d'Italie  sous  Louis- XII,  et,  à  son  retour,  il  s'établit  dans  la 
▼ille  de  Solliès  (  à  a  lieues  N.  E.  de  Toulon  ).  Il  y  mourut  et 

fut  enterré  le  3o  novembre  de  l'an  i5o dans  l'église  de 

Saint-Michel  du  même  lieu,  auprès  de  l'autel  de  Saint-Sé- 
bastien. De  sa  femme ,  nommée  Louise,  mais  dont  la  famille 
n'est  pas  connue  (i)j  naquit  François  du  Hauvel,  qui  suit  : 
François  du  Hauvel ,  né  à  SplH'es  en  1 5 10,  fut  tenu  sur  les 
fonts   de  baptême   par    Jacques  Ruffi    et  magnifique 
dame  Marguerite  Grimaldi ,  femme  de  Louis  de  Forbia , 
seigneur  de  Solliès.  Il  épousa  noble  Jeannette  €rombertt 
(  ou  <^  Gombert  ) ,  de  la  ville  de  Marseille.  Françrâ  du 
Hauvel  termina  sa  carrière  à  Solliès,  et  fut  enterré ,  le  la 
.  septembre  i557,  dans  l'église  de  Saint<Michel ,  au-des- 
•  '       sous  du  seigneur  de  Solliès.  Il  avait  eu  de  Jeanne  de  Gom- 
:  '  '    bert ,  son  épouse  •: 

a.  Biaise  du  Hauvel,  baptisé  le  17  juin  i54o  ; 

b.  Gaspard  du  Hauvel ,  baptisé  le  do  septembre  i543; 

c.  Jean  du  Hauvel ,  baptisé  le  3o  janvier  i547  ; 

d.  Louis  du  Hauvel,  baptisé  le  3  janvier  1 548.11  fut  pré- 
senté sur  les  fonts  baptismaux  par  messire  Louis  Al- 
berti  et  généreuse  dame  Catherine  d'Anjou,  femme  de 
François  de  Forbin,  seigneuï'  de  Solliès,  fils  de 
Louis  ; 

.    e.  Simon  du  Hauvel,  né  le  ai  août  iSSj,  mort  dans 
cette  année  même  (a)  ; 

(1)  Les  actes  subséquents  font  présumer  qu'elle  était  de  la  mai- 
son iU  Forbin-  Soiliès^ 

(a)  Tous  les  titres  de  ce  rameau  de  Provence  ont  été  extraits  des 
registres  de  l'état-civil  de  Solliès ,  et  coiïatlonnés  par  Claude-Mar- 
tini en  i566. 
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4*'.  Robert  da  Hauvel,  prêtre:  îl  eut  poussa  part,  dans  l'ac- 
cord de  i5oo>  70  livres  de  rente  foDcière. 

III.  Jean  bu  Ha^vvel  ,  P'  du  liom^,  ^cuyer,  seigneur 
de  Heudre ville,  obtint  les  maûoir  et  maison  de  Morain- 
ville  dans  l'acte  d'accord  qui  eut  lieu  entre  lui  et  ses 
frères  le  14  juillet  iSoo,  accord  passé  devant  David 
Pecqueult  et  Thomas  PouUaiïi ,  clercs  tabellions  jurés 
en  la  vicomte  d'Orbec,  au  siège  de  rHôtellerie.  Il 
épousa,  suivant  un  contrat  du  25  janvier  1493,  re- 
connu devant  Guillaume  Gampigny,  notaire  à   Cor- 
meilles,  le  94  février  iSia,  demoiselle  Michelle  de  BsBELL.iii«E: 
Bbllbkabe,  fille  de  Jean  de  Bellemare,  écuyer,  sei-  ^^"'"dîrieDt'" 
gneur  du  Brevedent ,  et  d'Anne  de  Morsen.  C'est  de  î^~'"JJf°^*  £ 
cette  Anne  de  Morsen  que  vient  la  terre  de  la  Morsen-  »«•»« 
glière ,  située  dans  la  paroisse  de  BonnevllIe-ta-Louvet, 
et  formant  un  huitième  de  fief  de  Chevalier.  D'après  un  ' 
acte  insinué  devant  le  vicomte  d'Orbec ,  aux  plaids  ou 
assises  de  FoUeville ,  le  1 5  janvier  1 5o8  {vieux  style) , 
Jean  I**  du  Hauvel  laissa  : 

i<>.  Jean  du  Hauvel  «  mort  sans  postérité  ; 
a*>.  Sébastien  ^  qui  suit. 

IV.   Sébastien  du  Hauvel»   écuyer^^  seigneur  de 
Heudreville ,  possédait ,  suivant  une  sentence  rendue 
aux  assises  de  Pont-Audemer  le  »4  BQ^i  i^ûs ,  le  fief 
au  Chevalier  ou  de  b  Chevalerie»  situé  dans  la  paroisse 
de  Bonneville.  Il  prit  pour  femme ,  par  contrat  du 
8  juin  1527,  reconnu  le  i3  avril  de  l'année  suivante,  dw^aùche- 
devant  les  tabellions  de  Fauguemon ,  demoiselle  Marie  compaglir'-  "de 
Pabet,  fille  de  Philippe  Paréy,  écuyer,  seigneur  de *™Jj.'^«»j^^^'5'^- 
Combrayc  Ces  deux  époux  vendirent,  par  acte  da  &  même, chargé  de 
mars  i534»  passé  devant  les  tabellions  de  Pont- Aude-  Mbie. 
mer ,  à.  nobles  hommes  Abel  et  Jean  Parey ,  frères  dé 
ladite  Marie,  dix-huit  livres  tournois  de  rente.  Marie 
Parey  avait  déjà  cessé  de  vivre  avant  le  8  décembre 
lâSg,  ainsi  qu'il  résulte  d'un  acte  de  ce  jour,  passé 
devant    les    tabellions  de  Fauguernon,  par    lB<}uel 
Sébastien  du  Hauvel ,  seigneur  de  lu  Chevalerie ,  de- 
meurant en  la  paroisse  de  Sainte-Croix  de  Corneville , 
reconnut,  tant  pour  lui  que  pour  les  enfants  qu'il  avait 
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eus  de  demoiselle  Marie  Parey,  avoir  reçu  de  noble 
homme  Nicolas' Parey  le  rachat  de  six  livres  tournois 
de  rente.  SéJbvistien  du  Hauvel  servit,  avec  le  grade  de 
capitaine»  dans  les  armées  de  François  I^,  Il  ne  vivait 
déjà  plus  le  26  décembre  1 548.  De  son  mariage  sdnt 
prévenus: 

i«.  Jean  11.^  qui  suit; 

s»/  Catherine  du  Hauvel ,  mariée ,  par  contrat  du  a4  avril  i5/fi^ 
avec  Maurice  DroutUn ,  sieur  du  Mor<. 

V.    Jean  du  Hauvel  ,  II*  du  nom  ,  écuyer ,  sei* 

gneur  de  la  Morsenglière .  de  la  Chevalerie»  de  Gor- 

meilles ,  etc.  »  épousa ,  par  contrat  du  26  décembre 

mCon.PHA«D    ^548,  reconnu  le  5  août  i55o,  devant  Franquez  et 

d"u^w\''iiriiai  ^^^^^'^^^^    tabellions  en  la  vicomte  de  St;-Silvain, 

dé  gu«ui'<-s;  «r»  demoiselle  Jeanne  bb  Couoebard  ,  fille  de  noble  Louis, 

i«^so>rpi..n.    g^jgQ^^j.  jg  Coudebard,  et  de  feu  demoiselle  Isabeau 

de  Yenoix.  La  dot  de  Jeanne  fut  de  1 3oo  livres.  Les^ 
témoins  qui  assistèrent  à  ce  contrat ,  sont  nobles 
hommes  messire  Antoine  Parey,  seigneur  de  Montil- 
lerye ,  Abel  Parey^,  seigneur  du  Brevedent ,  Jean  Pa- 
rey, seigneur  des  Places,  Jean>  seigneur  de  Bellemarer 
Maurice  de  Droullin ,  écuyer,  seigneur  du  Mor,  Fran- 
çois d'Escorches»  écuyer ,  seigneur  de  Samte-Croix , 
Etienne  et  Marin  de  Hudebert ,  écuyers ,  seigneurs  de 
Ghiffretot ,  Jean  de  Yenoix ,  écuyer»  seigneur  d'Anfre- 
ville 9  Jacques  d'Eseorches,  écuyer,  seigneur  d'Ifs, 
Nicolas-Martin  du  Bot ,  écuyer ,.  seigneur  dé  St-Hj- 
laire,  tous  parents  ou  amis  des  parties.  Jean  du  Hauvel 
reçut  le  sq  mai  i549  (pai'devant  les  tabellions  delà 
vicomte  d'Orbec  )  de  noble  Antoine  P«rey ,  son  tuteur, 
la  reddition  des  comptes  de  sa  tutelle,  il  servait,  en 
1559 ,  avec  le  grade  de  lieutenant  d'une  conipagnie  de 
sens  de  pied  des  bandes  françaises ,  sous  le  comman- 
dement de  François  de  Tbieuville,  seigneur  de  la  Hous- 
saye.  Etant  à  la  veille  de  partir  pour  l'armée  »  il  donna  9 
avec  le  Consentement  de  sa  femme ,  tous  ses  biens  en 
avancement  d'hoirie  à.  Jean  du  Hauvel  y  son  fils  unique, 
âgé  de  18  à  19  ans»  à  la  charge  pat*  celui-ci  d'admi- 
nistrer ,  sous  la  direction  de  sa  mère ,  et  de  noble  Lonis 
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de  Goudehard  »  son  aïeul ,  ou  »  à  leur  défaut ,  sous  celle 
de  noble  Charles  de  Gouddiard ,  écuyer ,  Sk  de  Louis 
de  Goudehard ,  et  son  onele.  On  v<»t  en  outre  par  ce 
même  acte ,  qui  fut  passé  au  manoir  seigneurial  de  la 
MorsengUère,  le  S  mai  i56o»  devant  Pierre  de  la 
Salle  et  Richard  Noncher ,  tabellions  de  BonnevUle- 
la-Louret ,  que  Jean  II  du  Hauvel  avait ,  outre  le  fils 
donataire ,  quatre  filles ,  dont  Tatuée  était  déjà  mariée» 
U  prend  le  titre  de  capitaine  de  soo  hommes  de  pied 
dans  le  contrat  de  mariage  de  son  fils.  Ses  en&nts 
furent  : 

lo.  Jeao,  III*  da  nom  ,  qui  soit  ; 

a*.  N da  Hanvel ,  femme ,  dès  l'an  i56o  ,  de  Gilles  Néei , 

ècnyer,  slear  d'Escorcheiille  ; 
3«.  Marguerite  du  Hauvel,  mariée,  par  contrat  da  17  septembre 

1578,  avec  Arthus  U  Portier ,  sieur  de  la  Fosse  ; 

7^*  i    deux  autres  fiUes,  dont  la  destinée  n'est  pas  connue* 

VI.  Jean  nu  Ha^uysl,  III*  du  nom,  écuyer,  sei- 
gneur de  la  MorsengUère ,  de  Heudreyilie ,  du  Brève- 
dent ,  de  la  Chevalerie ,  etc. ,  épousa ,  par  contrat  du 
17  mars  iSS^ ,  reconnu  devant  Garrey  et  de  Bray»  ta- 
bellions en  la  vicomte  de  Lizieux»  le  17  juin  i58i ,  a.«uav: 
demoiselle  Catherine  Auv&at  ,  fille  de  feu  messire  Jj,/rï;;"ï;;  »" 
Tristan  Auvray ,  chevalier ,  seigneur  de  Bonnechose ,  ''**"P*fj;*,,^'î*„j^. 
du  Bois-du-Mont ,  de  Fontaines  »  etc.  >  et  de  dame  w^'^ 
Blanche  Fouet.  Elle  apporta  en  idot  â,5oo  livres  tour- 
nois^qui  lui  furent  constituées  par  sa  mère  et  par  noble 
Jacques  Auvray ,  seigneur  de  Bonnechose ,  du  Bois- 
durMont  et  de  Fontaines ,  son  firère.  Les  témoins  pré- 
sents à  ce  mariage  furent , entre  autres ,  noble etpuis- 
sant  seigneur  messire  Corbeiran  de  Gardeilhac«  che- 
valier de  Tordre  du  Roi,  seigneur  deSarlaboz  (de  Sar- 
labous  ) ,  capitaine,  et  gouverneur  des  port ,  ville  et 
liavrenle-Grâce  y  Marguerite  de  Vallois ,  dame  de 
Gonvis^le-Tr^nblay,  son  épouse»  et  nobles  hommes 
Richard  Parey,  sieur  de  Gombray ,  Jean  des  Periers , 
sieur  de  Saint-Germain ,  demoiselle  Marie  Auvray  ^ 
Louise  de  la  Mazure ,  dame  de  Tripanville ,  et  Cathe- 
rine du  Boscy  épouse  du  sieur  de  la  Fonds ,  lieutenant 
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de  M.  de  Sarlabous.  Jean  III  du  Ilauvel  rendit  hom- 
mage, le  8  mai  16749  à  noble  et  puissant  seigneur 
Gilles  de  St. -Pierre,  chevalier  de  Tordre  du  |loi, 
seigneur  des  Autieux  et  autres  lieux ,  pour  des  héri- 
tages situés  dans  la  seigneurie  de  Cormeilles.  On  lui 
donna  und  comnûssion  de  capitaine  le  17  juin  i58i. 
Il  est  qualifié  capitaine  des  compagnies  du  Pont- Aude- 
mer  dans  une  copie  ep. forme  de  la  capitulation  de 
cette  place ,  figiite  au  prieuré  de  Saint-Gilles ,  le  lo  jai>- 
yier  iSoo»  par  le  duc  de  Montpensier,  copie  délivrée 
sur  Toriginai ,  à  la  requête  du  seigneur  de  la  Moraen- 
glière ,  par  Marin  Durand ,  notaire ,  le  29  février  de  la 
même  année.  Jean  III  ne  vivait  plus  le  6  octobre  iSgi, 
d'après  un  acte  de  ce  même  jour,  par  lequel  M.  le 
baron  de  la  Ferté  accorda  à  demoiselle  Catherine  Au- 
vray ,  sa  veuve ,  la  garde  noble  de  leurs  enfiints  mi- 
neurs. Cette  dame  parait  encore  dans  des  actes  des 
i5  mai  i5gs,  §  février  iSgg  et  7  décembre  i6oo.  Us. 
laissèreht  : 

i«.  Charles  du  Haurel ,  mort  jenne  ; 

a«.  Laurent ,  qui  a  continué  la  descendance. 

YIL  Laurent  du  Hauvbl  ,  écuyer ,  seigneur  de  la 

Morsenglière  ;  de  Hendreville  ,  du  Brevedent ,  de  la 

Chevalerie  et  autres  lieux ,  épousa  »  par  contrat  sous 

FotTiv.      seings  privés  du  3o  juillet  1606 ,  reconnu ,  le  so  no- 

dw%ccumpa*- vembre  i6a4<   devant  Eudet,  notaire  à  BonneviHe» 

?mwu«  mai^'r-  dcmoisellc  Marie  Fortin  ,  fille  de  Jean  Foptin ,  écuyer, 

l';;:"^"'***^^"*"  seigneur  de  Heudreville,  et  de  demoiselle  Françoise 

de  NoUent.  Il  reconnut,  le  37  septembre  1618,  tenir 

plusieurs  héritages  et  fiefs  de  noble  et  puissant  seigneur 

messire  Jacques  Giflfard ,  baron  châtelain  de  la  Ferté. 

Le  3o  janvier  16s 8;  Laurent  acheta,  par  acte  passé 

devant  Echaufour,  notaire  à  Blangy,  les  biens  que 

possédait,  soit  an  Brevedent,  soit  a  Blangy,  Jean  de 

Coudehard ,  prêtre ,  curé  du  Pin  et  du  Brevedent.  On 

voit,  par  un  certificat  de  M.  la  Meilleraye,  gouverneur 

de  Normandie,  du  mois. d'août  i655,  que  Laurent  du 

llauvel  obtint  une  dispense  pourle  ban  et  arrière-ban , 

fondée  sur  son  grand  âge ,  et  sur  ce  que  ses  fils  étaient 
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«u  service  du  Roi.  Le  cardinal  de  Richelieu  lui  accorda 
une  nouvelle  dispense  le  ^9  juillet  1639,  du  ban  et 
arrière-ban.  Lui  et  son  fils  Jacques  furent  maintenus 
dans  leur  noblesse  par  ordonnance  des  commissaires 
députés  par  le  Roi ,  rendue  eh  la  cour  des  aides  de 
Normandie  le  21  juin  i656.  Laurent  vivait  encore  au 
mois  de  mars  1648.  Ses  enfants  furent  : 

i<*.  Jacques,  qui  suit; 

a^.  François  au  Hauvel,  sieur  du  Mesnil,  capitaine  au  régi* 
ment  d'Uxelles,  par  brevet  du  ao  février  1640,  tué  à  la  ba- 
taille de  la  Marfée,  près  Sedan  ,  suivant  un  certificat  du  18 
septembre  i64i; 

o«.  Christophe  du  Hauvel  de  la  Morsengliëre ,  sieur  de  Coude- 
bard ,  capitaine  au  même  régiment ,  ainsi  qualifié  dans  un 
congé  que  lui  donna,  le  si  septembre  1639,  le  sieur  du 
HalUer,  chevalier  des  ordres  du  Roi ,  et  commandant  pour 
Sa  Majesté  l'armée  en  Lorraine ,  pour  que  le  sieur  de  la  Mor- 
senglière  pût  se  faire  traiter  d\ine  blessure  qu'il  «vait  reçue  au 
siège  de  Moyen.  Il  reprit  le  commandement  d'une  compagnie 
dans  ce  corps  »  et  fut  tué  à  l'affaire  de  la  Marfée  ; 
4>^*  Philippe ,  auteur  de  la  branche  des  seigneurs  os  HsuDaB- 
vii#i.v ,  rapportée  ci-après  ; 

5<*.  Alexandre  du  Hauvel  de  la  Morsenglière ,  sieur  du  Lieu , 
baptisé  à  Bonneville  le  26  novembre  i6a4«  Far  le  partage  de 
la  succession  paternelle,  qu'il  fit  en  166 a,  avec  Jacques  et 
Philippe  \  ses  frères,. il  eut  pour  sa  part  la  terre  de  Heudre- 
▼ille ,  située  paroisses  de  Morainville  et  de  Saint- Sylvestre.  11 
fut  nommé  lieutenant,  puis  capitaine  ail  régiment  de-Grancey, 
par  brevets  des  21  mars  i665  et  ao  novembre  1667.  Leao  juillet 
1671 ,  on  lui  donna  une  commission  pour  organiser  une  nou- 
▼elle  compagnie  dans  ce  régiment.  Alexandre  du  Hauvel  servit 
k  l'armée  que  le  prince  de  Gondé  commandait  en  Flandre 
sous  les  ordres  de  Charles,  comte  de  Broglie ,  gouverneur 
d'Avesnes,  lieutenant-général  des  armées  du  Boi,  et  com- 
mandant des  pays  situés  entre  la  Sambre  et  la  Meuse  (  père 
du  premier  maréchal  de  Broglie),  et  fut  nommé  commandant 
de  la  place  de  Beaumont ,  en  Hàinaut,  comme  on  le  voit  par 
un  ordre  que  lui  transmit  ce  général  le  1"  février  1675(1;.  Il 


(i)  D'Avesnes  ,  ce  1"  février  1775. 

c  J'ai  reçu  la  lettre  que  vous  m'avez  écrite ,  par  laquelle  j^ai  vu  le 
B  peu  de  munitions  de  guerre  que  M.  de  Trouin  vous  a  laissées  à 
«Beaumont.  J'en  fais  charger  aujourd'hui,  et  demain  vous  en  aurez. 

•  Je  vous  prie  de  donner  l'ordre  ci-joint  à  M.  de  Champ ,  capitaine 

•  au  régiment  des  Vaisseaux ,  afin  qu'il  marche  à  Charleroy  avec  les 

•  trois  compagnies  de  la  Ferté,  selon  l'ordre  du  Roi.  11  vous  restera 

•  pour  la  garde  de  Beaumont  les  cent  hommes  détachés  de  Philippe* 

1* 
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Tut  lue  après  pias  de  3o  apnées  de  service  à  la  bataille  de 
CoQsarbruck,  près  Trêves ,  perdue  par  le  maréchal  de  Gre- 
quy  ,  le  1 1  août  de  la  même  année  1673  ; 

t)«.  Autre  Alexandre  du  Hauvel ,  baptisé  à  Bonneville  le  3o  fcs 
yrier  1639.  Il  se  fit  en  164$»  religieux  à  l'abbaye  de  Gor- 
ineilleSy  où  il  vivait  encore  en  1664  ; 

7<>.  Catherine  du  Han?el,  baptisée  au  même  lieu  le  dernier  jour 
de  décembre  1612,  épouse  de  Toussaint  </i<  Lo/r,  écuyer, 
sieur  de  la  Lande  ,  fils  d'autre  Toussaint  du  Loir,  écuyer^ 
sieur  de  la  Potterie ,  et  de  Marie  Tontin  ;  i    ' 

8».  Geneviève  du  Hauvel,  baptisée  à  Bonne  ville  le  16  avril 
161a,  alliée  le  I*'  juillcLt  1649,  à  Antoine  de  Semilly  {a)  y 
écuyer  »  sieur  de  Longpré  ; 

9<^.  Marie  du  Hauvel,  baptisée  au  même  lien  le  t4  juin  i6i5, 
mariée  avec  Athanase  Mahiel  (6),  sieur  de  Beaumont ,  fils  de 
Jean  Mahiel ,  écuyer,  sieur  du  Bosc,  et  de  damoiselle  Elisa- 
beth de  Gentil ,  dont  deux  fils  tués  au  service ,  l'un  au  siège 
de  Sirck,  servant  dans  les  chevau-légers ,  et  l'autie  servant 
dans  la  compagnie  d'Alexandre  du  Hauvel  de  la  Morsen- 
glière  ,  son  oncle  ; 

100.  Françoise  du  Hauvel,  baptisée  au  dit  lieu  de  BonncTille  le 
19  mai  i6a5 ,  mariée  ,<  par  contrat  sous  seings-privés  da  3o 
janvier  i663 ,  avec  Jean  JLaugecis  (c] ,  sieur  du  Parc. 

VIII.  Jacques  du  Hauvel,  écuyer,  seigneur  de  la 
Chevalerie  et  de  la  Morseugliëre ,  était  gendarme  dans 
la  compagnie  du  cardinal  de  Richelieu  en  i655  et 
i656,  et  mt  nommé  capitaine  au  régiment  de  Boyon, 
par  brevet  du  6  mars  i63g.  Il  épousa  ^  par  contrat 
du  2  mars  1648  ,  passé  au  manoir  seigneurial  de 
Serquigny,  dans  le  vicomte  de  Beaumont-le- Roger, 
et  reconnu,  le  i5  février  1649»  devant  Antoine 
D'Anu;  :  Damoye ,  notaire  du  même  lieu ,  demoiselle  Made- 
de  gueule»,   i  lainc  h'Aghé  ,  fille  de  messire  Anne  d'Aché ,  cheva- 

•  roi*        chevroiiii  '^  7  r 


•  roi*        chevrons 
d'or, 


»  ville  ,  et  les  cinquante  de  Gharleroy  et  la  compagnie  de  Beanrevoir 
9  de  la  Marine ,  qui  doit  aller  en  garnison  à  Philippeville  ;  et  il  doit 
»y  arriver  de  Binch  la  compagnie  de  Roussillon   du  régiment  de 

•  Gursol ,  pour  resjter  aussi  en  garnison  à  Beaumont.  Je  -vous  prie  de 

•  me  donner  avis  lorsqu'elle  sera  arrivée.  Il  y  a  encore  trois  autres 
«compagnies  qui  doiveat  arriver  et  qui  passeront  ici.  Je  vous  man- 

•  derai  ensuite  ce  que  vous  aurez  à  faire.  —  Signé  :  le  comte  de 
»  Broglio.  » —  La  suscription  est  :  d  Montieur,  Monsieur' de  la  Morsen- 
glière  ,  capitaine-commandant  de  Beaumont ,  à  Beaumont. 

(a)  de  SémiUy ,  d'azur,  à{la  bordure  de  sable  ,  chargée  de  *6  fer- 
maux  d'or. 

(6)  Mahiel ,  d'argent ,  à  5  roses  de  gueules. 

ic)  Laugesis  :  d'azur,  k  la  tour  d'argent  ;  au  chef  d'hermine. 
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lier,  seigneur  de  Serquigny ,  et  de  dame  Madelaine  de 
Toumebu.  Laurent  du  Hauvel»  son  père,  lui  donna, 
en  faveur  de  ce  mariaçe  »  la  terre  noble  de  la  Movsen- 
glière  avec  toutes  ses  dépendances.  La  dot  de  la  future 
épouse  fut  de  1 2,000  livres.  Jacques  du  Hauvel  fut  con- 
firmé dans  la  possession  de  la  seigneurie  de  la  Morsen* 
glière  par  i'acle  de  partage  de  la  succession  paternelle , 
qui  eut  lieu ,  le  2  juin  1662,  devant  les  notaires  et  tabel- 
lions de  Pont-Audemer ,  entre  lui  et  ses  deux  frères 
Philippe  et  Alexandre  du  Hauvel.  Au  premier  fut  ad- 
jugée la  terre  du  Brevedent,  et  au  second  celle  de 
Ileudreville.  Jacques  du  Hauvel  fut  maintenu  comme 
noble  d'extraction  par  jugement  de  M.  Barrin  de  la 
Gallissonnière  9  intendant  de  Rouen ,  rendu  le  26  jan- 
vier 1 668.  Il  fut  inhumé  à  Bonne  ville-la -Louvet  le  1 3 
juin  1 6g  ] .  Ses  enfants  furent  : 

t«.  Laarcnt  du  Hauvel,  seigneur  de  la'Chevaleric,  enseigne, 
puis  lieutenant  au  régiment  de  Grancey  par  brevet  des  i'^' 
juillet  1668  et  20  juillet  1671.  Il  mourut  des  suites  des  bles- 
sures qu'il  avait  reçues  à  la  défense  de  Trêves,  sous  M.  le 
maréchal  de  Gréquy,  suivant  un  certificat  du  16  octobre  1676; 

30.  Louis  du  Hauvel  de  la  Morsenglière  ,  sieur  du  Mesnil,  en- 
seigne au  régiment  du  Grancey  en  1680,  né  en  i653,  inhumé 
à  Bonneville  la-Louvet  le  26  janvier  168a  \ 

3».  Félix-César ,  dont  Tarticle  suit  ; 

4".  Jacques  du  Hauvel ,  mort  sans  postérité; 

5«,  Alexandre  du  Hanvel,  inhumé  à  Bonneville -la-Louvet  le  a 
décembre  168a  | 

€».  François  du  Hauvel,  mort  sans  postérité  ; 

7<».  Charles  du  Hautel ,  rappelé  dans  une  requête  présentée,  \e. 
18  mars  1691,  par  son  frère ,  à  M.  d*Orme«soQ ,  intendant  de 
Rouen,  Il  est  mort  sans  postérité  après  Tannée  1697  ; 

8*.  N du  Hauvel ,  épouse  de  N d'Aché,  Elle  fut  inhumée 

.    à  Bonne ville-la-Lo^vet  le  aa  mars  1686. 

IX.  Félix-César  du  Hauvel,  chevalier,  seigneur  de  la 
Morsenglière,  fut  garde-du-corps  du  Roi.  Il  fit  le  service 
de  Tarrière-ban,  et  figura  au  nombre  des  genlilshommes 
assemblés  à  Dieppe  en  Tannée  i6g3.  Les  gentils- 
hommes composant  le  détachement  du  ban  et  arrière- 
ban  de  la  vicomte  de  Pont-Audemer  l'élurent  à  la  plu- 
ralité  des  suffrages ,  pour  être  leur  capitaine-comman- 
dant. En  conséquence  il  reçut  le  brevet  de  ce  com- 
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mandement,  d<ilivré  par  M.  le  marquis  de  Beuvroir, 
lieutenant-général  au^  goùre^i^nement  de  Normandie, 

n«  T«i'«sE.i;:  '®  ^  juiilet  1696.  Il  avaît  épousé  Anûe  db  Tobbwbbu^ 

Làmiriwuî  *'  ^®  laquelle  il  eut  : 

i«.    N du  Haurel ,  ondoyé  le  ao  septembre  1697,  mort 

jeune, 
a*.  N du  Haa?el ,  ondoyé  en  l'église  de  Bonneville-la-Lon- 

vet  le  3  octobre  1693,  innumé    dans  la  chapelle  de  la  Mor- 
,  senglière  le  a8  férrier  1695  ; 

3».  N du  HauTel ,  mariée  avec  M.  le  Grixde  BeUettvre(a)  ; 

4'.  N du  Hauvel ,  épouse  de  yi,Berthout,  seigneur  d'Heu* 

dreTille. 


SEIGNEURS    DE    HEUDREVILLE  , 

Seule  branche  existante, 

VIII.    Philippe  DU  Hauvel  ,  écuyer  ,   seigneur  de 
Heudreville ,  quatrième  fils  de  Laurent  et  de  demoi- 
sielle  Marie  Fortin  »  fut  lieutenant  de  la  compagnie  de 
Bois-Louvet  du  régiment  de  Boyon ,  et  servit  à  rarmée 
de  M.  de  Turenne ,  dans  le  Palatinat  (1).  Il  passa  avec 
le  même  grade»  avant  le  3  juillet  1640  (2)9  dans  le  ré- 
giment du  marquis  d'Uxeiles ,  qui  lui  donna  un  congé,  le 
18  septembre  i64if  en  considération  de  ce  qu'il  avait 
perdu  deux  de  ses  frères  à  la  bataille  de  Sedan ,  et  qu'il  y 
avait  été  lui-même  fait  prisonnier.  Il  s'allia ,  par  con- 
trat du  16  mai  1648,  reconnu  devant  Eudet»  notaire 
T.r  Lo.«;      ^®  Bonneville  »  le  19  septembre  i65i ,  avec  demoiselle 
<ior  àiroufascM  Renéc  DU  LoiR ,  fiUc  de  Thomas  du  Loir,  écuyer,  sei- 
pK  gneur  de  Semanville»  demeurant  à  Honfleur,  et  de 


(a)  le  ùrix  :  d'azur,  au  chevron  d'or,  accompagné  de  3  serres 
d'aigle  d'argent,  onglées  d'or. 

(1)  Congé  donné  au  sieur  de  Heudreville,  par  M.  de  Tuirenne  au 
camp  devant  Kinsigny  le  1 1  août  i638 ,  pour  que  'ce  gentilhomme 
pût  aller  rétablir  sa  santé  délabrée ,  avec  ordi«  de  revenir  à  l'armée 
aussitôt  qu'il  serait  guéri. 

(2)  Date  d'un  congé  signé  de  M.  le  dric  de  Villeroy,  commandant 
l'armée  ea  l'absence  de  Mgr.  le  duc  d'Enghien. 
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demoiselle  Marguerite  de  Heurtelot.  Laurent  du  Hau- 
rel,  son  père,  lui  donna  »  en  fereur  de  ce  mariage,  la 
jouissance  de  la  terre  de  Heudreyille;  mais,  par  le 
partage  de  famille  du  2  juin  166a,  devant  les  notaires 
du  Pont-Audemer  9  Philippe  du  Hauyel  ayant  préféré 
la  terre  du  Brevedent»  située  sur  les  paroisses  du  Bre- 
vedent,  de  Blangy  et  du  Faulq,  celle  de  Heudreyille 
fut  dévolue  à  Alexandre ,  son  frère ,  capitaine  au  régi 
ment  de  Grancey.  Cette  terre ,  toutefois ,  ne  tarda  pas , 
soit  par  conventions  subséquentes ,  soit  par  le  décès , 
sans  enfants  d'Alexandre  du  Hauvel ,  à  retourner  à 
Philippe.  Renée  du  Loir  le  rendit  père  de  : 

i«.  Laurent  du  Hauvel ,  baptisé  le  i3  juillet  i65o ,  morf  jeune  ; 

30.  Jacques  du  HauTel,  baptisé  le  4  avril  i65a.  Il  fut  nommé 
cornette  des  gentilshommes  de  la  ville  et  vicomte  de  Pont- 
TEvêque  ,  convoqués  pour  Tarrière-ban  en  1689.  Depuis  Jac- 

2ues  du  Hauvel  fut  créé  capitaine  dans  le  régiment  des  milices 
'Yssel  par  brevet  du  26  mars  1704*  Il  est  mort  au  service  ; 

3».  Louis  du  Hauvel)  baptisé  le  i5  janvier  i664.  Il  embrassa 
Tétat  ecclésiastique  et  devint  curé  de  Saint -^Hippolyte  dé  Gan- 
teloup  le  a6  mai  1681; 

4^.  Alexandre  du  Hauvel ,  baptisé  le  ad  novembre  i655  ^  cadet 
volontaire  dans  le  régiment  de  Grance^ ,  tué  à  la  bataille  de 
Gonsarbruck  ,  le  11  août  1675 ,  suivant  un  certificat  du  comte 
de  Médatj  du  35  septembre  de  la  même  année; 

5°.  Jean ,  lY*  du  nom ,.  qui  a  continué  la  descendance  ; 

6**.  Philippe  du  Hauvel ,  baptisé  le  i5  juillet  1659,'  nommé  lieu- 
tenant d'infanterie  au  régiment  d'Anjou  par  brevet  du  20 
août  1688.  n'est  mort  sans  postérité  ; 

7<*.  Jean-Baptiste  du  Hauvel»  baptisé  le  5  juillet  1 66 1.  Il  servît 
dans  l'artillerie  de  marine  sur  le  vaisseau  VEioile ,  suivant  son 
congé  du  i3  décembre  168...  Il  devint  ensuite  aide-major  au 
régiment  de  Beuzeville ,  par  brevet  du  16  novembre  1695 ,  et 
fut  tué  au  service  du  Roi  ; 

S<>.  Marguerite  du  Hauvel,  baptisée  le  26  mai  1649,  motte  et 
enterrée  au  Brevedent  en  1728. 

IX.  Jean  du  Hauvel,  IV*  du  nom,  écuyer,  seigneur 
de  Heudreyille,  baptisé  le  3 1  octobre  1657  a  Gonneville- 
sur-Honfleur,  ainsi  que  ses  frères  et  sa  sœur,  fut  nommé 
cornette  dans  le  régiment  de  Colonel-Général ,  cava- 
lerie, compagnie  de  la  Trourie,  par  lettre  du  Roi, 
du  26  août  1691 ,  puis  lieutenant  dans  la  compagnie 
de  Charny,  même  régiment,  par  brevet  du  20  dé- 
cembre 1694.  Il  fut  marié  en  l'église  Sainte- Croix  de 


IS  DU  HACVEL. 

Rouen,  le  26  février  1699»  avec  demoiselle  Elisabellr- 
Dr  cubHiK  :  Angélique  du  Chemin  ,  fille  de  feu  Louis  du  Chemin, 
conseiller  du  Roi  ,  lieutenant  en  l'élection  du  PoDt-de- 
FArche ,  et  de  demoiselle  An^lique  Yilcocq.  Lear 
contrat  de  mariage  fut  reconnu  devant  les  notaires 
de  Fauguernon  le  6  avril  1699.  Jean  du  Hauvel  re- 
nonça ,  par  acte  du  1 1  mars  de  la  même  année ,  à  la 
succession  de  Marie  du  Hauvel,  sa  tante,  veuve  d'A- 
thanase  Mahiel ,  seigneur  de  Beaumont.  Il  vivait  encore 
le  5o  octobre  1 703 ,  fut  père  de  : 

10.  Jeao-Félîz-César,  dont  rarticle  suit  ; 

a».  Marie-Marguerite-Françoise  du  Hauvel  ; 

5^.  Elisabeth- Jeanne-ÂDgélique  du  Hauvel ,  mariée  ,  par  con- 
trat du  la  février  ly^j,  avec  Jean-Baptiste  te  Mire  (a) ,  écoyer, 
seigneur  de  Longdoit,  fils  de  Pierre  le  Mire,  et  de  dame 
Marie  de  NoIIent  ; 

4<*.  Marie-Marthe  du  Hauvel,  morte  sans  alliance  le  ii  octobre 
1788. 

X.  Jean-Félix-César  nu  Hauvel  ,  écuyer ,  sieur  de 
Heudreville  ,  né  au  Brevedent  le  7  octobre  1 702 ,  élevé 
page  de  madame  la  princesse  de  Gonty,  fut  marié, 
par  contrat  du  a  novembre  17S5,  reconnu  le  6  mai 

DoiMii  :  1747  devant  le  Grip,  notaire  à  Lizieux»  avec  Anne- 
?ene  de^-abie';  Frauçoîse  DoiSNEL ,  filIc  de  François  Doisnel,  écuyer, 
arcompagnée  d^  seiffucur  d'Hcrmival ,  du  Val-Hébert ,  de  Boîssimon  et 
gueule».  de  la  Morie»  conseiller  du  Roi ,  et  de  noble  dame  Marie- 

Anne  le  Bas  du  Goudray.  Jean-Félix-Gésar  du  Hauvel 
fut  inhumé  au  Brevedent  le  5  avril  1749*  Il  laissa  : 

i».  Jean- Félix ,  dont  Tarticle  suit  ; 

a<>.  Marie-Anne-Martbe  du  Hauvel ,  mariée ,  par  contrat  sous- 
seings-privés  du  a8  octobre  1766,  avec  Louis- François- Jo- 
seph mignot ,  sieur  de  la  Touraille ,  capitaine  d'infanterie , 
aide-major  du  bataillon  de  Pont-Audemer,  fils  de  Robert 
Mignot ,  ancien  officier  de  S.  A.  R.  madame  la  duchesse  d'Or- 
léans ,  et  de  dame  Mûrie  Riquier. 

XI.  Jean-Félix  DU  Hauv£l,  écuyer,  né  sur  la  pa- 
roisse de  Saint-Michel  du  Brevedent,  proche  Lîzieux, 


(a)  le  Mire  :  de  gueules  ,   au  chevron  d'argent  >  accompagné  de  0 
coquilles  d'or. 


Dl  GilTlTIEB  : 
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ie  ]  6  avril  1 74^  »  fut  nommé  successivement  lieutenant 
au  bataillon  de  milice  de  Gisors  le  10  août  1760 ,  lieu- 
tenant au  régiment  de  milice  provinciale  de  Rouen , 
compagnie  de  Beaufort,  en  1771,  second  lieutenant 
de  Grenadiers  Royaux»  compagnie  deCreny»  le  10  mai 
1775^  passa  sous-lieutenant  de  la  compagnie  de  grena- 
diers du   bataillon  de  garnison  de  Normandie  le  i5 
décembre  1 779,  et  devint  »  le  20  août  1782 ,  lieutenant  * 
en  second  de  la  même  compagnie.  Jean-Félix  du  Hau- 
vel  mourut,  le  16  mai  1788,  aux  Autels-en-Ânge ,  et 
fut  inhumé  le  lendemain  dans  la  même  paroisse.  Il  avait 
épousé,  le  11  avril  1777»  contrat  reconnu  le  18  du 
même  mois ,  devant  Jean-Baptiste-Etienne  Gombault , 
notaire  à  Blangy,  demoiselle  M arie-Ânne-Madelaine  de' ^eu"r*  & 
D£  Gaultibr  de  Saint-Basile,  fille  de  Jean-Maurice  de  d*ar^^  TdJ- 
Gaultier  de  Saint-Basile ,  seigneur  de  Launay-Benard  ^^^^  aï  même  et 
et  du  Tertre ,  lieutenant  dans  le  régiment  de  Navarre ,  ^  "„**,at,to  TSé 
in&nterie,  suivant  son  brevet  du  5  janvier  1747?  et  de  po^T" 
noble  dam'eMarie-Anne  de  la  Houssaye.  Gettedame^ur- 
vécut  à  Jean-Félix  du  Hauvel,  comme  on  le  voit  par 
des  actes  postérieurs  au  décès  de  celui-ci,  où  elle  est 
qualifiée  dame  du  Faulq.  Elle  a  laissé  un  fils  et  deux 
filles  : 

• 

1°,  Jean-Maurice  ,  dont  l'article  suit  ; 

îi®.  Marthe- Anne-Julie-Fraaçoise  du  Hauvel,  née  au  Brevedent 
le  la  février  1779»  mariée,  par  contrat  passé  sous  seings- 
privés  le  i5  avril  i8o3,  reconnu  devant  Ganu,  notaire  à 
Blangy,  le  i***  juin  suivant,  avec  Jacques-François- Alexis  de 
Corday  d' Armant  (a)  ,  fils  de  Jacques  François  de  Corday 
d'Armont,  et  de  dame  Marie-Charlotte- Jacqueline  de  Gauf- 
tier  des  Authieux  ; 

5<>.  Marie-Aglaé  du  Hauvel,  née  au  Brevedent  le  6  septembre 
2785,  mariée ,  par  contrat  sous  seings-privés  du  18  avril  i8o3, 
reconnu  ie  1"  juin  suivant ,  devant  Ganu  ,  notaire  à  Blangy, 
avec  Casimir-Edouard  de  Bonnechose  (6),  fils  de  LouiS'Mane- 
Joseph- Denis  de  Bonnechose,  chevalier,  seigneur  de  la  Cour 
du  Bosc,  et  de  Marie-Charlotte- Antoinette  des  Hayesde  Bon- 
neval. 


(a)  de  Corday  :  d'azur,  à  3  chevrons  d'or. 

(6)  de  Bonnechose  :  d'argent  à  3  têtes  de  sauvage  de  sable  ,  posées 
de  front. 


Tron 
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XII.  Jean-Maurice  du  Hauvbl  ,  écuyer,  né  le  5 1  jan- 
yier  1778,  et  baptisé  au  Brevedent  le  2  février  suivant» 
fut  élève  à  Fécole  militaire  de  Beaumont-en-Auge.  Il 
a  épousé  »  par  contrat  sous-seings  privés  du  8  septem- 
bre 1800»  reconnu  le  21  février  1801  »  devant  Louis- 
T>  emitil»  :  François  Prud'homme  ,  notaire  à  Harcourt ,  près 
rÔ7d"e*i^ëuÎM*!  Brionne ,  demoiselle  Marie-Julîe-Susanne  d'Erneville, 
îroT.TSfte.dI  fille  de  messire  Jean-Baptiste ,  marmiis  d'Erneville  , 
«abie.  écuyer  de  main  du  Roi ,  et  de  dame  Henriette-Julie  de 

Grieu ,  fille  de  Joseph-Laurent ,  marquis  de  Grieu  , 
chevalier  de  Tordre  de  Saint-Louis»  et  de  Marie -Julie 
de  Franquevllle ,  sœur  de  Glaude-Jean-Baptiste ,  mar- 

Îuis  de  Franqueville 9  marié»  en  1764»  avec  Marie- 
'hérèse  de  Sassenage»   morte  sans  postérité.  De  ce 
mariage  sont  issus: 

1*.  Baottl  da  HauTel  »  n.é  le  4  JAQyî^r  tfii^  ; 
a**.  MarierOctavle  du  Haorel. 

Il  n'existe  pas  d^autres  branches  de  la  fiimille  du 
Ilauvelque  ceUes  mentionnées  dans  cette  généalogie. 


^^k^M(W^MVWWM%^ 


D'HÉRAIL, 

Ficomtes  db  Bbisis;  aetgneuri  db  CvBibBEB)  db  Gon~ 

COOLB»,  SB  LA.  RoDTIÈBB  ,  DB  MoNSBLCIISS ,  SB  Pl&K- 
K0LLB8  ,  DE  SA.IBT-DiaBBT,  DE  LA  Li.UZB  ,  DB  U,  GaB- 
KBBIB,   SB  LA  BlACH^BE  ,  DB  ChABOTTBS,   DB  VaLBS- 

CPBB,  d'Escabbissbs  ,  SB  LA  GABBKnB ,  SD  Boisaoïf, 

SD    TlLLAB,   DB  CoKBELLBS ,   DB  MaLBT,  etC.  ,    «tC.,, 

«n  îjtnguedac ,  en  Vivarah ,  et  en  Amenais. 


Abbis  :D'iu(ir,  au  navirtd'ar,  frttU,  voUé  tl  équipé  iP»rg»nl , 
tiogaaiit  lar  une  merda  mitne.  Couronne  de  Ticomte.  Sup- 
ports 1  Deux  sirènes  :  Deviae  :  Nkqdi  Ciniu ,  miqiia  Scyll». 

La  maison  d'HËRAIL  (i) ,  par  son  ancîenÀeté  et 
ses  grandes  alliances ,  est  comptée  pour  l'une  des  plus 
distmguécs  de  la  province  de  Languedoc. 

Le  château  de  Brisis  (ou  Brezis)  ,  chef  lieu  dé  la 
seigneurie  et  du  mandement  de  ce  nom,  qu'elle  possMè 
depuis  phis  de  ,600  ans ,  lui  est  échu ,  soit  par  aliancç, 
soit  par  acquisition,  d'une  ancienne  maison  du'  mËmc 


(0  Le  nom  de  celte  maison  slest  orlbograpbié  Hérall  on  d'Hèmil, 
ttiral  DU  d'Hirat,  et  luclqueroii /'£raiffa  ou  ^]Eral. 


9  P*lilAIL.     ' 

qom ,  4ont  Tun  des  derniers  rejetons  >  Gattfred  de 
Brisis  j^  prieur  du  grand  nrieuré  de  Sainl<*Gilles ,  ordre 
de  Saint-Jean  de  Jérusalem  »  yiYait  en  i  iÇ8.  {Histoire 
générais  de  Languedoc ,  par  D.  Vaissëte ,  tom.  m  , 
pag.  20.) 

Ce  ebfiteau  »  bâti  ea  fonoe  de  vaisseau  sn  une  émi- 
nence  »  au  bord  de  la  rivière  de  Gize  »  dans  la  paroisse 
de  Ponteilsy  diocèse  d'Uzès,  a  probablement  donné 
Ueu  à  l'adoptiop  du  navire  par  la  maison  d'Hérail.  Les 
ai^chives  de  ce  château  contenaient  les  extraits  8ui<- 
vants  : 

Jean  Hérail  »  seigneur  de  Brisis ,  qualifié  noble  et 

Ï puissant  homme  {nooilis  et  potens  vtr),  vivait  en  1 1 75» 
1  fit  son  testament  devant  Kobin  et  ftoux ,  notaires  » 
ot  laissa ,  entre  autres  enfants  :  ^ 

1*.  Pierre,  qui  tnit; 

a*.  UlmoDum  Hérail,  vlTaiit  en  ii8£».  On  croit  qu'il  embrassa 
l'étftt  eoclésiastique  et  fut  abbé  de  Sandras. 

Pierre  HiBAiL»  chevalier,  seigneur  de  Brisis»  et  de 
son  mandement ,  héritier  «oiversel  de  son  père,  fut  pré- 
sent, en  ii85,  avec  Ulmonum  Hérail,  à  la  donation 
faite  au  prieuré  de  Bonnevaux ,  du  lieu  de  Rieussec , 
par  Gu%on ,  dit  Meschin ,  fils  de  feu  Odilon  Guérin , 

Îoiur  gi^ajTits  .4^  laqu^Se  4^natioa  Gnigon  donna 
^l^vier  de  N%ves  et  Ulmonum  Hérail.  Pierre  Hérail  eut 
pour  &mda»e  Blandine  d*Anéu$e,  fiUe  de  Bernard , 
^igUQiir  d'Anduse ,  <pi,,  par  acte  des  nones  de  février 
1211,  passé  devant  Martin  ,  notaire ,  voulant  recon- 
naître les  services  qu'il  avait  reçus  de  Pierre  Hérail  et 
ceu%  qu*il'espé]pait  en  recevoir  enoore;,  lui  céda  une 
portipn  des  château  et  ville  delà  Garde^Guéria,  de  I^l 
ffiurdî|le^  du  fossé ,  du  péage ^  du  four^  etc.;  et  lui 
fit  don^^n  outre,  des  villages  de  Chiibottes  et  de  la 
Gbaze.  Pierre  Hérail  fit.  son  testament  en  121$,  et 
laissa  de  Bliandine  d*Anduse ,  qui  lui  survécut  r 

■  ■ 

1®.  Jean  ,  dont  nous  parlerons  plus  bas; 


»^.  fidiNMime  Héralt,  reçu  chevàlîtr  dé  ï^dtt  ê»  StflMJémi 

de  Jérusalem ,  aaz  calendes  de  mars  Mi6  (#^  SL^-i         , 

'  \    nommées  dans  pn  acte  de  l'année 

Sv^iiillsiiiètl^Héniây  j  tai6,  sooseHt  ptr  Gûlllaiiine  de 
4^«  JfnBoette  Hérail  ^  I  Gbarri  ^  notaûre  ;  acte  par  lequel 
S".  Bousselioc  Hérail,  \  Biandined'Anduse  transigea  aveo 
6».  Jâcobe  fïérail,-  /     l'abbé  dé  Sandres,  oncle  de  ses 

2».  Catherine  Hérail ,         I     enfants  à  Misdii  de  léuv#  Aroits 
•.  AUemandine  Hérail ,    |     r^pectifs ,  en  la  succession  de  la 

/     maisoa  d'Héraîl. 


Jean  Hérail  » ,  seigneur  de  Brisis  »  était  toH  ]emùe 
lors  du  testament  de  son  père  en  i  a  1 3»  Il  lui  sq^céda 
sous  Tadministration  de  sa  mère#  etjépeusa  une  dame 
nommée  Catherin^  à  laqueOe  il  légua  1 200  livres  par  son 
testaïqent  (on  n*en  a  point  la  date)  »  souscrit  par  Berlot  et 
Fournier»  notaires»  et  dont  il  confia  Texécution  à  Pierre 
de  Naves»  insiitué,  par  le  même  acte,  tuteur  de  Jean  » 
fils  du  même  Jean  Hérail.  X^es  documents  extraits,  du 
château  de  Bri&is  posent  que  ce  Jean  est  le  piême  que 
celui  par  lequel  nous  allons  commencer  la  généalogie; 
mais  Tordre  des  temps  prouve  qu'ily  a  ici  mie  lacuno 
dan^  le9' générations.  Aimeric  HàRAu. ,  prieur  et  sei- 
gneur de  Bonnevaux  en  1  aSG.»  pouvait  être  fils  de  Jean, 
2ui  précède»  de  même  que  Bernard  Héb  ail  ,  châtelain  de 
lastelpor»  nommé  dans  Tétat  des  garnisons  des  places 
fortes  de  la  sénécbaussée  dé  Carcassonne ,,  dressé  Tan 
1260.  .{HiMoire  de  Languc(lao,  toin^  ni»  Preuves, 
colonne  ,542.) 

En  jSoS  vivait  Josselfn  H^bail  (i)>  chevalier»  co^ 
seigneur  de  la  Garde-Guérin  ,  lequel  »  conjointement 
avec  Guillaume  de  la  Gàrcfe ,  damoiseau ,  aussi  co- 
seigneur  de  la  Garde-Guérin,  transigea  ^  le  3o  sep- 
tembre de  cette  anpëe  »  avec  Arnaud  de  Saint-Medor^ 
prieur  de  Bounevau^c ,  au  nofn  de  ses  emphitéolies.  11 
fut  coftvônti»  par  cet  acte»  q^e  les  habitants  des  paroisses 


(1)  Le  nom  de  Josselîn,  qu'on  voit  pofté  par  ilit  dos  prèmîeiv 
auteurs  de  la  maison  d*Uérail  de  Lngan,  en  1200,^  nous  parait  iia 
indice  de  plus  en  faveur  de  la  communauté  d'orjgine  entre  cette 
maison  et  celle  de  Brisis.  {VoyevH  notice  sur  les  d'J!^i|ail  di  Lugati^ 
à*  la  fin  de  cette  généalogie.) 
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d'ÂQjAc  »  de  Pontek  et  de  Coacoules  serdenl  exempts 
de  péage  au  lieu  de  ta  Garde-Guérin.  Josselin  Hérail 
fit  hommage  k  Témêque  d^Uzès»  ea  1 3a8;  et,  comme  jil 
n'eut  pas  aenfants  de  Galburge-Ds  Blau  ,  sa  femme , 
les  seigneurs  du  Cheylar  et  de  Rç^çheblaYe  recueil- 
lirent sa  succession. 

Les  titres  de  la  maison  d*HéraiI  de  Brisis  établissent 
sa  filiation  ,  d*une  manière  certaine  et  suiyie,  depuis 
Jean  qui  suit.    .  - 

I.  Jean  HiBAiL ,  I**  du  nom  »  seigneur  de  Brisis  et 
de  son  mandement  »  né  yers  la  fin  du  i3*  siècle, 
épousa  l  pal*  contrat  de  Tannée  i3d8»  passé  devant 
m,Toriiii.L:  Hennengaud»  notaire,  Gaperouge  nu  Toubnel,  fille  de 
iM  «*d'iïe?J"  Guillaume  du  Tournel ,  chevalier.  Elle  apporta  dans  \k 
maison  d*Hérail  un  riche  héritage  ,  dont  la  terre  sei- 
gneuriale de  Monseignes  faisait  partie.  Jean  Hérail  fit 
son  testamMit  devant  Gigon  Amat,  notaire  ^  le  8  dé- 
cembre i34i  «  et  Gaperouge  de  Tournel  fit  le  sien, 
le  17  février  i35o,  au  profit  de  Louis  Hérail,  teurfik, 
qui  suit.  ^1 

IL  Louis  HiAAiL ,  seigneur  des  château  et  mande- 
Aj'^f^l!i\t»'!''m  ment  dé  Brisis,  épousa,  en  iSSg ,  Hélix  de  Joai^nas  , 
S  df  roêû»  **®"®  ^®®  seigneurs  de  Montfaucon ,  à  laquelle ,  par  son 
de  ]iiduin«me.  tcstamcut  dtt  i5  septembre  iS^o  ^  passé  devant  Du- 

passeur,  notaire,  il  légua  i 200  florins.  Us  eurent  pour 

fils  Jean  II*  du  ttom  qui  suit.* 

•»  cr.ikut:       ^11*  3^^^  H4bail  ,  II*  du  nom  ^  seigneur  dés  châteaa 
P"*^';  ■?»!.  î*  et  mandement  de  Brisis,  épousa  ,  en  iSoSI  Hélix  de 

«u°'^'r"ffoî'/dw'  ^^^*^^BS»  fils  de  noble  Artaudde  Cubières,  sèieneur 
«rn./,  uOfgaé  et  du  Ghaylat*,  et  de  dame  Gilette  de  Blou.  Héhx  de 
Cubières  survécut  à  son  mari ,  et  fut  nommée  tutrice 
de  Jean ,  leur  fils ,  par  acte  dû  8  février  i45o.  Leurs 
enfimts  furent  :  • 

i«.  Jean  111%  dont  rarticFe  suit; 

a*.  Gilles  Hérail,  fenim«  de  Vierrt[  du.  Bousquet  y  chevalier  >. 


baroti  lie  Vtrlhac ,  teite  pour  la^udle  il  Mndit 

le  9  avril  lé^S^»       \  .       .         .   ., 

IV.  Jean  Hj^baii*  ,  III*  du  nom ,  sçigneur  dea  châ- 
teau et  mandement  de  Brisis ,  comparut  /le  1 1  avril 
14^5»  à  la  montre  des  nobles  de  fa  sénéchaussée  de 
Beaucaire  et  de  Ntmes»  avec  Olivier  de  Lussan.»  sei- 
gneur de  Charnissàs  »  Pierre  dé  la  Garde  d'Alteyràc , 
Hugues  de  Gahrières  et  Grimoard  d' Auroûx ,  de  Saint- 
Ambroix.  Le  rôle  porte  que  ces  cinq  gentilshommes 
fournirent  ensemble^»  pour  le  service  du  Roi»  une 
lance  simple  (de  la  petite  ordonnance)  à  trois  chevaux 
et  ^eux  coutilliérs  à  cheval.  {Histoire  de  Languedoc , 
tom.  Y,  Preuves^  col.  16.)  Jean  Hérail  fut  tué  dans 
les  guerres  d'Italie ,  sous  le  règne  de  Louis  XII ,  en 
1490.  Il  avait  épousé»  par  contrat  du  5o  octobre  1452» 

eissé  devant  Antoine  Bastide  »  notaire ,  Gabrielle  de 
UDos ,  fille  d'André ,  IV  du  nom ,  baron  de  Budos  et  j. J^^^'iïi.iae. 
de  Portes  »  (surnommé  par  les  historiens  le  Fléau  des  '<"^- 
Anglais)  »  conseiller  et  chambellan  du  roi  Charles  VII 
et  de  Cécile  de  la  Fare»  fille  de  Guillaume  «  seigneur 
de  la  Fare,  chevalier»  et  d'AImucis»  dame  de  Monclar. 
De  ce  mariage  sont  issus  9  entre  autres  en&nts .: 

i".  Jean ,  IT*  da  nom ,  dbnt  l'iirtiGle  sait  ; 

'^«.  Cécile  Hérail,  dame  de  la  Ronviëre ,  en  la  paroisse  d' Allier, 
mariée  avec  noble  Jean  d^  PtlUbcrbû^  seignear  d'Yverne, 
près  Génolhac  ; 

5*.  Marguerite  Hérail,  mariée,  par  contrat  du  3o  avril  14S7, 
passé  devant  Gavatta,  notaire,  avec  Elsias  deMcittie^  che- 
valier, seignenr  de  Moranglès,  cïo-seignear  de  la  Garde* 
Gnérin ,.  fils  de  Jean  de  Molette ,  II*  du  nom ,  chevalier,  co- 
seigneur  de  la  Gar^de-Guérin ,  et  de  noble  ^élix  du  Greil  de 
la  Tolpitièi^. 
5. 

V.  Jean  Hêbaii,  IY*  du  nom,  écujè^^  seigneur  de 
Brisis  \  .de  Cubières ,  de  PlanzoUes  ,  etc.  »  porta  les 
armes  pendant  dix  ans,  e(  eut  une  jambe  emportée  à 
la  batadie  de  Pavie ,  le  34  février  i5i25,  étant  capi- 
taine d*iine\^ompagnie  de  gens  de  pied.  Jean  Hérail , 
soit  pour  suffire  aux  frais  de  ses  équipages  dans  cette 
longue  guerre ,  soit  par  suite  de  sa  blessure,  soit  enfin* 
par  la  captivité  du  roi  Franco!»  P',  fut  forcé  de  cor* 
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ifàcift  émêatpmxtàs  emwtôéfMB^,  et  aiCito  ée  vendre 
ou  engager  la  plu8  grande  partie  de  sdn  bien".  La  terre 
de  Gubières»  qu'il  avait  engagée  au.tleraé  de  Meade , 
et  te  château  de  Brisis  ati  seigneur  de  la  FareHe»  furent 
dégagés  dans  la   suite   par  Jean  ^  son  fils.   Le  roi 
François  I*^  par  lettres  datées  de  Cognac»  au  mois  de 
juin  1 526 ,  érigea  la  terre  de  Brisis ,  %  laquelle  il  incor- 
pora plusieurs  autres  seigneuries ,  en  titre  de  vicomte, 
en  considération  des  nombreux  services  de  Jean  Hérail 
et  de  ceux  de  son  père,  tous  rappelés  avec  détail  dans 
ces  lettres  patentes.  Il  avait  épousé,  par  contrat  passd 
DE  umlb:     devant  Henri  Maluet ,  notaire  ,  le  si  novembre  1491»^ 
î^eS^A" ivp^  Louise  BB  MsAle  ,  dame  de  Planssolles ,  fille  de  Pierre 
d argent*,  8»"ûe  ([ç  Merlo  »  II*  du  uom ,  d^t  de  la  Garde  »  seisneur 
queié dardent  d  d  Altcvrac ,  dc  oénéchas  ,  etc. ,  et  de  Gatnerme  de 

de  «ablv.  »  tx  •  ». 

Lussan.  De  ce  loariage  sont  provenus  : 

!••  Jean ,  ¥*  da  noia,  dont  l'aitide  soit  ^ 

n*.  Claude  HéraU,  prieur  de  Sénéchas,  Tirant  en  i55o; 

3*.  DelpUne  Hènil ,  mariée ,  par  contrat  du  ar  térnet  iSào , 
avec  Pienre  PScon ,  daraoiaeau  »  le<f  nel  fit  aoa  testament 
fe  8  décembre  i568i  II  était  fils  d'Antoine  Picon,damoiaeaii, 
et  de  Marguerite  de  la  Balme  ; 

4«.  Sîmoane Héfiil,  mariée,  par  oMtrardir  i^maî  1^8,  avec 
Baptiste  de  la  Garde,  seigneur  de  Gham.bonas  ,  fils  de  Rai- 
mond  de  la  Garde ,  II*  du  i^om»  seigneur  dm  Ghamboi^as,  et 
de  Catherine  de  CartheidUe» 

y L  Jean  Hêbail  »  Y*  du  nom ,  vicomte  de  Brisis  ^ 

seigneur  de  Flanzollés ,  de  Cubières»  de  Cliabottes ,  de 

CoAceules ,  etc.  p  éLc^,  suivie  arnssi  peodant  l6i^4émps 

delllieûîr,  à  3  la  carrière  des  armes»  Repensa  >  i^  Gétîle  de  Laïque 

Irôrr  '  "^^^  d'Obaison  ,  fille  du  sefgneur  dé  Boulbon ,  eu  Provence, 

i>KLnTâK€i    de  laquelle  il  n'eut  pas  d'enfants;  s*.  Honorade  db 

furVbmpiïl'^êt  Lbstakg  b&Pabadb»  fiUe  de^  Jeaa  de  L«staiig»,s€içiieur 

aruié  de  gueule..  ^  parade  »  ot  d'HoBOBade  des  Potcefots  de  Mailkno  , 

fille  d'André  dea  Porcelets  »  seigneur  de  Maillane»  de 

Fos  r  des  Vallées  de  SaÎAt-Pierre  et  SainWiyîeo  »  de 

Lanzaeî»  etc. ,  ci  de  Baimonde  de  Bouche.  Jeatf  H4«aii 

fit»  devant  Araux»  netaire^  Ie>  »i  ao&t  i$4*r napsemier 

testament,  par  lequel  il  coofial'adittînisteatîoa  de  ses 

biens  à  Hooerade  de  Lestang .  $â  fem'oiie»  Il  en  fit  um 


r 


•second,  ùiutnelleoienl  arèc  cetttf  daâie,  demht  Marcj, 
notaire  y  le  ai  Sbméti&ji,  en&yehr  de  Jean  Yi% 
Imr  petil-fils.  lit  aTateol  eu  quatre  ^arr^on»  et  quatre 
•filles  :  *  .  '        ' 

i*.lB»ptMlie  Vop  Je«ii-B«ptUte ,  doat  l'articlA  viendra  ; 

3*. '  Jacques  d'Hérail»   ) 

5*. Pkire  d'Hémil,      }  ligftlâirè**  le  !U  ftvrieif  iSnS: 

4*.  PaaiafJiéraa,         ) 

5".  Olaude  d'Hlërail,  laquelle  n'était  pi^  encore  mariée  ett  1^75  ; 

^»  Honlorade  d'H^nîli  prennère  femiiie  i  par  dontrat  passé  de- 
vant Awant^  notaire  «  le  i*'  ap6t  k54t  9  de  Jacques  d'Izam, 
aeignéiir  de  GntSioJleB,  de  Viliefort,  de  Gattanet ,  de  CHias- 
selades^  etc.,  gouverneur  de  Vllléfoft,  filsde  Pierft  d'Isarn, 
^joseignear  dé  Yllkfbrt  et  du  Boqsqnet»  seigaenv  de  Grus- 
soUes ,  etc. ,  et  d' Antoinette  de  Mont  jeu  ; 

7*.  Simonne  d'Hérail,  mariée,  par  contrat  du  i3  janvier  i545.> 
avec  Jean  de  QuinssoCf  seigneur  de  la  F^brègue  »  au  diocèse 
d'Ufès;'     , 

^.  Margaentt-d'Hérai^t  noa  mariée  ea  iSjS. 

YIL  Èaptiste  »  nommé  aussi  Jean-Éaptiste  n'Hiâ  aail  j,    m  Bi&oToi. 
YÎcomte  de  Brisis ,  épousa ,  par  contrat  du  1 1  janvier  écartei*!"a*ux  i 
i56i,  passé  devant  Corbier»  notaire,  Jeanne  db  GBi-|î,i*lî.^**j'ï 
HOABn-BBAtvoiR  DuRouBB»  (  grand'tante  du  marquis  *»i»'»5^'"*^  •" 

t      rt       ■  m     •§  t  '»iir  «*•        *ii  •  Ijrtw»  on  même . 

de  Compalet ,  époux  de  la  duchesse  d  Aiguillon ,  nièce  i»}  «•*  «'^  ^^«o"- 
du  cardinal  de  Jucheiieu»  du  comte  duRoure  (Scipion^,  d^i^raU.  au 
chevalier  de  Tordre  du  Saint-Esprit,  lieutenànt-gé-duT/des^îè^ 
néral  des- armées  du  Roi,  et  Keutenaat-général  en  la  S^LSÎrî' ^m* 
province  de  Languedoc,  et  de  la  duchesse  de  Créquy-  SiU'd'Ôràqaa" 
CaDaples,)  fille  de  Glaw^  deGrimoard-Beauvoir,  baron  ÏJ,J^J^***''*?„' 
du  Roure ,  de  Bannes,  de  Grisac  et  des  Etats  de  Lan-  deaxcereiei.qui 
guedoc ,  et  de  Florette  des  Porcelets  ,  gi^and^tante  ***  "  "*^' 
de  la  princesse  de  Gondé ,  qui  était  fille  de  la  conné- 
table de  Montmorency,  et  petite-fille  de  Louise  des 
Porcelets ,  marquise  de  Budos.  Jean-Baptiste  d^Hérail 
et  Jeanne  de  Beauvoir  du  Reure  firept  ieinr  testament 
de^mikt  Marcy,.  notaiie ,  le  %i  février  iSyS,^  le  jour 
mêi»&  où;  Jeaa  Y*  d'Héraîl  et  Honorade*  de  Lestang 
firent  le  leur.  Jean-Baptiste  fut  tué  dans  les  guerres 
de  lâ  ligue,  en  1S80.  Sa  veuve  vivait  encore  le  i** 
marr  i6i6.  Leurs  enfints  furent  : 

Af,  Jeatt ,  VI*  du  nom ,  dont  l'article  viendra  ; 
2*.  Claude  d^Rérail^  mort  sans  jpostérité  ; 
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3*.  Jac<|iies, '««lotir  4e  la  TmoisiiMi  B^iaonA^^rApportée  ci- 

'iprèis  *  '    >  ' 

4».  Paul'd'H^ail ,  au'on  cibit  avoîr  été  père  dé  *    ' 

Faul  d'Héviail  de  Brisis»'  aeigneur  d'Aostilliac;  maxlé,  par 
contrat  da  6  poTembre  i65i ,  avec  Marie  de  Chapelain  ^ 
fille  deCIaade  de  Gliapelaiii ,  seigneur  du  Gros  ; 
5*.  Antre  Jean  d'Héral  (i),  Vi*  du  nom;  né  depuis  le  teata- 
ment  de  son  père  ,  et  auteur  d«  la  QDAïaiiifB'BaAaQRB ,'  rap« 
portée  ci-après  5  ,    .  ^ 

6*.  Autre  Jacques  d'Hérri,  sieur  dé  la  Tapie»  né  aussi  posté- 
rieurement au  testament  de  son  père.  XI  yivmt,  encore  le  12 
janvier  1668  ;  •'."., 

7*.  Marie  d'Hérail ,  alliée^  par  contrat  du  8  jnin  i58a  ,  passé 
en  présence  de  sa  mère ,  avec  Jean  de  Narbinne,  seigneur  de 
Tionilhas',  fils  d'Antoine  de  Narbonne  »  seigneur  de  Trouilhas» 
et  d'Isabeau  de  Gardaillac  ; 
8*»*  Jeanne  d'Hérail ,  mariée  le  ay  décembre  15989  arec  Jean 
ttHérait,  seigneur  du  Buisson  et  de  Gombefies. 

,  r 

VIII.  Jean  d'HiSbail  ,  VP  du  nom  »  Ticomte  de  Brisis, 

Jualifié  nobU  et  puissant  seigneur  {coiiODià  le  forent 
epuis  tous  ses  descendants)  »  cheyalier,  seigneur  de 
Gid)ières  »  de  Planzolles ,  de  Monselguc^  \  de  la  Ghaze , 
de  Saint-Désery,  etc.,  fut  éfevé  sous  la  tutelle  de 
Claude  de  Beauvoir  du  Roure»  seigneur  des  Yand,  son 
oncle  maternel ,  et  fit  son  testament  devant  Teissîer» 
».  ViTRâc  :  notaire ,  le  2 1  mai  161 5.  Il  avait  épousé  »  l^  Madelaine 
pLfd^.""*  DB  Vâtbag,  dont  il  n'eut  pas  d*enfants;  2^  par  con- 
trat du  1"^*^  mai  i6i4»  passé  devant  le  même  notaire» 


d 

gueules 

bande 

chaînée 

étoiles  d'or 

cbaïUd 

tout. 


iora^*1S!i'de  Marguerite  DE  Brunis,  dame  de  Saînt-Désery,  au  dio- 

;;ïïi'"*dî.J!cèse  d'Dzès,  morte  le  14  juillet  i655,  fille  de  Guil- 

r\r<î  laume  de  Bruéîs ,  seigneur  de  Saint-Désery,  conseiller 

"'  ^  au  parlement  d'Orange  »  et  d'Isabelle  de  Gambis  d*Â- 

iais ,  alors  remariée  avec  Baptiste  d'Izarn,  seigneur  de 

Gastanel.  De  ce  mariage  est  né  un  fils  posthume , 

nommé  Jacques  »  qui  suit. 

«  IX.  Jacques  d'HiSbail  9  vicomte  de  Brisis,  seigneur 

de  Gubières  »  dé  Planzolles ,  de  MoUselgues ,  de  Boin- 
la-  Ghaze ,  de  la  Lauze ,  de  Fournières  »  de  la  Gar- 


(i)  Ce  Jean  et  toute  sa  postérité  ont  conservé  cette  .manière  d'or- 
thographier leur  nom ,  ainsi  qu'on  le  voit  par  les  preuves  qulls  ont 
faites  pour  le  service  militaire,  et  le  jugement  de  n^ain tenue  de 
M«  de  la  Bourdonnaye ,  intendant  de  Bordeaux ,  du  ij/mars  J704. 


or, 

OUV«rU      «t      MUM 

tarv» 
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nerie  »  etc.»  co-ieigneqr  de ÇoDCoulot^  naquit  le  lo 
octobre  16 15»  et  fut  mis  sôus  la  tutelle  de  Jacques  de 
Grimoard  de  Beauvoir,  comte  du  Roure,  Il  devint  sei- 
sneur  de  Saint-Désery,  comme  héritier  testanientairo 
de  sa  inère  »  en  ]655.  Le  i3  mai  de  cette  année ,  par 
contrat  passé  sous-seings  privés,  et  reconnu  le  20  juin       , 
devant  Foumier,  notalire  à  Alais,  il  épousa  Anne  djb  la.   ^  ■.«  T»r>: 
TouB  BB  GouvBBKBT  »   fi)  fille  de  César  de  la  Tour  de  «!>•"'•*  ^  »»"r 
Gouvernet,  marquis  de  la  Gharce»  conseiller  d'état,  pré-  •^«^'  é** j"*^"  •* 
cédemment  lieutenant^général  daps  les  Gevennes  pour  «u  eût  cou"!!!  de 
le  duc  de  Rohan ,  en  1 62 1 ,  et  de  Françoise  de  Saussan ,  ài^i^u^i^ 
dame  d*Ârennes.  Jacques  d'Hérail  fut  maintenu  dans  l^S!^.  et 
sa  noblesse  par  jugemenjt  de  M.  de  Bezons,  intendant  "^  ^"^'"* 
de  Languedoc,  du  10  décembre  i668*  Par  le  testa- 
ment qu'il  fit,  le  16  mai  1680,  il  institua  son  héritier 
universel  René ,  son  fils  puîné ,  au  préjudice  de  Félix- 
Scipion ,  son  atné ,  qui  n'eut  qu'une  simple  légitime. 
Ses  enfants  furent  : 

i«.  Pierre-César  d^Hérftîl,  éleré  p»ge  an  Roi.  A  la  sortie  des 
pages,  le  cardinal  Mazarin  hii  fit  obtenir  une  enseigné  daîns  le 
TéRiment  des  Gardes-Françaises.  .11  estmort  célibataire  ; 

2*.  Félix-Scipion ,  dont  l'article  suit  ; 

S».  Bené,  auteur  de  la  sicovdb-bkah^shb  ,  rapportée  cî^après  ; 

4**.  Jean-Baptiste  d*Hér«l,  bapUsé  en  i^4o*  H  fut  reçu  cheva- 
lier de  l'ordre  de  Saint-Jean  de  Jérusalem ,  au  grand-prieuré 
de  Toulouse,  le  38  octobre  1 666  {      ,     , 

5^.  Alexandre  d'Hérail,  abbé  de  Saint-Jean  de  Brisis ,  et  prieur 
de' Saint-Sauveur  de  Salles,  au  diocèse  de  Viviers  et^  1^00  ; 

6*.  François  d^Hérail ,  baptisé  le  4  septembre  i65!i,  brigadier 
des  gardes  du  corps  du  Roi.,  vivant  célibataire  en  1707.  Il 
s'est  retiré  avec  une  peosioiv  de  800  livres  ; 

7*.  Louise  d'Hérail ,  mariée  avec  Hector  Doriple,  seigneur  de 
Sainf-Nazaire,  près  Aubenat.  Elle  vivait  en  1797  ; 


i;:?»'^'^""')"^--' 


(i)  Soeur  de  Pierre  de  la  Tour  de  Gouvemet,  marquis  de  la 
Gbarce ,  maréchal  de  camp,  père,  enti^  autres  enfants,  de  la  célèbre 
Philîa  de  la .  Charce ,  qui  s'est  placée  au  nombre  des  héroïnes  fran- 
çaises ,  Qar  l'intrépidité  qu'elle  déploya  à  la  tête  des  vassaux  de  son 
{»ère,  eo  .contrib.uant  à  repou^r  les  troupes  du  duc,  de  Savoie, 
ors  de  leur  irruption  en  Dauphiné,  en  169a.  On  sait  que  Louis  XIV 
fit  placer  au  trésor  de.  Saint-Denis  l'épée  de  roadenioiscllc  de  1» 
charte ,  et  qu'il  lui  assigna  une  pension,  cpmme  ^  l'un  de  ses  plus 
baves  ofiîciers. 


>o  b'sébail. 

lo*.  iasthic  d'Iiérail»  roai-lée  a?ei^  Lotiû  as  Grinumrd-Beauwoir 
du  Rotr^t  baroB  de  Baones,  seigneur  d'EIze ,  etc.;  fils  de 
Baltazar  ae  Crimoard-Beauvoir  ou  Roure,  baroa  d'Eue,  et 
'de  noble  Hélène  de  Samàoo  ; 

11».  Ifabeita  d'HéraU,  mfinée  avec  GharleS'Iainidoti  d»  Nar- 
bonne,  seigneur  d$  liarques,  en  Vivarais,  fils  de  Jacques  de 
Narl!>onne,  seigneur  du  même  lieu,  lequel  était  petît-fils 
d'Antoine  de  Narbonne ,  seîgneoir  de  Trouilhât ,  et  ae  Marie 
d'Hérail  de  Briàia. 

ia<».  Marie-Gâtherioe  d'Hérail,  alliée,  ^n  1688,  avec  noble 
Claude  de  Sarrasin ,  seigneur  de  Ghtfmbonnet ,  près  d'Utès. 

X»  Pélix-Scîpidn  D*HiBAiL ,  baron  de  Brisi» ,  léga- 
le ssnrftn-.    taîrc  de  son  père  le  16  mai  1680 ,  épousa ,  par  contrat 
nTae  mÛ"'',  àdu  1*  juin  i6go,  Jeanne  dé  Saunibb  ,  du  Keu  de 
!H,x>*H$dîrà  Mondelgrfes,  paroisse  de  Pontels,  d*une  branche  de  la 
la  lour  de  ««..  maison  des  seigneurs  de  Bains ,  en  Velay.  Elle  le  rendit 
père  de  t' 

1».  Jean,  VU*  du  nom  «  doat  Tarticle  soit  ; 
a<*.  Anne  d'Hérail ,  morte  sans  alliance. 

d74";"ûcM.  XL  Jean  n'HiaAiL  de  Brisis  ,  VIP  du  nom ,  lieute- 
îri'^ïhîo  ir,'"^  ^^^^  ^^^^  ^®  régiment,  de  Lannoy,  épousa,  par  con- 
tiji«fd'a.ur,4:h«r-  trat  dtt  sS  soptembro  170S,  passé  devant  Ghabalier  et 
iTiitredèiu  «toiles  Jean  Ghabert ,  notaires  ,  damoisçUe  Marguerite  de 
dargeiit.  Gastahibr»  do  taquolle  il  laissa  deux  fils  et  une  fille  : 

i<*.  Antoine ,  dont  l'article  snit; 

a».  Sctpion  d'Hérail ,   ) .     ^        „. ^ 

50.  Ani<l  d'Héraa,      J  "'°'^»  «.^"*  »^'*°^^- 

» 

XIL  Antoine  d'Hérail  ,  vicomte  de  Brisis  >  né  à 
Saint-Martin  d'Aujac ,  diocèse  d!Uzès  ,  le  20  juillet 
171 3,  s'attacha  au  service  de  la  sérénissime  répu- 
blique deGènes  »  et  7  mourut  le  3o  novembre  1 783  (1 } , 


(i)  Le  37  mars  de  cette  année,  il  avait  oblenv  aete  de  U  vérifi* 
catro  B  de  tons  sestitres  de^ noblesse,  de  M*  René*Loais-Amédée 
Ranlin,  conseiller  du  Roi  rCônsuWginéral  de  France  dans  topa  les 
étate  de  la  république  de  Gènes.  Get. acte  signé  de  ce  consul ,  l'est 
également  de  Joseph- Justinien  Ribiès  ;  chancelier  du  consulat , 
qui  avait  procédé  k  la  Térification  des  titres.  Ao  nombre  des  pièees 
produites  par  Antoine  d'Hérail ,  se  trouvait  un  ï:ertifieat  desgentiis 


retiré  arec  le  çrade  d^aneien  capitaine  et  ia-  Goaiini«-     \ur.^t,. 
«ion  de  colonel  d*infimterie.  Du  mariage  qu'il  avait  ècartViëV  aJi  i 
eonctractéà  Sayone»  le  16  novembre  1749, avec  Vir-êîJi/ïî;^',ÎJ; 
ginie  Viagaya-Griiialdi»  sont  issu»  :  2a€  a""''  *  *'*' 

1*.  Félix-Fortuné  d'QérûI^  Ticointe  de  Brisit,  mort  céU|)ataire 
à  Mancy  le  9  septembre  1790  ,  tieateiiant  au  régiment  Royal- 
Liégeois; 

3*.  Jérôme ,  dont  l'article  suit  ; 

5*.  Laure  d'Hérail,  mariée  avec  M.  Lavioga^  propri^aire  à 
Novi  ;      ■  . 

4*.  Octayie  d'Hérail*  épouse  de  M.  GariMdif  capitale  d'in- 
fanterie ; 

5*.  Marguerite  d'Hérail ,  morte  sans  alliance* 

XIII.  Jérôme  D*HiRAiL»  vicomte  de  Brisis»  major 
du  36*  régiment  d'infanterie  de  ligne,  chevalier  de 
Tordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis ,  est  né  le  26 
février  1772,  et  a  été  tenu  sur  les  fonts  de  baptême 
par  le  sénateur  Jérôme  Durazzo ,  qui  fut  depuis  doge 
de  la   république  de  Gènes.  Le  vicomte  de  Brisis   a    c. 
épousé  9  le  27  avril  ,1797,  Angtiique  Sahgviiibti»  fille '«"j;' »•» 'crrior 
de  Vincent  Sanguineti,  mort  en  1801 ,  lieutenant-co-   '"^""' 
lonèl  au  service  de  rancienne  république  de  Chênes.  De 
ce  mariage  soat  issus  : 

1».  Etienne- Jean-Baptiste  d'Hérail; 

a*.  Antoine  d'Hérail ,  mort  à  Pâgc^de  neuf  ans  ;.  ^ 

5«.  Charles  d'Hérail  ; 
4».  Léopold  d'Hérail  ;  ' 
5«.  Félix  d'Hérail  ; 
6*.  Antoine  d'Hérail  ; 

7«.  Vincence  d'Hérail ,  mariée  à  Toulon  ,  avec  Charles  Biot  dit 
Chêne  ; 
.  8».  Catherine  d'Hérail  ; 
9«.  Virginie  d'Hérail. 

SE€OI<îD£  B« ANCHE  ,  éUiîUô, 

X.  René  d'Hérail  ,  vicomte  de  Brisis  ,  seigneur  de 
Gubières,  de  Planzolles,  deMonselgues  en  partie»  de 


hommes  les  plus  qualifiés  de  Génolhac  et  du  diocèse  d'Uzès ,  en 
date  du  6  mat  1780 ,  attestant  que  le  vicomte  de  Brisis  était  alors 
le  seul  re{6ton  mftle  de  cette  ancienne  et  illustre  fîimille. 


#"» 


1 1  D'uiEAILé 

S^rDt**Désèry,  ete.  ^  troisième  tit  et  héritier  prineipiri 

de  Jacques  d'Hérail»  vicomte  de  Brisis>  seigneur  des 

'-n.FLotFUT:    m^mcs  licux  ;  et  d'Anne  de  la  Tour-Goiivernet ,  a 

Son «nîô^nït  épousé ,  par  contrat  du  id  octobre   1687,  Anne  db 

s  ^loiiM  d-or  et  Fj^^jjgjiT    fjiig  de  Claude  de  Florent,  comte  palatin, 

^'une fleur  d«  lys  ,     '  «      a     «  i      »•  •  if» 

,him«inc«  celle-  sçcpétairc  d  Etat  a  Avignon,  et  de  Marguerite  d  Ismo- 
Innnoiué*  d'un  nicr,  OU  présenco  d'Octavieà  et  de  Thomas  de  Florent, 
eroi«»M      ar-   ^^j,gg  ^  ^  j^  Frauçois  de  Léglise  ^  époux  de  Made- 

taine  de  Florent.  René  d*Hérail  fit  son  testaïuent  le  la 
mai  1 700 ,  en  présence  de  Jean  d*H^il ,  seigneur  de 
MonseJgues  et  de  la  Baume ,  et  prescrivit  sa  sépulture 
en  Téglise  de  Ponlels,  où  étaient  inhumés  ses  prédé- 
cesseurs. Il  laissa  deux  fils  et  trois  filles  : 

i 

.  1* .  Jean-Joseph  •  dont  l'article  suit; 
3'*«  Alexatidre  d'Hérall ,  légataire  d'qne  somme  de  4ooo  livres, 
le  ai  mai  1,700-.  Il  fut  ecclésiastiqtte  ; 

5».  ^aise  d^Hérail,  '^    i   légataires  de  leur  père  en  1700.  Elles 

>     sont  mortes  successivement  prieurés 
4**.  Inbelle  d'Hërail,   I     du  monastère  de  Nions  ; 

5<>.  Anne  d'Hérail,  mariée  le  6  juin  1719,  ayec  noble  Joseph 
*  cfo  Ctfiombei. 

XI.  Jean- Joseph  d'H^rail  ,  vicomte  de  Brisis ,  né 

le  37  janvier  1693  ,   reçu  page  du  Aoi  en  la  grande- 

épurîe  le  1"'  janvier  1707,  et  dépédé  lieutenant  de  Roi 

dawr.'^rT  Vab  ^^  1^  provluce  dé  Languedoc  le  s  février  1750,  avait 

l^'icietiir,  Ih^  épousé,  1*.  Marie-Thérèse  de  BiOED-n'OaNAiseN,  décé- 

dv"trôn™**d'ir!  ^^^  ^^  '7^2  9  fiU©  d'Honoré  de  Biord,  et  de  N de 

geoi,  hrocbmieCouvet-d'Ornaison  ;    s*,  en    1754»  Marie -Anne  db 
Pav^e  de  ViLLEViEiLLE ,  fiUo  de  JFrauçois- Joseph  de 
aor!à5ehiroD»Pavée,  baron  de  Villevieille.  Le  vicomte  de  Brisis  a 
danrr.  ^^  ^^^^^  SXLbs ,  savoîr  : 

Du  premier  Rt  : 

i<*.  Anne  d'Hérail  de  Brisis,  héritière  de  sa  branche,  mariée 
avec  François-Antoine  dû  Caritat^  seigneur  comte  de  Con- 
dorcet,  en  Dauphiné,  iils  de  Jcan-Laurent  .de  Garitat,  sel'' 
gneur  de  Condorcet,  de  Montolieu«  d'Ooelon,  etc.,  conseiller 
au  parlement  de  Grenoble ,  et  de  Jeanne  de  Fujgcos.  Ils 


n'oDt  JaiMé  ou'ime  fiUe  madée  «f ec  M.  Atlbaind»,  barbu  4^ 
Gastclet  et  d'£ntrechaax  ; 

Dû  second  lit  : 

;i».  Margaerite-Grazinde  d'Hérail  de  Briau,  mariée  avec  Jean- 
Joseph  d'Héraif  aeigaènr  de  la  Garenne,  en  Agénaif  ^  morte  , 
aana^enfants  an  moU  de  mars  tySt. 

TROlSlIfeME  BBANCRE. 

Seigneurs  de  Cancoutes  et  de  la  Blachère , 
en  Yivarais»  éteints. 

VIIL  Jacques  D^HiiAiL ,  seigneur  de  Goncoules  , 
fils  puîné  de  Baptiste  d'Hérail,  seigneur-vicomte  de 
Brisis ,  et  de  Jeanne  de  Grimoard-Beauvoir  du  Roure  » 
fit  un  accord  sur  partage  avec  Jean  d^Hérail ,  seigneur 
de  Brisis ,  son  frère  aîné ,  le  «6  décembre  i  SgS ,  et  ieamié^Vuî  • 
fit  son  testament  devant  Bouchet»  notaire  ,  le  22  fé-et4.«i'or;àroun. 

•  i^Ti  •        i      '         Ê  1  A     en  pied  de  sabii-, 

vner  i6so.  il  avait  épousé,  par  contrat  du  g- août  «roiè  «t  aiiume 
1 5g2 ,  passé  devant  Teissier ,  notaire ,  Anne  djb  Boriis  ,  est  î«  B"m«;  aux 
dite  d'Altibb,  fille  d'Antoine  de  Borne, /jtîe  d'Allier,  :„*UVœ; 
seigneur  du  Champ ,  de  Serres ,  etc. ,  en  Gévaudan,  1"'  «««''^«••r. 
et  de  Françoise  Durand ,  sa  seconde  femme.  II  en  eut 
deux  fils ,  nommés  : 

i^.  Antome ,  qni  suit  ; 

a**.  Jacques  d'Hérail.  seigneur  de  Ghabottes  et  de  Valescnre^ 
marié ,  le.  10  novenibré  1624,  avec  Amable  dé  Jcyeuse  ,  fille 
d'Ambtoise  de  Joyeuse,  aeîgocnr  de  la  Ribat ,  et  de  Gbar- 
lotte  de  Retz, de  Bressoles.  il  servit  dans  les  guerres  contre 
lea  religionnaîres ,  et  ensuite  dans  les  euerres  d'Italie ,  en 

3nitlité  d'enseigne,  puis  de  lieutenant  de  Ta  compagnie  mestre 
e  camp'dn  régiment  de  Nant,  suivant  un  certificat  de 
M.  de  Borne  de  Ligonnës  ^u  20  décembre  i658.  11  avait  fait 
hommage  au  Roi,  le  1*'  juin  iS^i,  pour  la  seigneurie  d'Âurillac 
et  le  mas  de  Gartallier.  II  mourut  sans  postérité. 

IX.  Antoine  n'HiRAiL ,  seigneur  de  la  Blachère ,  près 
Joyeuse,  suivit  le  roi  dans  les  guerres  de  son  temps ,  et 
se  trouva  au  secours  de  Salces ,  en  Roussillon^  comme 
le  prouve  un  certificat  du  prince  de  Condé ,  du  i**^  no- 
vembre i&3g.  Il  avait  été  marié,  par  contrat  passé  de- 


l4  D-HâAAlL« 

.ivsur.'à'ïa'fui  vant  Petit»  notaire»  le  26  juin  16S6,  avec-Jeanne  dj& 
iîalSr'euTbl-f  Gabnibb,  de  laquelle  il  eut  : 

«le  a  iloîles  d'ur. 

X.  Henri  d'Hébail  ,  seigneur  de  ta  Blachère  »  bap- 
tisé le*  1*'  août  1659.  Il  fut  mainténu^dans  sa  noblesse 
d'ancienne  extraction  »  avec  scm  père  et  son  oncle  » 
le  10  décembre  1668 ,  par  jugement  de  Bf.  de  Bezons». 
intendant  en  Languedoc  (i),  et  mourut  sans  postérité. 

QUATBikMB  BBARCilE.- 

Seigneurs  d^Esearbisses ,  de  la  Garenne ,  etc.  » 

en  Agénais. 

VIII.  lean  Hàbal  ou  o'HiBj^L»  VP  du  nom»  fils 
postkume  de  Jean^Baptîste  »  seigneur  de  Bri»s>  fut 
homme  d*armes  des  ordonnaiices  du  fioi»  et  s*allia, 
par  contrat  passé  en  présence  de  noble  Jacques 
d*Héml»  son  finère.»  sieur  de  la  Tapie  4  le  8  septeoilNre 
1601  »  devant  Collet»  notaire  du  lieu  de  Mondenard ^ 

«i/VinUr»! '•(]  en  Agénais»  avec.damoisdte  EléonoreDKRAiLiiAc  »  fiUe 
ck.....aur.     ^  ^j^,^  GiûUaujne  de  Baillacw  eft  de  dame  IsaJbeav 

de  Galles.  I>e  ce  mariage  est  issu  Marc^Antoiae  »  dont 

l'article  suit. 

IX.  Marc -Antoine  d'Hj&bal»  sieur  d'Escarbisses 
DiBÊcuon:    dansIajuridfction.de  Penne»  en  Agéofais  »  épousa  « 

fr^hèrè'"môÛ'.  pr  contrat  passé  devant  Ma^xsacre»  notaire  à  Agen» 
d^geniTieMS  '®  ^  scptcmbro  ï65o  »  demoiselle  Marie  de  Béchon  , 
m"*  *'*ai^?e"d™r'  ^®  ^^  '^^^^  ^®  Béchou,  couseiller  au  présidial  d'Agen» 
d^ûi"^Mfe'f 'dT  ^  de  damoiselle  Jeanne  de  Gardes.  Le  is  janvier 
luëme,  Cl' A  se-  1668  »  il  fit  sou  testameut  devant  Boisson  »  notaire  du 
Mnt"'aiijrnr"*  liou  dc  Villcfranchc  »  en  PérîgQ^d.;.  fît  un  legs  à  Jac- 
ques Héral»  son  oncle»  sieur  de  la  Tapie»  et  institua  son 
héritier  universel  noble  Melchior»  son  fils.  Ses  en&nts 
furei^f;  ; 

(1)  Daos  le  même  temps  vivait  JeaD-Aatoine  d'Hérail ,  teigseur 
du  SainUHippolytp ,  dont  Catherine  de  Bermond  du  Caylar  ètail 
veuve  en  1700,  ' 


or. 


i^»  Melcbior,  qui  sait  ; 

â«.   Marthe    d'HéraL  ,    épouse  d'Annent  d\itprcmont ,    avant 

raùnéei668; 
5».  Catherine  dPHéral,  légataire  de  son  père  ^  en  1668. 


X.  Marc-Antoiiie  d'Hébal  ,  écuyer»  seigneur  de  la 
Garenne ,  épousa ,  par  contrat  du  28  arril  i665 ,  pa^sé 
devant  des  Nolies,  notaire  du  lieu  de  Saint-Nazaire^ 
en  Périgord ,  demoiselle  Marie  Vai^ adb  ,  fille  d'An^  .  ^";\'''  '- 
toine  Valade,  et  de  feu  Jeanne  du  Plessier.  De  ce^'" '"^ 
mariage  sont  prévenus  : 


]••  Marc-Antoine  d'Héral,  l'aîné,  chevalier,  aeignetnr  do  la 
Garenne ,  né  le  16  et  baptisé  le  ao  mai  1664.  Il  fut  successi- 
vement  capitaine  an  régiment  de  Nivarre  en  1690 ,  capitaine 
.  commandant  du  a*  bataillon  dn  régiment  de  Touraine,  puis 
brereté  colonel  avec  commission  ponr  leVer  ui^  régiment 
d'inftinterie  ; 

a<».  PtiBrre ,  qui  a  contintté  la  descendance  ; 

ù^,  Marc-Antoine  d'Héral  de  la  Garenne  de  la  Salle ,  le  jeune , 
né  le  u  et  baptisé  le  o  juillet  1674  9  capitaine  an  régiment  de 
Peïent'  le  20  septeniore  1696  «  puis  capitaine  au  régiment 
de  Touraine. 


XL  Pierre  nlIéRAL  de  la  Garbnnb  ,  écuyer,  né  le  i5 
avril  9  et  baptisé  le  1"  mai  1667,  fut  nommé  capitaine 
au  régiment  du  Roi,  infanterie,  le  8  décembre  .16949 
puis  capitaine  commandant  d'une  compagnie  dans  le 
régiment  de  Touraine.>  Le.  4  septembre  1697,  le  ma- 
réchal de  Boufilers  certifia  que  Pierre  d'Héral  de  la 
Garenne  avait  servi  le  Roi  sur  la  Meuse.  Il  fut  main- 
tenu dans  sa  noblesse  avec  ses  frères,  par  ordonnance 
de  M.  de  Bezons ,  intendant  de  la  généralité  de  Bor- 
deaux» du  29  mai  1699»  et  par  jugeiûent  de  M.  de  la 
Bourdonnaye  du  17  mars  i7o4;  jugement  dans  lequel 
sont  visés  tous  les  actes  de  leur  filiation  depuis  le  tes- 
tament de  Jean  Hérail ,  V""  du  nom ..  seigneur  de  Brisis, 
leur  quatrième  aïeul ,  du  si  août  i54i*  Pierre  d'Héral  dor^'^T'hu^e 
épousa  Calbérine  Malaïbste  de  Beaufort,  fiUé  d'An-  ^tà^TJl,FZ 
toine  Malateste  de  Beaufort ,  chevalier,  seigneur  de  JJf^/  j!;„  '^;;| 
Jean^-Paud,  et  d*Anne  de  Baratet.  Ils  OQteu.  entre  ^**"  dargem, 
autres  enfants ,  Jean-Joseph ,  qui  suit.  '        >  icueuk^. 


i6  D*HiaAri/. 

7UI.  Jean-Joseph  d'Héral ,  seignetir  de  la  Garenne, 
en  Agénais,  capitaine  au  régiment  de  Brie ,  chevalier 
de  Tordre  royal  et  militaire  de  Saint^Louis  ,  épousa , 
cooTaieTb  p.  >•  1^  Marguorito  -  Graziude  d'H^bail  db  Bbish  ,  morte 
sans  enfants  au  mois  de  mars  lySi  »  fille  de  Jean-Jo- 
seph d'Hérail  «  vicomte  de  Brisis  »  lieutenant  de  Roi  de 
la  province  de  Languedoc»  et  de  Marie -Anne  Pavée 
de  Villevieille ,  sa  seconde  femme  ;  2^.  Anne-Jeanne 
piT»o>:  Adélaïde  Piverou  de  Morlat,  fille  d*Alexandre-Fré- 
deric  Piveron  de  Mortat,  commissaire  des  guerres  à 
Saint-Brieuc,  chevalier  de  Tordre  royal  et  militaire  de 
Saint-Louis,  et  de  dame  Guillemette  Chevalier.  Il  a 
eu  pour  fils  :  . 

^  i«.  Eomiftnvel- Alexandre- Joteph  d'Héral ,  élevé  à  r£cole-Hili- 
take.  Après  avoir  servi  qoelqae  temps  comme  pfficier  au 
régimeot  de  Flandre 9  il  quitta  le  service,  embrassa  l'état 
ecclésiastique ,  et  fut  connu  sons  le  nom  de  l'abbé  d'Héral. 
Il  était  chanoipe  à  Bordeaux  »  lomqn'il  émigra  en  1791*  Il  est 
mort  en  émigration  ; 

^•.  Félicité-Frédéric-Joseph  d'fléral',  élevé  à  l'Ecole-Miataire. 
Il  était  officier  au  régiment  de  -Flandre  en  1777,  et  est  mort 
en  émigration  ; 

3*.  Antoine-Joseph-Anne- Alexandre  d'Héral  de  la  Garenne, 
chef  actuel  de  cette  branche ,  résidant  à  Agen ,  né  à  Saint- 
Brieuc  le  nS  mai  1761,  ancien  officier  en  retraite.  11  a  un 
fils  au  service,  né  en  iSo6» 

Branches  dùnt  la  jonction  fC est  pas  étabtte. 

SEIGNEURS  DU/BVISSOif  ET  DU  VILLAR, 
Âa  diocèse  d*Ùxè8. 

I.  Jean  D'âiBAiL,  P'  du  nom ,  «éouyer,  vivait  vers 
la  fin  du  1  S'' siècle,  et.nquv.oit  être  issu  d0  Jacques, 

^ 4^  Pierre  ou  de  Paul  d'Hérail ,  fils  de  Jean  V,  seigneur 

de  Brisis  ,  et  d'Honorade  de  Lestaqg-Parade.  Il  eut  » 
entre  autres  enfants,  Jean  II,  qui  smt. 

*  ^ 

1»  CiSTimikra:  IL  Joau  d'Hêbail  ,  IP  du  noià,  écuyer,fut  marié , 
ffue'uie*  f"à' h  par  contrat  du  30  novembre  i536,  avec  noble  Agnès 
cî«ilieSeM™o1:  ^^  CastabiMm  ,  laquelle  le  rendit  père ,  entre  autres 
Sentir '  **""  enfants,  de  Claude,  dont  l'article  suit. 


y' 


III.  Glande  d'^éhail  ,  écayei*,  eut  pour  '  fëjaune  , 
par  contrat  da8  mars  iSGy,  Jacqueluie.  os  Cbaimon,   „«  cuirrox: 
fille  de  Pierre  de  Ghambon ,  éçuyer,  seigneur  d'Âlbe-  J'7;"'  »"  '''*"  \ 
pierre ,  d^  laquelle  il  eut  uii  fils  ^  lean  llf%  quji  sgit.       °'  i 

IV.  Jean  nHâiiAiL,  III*  du  nom,  éeiiyer,  seigneur  \ 
du  Buisson  et  de  Conubell^  ,  ipo|u^«  f#r  toitiiit  \ 
du  87  déceiobre  1&98,  Jeanoa  9'H4iiA|i.,  SU«  4^  „.„..^„^  I 
Jean-Baptiste  d'Héraut  seigneuj^  yioCi^^.  4p  BwÎ9  ^ «*»«*<' •^i''* 

et  de  Jeanne  de  Grimoard-BeauvQÎr  ,du  KoufRe-  Ils  O9it.0«i 
pour  fils  Jean  lY",  qui  suit. 

ï.  Cièhèriae  d'Aérail,  mariée.  Té  iS  février  i^i,  avec 
Ffatifoii  dS^  iMuaùèm  fde  la  ûftiioii  de  Théiiiiiies  )>  co- 
«eignear  de  Soobès,  nls  d'Antoine   de  fca^ijttyeif,  A$i* 

faneur  de  Soobès ,  et  de  Margoerite  de  Vignes  ; 
.  Raimonde  d'Hérail ,   mariée  «  le  3«^  avrU  1696 1  s^^c 
Pierre  Bestetf  seignear  de  GonfiBgq^e  4  (ils  de  Hpgnes  de 
Besset^  seignear  de  Gou£Bgnac^  et  de  tAarie  de^iSou- 
biran. 

y.  Jean  d*H£bail  ,  IV*  du  nom ,  seig^neur  de  Gou- 
père ,  puis  du  Buisson  ,  fit  son  testament  le  25  mars 
i65g.  Du  mariage  qu'il  arait  contracté,  le  âi  mai  iGSi , 
arec  Anne  Pobtancier,  est  issu  :  poiiti^<.»r: 

Pierre  d'Hérail ,  seignear  du  Boisson  et  do  Yillar,  Tivant 
en  1668. 

Seigneurs  du  Has-Hugon  et  de  Malet  , 

L  Antoine  d'HjSbail  ,  I*^  du  nom,  dj^t  pu  Mas-Hugon, 
fit  deux  acquisitions  de  biens -fonds  par  actes  des  5 
mars  iS55  et  21  janyier  iSôs,  et  laissa  deux  fils  :  n 

1».  Vital,  dont  l'artiole  sait  ; 
a«.  Jacques  d'Hérail. 

IL  Vital  d'Hébaiii  ,  seigneur  du  Mas-Hugon ,  épousa ,    „  muht  = 

Sar  contrat  du  i4  février  i582,  Claude,  dame  de  î;;*"!^^^;':;: 
Ialet,  et  fit  son  testament  le  7  janvier  1594*  Ses  p;;»';%.f;  ,;,"" 
enfants  furent  : 


i. 


i8' 


D^HÉaAlL. 


1  ^.  AAtoîne  ^  II*  da  nom  »  dont  l'article  tidt  ; 

!i«.  Jacques  d'Hérail  ; 

5>«  JLonis  d'HéraU  ; 

4»..  Jean  d'Hérail  ; 

5p.  Marie  d'Hérail,  alliée,  le  i3  janvier  i6o8,  avec  Charles 
Je  Molhe ,  seigneur  de  Brin ,  fils  'd'Antoine  de  Molhe ,  sei- 
gneur de  Brin,  et  de  Jeanne  d'AItier,  sa  seconde  femme  ; 

6*.  Gasparde  d'Hérail. 

iU.  Antoine  D'HiBAiL-,!!*.  du  nom ,  écuyer,  seigneur 
..  ■'  ^''Z  '  1.  dé  Mulet ,  épousa ,  par  contrat  du  s  ï  février  1 6 1  o ,  Gas- 
Trier  ttmpwM  d«  pài^déDE  GoOT,  dos  soignours  de  viileneuTe,  de  laquelle 
Hf  laissa  Jean ,  qui  suit. 

IV.  Jean  n'HéBAiL,  seigneur  de  Malet,  fut  mariée 
éci^Jié!  aÛx?*«t  par  contrat  du  26  juillet  i6/fi,  avec  Jeanne  de  Bbu- 
cbite!r"à"troll  oAiROLLES ,  fille  de  JacobrMaurioe  de  BrugairoUes  ,  et 
tour»  f*^^}j  dUsabeau  de  Gartoule.  Il  -fit  son  testament  le  i**  avril 

aux  1   ei    S  o  ■-  , 

«ur,  «u  dauphin  1  (yoo ,  6t  laissa  : 


d'or. 


i«.  Antoine  d'Hérail; 
3<».  Jacques  d'Hérail  ; 
3«.  Gaspard  d'Hérail  ; 
4''.  Isabean  d'Hérail  ; 
5«.  Louise  d'Hérail. 


« 


WMWWMiWiMM 


^  < 


D'HÉBAIL, 

Seigneurs  de  Luc  ar,  dbPomzbols,  de  Bckabekqde,  etc.* 
barwa  de  Pibrrefobt,  «omtM  dbi^  Rots ,  leigneiuv 
DB  QeinkRsg,  dr  la  Ghadx,  de  Mohtpelovx  ,  d'Us- 
«OR ,  etc. ,  en  Rouergae  ,  et  en  Auvergne. 


Aaiiu  ;  Ecartefé ,  aux  i  et  4  d'atùr,  d  la  tantU  tfor,  aeamtpa- 
gtiâe  «n  chef  d'an  lion  du  mtirtt  ;  lampaué  et  armé  de  gatu- 
la,  quieit  DiFiMii-pTiBitiaiT;  aux  3  cl  3  faicis  d'or  et 
(Toiur,  qui  eit  Di  li  Booii  ;  mr  /s  toul  (for,  au  ehJiM  <!e 
linaple ,  qui  c*t  d'H^kiiu  Couronae  de  comte. 

Les  seigneurs  de  Lu^n  et  de  Buzarenque  ,  eti 
Rouergue,  du  nom  d'H ËR AI L ,  paraissent  être  une 
branche  de  la  maison  d'Uérail  de  Urisis ,  séparée  avant 
l'époque  où  les  armoiries  furent  fnrariablement  fixées 
dans  les  femilles.  Cetle  brancbe^ou,  si  l'on  veut,  cette 
famille  a  contracté  die  grandes  alliances ,  et  a  été  suc- 
cessivement substituée  ,  dans  la  ^remièfe  moitié 
du  XVI*  siècle  ,_k  deux  maisons  illustres  et  de  haut 
baronnage,  celles  de  Pierrefort  et  de  la  Roue.  Josselin 
Hérail,  qui  &X  son  testament  en  1  soo  ,  et  possédait  la 
terre  de  Lugan,  est  le  premier  auteur  connu  de  cette 
maison.  Il  fut  l'aïeul  de  Saladin,  depuis  lequel  la  filia- 
tton  n'^est  plus  interrompue.  v 

I.  Saladîa  HénAiL ,  seigneur  de  Lugan  .  près  Rignac. 
en  Rouergue,  fît  son  testament,  en  i3oo,  en  faveur 
de  Guillaume ,  son  fîts ,  qui  suil. 
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X II.  Guillaume  HâBAiL»  seimeur  de  Buzarénque  et 

de  LûgatTi  Ht  son  testament  fe  17  mars  i568,  en  fa- 
iseur de  Déodat ,  son  fils»  qui  suit* 

IIL  Déodat  Hêrail y  seigneurie  Buzarénque  et  de 
Lugan ,  est  qualifié  noble ,  puissant  et  égrège  homme 

^ dans  une  donation  qu^il  fit  à  Jean ,  son  fils  atné ,  le  i^ 

août  i4oo.  Il  eut»  entre  autres  enfants  (1)  : 

y».  Jean  ,'dont  l'article  suit; 

3«>.  Déodat  Hérail ,  comniaadeur  de  l'ordre  de  Saint- Jean  de 
Jérusalem,  lequel  fut  présent,  le  a4  j^nTier  i4so  (t>.  st.), 
avec  Aiméric  de  Gastelpers ,  Bertrand  des  Prés ,  seigneur  de 
Montpézat,  «t  Jean  de  Vicmont,  seigneur  de  Tournecoupe , 
chevalier,  à  l'hommage  et  serment  de  fidélité  prêté  à  Jean  , 
comte  d'Armagnac,  par  Jean  deCastillon,  damoiseau  ,  sei- 
gneur de  Gastillon  et  de  Gastelnau  d'Eausan  ; 

o«.  Hélène  Hérail ,  mariée ,  en  l'église  d'Espagnac ,  an  diocèse 
de  Mende ,  le  jour  de  la  fête  de  Saint-Michel ,  39  novembre 
1392,  avec  Bermond  du.  Caytar  (ou  du  Gayla)  ,  baron  de 
Gombas  et  dé  Boucoiran  ,  mott  vers  l'an  i4i49  fi^^  ^^  Jean 
«&t  Decan  du  Gaylar,  baron  de  Gombas,  du  chef  de  Gonstance 
de  Mezeoargaes ,,  sa  mère.  {PUeet  fugitives-  pour  servir  à 
^  l'histoire  de  France^  par  le  marquis  d'Aubais,  tom.  I;  His- 
,        toirc  des  guerres  du  comté  Fenaissih ,  pag.  286.} 

ï^,  Jean  Hérail  ,  l",  du  nom  ,  qualifié  noble  et 
puissant  homme  ,  chevalier,  seigneur  de  Lugan  et  de 

5 'jnuzareiiquie);  fit  son  testament  le  12  août  i4i3.  Ses 

rfudaiits  fiirenl;  i         . .  >  . 


.t*".  Jeiju ,  II*  du  nonl ,  dont  l'article  suit;.' 

â*.  Bourguine  Hérail,  mariée,  i*.  en  i435v  avec  Guignes  c/e 

3ffh&s  éPAitier,   damôise^iu  ,  seigneur  du  Champ,    fils  dé 

iQi|iioQnd  d« Borne,  dit  d'Altieis  damoiseau,  et  de  Marquise 

de  Cadoëne  de  Oabriac:  a*,  avec  Jean  Adhémar,  chevalier, 

seigneur  de  .Perm  v,  veuf,'  en  premières  noc.es ,  de  Marguerite 

i       •    de  Ifr  Tour  dé  GfaarwrdnsY.et  fils  di^^Ri^  Adhémar,  se»- 

gbeuF  de  Y illelongue  et  de  la  Boqine-Hocozel ,  en  Albigeois 

.    et  de  Gébélie  de  Barrière  ; 

'3*.  Jeanne   lierai!,   première  femme  de  Gaspard  Adhémar  y 
chévaliexi,  seigneur  de^Femy,,  fih  du-premier iit  de  Jean;    . 

».    •   • 

■ 

Y.  Jean  Héhail,  IP  du  nom»  seigneur  de  Lugaiv » 

■■■■"-      ■■         .  ■  I   '-Il      ■     .       ■    .  I         I. 

(i^V Armoriai  générât,  rég.  V,  I»«  partie,  art,  Gualy,  pag.  a, 
lui  donne  encore  pour  fille  Gébélie  Hérail ,  mariée  ,  par  cou  Irai 
du  9 février  i43o,  avec  Bertrand  (rM<f/y,.<dainoi8eau^. 


ne  Vhiiii  : 

épOHsa,  l^  Gaillarde  de  Yezius;  2*.  N.....  Carazig.  U(.S«rdw.  "  ' 
Ses  enfants  furent  :  cisi»c  : 

I».  Vital,  dont  l'article  sait; 

a*.  Antoine  liérail ,  TÎguier  de  la  ville  de  Ifanten  1498. 

Dam  U  mirM  temps  vivaient  : 

I.  Pierre  Hérail ,  avtenr  de  la  aacoiiDB  aaAacvB  ,  rapportée 
ci-aprën. 

II.  Aimar  Hérail ,  époui[  de  Susanne  de  Bochebaron. 

YI.Yital  HiBAiL,  seigneur  de  Lugan»  épousa,  i".  par 
contrat  du  1  o  septembre  1 5oo ,  Marquise  de  Moblhon ,   dk  uomnos : 
fille  de  Jean  deMorlhon»  seigneur  de  Saint-Vensa,  uL*dw?'i«w' 
second  président  au  parlement  de  Toulouse;  s^  parj^em?   *"*^ 
contrat  du  18  janvier  i52o  (  v.  st.  ) ,  IV^arquise  n'Es- 
TAiifGy  veuve,  en  premières  noce^s,  d'Arnaud,  b^ron  ^/^'U^.^  '  .,„ 
de  Landorre ,   et ,  en  secondes  noces ,  d'Antoine  dé  «^«^  <^'»'- 
Murât ,  dit  Ae  Lestaug ,  seigneur  de  Pomerols ,  et  fille 
de  Guillaume,  baron  d'Estaing,  de  Landorre  et  de 
Salmiech  ,  yicomte  de  Gadar  et  de  Cheylanné ,  gôu- 
Terneur  de  diverses  places  en  BDiiei^ue ,  et  d'Anne 
d'Esparrou.  Il  a  eu  de  son  premier  mariage  : 

1  <*  •  Charles ,  dont  l'article  suit  ;  - 

a».  Vital  d'Hérail,  abbé  et  seij^neur  de  Nant  en  i53o  ; 

30.  Gabrielle  d'Hérail ,  mariée  ,   par  contrat  du  :25  janvier 
i55i  (v.tt,),  avec  Antoine  ttlzam^  seigneur  de  Fraitsinet", 
gouTerneor  de  Rodez ,  fils  de   François  d'izarp ,   seigneur 
de  Fraissinet ,  et  de  Marguerite  de  Montarnal ,  s&  seconde 
femme. 

VIL  Charles  d'Hêrail,  seigneur  de  Lugan  et  de 
Pomerols^  épousa,  par  contrat  du  18  juin  i53i ,  ^^;;j.^^«*;^^^^^^ 
Jeanne  de  Gimel,  dame  de  Saint- Jal,  en  Limosin,  J^»««j;;»J»i>»"^« 
laquelle  vivait  en  1 563.  Leurs  enfants  furent  :  cbame  >or   le 

*  tout. 

I*.  Guillaume  d'Hérail ,  seigneur  de  Lugan ,  qui  fît  son  testa- 
ment le  2$  mars  i563 ,  et  mourut  sans  postérité  ; 
a«.  Madelaine  d'Hérail ,  dame  de  Lugan ,  mariée ,  par  contrat 
du  19  juillet  i5.»    avec  Jean  de  Montlàur,   seigneur  de 
Mnslea; 
'   3<>.  Françoise  d'Hérail  ;. 
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4*.  Antoinette  d'Hérait.deLugao,  mariée  9  par  contrat  do  27 
juillet  i56iy  areo  Etienne  d»  CareoMsonnfi  ,  seigneur  de  Port , 
fils  d'Antoine  de  GarcassOnne,  seigneur  de  Pouzob  et  de 
Soubès ,  et  de  Jeanne  de  Bérenger  ; 

5*.  Gabrîelle  d'Hérail  deXogan,  mariée,  |Mur  contrat  du  18 
avril  i568 ,  paMé  an  châtean  de  Qabri«e ,  avec  Jean  dg 
Lattie f  écujer,  seigneur  de  Rochegude,  en  .Auvergne,  fil» 
de  noble  (J(aade  de  Laatic  ,  seignear  de  Mdntsnc ,  et  de 
Marguerite  des  Farges. 

SECONDE  BBA]}CHE« 

YL  Pierre  Hêbail  ,  seigneur  de  Buzarenque ,  était , 

suivant  Tordre  des  temps  «  fils  ou  très-proche  pafent 

de  Jean  Hérail ,  II*  du  nom ,  seigneur  de  Lugan.  Il 

d»ur,î"*bandr  épousa ,  par  contrat  du  25  novembre  i5o8,  Anne  de 

^Te^ncb^fd'uu  PiEBRB,  mie  aînée  et  principale  héritière  de  Jean  de 

limp^  T^^ml  Pierre ,  baron  de  Pierrefort ,  de  Ganges ,  de  Gastrîes , 

de  g«e«i«.       d'Hîerles  ;  de  Brissac ,  etc. ,  et  de  Fran<;oise  de  Cha- 

lençon.  II  fut  stipulé  au  contrat  que  les  enfants  qui 

naîtraient  dé  ce  mariage  porteraient  le  nom  et  les 

armes  de  Pierrefort» 

•VII.  René  D^HiRAîi^  dît  de  Piebbbfobt,  chevalier, 
baron  de  Pierrefort  et  Ab  G'anges ,  seigneur  de  Buza- 
renque ,  d'Agen ,  de  Brissac,  etc.,  fils  aine  et  héritier 
de  Iqerre  d'Hérail ,  et  d'Anne  de  Pierre  »  s'opposa  à  la 
donation  qu'avait  felte ,  en  i554»  Françoise  de  Pierre, 
sa  tante ,  sœur  puînée  de  sa  mère  ,  de  la  baronnie  de 
Ganges  à  Jean  de  BezièrS;,  baron  de  Yenejan  ,  son 
mari;  et,  après  la  mort  de  cette  dame»  il  en  recueillit 
les  biens,  comme  substitué  aux  nom,  armes  et  domaines 
de  la  maison  de  Pierrefort.  René  d'Hérail  avait  épousé, 
LiiTAKutE:  en  1545»  Jeanne,  dame  de  la  Roue,  de  Saint- An- 
«uT  ''"'  ""  thelme,  de  la  Chaux  ,  de'Monlpeloux  et  d'Usson,  en 
Auvergne  ,«œur  et  héritière,  en  1670  ,  de  Jacques  de 
la  Roue ,  chevalier  de  l'ordre  du  Roi ,  capitaine  de 
5o  hommes  d'armes  des  ordonnances  (i)>  et  fille  d'An- 


(1)  Descendo  de  Gilbert  de  Sotignae,  seigneur  de  Solignac  et  de 
Saint- Agrève,  marié  ,  avant  l'année  i528,  avec  Sibylle,  héritière  de 
l'ancienoe  et  puissante  maison  de  la  Roue^  dont  elle  lui  transmit  le 


toine,  seî^eiii!  de  la  Roue,  que  le  roi  François  I*' 
avfiit  armé  cbetalier  ,de  sa  main;  h.  la  hataillede  Mari-* 
gnau  en  iSiS»  et  de  Louise  de  Calvisson.  Bené  d'Hér^il 
de  Pierrefort  Tendit  la  baronnie  de  Ganges  à  BaJIthazar 
de  Saint-Etienne,  seigneur  de  Saint-Martial^  et  la'fiUe 
de  celui-ci»  Jeanne  de. Saint-Etienne,  la  porta  eii  ma- 
riage à  Jean  de  Yissec  de  JaTude,  siAréchal  de  camp 
et  gentilhomme  ordinaire  d^  la  chambre  du  Roi.  René 

a  eu  pour  fils  :      *  ; 

i 

y,  Gaspard ,  doj^t  l'article  suit  ; 

2°»  Marc  d'Hérail  de  Pierrefort  de  la  Roue  »  seigneut  de  Du- 
nières,  marié  avec  Françoise  de  Chatêfiçon ,  filio  dé  François 
de  Ghalençon  ,  chevalier,  seigneur  baron  de  Rochebaron,  et 
de  Jacqueline  de  Levis-Ventadour,  et  sœur  de  François  de 
Ghalençon,  vicomte  de  Rochebaron,  époux  de  Marguerite 
d'Àumqnt  j  fille  de  Jean  YI ,  seigneur  d'Âumont ,  comte 
dë'Ghftteaurouz  ,  baron  d'Estrabonne  ,  maréchal  de  France. 
Harc  n'a  laissé  quNine  fille  : 

Gasparde  de  Pierrefort  de  la  Roue ,  dame  de  Dunières , 

mariée   avec  Jacques  ,   baron  eTÉspihehal ,  '  mestre  de 

-camp  d'infanterie,  mort  peu  avant  l'année  1^646 ,  fils  de 

Frahçois,  baroA  d'Espitachal ,' èhc^lier  de  l'ordre  du 

Roi,  et  de  Marguerite  d'Apchon.  '•  ' 

YIIL  Gaspard  d'H£bail  dx  PiBHa&Foair ,  dit  de  la. 
RovB ,  comte  de  la  Roue ,  chevalier,  haron  de  Pierre- 
fort,  seigneur  de  Saint-Anithelme^  de  la  Chaux ,  de 
Montpeloux ,  de  la  Goste ,  d'Usson ,  etc. ,  épousa ,  vers  dor!! ?«'?«" ce dr 
Fan  1610,  Gabrielle  de  Bbon-la-Liègub  >  fille  d'An- "•*'«',.  ""'î*'"*! 
tome  de  Bron ,  seigneur  de  la  Liègue ,  et  de  Claudine  ^» 
de  Fay.  Leurs  enfants  furent  : 

i<».  Gaspard  de  Pierrefort ,  comte  de  la  Roue ,  héritier  de 
Glaude  de  Bron ,  comté  de  la  Liég^e ,  son  oncle ,  décédé 
«aas  enfants  le  6  août  i6jS,  Il  transigea  avec  Marthe  d'Hostun 
de  la  Raume ,  sa  veuve  ,  à  laquelle  il  compta  1  i3,ooo  livres 
pour  ses  droits  dotaux.  Gaspard  d'Hérail ,  tUt  de  Pierrefort , 
avait  épousé ,  ters  l'an  i65o ,  Glaudlne  de  Talai*u ,  fille  de 
Glaude  de  Talaru,  baron  de  Ghalmaiel,  et  de  Glaudlne  de 
Malain  de  Lux,  «a  seconde  femme.  Il  mourut  sans  pos- 
térité; 

a*.  Balthasar,  dont  Partide  suit. 


mvme. 


nom  et  les  armes  avec  les  riches  domaines.  La  branche  d'Hérail- 
Pierreforta  formé  la  3«  race  des  seigneurs  de  la  Roue. 


f4  '       DfliBAIL. 

IX.  Bshha^ar  û^HAbail  db  Piebbbpobt  9b  la  Rovb  , 
cheyalier,  baron  de  Pierrefort,  comte  de  là  Roue»  etc., 
rendît  hommage  au  bureau  de»  finances  de  «Riom , 
le  ^  décembre  1669)  à  raison  des  (erres  de  la  Roue, 
de  Montpeloux,  de  la  Chaux  et  d*Usson,  et  seulement 
pour  la  partie  de  ces  terres  qui  relevait  «du  comté 
d*AuTergne  ,  Tautre  portion ,  qui  relcTait  du  comté  de 
Forez,  appartenant  à  son  fi^re.  {C^mêmme$ifAuniStgnê, 
par  Chabrol ,  tom.  tv,  pag»  S97>)  Etienne  de  Rocke- 
monteix ,  fondé  de  sa  procuration ,  renouvela  cet 
.hommage  en  i684.  {Die$.  des  Noms  féodaux,  s* 
partie»  pâg«  748*)  Bidthazar  n'a  laissé  qu'une  fille  : 


Mfurthe-Gsbaelle  d'Hértil  de  Pievrefort  ,dii^  ielm  Roue , 
héritière  de  ja  branche  »  mariée,  en  16^0,  avec  Joseph- 
Philippe-Hyacinthe  dû  Samtrjiiart!^  <^Aglii%  marquis  de 
BiTaroUes,  en  Piémont,  selmepr  de  Saint-Germain  et 
de  Saint-Damien ,  maréchal  des  camps  et  armées  do* 
Bai,  grand'-crpix  de  Tordre  de  Saînt-Lonla ,  mort  en 
i7o4*  Il  avait  été  reçn  h  foi  et  hommage  pour  les  terres 
de  Saint- Antbelme,  ^e  La  Rone  et  de  Pierrefort,  le  aS 
décembre  1699  ;  et  ses  descendants ,  établis  à  Tufin , 
possédaient  encore,  au  moment  de  larévolntion,  cette 
riche  sQocesiion  de  b  maiioail^HéraUde  Pfinttefbit. 
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D'IVORY, 

Seignettnvi'iiacottiiAh.yit'OasviVKuoin ,  bb  PaAfondbu, 

DO  VlBUX-DftMVIBHBB ,  DB  SilIT,  DE  I.A  MoRTEAD  ,  DES 
AyVELLES,  DECHALANOnY,  d'IsSAHCOVRT  ,  DE  GoRBQN. 

DE  Saikt  HoBBi, ,  etc. ,  en  Champagnf. 


La  nialg(|]i  D'iyORY,  (i)  établîeen  Champagne  yers  le 
milieu  du  iS°  siècle ,  est  originaire  du  comté  de  Bour- 
gogne, et  a  eu  pour  berceau  la  terre  seigneuriale  et 
paroissiale  d'Ivory,  située  à  une  deDoi-lieue  de.iSalins. 

DeuxbiaiDches  de  cette  aDci^hne  maison  eûsUtieut 
en  1 3oo,  1  uae  à  Salins ,  l'autre  à  Poligny,  oii  l'une  des 
touM  ^^oettenUé^a'-af^t^h  de  son  nom,  U  tour  d'I- 
varjr^  oequi  marque  gua,  dès  celte  époque  reculée, 
cette^  ;ni4>s«h  ;étak  déjii  considérable. 

Elle  a  prû  ses  alliuioes  .lUrectei  arec  des  maîaonR 
touteaidwtwgaées^par  leur- ancienneté, .leurs  «errices 
ou  leur  .origine  i.  eotreaulxes  avec  cdles  d'AUmUtttyy 
fCAvnbiy/,  de  Btnoiat-,  de  Bokatu,  du  B»i»d'Escor- 


dal,  te  Bourgeoiê  du  Cherray^jde  Buffart,  de  Ba* 
vilUy^'de  Cawy^PoUeourtp  de  Groulard  de  HazU 
nelle^  des  Laires ,  de  Leigtiier ,  de  Mantry,  tCOngnies, 
de  Penigault  t  Bault  de  BammuUt  de  Saigwy ,  de 
Serpes  »  de  FassinhcLc  d^Imécourt ,  de  Faux ,  de  Fer- 
mer, de  FtUelongue,  etc.^  etc.  Ces  alliai^ces  directes 
ont  apparenté  MM.  d'Ivory  avec  les  maisons  d^Aguùy^ 
d'ArraSp  de  Chartnissùt ,  deCramaille,  de  Cugnan, 
des  Guyots  de  RichecouH ,  de  Lizaine ,  du  Lory ,  de 
Pouilly ,  de  Rieneourt  »  de  Roland  de  Singlj ,  de 
Sandras ,  de  Tige ,  de  fFarigny,  etc. ,  etc. 

BBA.NGHB  D£   SALIMS. 

Etienne  d'Ivort»  chevalier,  vivant  au  milieu  du  i3* 
siècle  y  fit  son  testament  en  i3o6.  {Arckives  de  COf- 
fieialité  de  Besançon*  )  On  voit  par  cet  acte  qu'il  avait 
eu  quatre  fils  :  > 

i<*.  Vîennet,  dont  l'article  suit; 
20.  Henri  d'ivory  ; 
5».  Renaud  d'Ivoiy; 
4***  Goillaume  d'iTOiy. 

Yiennet  d'Ivoht,  fils  aîné  d'Etienne»  est  rappelé 
dans  le  testament  de  ce  dernier  comme  défunt  et  comme 
père  de  : 

1".  Jean  d'iYory,  damoiseau  ; 

a*.  Guillaume,  qui  suit  ; 

3«.  Fromond  d'Ivoiy,  «(lanoine  de  Saint-Bfichel  dé  "Salins. 

«  •  * 

GuiUauiûe  d'Ivort,  qualifié  damoiseau  dans  le  testa- 
ment de  son  aïeul  en  1S06 ,  et  |Nroma  depois  k  la  che- 
valerie, eut  pour  femme  Henriette  pb  ISArcirT,  laquelle 
fit  son  testament  le  4  octobre  1860.  {Arch.  de  COff. 
de  Besançon.  )  De  ce  mariage  eét  issu  : 

Guillaume  b'Ivobt,  écuyer,  qui  vepnï  de  fief  du  duc 
et  comte  de  Bourgogne,  en  1584»  ce  qu*it  possédait 
en  la  châtellenie  d'Arbois.  {Arch.  de  la  C h.  des  Comptes 
de  Dâle.yUan  i4oo,  il  fit  hojninage  à  Jean  de  Ghâlon, 
prince  d^Orange ,  pour  les  fiefs  qu'il  tenait  à  Domon  » 
puis,  en  i4o^ ,  pour  ce  qu'il"  possédait  en  la  terre  de 


\ 


D'ivonY.  -  5 

Willafans.  {Areh.  de  la  Maison  de  Chât&n»)  Il  eut 
pour  fils  : 

N...^..  d'Ivory»  époux  de  Jacquette  db  Butilley, 
laquelle  institua  son  héritier,  en  1^5^,  Antbine  </*/* 
vorY,  son  itis. 

ïlugues  d'Iyory»  frère  ou  proche  parent  d^Efienne 
dlvory,  dont  on  a  parlé  plus  haut ,  mourut  avant  Tan- 
née i5s4»  (  Arch,  de  COff.  de  Besançon,)  et  eut 
deux  filles  :  ^ 

i".  Guyette  d'iTory  ; 

2«.  Jeannette  d*lTory,  qui  institua  sa  sœur  son  héritière  en  i324. 

Perrin  d'Ivoby,  écuyer,  fut  nommé,  en  1367,  exé- 
cuteur du  testament  de  Jean  de  Montrond,  écuyer. 
{H Ut,  de 'ht  Fille  de  Salins,  a*  partie,  p.  252.) 

En  1371,  Jean  de  Malpas  substitua  à  son  héritier  les 
enfants  de .  Fromond  d^Iyory,  son  cousin ,  fîls  de  feu 
Nicolet  d'Iv<)RY,  écUyer.  (  Archives  de  COfflcialité  de 
Besançon,.) 

Dans  le  même  temps  vivait  Jean  d'Ivory*,  prieur  de 
Chaux,  rappelé  dans  un  acte  de  Tan  i374*  Guyotte 
d^lvory  fut  mariée ,  vêts  l'an  i4oo ,  avec  Amé  de  Man- 
try,  damoiseau. 

BRANCHE   DE   ?OUGIVY    (l). 
»  . 

Robert  p'Ivory  ,  seigneur  de  Lez ,  fournit  un  aveu , 
en  1333,  pour  sa  maison  situfie  dans  la  grande  rue  de 
Poiigny»^et  pour  les  bien&  qu'il  possédait  dans  cette  ville 
et  dans  les  environs. 

Guillaume  d^Ivory,  P'  du  nom,  chevalier,  nommé 


(1)  M.  Glievalier  ,  maître  en  la  chambre  des  comptes  du  comté 
de  Bourgogne ,  dans  ses  Mémoires  historiques  sur  fa  vUle  de  Poiigny  , 
jmprhoés  eu  1769, in-4».,  tom*  II.  pag.  390 ,  s'est  efforcé  d'identifier 
trois  familles  absolument  distinctes ,  saToir  :  Ivory,  Taittant  e(  Furry^ 
aozquelles  il  donne  une  origine  commune,  sans  appuyer  cet  étrange 
8y«tème  d'aucune  présomption  raisonnable.  En  génél-al  on  doit  lire 
avec  nne  extrême  défiance  ,'pour  tout  ce  qui  touche  au  berceau  des 
farpilles  ^  cet  auteur  qu.i  parait  avoir  adopté  sans  discernement  toutes 
les  fables  qu'on  lui  a  présentées. 


4  »  IVORY. 

dans  une  liste  des  habitants  de  Poligny  en  1 2r49,  laissa 
de  Sùnonette ,  sa  femme  : 

Isabelle  d'Ivory,  mariée  avec  N deBuffarU 

\  Guillaume  d*Ivory,  IP  du  nom ,  seigneur  d^Eperçey, 

f))urnitle  dénombrement  de  son  fief  de  la  mairie  de 
Barretai&e  en  i374-  Il  eut  pour  femme  Yolande,  et 
pour  fils 

Jean  b^vory  ,  dit  d'Epjeagey  ,  seigneur  de  Monnet , 
vivant  en  i4o9. 

Jacques  d'Ivory,  époux  de  Marguerite  Morin^  pos- 
sédait» en  i384»  des  biens  qu'il  tenait  en  arrière -fief 
de  Jean ,  dit  Gelin  de  Poligny. 

Guillaume  d'Ivoby,  III''  du  nom ,  et  Alix ,  sa  femme, 
possesseurs  de  fiefs  à.  Poligny»  sont  nommés  dan,s  des 
actes  des  années  i4o2  et  142  a- 

Philibert  et  Pierre  d'Ivory,  frères,,  écuyers,  ont  paru 
comme  témoins  dans  l'acte  d'une  vente  faite  à  Pol^ny» 
en  144^»*  à  SesLU  Ghevrot ,  évéque  de  Tournay,  par  les 
seigneurs  de  ToulonjpB.  •(  Archives  de  la  Maison  de 
Bauffremonâ.  ) 

BRANCHE  ÉTABLIE  EN  CHAMPAGREr 

L  Jean  d'Ivory,  I*'  du  nom,  écuyer,  fils,  selon 
l'ordre  des  temps ,  de  Philibert  ou  de  Pierre  d'Ivory, 
les  derniers  de  leur  maison  connus  au  comté  de  Bour- 
DK  vaix  :     gogne,  parait  s'être  fixé  en  Champagne  par  suite  de 
!l!..,^""d'aî^eir.  «on  manase  avec  Simonne  de  Vaux,  dame' de  la  ma- 
m e'd  or.**"*^  """**  joure  partio  do  la  terre  d'Escordal ,  située  près  d' Aï- 
tigny ,  «n  Ardennes.  Comme  seigdeur  principal  d'Es> 
cordai,  du  chef  de  sA  femme,  Jean  d'Ivory  reçut,  le 
4  février  1476»  par  acte  passé  sous  son  sceau,  devant 
.  Gihner,  notjaire  royal  juré  en  Yermandois,  les  foi  et 
hommage  que  lui  rendit  noble  homme  Robert  du  Bois 
pour  un  fief  mouvant  de  la  seigneurie  d'Ëscordal;  et, 
comme  plus  tard  ce  même  Robert  n^acquitta  point  les 
droits  et  devoirs  féodaux  qu'il  devait  à  Jean  d'Ivory  ^  à 
raison  de  ce  même  fief  mouvant  d'Ëscordal  ^  Jean  d'I- 
vory en  fit  faire  la  saisie  féodale ,  par  acte  du  6  juiUet 


d'ivory. 


1 49^9  signé Puisieux.  Celui-ci  et  Simonne  de  Vaux,  sa 
femme»  Vivaient  encore  le  4  février  i5o4,  date  d'un 
contrat  de  vente  de  biens  fonds  appartenants  à  cette 
dame,  passé  devant  du  Ghesnoy,  notaire.  De  leur  ma- 
riage sont  provenus  :  ' 

1».  Bernard ,  dont  rarticle  suit  ; 

3*:  Ao^ofnc^d'ÎTwV,     I  ^''"y®"  '  "^'**  '^"^  postérité/* 

II.  Bernard  n'IvoRir ,  écuyer ,  seigneur  d'Ëscordal , 
en  partie,  et  damoiselle  Marie  db  Penigault,  sa  femme,  D"P«K'CActT 

^      *  ,     ,  o-  -wxT  d'argeni ,  au  chK 

iirent  une  vente,  par  acte  passé  devant  oimon  et  War-  ^roo  de  sabir. 
net,  notaires ,  le  i5  février  i52i.  Bernard  est  noniimé 
comme  tenant  des  biens  en  arrière-fief  de  Robert  d'I- 
Tory,  son  frère,  dans  un  acte  d*aveu  et  de  dénombre- 
ment fourni  par  celui-ci  au  duc  de  Rethelois>  pour  des 
biens  fonds  et  des,  droits  féodaux  mouvants  de  |a  sei- 
gneurie d'Omont.  Le  22  avril  i&66,  Bernard  d'ivory, 
alors  presque  centenaire ,  fonda  de  sa  procuration , 
passée  devant  Lagasse  et  Gayot ,  notaires ,  Christophe 
d'ivory,  son  fils,  pour  rendre  foi  et  hommage  de  la 
terre  d'Ëscordal,  mouvante  du  comté  de  Rethelois, 
à  lui  échue  des^ successions  de  Simonne  de  Vaux,  sa 
mère,  et  d'Antoine  et  Robert, d'ivory,  ses  frères.  Il 
ne  vivait  plus  le  19  février  i570.  (  v.  st.)  Il  avait  eu 
de  son  mariage  avec  Marie  de  Fenigaûlt  :     ' 

i^é  Christophe,  dont  l'article  sait; 

2*>.  Robert  d'ivory^  chanoin<fdé  Bfontfaucon  ; 

3«.  'Etienae,  auteur  de  la  branche  des  Seigneurs  db  ca  Mobtbau, 
rapportée  ci-après  ; 

4**.  Nicole  d'ivory-,  seconde  femme  de  Guillaume  deSôrpeSy  (a) 
écuyer,  seigneur  de  Havy^,  de  Iieuze ,  de  Yendeuil  et  de  Neuf- 
Tille,  veuf  en  premières  noces  de  Françoise  d'Anglebermer , 
et  fils  de  Nicolas  de  Serpes,  seigneur  de  Leuze.  C'est  par  suite 

'  de  ce  mariage  ^e  la  maison  de  Serpes  a  été  connue  sons  Vê 
surnom  d'Escordalj  à  cause  de  la  portion  de  cette  terre  que  lui 
avilit  portée  Nicole  d'iTory  ; 

5».  ^arie  d'IvcAy,  morte  sans  alliance. 


[a)  de  Serpes  :  d'argent,  au  pal  de  gueules,  chargé  de  5  chevrons 
d'or. 


d'ivory. 


d'arj 
Jioiic 


III.  Christophe  d'Ivoky,  écujer,  seigneur  d'Escordal, 
en  partie  »  partagea  avec  ses  frères  et  sœurs  la  succes- 
sion de  leur  père,  par  acte  passé  devant  Guillemart  et 
Chesnay,  notaires  royaux» le  19 -février  1670  (v.  st.), 
acte  dans  lequel  Christophe  est  qualifié  enseigne  de  la 
compagnie  des  gens  d'armes  de  M.  d'Espaulx.  Il  avait 
époiisé ,  par  contrat  du  s  décembre  1 55o,  passé  devant 

t'ambiï:     Luj^  et  Lef&vre»  notaires  royaux  à  Chemery,  da- 
v'aulc  de  J.  naoîselle  Alix  d'Ambly,  fille  de  Nicolas  ^seigneur  d'Am- 
*'*«•  bly  et  de  Malmy»  co-seîgneur  d'Escordal>  gouverneur 

de  Donchery»  et, de  Jeanne  d&Riencourt,  dame  de 
Parfondru»  sa  première  femme,  et  petite  fille  de  Simon, 
seigneur  d'Ambly  et  de  Malmy;  gouverneur  du  duché 
de  '  Bouillon ,  {  d'une  illustre  et  ancienne  maison  de 
chevalerie  du  Rethelois  )  et  d'Alix  de  Warigny»  Chris* 
iofihe  d'Ivory  reçut ,  par  acte  du  â  mai  1572»  signé 
de  Parmie  et  Favart ,  notaires  royaux  en  Yermandois , 
Il  foi  et  hommage  Henri  d'EscannevelIes  »  seigneur  de 
Failly ,  et  Blanche  de  Yaux  »  sa  sœur,  pour  certaines 
terres  m'ouvantes  en  plein  fief  de  sa  seigneurie  d'Escor- 
daL  Christophe ,  tant  pour  lui  qu'au  nom  de  ses  frères 
et  sœurs»  fit  hommage,  le  5  juillet  de  la  même  année 
1572  y  an  duc  de  Rethelois ,  suivant  acte  signé  par  les 
notaires  Fermand  et  Bardin*  Ses  enfants  furent  : 

i^.  Jacques,  qui  suit; 

?<>.  Nicole  d'Ivory,  mariée ,  par  contrat  du  8  noTeiiibre  1573,  (1^) 
passé  devant  G abassier,  notaire  à  Signy-le-Petit ,  avec  Charles 
€ie  FUielongue,  (a)  écuyer,  seigneur  de  N«ufvi8y,  homme 
d'armes  des  ordonnances  d«  Roi  sous  le  duc  de  Loivaine ,  fils 
de  Jacques  de  Villelongue,  écuyen,  seigneur  de  Neufvisy,  et 
de  Marguerite  d'Arras ,  sa  seconde  femme. 

I 

IV.  Jacques  d'Ivory,  écuyer,  co-seigneur  d'Escordal, 
d'Ambly,  de  Parfondru,  d'Ossignemont ,  dw  Vieux- 
Dampierre ,  etc. ,  capitaine  d'une'  compagnie  de  gens  de 
pied  entretenue  en  la  ville  de  Vitry,  puis  lieutenant 


(1)  Produit  devant  Tintendant  de  Champagne  par  la  maison  de 
Viiielongue,  au  mois  de  juin  1667. 

[a)  (te  ViUelongue  :  écarkelé ,  aux  1  et  4  d'argent,  au  loUp  de  sable  ; 
aux  2  et  5  d'azui-,  à  la  gerbe  d'or. 


<v 
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pour  le  Roi  en  cette  ville»  épousa ,  par  contrat  da  30 
ayril  ifigi  >  passé  devant  Raudou  et  Blanchart  »  notaires 
royaux  au  même  bailliage»  Bénigne  bb  Ybrhisr»  fille    i,.y««HiKii: 
de  Louis  de  Yernier/seieneur  de  Frénicourt ,  en  Ar-  ÎT^'ict^' 
tois,  gouverneur  de  la  vule  de  Vitry.  Le  18  mars  iSgg  ^!^i^l\^l^^. 
par  acte  signé  d'Espinoy»  Gaman  et  Thomas»  juges  et  rMhé» d< mi>i«. 
greffier  au  bailliage  de  Ilethel  »  Jacques  d'Ivory  rendit 
oi  et  hommage  au  duc  de  Rethelois»:  pour  tous  les  biens 
féodaux  qui  lui  étaient  échus  des  successions  de  Chris-  ^ 

tophe  p  son  père  »  et  de  Marie  d'Ivory,  sa  tante  »  et  mou- 
vants en  plein  fief  de  la  prévôté  d'Omont.  Ses  enfants 
furent  placés  après  sa  mort  sous  la  tutelle  de  Benime 
do  Vernier»  sa  veuve ,  par  4cte  rendu  en  la  justice  d*£s- 
cordal  le  i3  septembre  1612.  Leurs  noms  sont  : 

!••  Philippe  d'iTory,  chevalier,  seigneur  d'Escordal,  da  Vieux- 
Dampierre,  de  Parfondrn ,  etc. ,  capitaine  au  serrice  du  Roi, 
marié,  par  contrat  du  5  février  16S2 ,  passé  devant  Landre- 
gin,  notaire  royal  à  Rethel,  avec  Jeunuedô  Boban  de  Sugny,  (a) 
veuve  en  premières  noces  de  Nicolas  d'Or jault ,  chevalier , 
seigneur  de  Goucy,  capitaine  au  régiment  de  Nanteuil,  in- 
fanterie ,  fille  de  Nicolas  de  Bohan ,  écuyer ,  seigneur  de  Su- 

gny ,  et  de  N d'Escannev^lles  ,  et  petite  fille  de  Jean  , 

seigneur  de  Bohan  et  de  Montigny,  d'une  des  plus  grandes  et 
des  plus  illustres  maisons  des  Ardennes,  et  de  Barhe  d'Estrin* 
champs.  Philippe  d'Ivory  mourut  avant  le  26  juin  i665  ,  lais- 
sant deux  filles  : 

À.  Anne  d'Ivonr  ; 

B.  Chrétienne  d'Ivory  ; 

-o*.  Christophe  d*Ivory,  chevalier,  seignenr  d'Onignemont  et  de 
Sery,  qui  se  maria ,  avant  le  1 1  septembre  162S ,  avec  Antoi- 
aette  ,  a/«b  Nicole  de  VUleUmguej  fille  de  Philibert  de  TiUe- 
Joflgoe^  écuyer,  seigneur  de  Wasigny,  et  de  Nicole  de  Tige. 
Christophe  d'Ivory  moomt  sans  postérité  après  le  a6  juin 
i665  ; 

5*.  Jean,  II*  )du  nom  ,  qui  a  continué  la  descendance  ; 

<o    M.^^1»:...  j*f-^         \   lesquelles  ont  été  mises ,  ainsi  que 

Y.  Jean  d'Ivobt,  II*  du  nom,  chevalier,  seigneur 
d'Escordal ,  en  partie ,  épousa ,  par  contrat  du  23  juin 

(a)  4e  Bohan  :  de  sable ,  à  la  bande  d'or,  accostée  de  a  cotices  du 
même. 
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8  d'itohy. 

i65S,  paâgé  dâ^âkil  Leidaire,  il«)taireiH>yal  è  Escordal, 
damoiselle  Nicole  ih&  Vii&bchollb  »  fiUe'^^  déAmt -raes- 
sire  Jacques  de  Yilléclielle>  seifjMttr  de.  YllKers,  et  de 
damoteellé  Ahlèfaette  de  C^mÎMôt-.  HAessire  JeaH^  d'I- 
vory,  cbevalier,  seigr.  d'Bscorda!,  Chri9lo][»hé  ij^lvery, 
cheTaiiep,  seigneur  d'Omienemoiili,  et  Jeanne  dé  B«h 
han  9  TCHve  de  metrdire  Phinj>pê  d^Iverfvchevaliei^;  leur 
frère  titiié^  ûtëht  foî^t  hommage  au  g^ffe  dë^Rèlfael , 
ie  26  juin  i66&>  {lour  les biensàeux échiis ^9 succes- 
sions die  leurs  père  et  mère.  Jean  d'I^olrf*  II*  du  nom, 
a  été  maintenu  dans  sa  noblesse  au  mois  dé  juillet  1667, 
par  M.  de  Caumartin ,  intendant  "de  là  protince  de 
Champagne.  Il  a  eu  quatre  fib  et  six  ûûéê  :<  ' 

!•.  Pierre  d'Ivory,  chcTalicr  ; 

2«.  Ghrifitophe-d'lToryscheTaUer  ;  , 

5«.  Jean  d'Ivbry,  chevalier,  seigneur  4«^^ry,  dont  était  TenTe, 
en  1700 ,  Charlotte  drfXaîrM;  (a) 

4".  Louii  d'iTory,  chevalier ,  qu'on  croît  pj^re  d'autre  Lonîs 
d'ivory,  chevalier  »  seigneur  de  Lamet^  .marié ,  vers  l'an 
1710 ,  avec  Louise  de  Vastinhac  {b)  dTmceour^,  fille  de  Gésar- 
Uector  de  Vassinhac  ,  mart^nis  d'Imépouit j^  lieutenant-géné- 
ral des  armées  du  Roi,  et  petite  fille  de  uédéon. de  Vassin- 
hac* seigneur  d'Imécourt ^  > brigadier  des,  armées  du  Roi» 
inspecteur -général  de  cavalerie,  et  gouverne  or  de  Mont- 
médy^  etc. ,  (  issu,  d'une  ancienne  et  ^{lustre  maison  orîgÎDaire 
du  Liinosin,  et  dont  le  chef  actuel»!  le  oonite  d^Imécourt, 
Tient  d'être  récemment  élevé  à  la  pairie.  )'  et  dé  Glaode  de 
Pouilly,  dame  d'Inor; 

5*.  Madelaine  d'Ivory,  mariée,  tiw  cofttt^t  dèyjtTillet  i657,  (1} 
panâ.^îRiik^  ihMriray,^  ostaïae ^'GlBirboii|siu^,U^cGbade 


du  BoUy  te) éàmst rt^igotmr^û  Hm^eVik'J^iÊtMkdal  en 
oartie vlfitt  de  dbristonho\du  Boîa ,  Il^< foÎM»,  ViOèmte  de 
aav%Dy,  gtigneor  df<&coiidal^  m -partie  ^  et  dèltaie  des 
Guyots^  RSoheooprtyiUlvde  Jeaa;ides  Gu^'Oli»'^  éeuyer,  sei- 
gneur de  Richecourt ,  de  Biaise  ,  de  Gharbongne,  eUs 

6*.  Jeanne  d'Irory,  l'aînée  ; 

y.  Françoise  d'Ivory  ; 

S:  Mftrie  d'Itoiy  I  ' 

9<^.  Jeanne  d'Ivory,  la  jeune  ; 

lo».  Ifioole  d'IVory. 


tf'** ^ 


(1)  Produit  par  la  maison  du  Bois  d'Escordal  devant  rintendant 
de  iHniMa^e».aa  msiv  <|'as6ti  iSfi;. 

(a)  de$  ldure$  :  d'azur,  k  l'aigle  d'or,4ccompagp^  ^n  che€.4MM> 
croisettes pâtées  et  fichées  d'argent.'     '         - 

(6)  dé  Vtttimhat  :  d'asnr,  à  la  bande  d'argent ,  convne'de  sable. 

lc)du  BoU  d'Eteundmi:  d'aigent,  à  S  mouchetures  d'hermine  dv, 
sable. 
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SEIGNEUBS    DB    hè.   MORTEAU. 

III.  Elienaç  d'Ivory  9  écuyer»  co^seigneur  d'Escor- 
àal ,  5*  fils  de  Bernard  d*IvorY »  écuyer,  seigneur  d*Es- 
eordal,  et  de  Marie  dç  Penigault;,  partagea  la  succession 
de  son  père  avec  Christophe  et  Robert  d'Ivory ,  ses 
frères,  et  Nicole  et  Marie  d'Ivory,  leurs  sonars,  par 
acte  du  19  février  1670  »  passé  devant  Guillemart  et 
Chesnay ,  notaires  royaux.  Par  contrat  dii  4  mai  de  la 
même  aimée»  passé  devant  les  notaires  Huttin  et^Cons-. 
tant  9  acte  dans  lequel  Etienne  d'Ivory  est  qualifié  capi- 
taine d'une  compagnie  vieille  de  stoo  hommes  de  pied,     ^^  ^^^^^  . 
il  épousa  damoiselle  Charlotte  de  Coucx-Poilcourt  »'»<"'' <^''»''<"1' 
issue  de  l'antique  et  illustre  race  des  sires  de  Coujcy ,  *"^"  ''*' 
si  célèbres  dans  l'histoire,  de  laquelle  il  eut  deuxfiU  : 

'    •     i 

1*»  Jaeqiiea  d'ivory,  ^cuyer,  seigneur  de  GatnbroD  ; 
a<*.  Christophe ,  qui  suit. 

lY;  Christophe  d'Ivoby  ,  écuyer,  seigneur  de  la  Mor- 
teau ,  co-seigneur  d'EscoFdal ,  épousa ,  par  contrat  du 
10  novembre  1  SgS ,  passé  devant  Waton ,  notaire ,  da-  ^oxi-xus : 
moisclleÂntdiifètteD  Ongiiibs,  dame  en  partie  de  la  Mor-  j?  ••"'t'«'  «  '^ 
teau,  issue  d  une  des  plus  itlustres  ipaisons  de  1  Artois.  Le 
5i  décembre  de  la  m^e  année,  par  acte  passé  devant 
Fèry  Constant  ^  notaire  ;  Ghristopne  d'Ivory ,  écuyer , 
parti^ea  avec  Jacquet,  son  frère,,  la  succession  de 
CharloUe  de  Couoy,  leur  mère;  fit  foi  et  hommage ,  le 
18  jiifillel  i€o5 ,  pour  le  fief  de  la  Morteau ,  à  lui  appar- 
tenait du  chef  d'Antoinette  d'Ongnies ,  sa  femnlie ,  et 
reçut,  par  acte  du. 5. janvier  i6i3,  délivré  sous  la  signa- 
ture de  Faucheux ,  notaire ,  le  relief  de  quelques  héri- 
tages que  Nicolas  de  Bil  tenait  dans  la  mouvance  de  la 
seigneurie  d'Escordal.  Le  11  septembre  1637  Antoi- 
nette d'Ongnies  obtint  un  acte  de>SQ||firance ,  signé  de 
Mayeur ,  maire  en  la  justice  de  la  Morteau ,  et  le  Fèvre , 
greffier.  Ses  enfants  furent  : 

1*.  Pierre ,  dont  l'article  suit; 

2 
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a*.  Jeanne  d'If ory'y  mariée»  par  contrat  duaa  juin  i63i,  (i) 
paBsé  devant  GaiUy,  ootaiM  an  bailUage  de  Vermandoîs,  avec 
Roland  des  Lo&rtt ,  son  consin  issu  ae  germain ,  écuyer ,  capi- 
taine de  3oo  hommes  de  pied»  filt-de  Pierre  des  Laires,  écuyer, 
seigneur  de  la  M orteau ,  et  de  Barbe  de  Gugnon  »  et  petit  fils 
deXaurent  des  Laires  »  écnjer  »  homme  damnes  des  ordoo- 
mancet  du  Roi»  et  d'Antoinette  d'Oagniea  ,  dame  en  partie 
de  la  Mofteau  ,  tante  d'untre  Antoinette  d'Ongnies ,  mère  de 
Jeanne  tl'Ivory  ; 

•3«».  Fïiançoiie  d'ÏTory  ; 
4''.  Quillemftte  d'Ivory. 

V,  Pierre  d'Ivoby,  chetaUer,  seigneur  de  la  Morfeau, 
partagea  avec  ses  co-héritiers  de  sa  mère»  par  acte  rendu 
en  la  justice  de  là  Morteau  le  24  novembre  i643»  et 
s'allia  »  par  contrat  du  17  juillet  1646»  passé  devant  le 
notaire  le  Page  »  avec  Marguerite  de  Lbignisb  »  fille  de 
Robert  de  Leignier»  écuyer»  seigoeur  de  Méry»  et  d'Anne 
de  Sandras,  fille  de  Nicolas  de  Sandras»  écuyer»  sei- 
gneur de  Meurtin  et  de  Gorbon  »  homme  d'armes  des 
ordonnances  du  Roi  sous  les  dscs  d'Dzës  et  de  Ouise 
et  de  Jacqueline  du  Lèry.  Jacqueline  de  Leignier  mou- 
rut peu  avant  le  28  avril  i663  ,  laissant  veiif  Pierre 
d'Ivory ,  qu'elle  avait  rendu  père  de  : 

1».  Bobert  d'Ivory ,  \-  qui  lurent  m'is  sons  la  garde  DoUe  de 

J    leur  père  le  aS  avril  i665,  et  forent 
a*.  Vajentin  d'Ivory,!     maintenus  daqs  leur  noblesse  arec  lui 

/     par  jugement  de  l'intendant  de  Gfaam- 
3«.  Hcttfi  d'iFory,      1     pagne  dp  mois  de  juillet  1667  :  Valen- 

'    /    tin  YiTait  encore  «n  1700; 

4*.  Claude  «  qni  a  continué  la  descendance  ; 

5<»'.  GniUemette  d'Ivory,  mariée,  par  contrat  du  aS  février 
$666 ,  (a)  passif  devant  Guerdin ,  notaire ,  avec  Jean  itAiw- 
dhuy  »  («)  écnyer^  seigneur  dû  Clftamp  »  fils  de  Hubert  d'Aléa- 
dhuy,  écuyer,  seîgnenr  d'B^rbigny,  et  de*  Jeanne  de  lizaine , 
et  petit.fîls  d'Ângrahd  d' Alendhuy,  écuyer,  seigneur  du  Champ 
de  la  Grange ,  du  Fwicon  et  dits  Fetits-FoomeawL  »  et  de 
Charlotte  crA^isy» 

6®.  Antoinette  d  Ivory. 


(1^  Produit  devnnt  M.  deCaumartin ,  intendant  en  Champagne , 
par  la  maison  des  Laires ,  au  mois  de  se  ptembre  1667 . 

(a)  Produit  devant  le  même  intebdaojt  eu  mois  d'août  1667»  par 
MM.  d*Alendhuy. 

(a)  iCJlleiulkuy  t  d'aïur»  à  3  aiguières  d'argent. 
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VI.  Ciaud^  d'Itory  >  ekcTaliert  seigneur  de  la  Mor- 
iG9LU ,  des  Ayvelles  »  de»  Laires  et  de  Chakiidry,  ëpousia 
Marie-* Catherine  vb  Groolart  se  Hâzinelle,  d'une   L^ntocianT: 
ancienne  famille  ïioble  oridnaire  du  pays  de  Liège,  J""'**^ '*""** 
fille  de  Sébastien  de  Groulart  de  Hazinelle ,  écuyer , 

sieur  du  Sart  et  des  Auté ,  lieutenant  aui  régiments  de 
BentiYoglio  et  4e  Perrault  »  cavalerie,  et  de  Mariç  de 
Roland  de  Singly,  et  petite  fille  de  Nicolas  Grpulard  , 
sieur  de  Hazinelle  et  du  Sart ,  et  de  Marie  de  Gramaille. 
De  ce  mariage  est  issu  Henri-Claude,  qui  suit. 

VII.  Henri-Claude  p*Ivory^  cheralier,  seigneur  d'Is- 
sancourt ,  de  Saint-Morel ,  de  Corbon  et  autres  lieux , 
épousa  Marguerite  Wautrin  de  Cordoze»  de  laquelle     witTim: 
il  a  eu  : 

!••  Ândré-GUade-Roland  d'iTory,  né  !«  8  janvier  1739 ,  ecclé- 
siastique ,  décédé  ; 

a*.  Aimé-Gédéon-Lonis  d'Ivory,  né  à  Mézières  le  5  novembre 
1744»  chevalier  de  Tordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis  , 
ancien  major-commandant  du  chftteau  de  Bouillons-sor-Seinc, 
marié  avec  Anne  Gaillard  ^  dont  il  a  eu  : 

A.  Deux  fils ,  morts  sans  postérité  ; 

B.  Alix  d'Ivory,  mariée  avec  M.  le  Demoun ,  qui,  par  or- 
donnance du  Roi,  a  été  autorisé  à  ajouter  à  son  nom  celui 
de  d'Jvary ,  et  à  porter  le  titre  de  comte ,  que  S«  M.  avait 
conféré  au  général  d'Ivory  ; 

5*.  Claude-Joseph,  comte  d'Ivory,  né  à  Mégères  le  18  no< 
vembre  174^,  maréchal  de  camp  du  génie,  uni  a  servi  pen- 
dant 61  ans ,  lut  nommé  inspecteur^énéral  aes  gardes  na- 
tionales du  département  des  Ardennes,  commanaeur,  pois 
grandncroix  de  Tordre  de  Saint-Louis,  les  a3  août  1814  et  a4 
août  1817.  Le  Roi,  par  ordonnance  du  i3  janvier  de  cette 
dernière  année,  lui  a  conféré  le  titre  de  ùamte  ,  réversible  sur 
la  tête  de  Jean-Louis  d'Ivory,  son  neveu.  1}  est  décédé  en  son 
château  du  Faucon,  commune  de  Oonchery,  sans  enfants 
du  mariage  qu'il  avait,  contracté  avec  Marie -Louise- Ursule 
BauU  de  Hamsault  ; 

4^*  Alexis-Claude,  dont  Tarticle  suit; 

5«.  Claude-Louis  d'Ivory  de.  Saint-Morel ,  né  à  Méûère8le34 
août  1749  >  chevalier  de  Tordre  de  Saint-Louis ,  retraité  major 
en  1817,  et  décédé  sans  postérité. 

y  IIL  Alexis  -  Claude  d'Itory  dr  Corbon  ,  né  à  Mé- 
zières le  8 5  août  1748 ,  ancien  chef  de  bataillon,  che- 
yalier  de  l'ordre  royal  et  militaire  de  saint  Louis ,  se 
retira  du  service  en  1798,  et  mourut  à  Dugny,  près 
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Verdun -Mir-Meu»e,  laiftsaal  du  markige  qu^il  afait 
contracté  av6c  Anne-Hyacinthe-Jeaime  le  Bouiigeois 
LvBouKOEoi»:   DU  Gherba^y»  is&ue  d'une  ancienne  et  noble  famille  de 
la  Lorraine  : 

•■  \ 

i«.  Jean-LoQÛ.  d'Ivory,  oapUaiae  de  pr«mièfe  classe  «a  corps 
royal  du  génie,  appelé  à  recueillir  le  titre  de  comte  dont  le 
général  d^vory ,  Bon  oncle,  araitété  décoré  par  Lonis  XYIII, 
£e  i3  janTiev  1817.  Jeaa- Louis  d'ivory  éta&t  décédé  saoa  pos- 
térité avant  son  o^icle,  le  la  avril  i&o,  ce  titre  est  passé  à 
M.  le  DeiDOurs,  comme  il  a  été  dit  plushaut  ; 

a«.  A^és-Marie-Esther-Justine  d'ivory ,  mariée  avec  messire 

ilcnri-GnisIain  Adrien,  baron  de  Benoisly  chevalier  de  Tordce 

-  royal  de  la  Lég^on-d'liunaeur ,  inspecteur  des  eans:  et  foréu 

de  l'arrondissement  de  Verdun  (  Meuse  ) ,  dont  sont  issus  cia<{ 

enfants. 
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DE  LESPINASSE, 

Sîrà  OU  barons  de  Lespihasse;  leigncv.rs  de  Cbancï 
et  DE  Maulevriee;  barons  de  Combrokde,  de  Saimt- 
Ilpize  et  SE  Jalighy;  seigneurs,  marquU  et  comtes 
DE  Laiïgeac  et  d'Ahlet;  seigneurs  d'Eskok  et  nr. 
Thort;  sires  an  barons  DB  la  Clayette;  seigneurs 

DE    SeTIGHOH,    DB    GHAMPALLEHEnT,    DE  SAiHT-An- 

DBi,  etc.,  etc.,  «n  Bourgogne,  diarolais,  Au- 
vergne, Bourbonnais,  Champagne,  Maçonnais, 
Sivemais  f  Forés  Boannats,  et  à  Paris. 


Kaitts : Eearlelé,au  id'ar.aadauphin  pâméiFaïur  qui  lat  clei 
IJAorEini  p'Adviiohi  ;  du  i  d'or ,  aa  gonfalon  d»  gaeiilei ,  ■ 
'  qui  est  s'AnTuam;  au  Jifaïur,  ttmi  dt  fltim  de  lyi  d'or, 
d  la  tour  d'argent,  brochattte  tar  le  tout,  quieitoi  Lt  Toui 
s'ADTEia»;  att^  Ifar,  i  6fleurtdt  lyt  d'azur,  qui  eit  ci 
ComiONPi;  lur  le  tout  faseé  d'argent  et  de  gueule*  de  8 
piècee ,  et  au  centre  un  icaiion  de  gueula ,  à  la  bande  d'ar- 
gent et  au  lambel  du  mtme ,  qai  est  de  LïBFiniaai.  L'écu 
tim  bré  d'aD«  canroiiiie  de  marquis.  Supporta  :  Deni  lioai. 
Devise  :Sii<*  CBiutmis  ET  aii»  KiHocEu. 

Les  historiens  et  les  généalogistes  qui  ont  parlé  de 
la  maison  t>ELESpiHASSE(i],soitàpropo9de  ses  grandes 


iD  eit  queiquefbit  orlhogripbié  de  LepU 
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alliances,  soit  en  rapportant  ses  preuves  pour  les  hauts 
chapitres  de  Lyon  et  de  Brioude ,  pour  Tordre  de  Saint- 
Lazare  et  pour  les  lionneurs  de  la  cour ,  ont  rendu  ce 
témoignage  unanime,  qu'elle  s'est  maintenue,  dans 
une  période  de  plus  de  six  cents  ans, au  rang  des. plus 
illustres  et  des  plus  considérables  du  royaume. 

Son  nom ,  qu'elle  tire  de  la  terre  et  ancienne  sirerie 
de  Lespinasse ,  troisième  baronnie  du  bailliage  de  Se- 
mur  en  Brionnais,  est  connu  par  les  monuments  de 
^'histoire  depuis  la  conquête  de  l'Angleterre,  où  l'un 
de  ses  premiers  auteurs  accompagna  Guillaume  le 
Bâtard^  duc  de  Normandie,  en  1066. 

Depuis  cette  époque  reculée  jusqu'à  la  réunion  du 
duché  de  Bourgogne  à  la  France  (  i477  )»  ^^^  ^^'^^  ^® 
Lespinasse  n'ont  pas  cessé  d'intervenir  dans  toutes 
les  occasions  importantes.  On  les  voit  participer  avec 
honneur  au  commandement  des  armées,  prononcer 
comme  arbitres  sur  des  différents  entre  les  ducs  et  les 
évoques ,  concourir  dans  les  conseils  à  la  direction  des 
affaires ,  et  suivre  à  l'extérieur  la  négociation  des  inté- 
rêts les  plus  élevés;  dans  des  temps  postérieurs,  les 
descendants  des  sires  de  Lespinasse  ont  retrouvé  à  la 
cour  de  nos  rois  et  conservé ,  pendant  une  suite  de  gé- 
nérations, une  partie  des  mêmes  avantages  qui  avaient 
marqué  en  Bourgogne  le  rang ,  la  fortune  et  la  consi- 
dération de  leurs  ancêtres. 

Yen  le  milieu  du  XY*  siècle,  et  par  suite  d'une 
illustré  alliance ,  la  brancTie  afnée  de  sires  ou  barons  de 
Lespinasse,  ayant  été  appelée  à  recueillir  les  biens, 
nom  et  le^hnes  d'une  brancne  des  Dauphins  d'Auvergne 
(  anciens  comtes  de  Glermont  ) ,  les  riches  domaines 
de  cette  brjuiche  se  sont  accrus  par  ce  mariage  de  plu- 
sieurs fiefs  qe  dignité ,  et  entre  autres  des  baronnies  de 


nace ,  de  rBtptnaee  et  de  PEspinasse  dans  les  chartes  et  les  anciennes 
çjbroDfngies.  Il  a  été  commun  à  plusieurs  anciennes  familles  de 
France,  dont  la  plus  considérable  est  celle  des  anciens  sires  ou  ba- 
voirs dé  L'espinasse^  qui  font  l'objet  de  cette  notice  généalogique. 
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Combronde  V  de  Saint-Ilpize  et  de  Jaligny,  terres  que 
Guillaume  Dauphin ,  I*'  du  nom  (  Vlll*  comme  comlc 
d'Auvergne  ) ,  avait  eues  dans  le  partage  de  la  succes- 
sion des  états  d'Auvergne ,  qu'il  avait  fait ,  en- 1 1^9 , 
avec  le  comte  Guillaume  IX ,  dit  le  Vieux  »  son  oncle , 
qui,  frère  puîné  du  comte  Robert  III,  avait  usurpé  sur 
Guillaume  Dauphin,  son  neveu,  fils  de  ce  comte,  la 
plus  grande  partie  de  ces  États.  (  Art  de  vérifier  les 
Dates,  édit.  in-8*,  1818,  t.  X,  pag.  i36,  1S7.)  Cette 
alliance  fut  l'une  de  celles  qui  ont  procuré  à  la  maison 
de  Lespinasse  l'honneur  d'avoir  des  parentés  pro- 
chaines avec  une  branche  de  l'auguste  maison  de 
France. 

Dans  le  siècle  précédent  (  XIV*  siècle  ) ,  la  branche 
de  Lespinasse- Saint -André  et  Saint-Forgeux ,  avait 
également  substitué  ses  biens  ,  son  nom  et  ses  armes. à 
la  maison  d'Albon ,  et  une  semblable  substitution  fut 
faite  au  commencement  du  XVI®  siècle,  par  les  sei- 
gneurs de  Lespinasse ,  d'Ësnon  et  de  Brion ,  au  profit 
de  la  ïdaison  de  Langeac ,  en  Auvergne ,  deux  races 
également  illustres  par  leur  antique  origine  et  par  l'é- 
eiat  historique  qui  s  est  attaché  à  leurs  noms. 

Les  archives  des  insignes  chapitres  de  Lyon,  de 
Mâcon  et  de  Brioude ,  font  connaître  un  grand  nombre 
de  personnages,  de  cette  maison  admis  dans  ces  cha^ 
pitres  dès  les  temps  les  plus  reculés»  Sur  la  seule  liste 
des  chanoines-comtes  de  Brioude,  on  en  compte  22 
depuis  Hugues ,  Pons  et  Louis  de  Lespinasse ,  en  1 200 , 
jusqu'en  1773.  Dans  l'ordre  de  Saint-Jean  de  Jéru- 
salem •  on  distingue  Pierre  de  Lespinasse ,  receveur  de 
la  commanderie  de  la  Ferté-Chauderon ,  en  Nivernais, 
dès  l'année  1209,  et  dans  l'ordre  de  la  milice  du 
Temple,  Pierre  de  Lespinasse,  pourvu  de  la  comman- 
derie de  Celles  en  1 24 1  •  Cette  maison  a  donné  plusieurs 
autres  dignitaires  dans  ces  deux  ordres ,  et  particuliè- 
rement dans  le  premier. 

Des  nombreux  rameaux  formés  par  la  maison  de 
Lespinasse ,  et  répandus  successivement  en  Auvergne., 
en  Nivernais,  en  Bourbonnais  et  en  Champagne,  un 
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seul  connu  sous  la  dénomination  des  marquis  et  comtes 
de  Langeac»  s'est  perpétué  jusqu'à  nos  jours  dans  cette 
dernière  province ,  et  a  fait  au  cabinet  des  ordres  du 
Roi,  en  1771 ,  les  preuves  de  son  ancienne  extraction 
pour  l'obtention  des  honneurs  de  la  cour ,  accordés  aux 
chefs  de  cette  branche  les  io  novembre  de  la  même 
année  et  5  février  1786 ,  après  avoir  Justifié  de  leur 
descendance  de  Dalmas ,  l^  du  nom ,  seigneur  de  Les- 

!)inasse,  qui  assista,  le  1*'  septembre  1180,  avec  ses 
irères  Raoul  et  Pons ,  tous  issus  de  Gui ,  i*'  seigneur 
de  Lespinasse,  vivant  en  1  i3i ,  à  la  charte  d'abandon 
fait  à  l'abbaye  de  Gluny  »  de  la  garde  du  prieuré  d'Am- 
bierle,  près  de  Lespinasse.  { CartuUdeClunj, ch4i(^5.) 

La  généalogie  de  cette  maison  ayant  été  comprise , 
avec  tous  ses  développements,  dans  le  II*  tome  de 
V Histoire  des  Pairs  de  France ,  et  des  anciennes  fa- 
milles du  royaume,  par  M.  de  Gourcelles,  généalogiste 
honoraire  du  Roi,  nous  nous  bornerons  dans  cette 
notice  à  présenter  succinctement  Tétât  de  chacune  de 
ses  diverses  branches. 

I.   SIRES  ou  BARONS  DE   LESPINASSE  ^^/etn(«. 

• 

La  plupart  de»  descendants  db  cette  branche  ont  été^ 
promus  à  la  chevalerie.  L'un  d'eux ,.  Eustache ,  co- 
seigneur  de  Lespinasse ,  chevalier ,  vivant  en  i323 ,  dut 
être  en  honneur  parmi  les  troubadours  de  cette  époque, 
comme  on  peut  en  juger  par  une  romance  qu'on  a  de 
lui  et  qui  comanenee  par  ces  vers  r 

•  Je  Yenil  amovr  servir  >  Car  j'ains  bien  loSanmant  ^ 

»  £t  faire  son  talent ,  »  Sans  jamais  repentir, 

»  Et  si  veuil  persuir  «  Cèle  de  qui  désir 

»  Tout  son  commandement.,  »  Avoir  alègement.  > 

Hugues  de  Lespinasse,  chevalier^  seigneur  de  Cham- 
pallement ,  neveu  du  précédent ,  concourut  sous  Ber- 
trand du  Guesclin ,  de  1 366  à  1 368 ,  à  chasser  du  trône 
de  Gastille  Pierre  le  Gruel,  et  à  élever  à  sa  place 
Henri ,  comte  de  Transtamare ,  son  frère  naturel.  Jean, 
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sire  de  Lespinasse,  chevalier -bachelier,  Falné  des 
fil.s  de  Hugues,  commanda  une  compagnie  de  4  autres 
chevaliers  et  de  6â  écuyers ,  dans  les  guerres  que  le 
duc  de  Bourgogne  ,  Philippe  le  JMardi ,  entreprit  contre 
les  Anglais  et  les  Flamands  révoltés;  et  fit  partie  p  avec 
ses  hommes  d'armes,  en  i586 ,  de  l'armée  rassemblée 
au  port  de  l'Ecluse  (i)*  et  destinée  è  effectuer  une  des- 
cente en  Angleterre.  Ce  seigneur  est  mort  en  ambas- 
sade en  Hongrie,  en  iSgg.  Oudard  de  Lespinasse, 
frère  de  Jean,  échanson  de  Jean  sans  Peur  en  1407 , 
fton  ambassadeur  en  \t\\o  pires  le  duc  deBerry,  chef 
de  la  ligue  de  Gien ,  que  le  duc  de  Bourgogne  et  le  roi 
cherchaient  à  dissoudre,  était  membre  du  conseil 
éltroit  (privé )  de.  Philippe  le  Bon.  Erard  de  Lespi- 
aasse,  1*'  du  nom*  ehevalier,  seigneur  de  Ghangy, 
oncle  des  deux  précédents ,  capitame  des  montagne» 
d'Auvergne  en  i358,  intervint,  en  137g,  à  la  trêve 
conclue  entre  les  seigneurs  de  Beaujeu  et  de  Bresse.  Il 
fut  père  de  noble  et  puissant  homme  Philibert ,  sur- 
nommé  Cormoran,   sire   de   iLespinasse,  chevalier, 
chargé,  en  i4s6,  de  traiter  du  mariage  de  Louis  de 
Bourbon  (  chef  de  la  branche  de  Montpensier  ) ,  fils  de 
Jean  I  »  duc  de  Bourbon ,  et  de  Marie  de  Berry ,  fille 
de  Jean  de  France,  duc  de  Berry,  et  nièce  du  roi 
Charles  Y,  avec  Jeanne,  dauphine. d'Auvergne,  fille 
de  Beraud,^  dauphin  d'Auvergne  (Baluze.  Hist.  de  la 
viaiêùn  d* Auvergne,  preuv.  p.  4i^-  )•  ^^  f^^  1^  fils  ^^ 
Philibert ,  Jean  T'  du  nom  ,.baron  de  Lespinasse ,  che- 
valier» qui,  par  contrat  du   29  mai  i425,   épousa 
Blanche  Dauphine ,  cousine  de  la  même  Jeanne  »  dau- 
phine  d'Auversne,  et  dame  de  Saint-Upîze,  de  Gom- 
bronde ,  de  Jaligny,  de  Sailhens,  delà Roche-Donnezat, 
de  Gharlus-lès-Bussières  et  de  Tréteaux.  Elle  était  fille 


(1)  Le  ao  DOTcmbre  i386,  il  signa  à  Bruges  une  quittance  d'appoin- 
tements militaires  ,  tant  pour  lui  que  pour  ses  hommes  d'armes.  Il 
est  dit  dans  cette  pièce  que  l'armée  rass^nblée  pour  passer  en  An- 
gleterre ,  était  sous  les  ordres  de  Mgr.  le  duc  de  Bourgogne.  Le  sceau 
du  seigneur  de  Lespinasse  ,  apposé  au  bas  de  cette  quittance  ,  repré- 
sente un  écu  fascé  de  8  pièces ,  supporté  par  deux  hommes  armés 
il  pied  ,  ayant  sur  leurs  têtes  des  bonnets  d'Albanais.  On  distingue 
pour  cimier  une  tête  chevelue  et  barbue. 
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de  Beraud  Dauphin ,  II*"  du  nom,  lequel  avait  péri  à  fa 
bataille  d*Azincourt,  en  i4i^»  ^^^^  ^^  père»  son 
frère  et  son  oncle ,  qui  commandait  l'avant-garde  ;  et 
sœur  et  héritière  de  Beraud  Dauphin ,  IIP  du  nom, 
décédé  à  Lyon  le  25  septembre  14^9 ,  le  dernier  re- 
jeton mâle  des  anciens  comtes  de  Glermont ,  dauphins 
d'Auvei^ne,  dont  la  branche  aînée  s'était  éteinte  en 
1428  ,  et  avait  porté  ses  biens  dans  la  maison  de  Bour- 
bon-Montpensîer.  Parmi  la  nombreuse  postérité  issue 
de  ce  mariage ,  trois  frères  seulement  ont  eu  des  des- 
cendants» savoir  :  Erard  II,  dit  Beraud  Dauphin  IV, 
dont  on  va  parler;  2^  Etienne,  auteur  de  la  branche  des 
seigneurs  de  Ghangy  et  de  Maulevrier  ,  5"*  et  Hugues, 
auteur  de  la  branche  de  Lespinâsse-Langeag.  Erard  II 
de  Lespinasse ,  chevalier ,  nommé  ensuite  Beraud  Dau- 
phin, IV*  du  nom ,  en  vertu  du  testament  de  sa  mère, 
aux  biens ,  nom  et  armes  de  laquelle  il  fut  substitué , 
servit  dans  sa  jeunesse  sous  le  comte  de  Foix,  en 
Guienne,  où  il  conduisit,  par  ordre  de  son  père,  les 
francs-archers  et  les  volontaires  de  Saint-Ilpize  et  de 
Gombronde.  Il  fut  chevalier  de  l'ordre  du  Roi ,  et  con* 
seiller  et  chambellan  de  Louis  XI,  qui,  en  1 475 ,  le  nomma 
général  de  sob  armée  contre  Antoine  de  Luxemboui^ , 
comte  de  Roucy,  maréchal  et  capitaine  général  des  ar^ 
mées  de  Bourgogne.  Beraud  IV  avait  sous  ses  ordres  le 
ban  d'Auvergne ,  celui  des  terres  du  dqc  de  Bourbon  et 
celui  de  Beaujolais,  avec  les  francs^archers  et  volontaires 
de  Geoffroi  de  Ghabanncs.  Il  attaqua ,  le  2 1  juin ,  à 
Guipy,  non  loin  de  Château-Ghinon ,  près  la  rivière 
d'Yonne ,  le  comte  de  Roucy,  lui  tua  2000  hommes  et 
le  fit  prisonnier  (i),  ainsi  qu'un  grand  nombre  des 
principaux  seigneurs  du  duché  de  Bourgogne.  Cette 
victoire  fut  le  prélude  de  la  prise  de  plusieurs  places 
importantes,  et  détermina  le  duc  de  Bourgogne  à  con- 


(1)  Louis  XI  taxa  à  4o,ooo  écus  d'or  la  rançon  du  maréchal  de 
Bourgogne,  pour  le  paiement  de  laquelle  les  héritiers  de  Beraud 


avec  le  prince  Louis  de  Luxembourg. 
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clure  une  trêve  de  neufans»  qui  fut  signée  le  i3  sep- 
tembre 1475.  ^Olivier  de  la  Marche.  ).  Beraud  Dau- 
phin mourut  en  1482.   II  avait  eu  d'Antoinette   de 
Chazeron ,  sa  première  femme ,  un  fils  nommé  Beraud 
Dauphin ,  décédé  en  14^9 ,  et  Louise  Dauphine ,  femme 
de  Jacques  d^Miolans, gouverneur  de  Dauphine.  Fran- 
çoise Dauphine ,  fille  unique  de  Beraud  IV  et  d'Antoi- 
nette de  Polignac,  sa  seconde  femme»  fut  mariée,  le 
18  novembre  1481  »  avec  Gui  d^Amboise,  seigneur  de 
llevel ,  conseiller  et  chambellan  du  Roi ,  et  capitaine 
des  100  gentilshommes  de  la  maison  de  S.  M. ,  neveu 
du  célèbre  cardinal  Georges  d'Amboise.  Les  autres 
alliances  directes  de  cette  branche  aînée  de  la  maison 
de  Lespinasse,  laquelle  possédait  plus  de  vingt  paroisses 
6t  terres  considérables ,  sont  avec  les  maisons  de  Bus- 
seul,  de  la  Paye ,  de  Digoine ,  de^  Thianges  ,  de  Sar- 
rasin ,  de  Satnt'Bury ,  de  Fontenay ,  de  Sercey ,  de 
Bourbon ,  de  P acquières ,  de  la  Guiche ,  de  M  ont  fau- 
con, de  Lavieu,  de  la  Roche-Châteauneûf ,  de  Mont- 
morin ,  de  Tinières ,  etc.  Antérieurement  à  Beraud  IV^^ 
elle  avait  sa  sépulture  dans  le  doyenné  de  Paray-le-M<i- 
nial,  où  ses  armoiries,  sculptées  sur  le  tombeau  de  Simon 
de  Lespinasse ,  chevalier,  décédé  le  4  des  calendes  de 
juillet  i3o6 ,  se  voyaient  encore  au  moment  de  la  révo- 
lution. 

II.  Seigneurs  de  Changy,  de  Mavlevrier,  etc.,  éteints. 

Etienne,  baron  de  Lespinasse,  chevalier,  seigneur 
^e  Changy,  de  Maulevrier  et  d^Artaîx,  4*  "Is  de 
Jean,  l'^baron'de  Lespinasse, et  de  Blanche  Dauphine^ 
ft  formé  avec  Marguerite  de  Balsac ,  sa  femme ,  cette 
seconde  branche  de  la  maison  de  Lespinasse ,  éteinte 
dans  la  personne  de  son  petit-fils,  Marc,  baron  de  Les- 

S masse ,  qui  fit  donation  des  terres  de  Changy  et  de 
làulevrier ,  à  Anne  de  Pisseleu ,  duchesse  d'Etampes , 
^  cousine;  embrassa  l'état  ecclésiastique,  et  mourut 
ybbé  de  Saint-Rigaud  peu  avant  l'année  1557.  Les  al- 
liances de  cette  branche  sont  avec  les  maisons  de  Da- 
***««  de  Brèves,  d^Arcy,  d^Busseul,  le  Clerc  de  ta  Fa- 
^^-le-Roy^  etc. ,  etc. 
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III.  Branche  de  Lb$pinas!(e-La.i«gbac  >  seule  exUtanUé 

Hugues ,  cô-seigneut  de  ï^spinasse  et  de  Langeac , 
et  seigneur  du  Mas, fiis  puîné  de  Jean  P',  baron  de Les- 
pinasse  et  de  Blanche  Dauphine^fithommase  à  Béraud 
Pauphin ,  son  frère  »  en  t^j5 ,  pour  ce  ^u  il  possédait 
dans  les  terres  de  Lespinasse  et  de  Langeac.  Jean, 
II*  du  UQin»  son  fils,  nommé  dans  le  testament  du 
même  Béraud  Dauphin,  son  oncle,  a  continué,  avec 
Anne  de  Saint-Etienne  ^  sa  fenpuoie»  cette  branche  qnî 
s*est  établie  en  Champagne ,  et  a  constamment  suivi  la 
carrière  des  armes.  Nous  en  donnerons  Fétat  actuel ,  à 
partir  de  la  seizième  génératioUé 

XVI.  Edme-Joseph  de  Lespinasse  ,  I*'  du  nom , 
écuyer,  né  le  20  juillet  i664>  émancipé  le  17  no- 
vembre  1682 ,  d^abord  cadet  gentilhoQime  dans  le  ré- 
giment de  Brissac ,  en  1686;  puis  lieutenant  aux  régi 
ments  du  Plessîs  et  de  Mérinville;  capitaine  dans  celui 
de  Gesvres,  cavalerie;  chevalier  de  Tordre  royal  et 
militaire  de  Saint-Louis ,  mort  en  1 740 ,  avait  épousé , 
le  27  janvier  1724»  Marie  de  SAucikHES  de  Tenance 
drgS*uiè.*"*au  (  issue  d*une  maison  alliée  à  celles  d'Orléans  de  Rère , 
Hon  eouroDDé  j^  Chasteuay ,  de  Luxe ,  de  Rogres  de  Ghampignelles , 
de  Dampierre,  et  autres),  fille  de  feu  messire  Edmede 
Saucières,  chevalier,  seigneuv  baron  de  Tenance,  de  Sé- 
rigny  et  autres  lieux ,  et  de  dame  Elisabeth  Faurelet 
duiToc,  et  arrière  petite-fille  de  Pierre  de  Saucières,  II* 
du  nom,  seigneur  de  Tenance,  mari  d* Anne  deGhoiseul- 
Traves,  enfin  proche  parente  de  François  de  Saucières, 
baron  de'  Tenance ,  époux  de  Charlotte  de  Ghoisenl- 
Beaupré ,  grande  tante  du  duc  de  Ghoiseul  principal 
ministre  sous  Louis  XY.  De  ce  mariage  sont  issus  : 

ip.  Jean-Baptiste,  comte  de  Lespinasse,  chevalier  de  l'erdre 
royal  et  militaire  de  Saiot-Lirais  «  mestre  de  camp  de  cava» 
leric  ,  lieutenant  des  grenadiers  à  cheval ,  pourra  du  gouver- 
nement d*£rvy  et  du  fort  de  Bréganson  ;  nommé  brigadier  le 
i*'mai«.i;8e,  et  maréchal  des  camps  et  armées  du  Roi  le 
1*'  mars  1790,  grade  dans  lequel  il  est  décédé.  Il  n'a  laissé 
de  N. ...  teSiègue  de  Gernftnyy  son  épouse,  ^'une  fille  : 
N. ...  de  Lespinasse ,  époase  de  M.  Ségutet,  comte  de  Seintr 
Briston  4 
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^'*,  Etienne- Joseph ,  dont  l'article  suit  ; 

3o.  Edme-Josepfi  de  Lespinasse,   II*  danom^  dont. la  posté- 
rité sera  mentionnée  ci-après. 

XVIL  Etienne-Joseph  be  Li^spinâssb  ,  miirquis  de 
Langeac»  comte  d'Arlet  ,  baron  de  Saint-IIpize  »  né 
le  3  janvier  1727 ,  entra  au  service ,  à  Tâge  de  i3  ans, 
dans  le  Régiment-Royal,  infanterije,  et  montra  dès 
lors  des  dispositions  si  heureuses ,  un  zèle  et  un  cou- 
rage si  prématurés,  qii  il  fut  fait  lieutenant  en  second 
au  même  régiment  dès  Tannée  suivante.  Il  passa  bien- 
tôt après  lieutenant  en  premier  »  malgré  son  extrême 
jeunesse  :  mais  il  ne  tarda  pas  à  justifier  la  rapidité 
avec  laquelle  on  lui  faisait  parcourir  les  premiers  grades. 
Il  se  fit  remarquer  le  premier  juin  174^9  faisant  partie 
du  détachement  destiné  à  Tattaque  du  château  de  Wut- 
2er,  en  Bavière,  à  laquelle  il  fut  blessé  à  la  jambe  droite, 
puis ,  le  18  avril  1 742 ,  à  Tattaque  du  château  d'Ingelfin- 
gen ,  oii  il  fut  blessé  au  bras  gauche.  Le  zèle  et  la 
valeur  qu'il  avait  déployés  en  ces  deux  actions  furent 
récompensés  par  le  grade  de  lieutenant  des  grena- 
diers, qui  lui  fut  conféré  en  1744»  quoiqu'il  n'<£Ût 
alors  que  dix -sept  ans.  Cette  nomination  .eut.  lieu 
sur  l'exposé  que  le  maréchal  de  Noailles  et  le  marquis 
de  Gourtenvaux,  alors  colonel  du  Kégiment<Royal , 
firent  au  roi  des  services  du  jeune  de  Lespiniasse.  Dans 
la  même  année ,  et  sur  la  proposition  du  maréchal  de 
Saxe,  Sa  Majesté  lui  accorda  deux  gratifications,  comme 
une  marque  de  sa  satisfaction.  £n  1 74^ ,  il  reçut  un 
coup  de  feu  au  travers  du  corpç ,  à  la  bataille  de  Fon- 
tenoy.  La  manière  distinguée  avec  laquelle  il  avait 
combattu  à  cette  glorieuse  journée ,  sous  les  yeux  du 
Roi  et  du  Dauphin  (père  de  Sa  Majesté  Louis  XYIII  ), 
lui  valut  l'assurance  de  la  croix  de  Saint-Louis ,  que 
son  âge  ne  permettait  pas  de  lui  conférer  pour  le  mo- 
ment. Il  obtint  en  outre  du  monarque  une  honorable 
Î gratification ,  et  reçut  des  témoignages  particuliers  de 
a  satisfaction  du  Dauphin.  En  1746,  il  fut  élevé  au 
grade  de  capitaine;  et,  quoique  ses  blessures  se  rou- 
vrissent continuellement ,  il  fit  les  dernières  campagues 
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de  la  guQrre  de  cette  époque  »  et  y  donna  tant  de  nou-^ 
Telles  preuves  d'intelligence  et  de  capacité  que  le  ma- 
réchal de  Saxe ,  qui  commandait  Tarmée  de  Flandre , 
demanda  pour  lui  avec  instance  le  grade  de  colonel. 
N'ayant  pu  être  compris  dans  la  promotion  d'alors, 
son. zèle  ne  s'en  ralentit  point;  et^  malgré  l'état  dan- 
gereux oh.  le  mettaient  ses  blessures ,  non  encore  cica- 
trisées 9  il  fit  la  cainpagne  de  Mahon  et  reçut  plusieurs 
contusions  pendant  le  siège  de  cette  ville.  Sur  la  de- 
mande du  maréchal  de  Richelieu ,  du  comte  de  Mail- 
lebois  et  du  duc  de  Laval ,  le  Roi  lui  accorda  la  croix 
de  Saint-Louis,  et  y  joignit  la  commission  de  lieutenant- 
colonel.  Le  premier  avril  1757 ,  le  marquis  de  Lespi- 
nasse  fut  attaché  en  cette  qualité  au  corps  des  Grenadiers- 
Royaux.  Il  s'acquit ,  dans  le  commandement  en  chef  de 
plusieurs   détachements  de  cette  arme ,  l'estime  des 

Îrénéraux  et  la  confiance  des  troupes  qu'il  conduisit  à 
a  guerre.  S'a  valeur,  sa  prudence  et  sa  capacité  déter- 
minèrent'ie  Roi  à  l'élever  au  grade  de  colonel  de  l'un 
des  régiments  des  Grenadiers-Royaux.  Il  se  distingua 
dans  ce  corps,  pendant  les  campagnes  de  1760,  1761 
et  1762.  Le  11  avril  de  cette  dernière  année,  il  fut 
nommé  commandeur  des  ordres  royaux  militaires  hos- 

Eitaliers  de  Notre-Dame  du  Mont-Carmel  et  de  Saint- 
azare  de  Jérusalem.  En  considération  de  ses  bons  et 
loyaux  services ,  et  des  blessures  qu'il  avait  reçues  à  la 
guerre,  le  Roi  le  nomma ,  en  1 765 ,  au  gouvernement 
du  château  de  Pierre-Pertuse ,  et  au.  commandement 
des  ville  et  citadelle  du  Pont-Saint-Esprit  et  du  Bas- 
Languedoc.  Il  fut  promu  au  grade  de  brigadier  des 
armées  du  Roi  le  20  avril  1768,  et  à  celui  de  maré- 
chal-de-camp le  premier  mars  1790,  .et  mourut  à 
Paris  le  g  mafs  1809.  Le  marquis  de  Langeac  avait 
fait'  ses  preuves  de  la  coiir,  signées  le  4  mars  1771 , 
devant  M.  Ghérin ,  généalogiste  du  cabinet  des  ordres 
du  Roi ,  commissaire  de  Sa  Majesté  pour  l'examen  des 
preuves  contentieuses  de  noblesse;  et  avait  épousé  Ma- 
D«  crs*cr  :    rie-Maddaine-Josèphe-Aslaé  de  CusACK,*riée  à  Lille, 

paru  d'or  et  da-  i  i  >  %  r         i»  «il 

àiafaacedeen  F laudrc ,  le.  25  octobre    1726,  dune  illustre  et 

à  1  autre*  •  •  19  v   1        1'  •    •       •'    '    1       4^     • 

ancienne   maison  d  Irlande  ,  originaire  de  Guienne  , 


cur; 
FuD 
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fîlic  de  Richard- Edmond  de  Gusack»  maréchal  des 
camps  et  armées  du  Roi ,  commandeur  de  Tordre  de 
Saint-Jacques  de  l'Épée ,  en  Espagne-,  gouverneur  de 
Guérande,  du  Croisic  et  de  Saint -Nazalre»  en  Bre- 
tagne ,  et  de  Marie-Anne-Isabelie-Brîgitte  Fitz-Gérald , 
sa  première  femme.  {Foyez  dans  ce  volume  la  généa- 
logie DE  GUSAGK  p  p.  18.)  De  ce  mariage  sont  issus  : 

i».  Angnste-Louifi- Joseph- Fidèle- Amand,   qui  sait; 

a**.  Egide-Lquis-Edme-Joseph  de  Lespiaaise ,  ehevatier  de  Lan- 
geacy  né  à  Paris  le  a  octobre  175a.  Il  fat  reçn,  le  18  avril  1767, 
chevalier  noD-profès  de  Tordre  de  Malte  en  la  vénérable  langue, 
et  grand  prieuré  de  France  ;  fut  prieur  de  la^éole,  d'Aymé- 
ries  et  de  Saint'Martin  de  Grecy,  et  gouverneur  de  la  ville- 
de  Poitiers.  11  entra  comme  sous-lieutenant  au  régiment  de 
Hainaut ,  infanterie  ,  le  4  ^oât  1771.  Il  fut  nommé  conseiller 
d'ambassade  au  mois  de  décembre  177a,  et  employé  comme 
tel  près  des  cours  de  Vienne,  Dresde,  Berlin  et  Saint-Péters- 
bourg. Il  fut  fait  capitaine  dans  le  régiment  des  dragons  de 
Lorraine  le  6  février  1774»  et  nommé  colonel-commandant, 
du  premier  corps  de  la  Légion  de  Nassau  le  ao  décembre 
1778.  Il  par|it  de  Saint-Maio,  le  i3  avril  i779>  à  la  tête  de  ce 
corps  «  pour  aller,  sous  les  ordres  du'^prince  de  Nassau ,  atta- 
quer l'ile  de  Jersey.  Le  la  mai  de  la  même  année,  il  eut  ordre 
de  se  rendre  à  Gancale ,  pour  défendre  la  baie  de  ce  nom , 
contre  les  attaques  des  Anglais,  sous  le  commandement  de 
»ir  Robert  Vallace  >  capitaine  du  vaisseau  VExpérimeni,  Il  fut 
créé  chevalier  de  Tordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis  em 
1790.  Condamné  à  mort  par  une  commission  militaire,  le  a5 
vendémiaire  an  IV  (  17  octobre  1795  ),  il  parvint  à  échapper 
à  Texécution  de  ce  jugement.  S.  M.  Louis  XVIII  Tscnommé, 
en  i8i4,  chevalier  de  Tordre  royal  de  la  Légien-d'Honneur,  et 
Ta  créé  maréchal-de-camp  le  11  décembre  1816.  M.  le  che- 
valier de  Lespinasse ,  membre  de  Tacadémie  de  Marseille  , 
s^est  distingué  de  très-bonne  heure  par  différents  ouvrages 
couronnés  à  l'Académie  française  et  à  celle  de  Marseille  (i)  ; 

5<>.  Alexandre-Joseph-Oné2dme>Louis-6ùstavje  de  Lespinasse, 
ehevatier  de  Saint-Ilpizéy  chevalier  uon-profés  de  Tordre  de 
Malte,  ancien   prieur  de  Salmette  et  dé  Buzette,  gouver- 


(1)  On  a  de  lut  deux  Précis  historiques  ,  Tun  sur  Chrislwpke  Cotomù, 
Tautre  sur  Cromwett;  la  meilleure  Traductionr  en  vers  français  des 
Bucoliques  de  Virgile  ;  un  Discours  en  vers  sur  le  bonheur  que  procure 
t'étude  dans  fouies  les  circonstances  de  la  vie  ,  mentionné  à  la  séance 
publique  de  TAcadéraîe  française,  du  a5  août  1817,  enfin  Tune  des 
meilleures  Odes  qui  aient  été  faites  sur  la  restauration  de  la  statue  de 
Henri  IF,  On  attribue  au  chevalier  de  Langeac,  le  Journal  de  l'anar- 
chie, de  la  terreur  et  du  despotisme,  indispensable  à  ceux  qui  veulent  con- 
naître la  rivoluti&n  et  ses' horreurs ,  ouvrage  dicté  par  TSadignation  la 
plus  légitime  et  la  mieux  éclairée.  {Biographie  êtes  hommes  vivants , 
t.  IV,  p.  jga.) 
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neur  de  Quimper,  capitaioe  dans  le  régimeni:  de  Lorraine^ 
dragons ,  décédé  sans  postérité  ; 

4**  Antoine-Gharles-Joseph-Galiste-Pamphile  ,  comte  de  Lespi- 
nasse  ^  chaooine-comte  de  Brioude  ,  décéda  ; 

5«.  Auguste-Louis-César-Hippolyte-Tl^éodore  de  Lespinasse  » 
comte  d* Arlet  ^  gouverneur  des  île  et  tour  de  Portecros  et  de 
Garcassonne,  capitaine  de  cayalerie  dans  le  régiment  Royal- 
Roussillon ,  décédé  sans  postérité  ; 

6^^  Jacqucfr-Victor-Gharles- Joseph- Auguste  de  Lespi oasse-Lan - 
geac,  tenu  sur  les  fonts  de  baptême  par  S.  M-.  Britannique  , 
Jacques  III,. représentée  par  Gharles  de  Saint-Albin,  arche- 
vêque de  Ganibray,  et  par  Victoire-Marie-Anne  de  Savoie , 
princesse  de  Garignan ,  décédé  sans  postérité  ; 

7*.  Aglaé-Joséphine«Améiie-Louise-Edme  de  Lespinasse-Lan- 
gsac,  décédée  épouse  de  Vie tor-Scipion -Louis- Joseph  de  la 
Garde i  marquis  de  Ghambonas,  maréchal  des  camps  et  ar- 
mées du  Roi ,  dernier  ministre  des  affaires  étrangères ,  sous^ 
Louis  XVI ,  fils  de  Scipion-Louis- Joseph  de  la  Garde,  marquis 
de  Ghambonas ,  ba/ron  de  Saint-Félix  et  des  Etats  du  Lan- 
guedoc ,  brigadier  des  armées  du  Roi ,  et  de  Louise- Victoire 
de  Grimoard  de  Beauvoir  du  Ronre ,  sa  seconde  femme. 


XVIII.  Auguste -Louîs- Joseph- Fidèle -Amand  de 
Lespinasse»  comte  de  Langeac,  né  à  Paris ,  le  9  oc- 
tobre 1748,  entra  au  service,  le  1"  fémer  1767, 
comme  cornette  dans  le  régiment  de  BaujOTremont, 
dragons*  'En  1765,  il  fut  nommé  capitaine  d'infanterie 
dans  le  régiment  de  recrues  de  la  Tille  de  Paris.  Le  1"^ 
septembre  de  là  même  année ,  on  lui  donna  le  gouver* 
nement  des  villes  de  Guérande ,  du  Croisse  et  de  Saint- 
Nazaire,  en  Bretagne,  sur  la  démission  de  M.  de  Cu- 
sack ,  maréchal-de-camp ,  son  aïeul  n^aterael.  Le  1 5 
décembre  1 76.6 ,  il  obtint  là  survivance  du  gouverne- 
ment de  la  ville  de  Rue ,  en  Picardie ,  et ,.  le  21  mai 
1.767  ,  celle  dti  gouvernement  de  la  ville  du  Pi>y ,  en 
Yelay.  Nommé  capitaine  de  dragons  dans  le  régiment 
de  Bauf&emoQi ,  le  16  août  suivant ,  le  comte  de  Les- 
pinasse fitf  employé  y  en  1768 ,  à  l'Ecole  royale  d'équi- 
tation  des  dragons,  à  Gambray.  Il  fit  la  guerre  de 
Gorse ,  en  1 769 ,  en  qualité  d'aide-de-camp  du  général 
en  chef  (depuis  maréchal).,  comte  de  Vaux.  Dans  une 
reconnaissance  qu'il  avait  coutume  de  faire  tous  les 
jours ^  le  comte  de  Langeac,  ayant  vu  les  Corses  re- 
tranchés sur  le  Ponte-Nuovo  du  Golo^  engager,  avec 
les  avant-postes  de  l'armée  française ,  un  combat  qui 
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commença  h  midi ,  et  qui  ne  deyait  avoir  lieu  que  la 
nuit ,  alla  promptement  en  rendre  compte  à  son  gé- 
ûéral  :  celui-ci  lui  donna  l'ordre  de*  conduire  sur-*le- 
champ  deux  compagnies  de  grenadiers  du  régiment  de 
Champagne  9  pour  soutenir  les  ayant-poste^^  pendant 
qu'il  ferait  ses  dispositions  pour  y  envoyer  d'autres 
renforts.  L'ajQTalre  fut  très-meurtrière  :  le  pont  fut  en- 
levé ;  les  Corses  furent  culbutés  dans  le  fleuve ,  et  l'on 
en  fit  un  grand  carnage.  Dès  lors  il  n'y  eut  plus  d'obs- 
tacle pour  marcher  sur  Corté ,  capitale  de  l'ile ,  dont  la 
conquête  fut  le  résultat  de  cette  affaire ,  dans  laquelle 
le  comte  de  Langeac  avait  été  légèrement  blessé  à  la 
tête.  Pendant  que  le  marquis  (depuis  duc)  de  Laval , 
aide-maréchal-général  des  logis  de  l'armée ,  et  le  baron 
de  Yioménil ,  à  la  tête  de  sa  légion ,  marchaient  par  la 
plaine  de  Balagne^  à  la  poursuite  du  général  corse 
Paoli ,  le  comte  de  Langeac  »  le  vicomte  de  Gustine  et 
le  vicomte  (  depuis  maréchal  )  de  Yioménil ,  à  la  tête 
de  quinze  cents  grenadiers  et  chasseurs ,  l'élite  de  toute 
l'armée  y  furent  charsés  d'aller  par  les  montagnes  et 
Imtérleur  de  l'ile  »  à  Ta  poursuite  des  Corses.  Réunis  à 
Bogognano  »  ils  y  apprirent  l'embarquement  précipité 
de  Paoli  à  Bonifacio.  Cette  fuite  aplanit  tous  les  obs- 
tacles ,  et  la  Corse  entière  fut  prompteiQenI  soumise* 
Le  comte  de  Lespinasse-Langeac  fut  nommé  colonëlau 
corps  des  Grenadiers  de  France  le  3  janvier  1770»  puis 
le  25  décembre  suivant,  commandeur  de  là  commàn- 
derie  de  l'hôpital  de  Mancied  »  ordre  de  Saint-Jacques 
de  l'Épée-Rouge ,  en  Espagne.  Cette  commanderie  était 
alors  devenue  vacante  par  la  moi^t  de  M.  de  Cusack , 
maréchal  de  camp ,  aïeul  maternel  dû  comte  de  Lan- 
geac. Le  i5  mars  1771 ,  il  re^ut  la  croiv^de  l'ordre 
royal  et  militaire  de  Saint-Louis,  et  fut  elhplbyé  la 
même  année ,  sous  les  ordres  du  comte  (  depuis  maré- 
chal )  de  Mailly ,  chargé  de  l'inspection  des  frontières 
de  France,  des  Pyrénées,  des  côtes  de  la  Méditerranée, 
des  Alpes ,  etc.  Le  corps  des  grenadiers  de  France 
ayant  été  réformé  en  1771 ,  le  comte  de  Lespinasse- 
Langeac  fut  attaché,  avec  son  grade  de  colonel,  h  la 
garnison  de  Lille ,  et  fut  nommé  ensuite  colonel  en  se- 
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cond  du  régiment  de  l'Ile-de-Erance.  A  Fa  réforme  de^ 
colonels  en  second,  il  fut  attaché  à  la  garnison  de  la 
ville  de  Vçilencipnnes.  En  1772,  le  roi  Louis  XV  le 
pourvut  de  la'  charge  de  capitaine  des  gardes  de  la 
porte  de  son  jpetit^fils ,  S.  A.  R.  monseigneur  le  comte 
de  Provence,  (depuis  S.  M.  Louis  XVIII)  (1)  ;  et 
il  obtint  alors  les  entrées  de  la  chambre  ,  et  Tannée 
suivante  celles  du  cabinet.  En  1775,  il  fut  nommé 
commandeur  de  l'ordre  de  Notre-Dame  du  Mont- 
Garlnel  et  de  Saint-Lazare  de  Jérusalem.  Après  avoir 
été  témoin  des  horribles  journées  des  5  et  6  octobre 
1789,  et  des  événements  qui  en  furent  la  suite,  le 
comte  de  Langeac  se  retira  en  Lorraine.  Ayant  appris 
que  le  roi  Louis  XVI  était  parti  de  Paris ,  il  se  mit  en 
marche  pour  rejoindre  le  monarque;  mais,  arrivé  à 
Neuchâteau,.  il  apprit  la  fatale  arrestation  de  Varennes. 
Le  comte  de  Langeac  fut  lui-même  arrêté  à  Neuchâ- 
teau, comme  suspect  d'opinions  an^i-révolutionnaires, 
et  accusé  de  courir  de  château  en  chftteau  pour  favo- 
riser le  départ  du  Roi,  et  opérer  une  contre-révolution. 
Désarmé  et  conduit  par  la  maréchaussée  dans  la  ville 
de  la  Marche ,  il  y  fut  détenu  pendant  deux  mois  dans 
une  prison  que  la  populace  menaçait  de  forcer  toutes 
les  nuits.  On  était  sur  le  point  de  le  conduire  à  la  haute 
cour ,  à  Orléans ,  lorsque  Tacceptation  -de  la  constitu- 
tion par  le  {loi  le  fit  rendre  à  la  liberté.  Après  s'être 
offert  inutilement  en  otage  pour  Louis  XVI  et  sa  fa- 


(1)  0aos  les  pso^isions  de  cette  charge ,  où  8<mt  énuBiérés  les 
nombreux  services  rèadas  par  les  ancêtres  paternels  et  n>ateraek  do 
comte  de  Lange^ic ,  et  où  sont  rappelées ,  avec  détail ,  son  asceo- 
dance  et  son%xtractioo  de  rillostre  et  ancienne  maison  de  Lespi- 
nasse ,  et  l'extinction  des  diverses  antres  branches  qu'elle  a  formées, 
Sa  Majesté  a  daigné  s'exprimer  ainsi  :  a  C'est  en  suivant  de  tels 
»  exemples,  que  notre  cher  et  bien  aimé  Auguste- Louis- Fi  dèle- 
•  Amand  de  Lespinaese-Langeac  ,  colonel  dans  notre  régiment  des 
»  Grenadier»  de  France ,  chevalier  de  notre  ordre  de, Saint-Louis,  et 
»  auparavant  capitaine  de  dragons  dans  le  régiment  de  BauSremont, 
»  quoique  âgé  alors  seulement  de  vingt-deux  ans,  a  donné  des  preuves 
»  de  capacité  et  de  courage  ,  et  notamment  ^  l'attaque  égaleBoeat 
»  meurtrière  et  décisive  de  Fonte-Nuovo ,  oti  il  soutint  long-tempsle 
»  feu  des  ennemis ,  pour  faciliter  à  nos  troupes  la  conquête  de  ce 
»  poste  important,  qui  fut  suivie  de  celle  de  Tîle.  A  ces  causes,  etc.  » 
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mille  »  il  émigra ,  et  alla  rejoindre  les  princes  français  à 
Goblentz.  Il  servit  dans  leurs  armées ,  tant  en  Alle- 
magne qu'en  France,  ea  qualité  d'aide-maréchal- 
géfiéral  des  logis  de  la  cavalerie,  les  suivit  Jusqu'à 
DusseldorfF,  et  ne  prit  congé  dé  LL.  ÂA.  RR.  qu'à 
r^oque  de  leur  départ  pour  la  Westphalie.  Restant 
toujours  à  la  disposition  des  princes  français ,  d'après 
les  ordres  de  son  chef,  M.  le  comte  de  Ghalup ,  il  se 
retira  en  Hollande.  L'invasion  de  ce  pays  par  l'armée 
française  le  força  de  s'éloigner ,  et  il  allait  passer  eu 
Angleterre ,  lorsqu'il  fut  fait  prisonnier  par  un  corps  de 
troupes  sur  les  glaces  du  Texel.  Après  avoir  été  dé- 
pouillé de  tout,  il  aurait  été  infailliblement  fusillé,  s'il 
n*avait  eu  le  bonheur  de  s'échapper.  Muni  de  l'autorisa- 
tion écrite  de  S.  A.  R.  monseigneur  le  comte  d'Artois, 
le  comte  de  Langeac  a  servi  dans  divers  corps ,  au  ser- 
vice des  Provinces-Unies  et  de  S.  M.  Britannique.  Après 
la  réforme  de  ces  corps ,  il  se  retira  en  Allemagne ,  et 
se  fixa  à  Hambourg.  Il  se  trouvait  dans  cette  ville ,  pen- 
dant le  siège  qu'en  firent  les  alliés ,  en  181 3 ,  et  ne  put 
rentrer  en  France  qu'après  l'évacuation  de  cette  place 
par  les  troupes  françaises,  le  8  juin  i8i4*  U  a  été 
nommé  maréchal-de-camp  le  1'' janvier  1791 ,  et  il  a 
été  miâi  à  la  retraite  le  a 5  septembre  1816,  après  Sg 
ans  et  trois  mois  de  service.  Le  comte  de  Lespinasse- 
Langeac  n'est  point  marié. 

XYII.  Edmé^Joseph  he  Lbspinâssb,  IP  du  nom, 
chevalier ,  puis  vicomte  de  Lespinasse ,  III*  fils  d^dme- 
Joseph,  I^  du  nom,  et  de  Marie  de  Saucières  de  Te* 
nance ,  fut  successivement  lieutenant-colonel  du  régi- 
ment de  Picardie^  nommé  brigadier  des  armées  du  Roi, 
le  17  juin  1770,  chevalier  de  Saint-Louis,  maréchal-  „,  ^o^^^^. 
de-camp,  le  1"  mars  1780;  et  mourut  gouverneur  de  J)""'/,"  "j* 
la  ville  et  de  la  citadelle  du  Crotoy,  en  Picardie.  Il  accompagné  en 

t      m  f    «T  T  Tft  1      1         ^^^^  ^*  deux  co* 

avait  épousé  IV de  Lovvsl  D£  Repiinvili^s  ,  de  la-  qiùuesdor.eten 

11  ,    •  pointe  d'un  grif- 

quelle  sont  issus  :  ^n  du  même 

i«.  Edme  ,  TÎcomte  de  Lespinasse  >  chef  d'escadron  ,  mort  au 
champ-d'honneur,  à  l'âge  de  viogt-six  ans.  Il  a  laissé  trois 
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filles  de  son  mariage  avec  Âugustiae-Louûe-Esther  de  Lespi- 
nasse,  fille  d'Augustin  ,  comte  de  Lespinasse ,  pair  de  France, 
lieutenant  général  d'artillerie  des  armées  du  Koi ,  chevalier 
de  Tordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis ,  grand  officier  de 
>  l'ordre  royal  de  la  Légion-d'Honneur,  commandeur  de  Tordre 
de  la  Couronne-de-Fer,  décédé*  eu  1816  (1)  ; 

2^.  Augustin-Etienne ,  dont  Tarticle  suit  ; 

3*.  Marie- An  ne-Joséphine  de  Lespinasse ,  mariée  avec  Eugène, 
comte  de  Valory  ; 

i".  Caroline  de  Lespinasse ,  épouse  de  Louis  de  Lamerviite» 

r  XVIIL  Au£CU8tin-£iieniie -Joseph ,  comte  de  Lbspi> 

d'hermine,  à  irob  j^j^sE ,  Fcçu  dc  mmorité  chevalier  non-proies  de  1  ordre 
gueules.  de  Malte,  a  épousé  Adèle  de  Ghambray  ,  née  le   22 

septembre  1 788 ,  fille  de  Jacques ,  vicomte  de  Cham- 
bray,  maréchal  des  camps  et  armées  du  Roi»  chevalier 
de  l'ordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis.  De  ce  ma- 
riage sont  issus  : 

!••  Edme  de  Lespinasse  ; 
2».  Maxime  de  Lespinasse; 
3°.  Augustin  de  Lespinasse. 

lY.  Seigneurs  d'Esnon»  db  Brion»  etc.»  éteinte. 

Cette  branche  a  eu  pour  auteur  Louis  de  Lespinasse, 
chevalier ,  seigneur  de  Lespinasse-lès-Saint-Beauzire , 
en  Auvergne»  et  de  la  Charmée  en  Bourgogne ,  second 
fils  de  Philibert ,  surnommé  Cormoran ,  sire  de  Lespi- 
nasse ,  de  Changy  et  de  Maulevrier.  Vers  l'an  i4so,  il 
épousa  Blanche  Dauphine  »  qui  le  ren^ljfc  père  de  deux 
fus  »  savoir  :  Jean ,  qui  a  continué  sa  branche  »  et 
Etienne  de  Lespinasse»  chevalier»  seigneur  de  Bligny  » 
de  Paroy  »  d'Arbloy  »  de  Beaurqgard  et  de  Migennes  » 
écuyer  du  Dauphin»  depuis  Louis  XI»  et  ayant  la 
charge  des  gens  d'armes,  sous  Charles  VII,  pour  le 


(1)  Voyez  le  Moniteur  du  6  décembre  1816 ,  contenant  une  Notice 
nécrologique  sur  M.  le  comte  de  Lespinasse ,  et  le  Dictionnaire  his- 
torique det  GénéraïuD  français ,  de  M.  de  Gourcelles,  où  sont  rappelés 
(  t.  V^  pp.  435  et  SUIT.) ,  les  services  militaires  de  cet  officier-géné- 
ral ,  ainsi  que  ceux  du  marquis  et  du  comte  de  Langeac ,  du  vicomte 
de  Lesj^nasse  et  du  chevalier  de  Laageac. 
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service  duquel  il  fit  en  Guienne  toutes  les  campagnes 
contre  le^  Anglais  à  l'armée  du  comte  de  Foix.  Poncet, 
seigneur  de  Lespinasse»  d'Esnon  et  de  huit  autres 
terres  considérables ,  fils  de  Jean ,  n'a  laissé  de  Mar- 
guerite de  Crevant ,  sa  femme ,  que  deux  filles  ^  dont 
1  aînée ,  Claude ,  dame  de  Lespinasse  et  d'Esnon ,  fut 
mariée  >  en  i5oi ,  avec  Regnaud  de  Langeac^  fils  de 
Tristan  de  Langeac ,  seigneur  d'Àlmeyrac ,  de  Brassac 
et  de  Gusset ,  et  d'Anne  d'Alègre.  Leurs  enfants  ont 
relevé  le  nom  et  les.  armes  de  Lespinasse»  suivant  une 
clause  de  ce  mariage.  Jean  de  Lespinasse»  seigneur  et 
baron  de  Langeac»  leur  petit-fils»  épousa»  le  2a  fé- 
vrier J  567  »  Marie  de  Chabannes  »  petite-fille  du  maré- 
chal de  la  Palisse  »  de  laquelle  il  eut  Françoise  de  Les- 
pinasse, dite  de  Langeac»  héritière  de  tous  les  biens  de 
cette  branche,  mariée»  par  contrat  du  9  octobre  ii)86, 
avec  Jacques  de  la  Rochefoucauld  »  seigneur  de  Ghau- 
mont-sur-Loire,  dont  les  descendants ,  par  suite  de  ce 
mariage  »  ont  été  connus  sous  la  dénomination  de  mar- 
quis cî  comtes  de  Langeac.  Les  autres  alliances  de  cette 
branche  sont  avec  les  maisons  de  la  Brosse  »  de  SainV- 
Etienne,  de  Fricambault,  de  Baguier,  de  Brique- 
mault  »  de  Montagu ,  de,  Torcy  »  etc« 

Un  fils  naturel  de  Jean  de  Lespinasse  (père  de 
Poucet  ) ,  nommé  Arnauton  de  Lespinasse ,  co-seigneur 
de  Brion»  vivant  en  i485 ,  gruyer  du  comté  de  Joigny , 
a  formé  sous  la  dénomination  de  ^^neurs  de  Brion  un 
rameau  qui  existait  en  1604»  et  s'est  allié  aux  familles 
de  Freschay ,  de  Brian ,  de  Briquemault ,  d^Avo- 
gadre,  etc. 

V.  Seigneurs  de  Thory,  de  la  Faye,  du  Lonzat,  etc. 

éteints. 

Jean  de  Lespinasse  »  chevalier  »  second  fils  d'Erard  » 
P'  du  nom  »  seigneur  de  Ghangy  et  de  Maulevrier  » 
épousa,  avant  l'an  i4i  o,  Guicharde,  héritière  de  Thory^ 
avec  laquelle  il  a  fondé  cette  branche  >  éteinte  vers  le 
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milieu  du  XYI''  siècle ,  après  s'être  alliée  aux  maisons 
de  ChastôlluXy  de  Trezette,  de  Boucé,  de  Choisy  ^ 
d^Arguel ,  etc. 

y I.  SiRES  ou  BARo^s  i)B  LA  Clayette  ,  éteints. 

Cet  illustre  rameau  de  la  maison  de  Lespinasse  a  eu 
pour  chef  Jean  de  Lespinasse,  I** du. nom,  chevalier, 
sire  de  la  Clayette  (baronnie  du  Maçonnais)  »  en  1259 
et  1 270 ,  fils  puiné  d'Eustache,  seigneur  de  Lespinasse. 
Philibert  de  Lespinasse ,  sire  de.la  Clayette ,  S(»n  petit- 
fils,  s'acquit  y  par  ses  qualités  guerrières  et. le  succès 
de  ses  missions  diplomatiques»  une  haute  considération 
à  la  cour  du  duc  de  Bourgogne  et  à  celle  du  roi 
Charles  Y ,  dont  il  fut  surnommé  U  Grand  Conseiller. 
Ce  seigneur  passa  sa  vie  entière  dans  les  camps  et  dans 
les  conseils.  En  iSSg ,  il  accompagna  le  sire  de  la  Tre- 
moïlle  dans  une  descente  que  les  Français  firent  en 
Angleterre  ,  fut  chargé  par  le  roi  Philippe  de  Valois , 
en  1 540  ,  de  toutes  les  mesures  d'urgence  pour  garantir 
le  Ponthieu  de  l'invasion  des  ennemis  »  et  fut  attaché 
au  conseil  secret  de  Jean^  comte  de  Poitiers»  depuis 
duc  de  Berry,  fils  du  Roi.  Par  ordonnance  du  24  avril 
]358»  ce  prince  donna  à  Philibert  de  Lespinasse',  qui 
était  en  même  temps  maître  des  requêtes,  de  l'hôtel  da 
Roi,  un  chevalier  pour  sa^^suite,  avec  trois  écuyers, 
deux  pages  et  sept  chevaux  en  temps  de^paix  :  dans  la 
guerre  cet  état  était  doublé.  Le  1 7  juin  de  la  même 
nnnée ,  il  signa  le  traité  conclu  entre  la  Boui^ogne  et 
la  Savoie ,  assista  comme  témoin,  en  1371  ,,au  contrat 
de  mariage  de  Louis,  duc  de  Bourbon,  avec  Anne, 
fille  de  Beraud,  Dauphin  d'Auvergne;  prit  part,  aux 
informations  faites  à  la  Tour-du-Temple  contre  les 
agents  de  Charles  le  Mauvais ,  roi  de  Navarre ,  accusés 
de  tentative  d'empoisonnement  sur  la  personne  du.  roi 
Charles  V,  et  fut  attaché  à  Téducation  du  dauphin  de 
France  en  i38o.  Le  sire  de  la  Clayette  est  décédé  Ife 
dernier  de  sa  branche  avant  l'année  1  SgS.  11  est  dit 
dans  un  factum  et  dans  un  arrêt  du  parlement  de  Paris 
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du  21  mars  de  cette  année  :  «  Que  feu  messire  Phi- 
»  liberl  de  Lespinasse ,  sire  de  la  Clayette,  fut  un  homme 
vsage  et  prudent,  de  grant  et  noble  réputation,  tant 
»  pour  son  sens ,  autorité  et  noble  extraction  :  qu'il  en- 
I»  tra  aux  conseils  des  rois  Jean,  Charles  V  et  Charles  YI, 
»  servit  dans  leurs  armées  ;  et  qu'il  fut  élu  et  nommé 
»avec  aucuns  autres  seigneurs  et  notables  personnes, 
9  jusqu'au  nombre  de  douze ,  qui  furent  choisis  pour  le 
»  gouvernement  du  royaume  en  i357  *.  »  ^^  témoi- 
gnage prouve  suffisamment  que  Philibert  de  Lespinasse 
fut  un  des  personnages  les  plus  considérables  de  son 
temps.  Sa  branche  avait  pris  ses  alliances  dans  les  mai- 
sons (le  Sercey,  de  Njllart-Châteaubrun  ,  de  Faux  de 
Chizeult  de  ta  Tour,  en  Auvergne,  \de  Lévis-M ire- 
paix  ,  le  Bauteiller  de  Sentis,  de  Châtillon-ta-Patice , 
de  Melto ,  de  Chantemerte  et  de  Saint^Neetaire. 

VII.  Seigneurs  de  Sévicnon  ,  d'Essertijyes  ,  etc. 

éteints. 

Les  seigneurs  de  Sévignon  »  de-Montserrîn ,  de  Vitry, 
de  Sain ,  d'Ouroux-sur-Saône ,  de  Marcilly ,  etc. ,  éteints 
vers  la  fin  du  XV**  siècle ,  et  auxquels  les  maisons  €le  ta 
Guiche^deMantaignj ,  d'Essertines ,  du  Bté  d'Vxelles, 
de  Collaon ,  etc. ,  se  sont  alliées,  avaient  eu  pour  au- 
teur Guillaume  de  Lespinasse,  chevalier,  seigneur  de 
Montserrin ,  fils  puîné  de  Jean  I**  de  Lespinasse ,  sire 
de  la  Clayette. 

YIIL  Seigneurs  de  Saint-André,  etc.,  éteints. 

Cette  branche  était  l'une  des  plus  riches  de  la  mai- 
son de  Lespinasse  :  car,  outre  le  bourg  de  Saint-André, 
dont  elle  a  porté  quelquefois  le  surnom ,  elle  possédait 
les  boui^s ,  villages ,  paroisses  et  seigneuries  de  Saint- 


*  Ce  fut  le  conseil  de  régence ,  institue  par  le  Dauphin  ,  le  5  fé- 
vrier i357,  pendant  la  captivité  du  roi  Jean. 
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Léser ,  Aveizes ,  Noailly ,  Ambierle ,  Briennon ,  Saint- 
Félix  ,  Maltaverne ,  Saint-Loup ,  Saint-Lagier ,  Saint- 
Just-ea- Chevalet,  Villerais»  Pouitly  en  Roannais, 
RiorgeSy  Marcigny,  Gommiers ,  Saint-Forgeux,  Saint- 
Germain  de  Lespinasse ,  etc. ,  etc.  GepOroi  de  Lespi- 
nasse ,  chevalier ,  vivant  en  i  d54  »  second  fils  de  Dal- 
mas,  P'  sire  de  Lespinassa,  en  a  été  là  tige.  L'immense 
héritage  de  cette  branche  est  échu  à  la  maison  d'Albon, 
par  suite  d'un  mariage  contracté,  le  samedi  après  F  As- 
somption i56i ,  entre  Alix  de  Lespinasseet  Guillaume 
d'Albon ,  I"  du  nom ,  chevalier ,  seigneur  de  SainU 
Forgeux  et  de  Guris.  Jean,  leur  seMOondfîls,  prit  le 
nom  et  les  armes  de  Lespinass^d'Albon,  et  fut  seigneur 
de  Saint-André.  Mais  les  descendants  de  ce  dernier, 
qui  rendirent  si  fameux  .le  nom  de  Saint- André ,  re- 
prirent le  nom*«tles  anpes  d'Albon,  brisées  d'un  lambel 
de  gueules ,  pour  se  distinguer  des  seigneurs  de  Saint- 
Forgeux  et  de  Curis ,  leurs  aînés.  On  remarque  parmi 
les  autres  alliances  directes  de  cette  branche,  celles 
qu'elle  a  contractées  avec  les  maisons  deSaint-Haon, 
-  de  la  Perrière,  du,  Vemet  d'Augerolles ,  de  Commiers, 
dé  Draey-te-Fart ,  de  Damas,  de  la  Tour  de  Mont- 
betet ,  etc. 


^A^M%^^v>MVk/%^MV%^/%l^ 


DE  LORT, 

Seigneur!  db  Lebbbttes,  se  Tabraillan  ,  de  Forçai-' 

nABGUES,    DB    GeRS  ,    DE   ValBAS,    DB    SihlGIfAlf,    DR. 

Mabaussan  ,  i)B  Pbbdiguibb,  etc.,  barons  ub  Savi- 
oitAC,  mar<iuis  et  comtes  de  Lobt  et  de  Sèrignan, 
.  en  Languedoc, 


Akhis  ■-  d'aiiiT,  au  lion  d'or ,  tampatiétl  armé  dt  gaeulti, 
adtxtri  en  chtf  ifatu  itoile  d'argent.  GouroDoe  de  mar- 
quis. Support!  :  deni  griffom  d'or.  L'écu  est  posé  sur  • 
deux  étendard»  Rrmoriis  dtiabU,  à  laeroim  ancried'ar- 
gcnl.  DeTÛe  ;  Fobiiiciki  tistuii  sunaiTci. 

La  maison  de  LORT  de  SÉRIGNAN  est,  parmi  les 
aucioDoes  familles  du  Languedoc,  une  des  plus  distin- 
guées par  ses  alliances  et  ses  nombreux  services  mili- 
taires. 

Elle  est  originaire  de  la  Guienne ,  oli  son  nom  est 
connu  parmi  ceux  de  la  principale  noblesse,  dès  le 
commencement  du  i3°  siècle.  Dans  ce  temps  rivait 
Garcie  de  Lort  {de  Orto) ,  abbé  de  Saint-Pè  de  Gé- 
nérest,  au  diocèse  deTarbes,  évêque  de  Comminges 
CD  1310  et  13 13,  puis  archevêque  d'Auch,  où  il  sié- 
geait dès  l'année  121a,  comme  on  le  voit  par  l'ancien  . 
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registre  des  fiefs  des  sénéchaussées  de  Carcassonne  el 
de  Beaucaire ,  oit  il  est  dit  que  ce  prélat  reçut  en  cette 
année  l'hommage  de  Gérard ,  vicomte  de  Fronsac. 
Guillaume-Raimond  de  Moncade ,  vicomte  de  Beam , 
le  nomma  exécuteur  de  son  testament  en  i3s5.  Ce 
prélat  mourut  le  is  mai  1996»  après  avoir  siégé  douze 
ans ,  et  fut  inhumé  au  monastère  de  la  Sauve^Majeure* 
{Gallia  Christiana.  tom.  L  col.  990.) 

Pierre-Guillaume  db  Lort  souscrivit»  le  1 5  avril  1 207, 
une  ordonnance  des  capitoiils  de  Toulouse ,  oii  il  fut 
déclaré  que  la  connaissance  des  excès  et  des  crimes 
appartenait  à  ces  magistrats.  {Annales  de  Toulouse, 
par  de  Rozoi»  tom.  IV»  Notes  historiques,  p.  5o.) 

Guillaume-Raimond  db  Lort  était»  en  i3i3»  Ton 
des  vassaux  ou  hommagers  des  vicomtes  de  Lomagne 
et  d'Auvillars.  {Trésor  de  Saint-Martin-des-Champs, 
à  Paris.) 

Renaud  de  Lort»  chevalier»  tint  à  Poitiers»  en  i3i4» 
les  assises  de  Philippe  »  comte  de  Poitiers.  (Journal 
du  Louvre,  p.  s6»  dans  les  Manuscrits  deM.  Menaud» 
déposés  en  1669.) 

Raimond  db  Lort  est  compris  au  nombro  des  sei- 
gneurs de  la  Guienne  auxquels  le  roi  d'Angleterre 
écrivit»  le  5o  septembre  1 3 34»  pour  le&  sommer  de  lut 
tenir  leur  foi  contre  le  roi  de  France. 

Laurent  db  Lort  »  était  sergent  du  nombre  des  gens 
d'armes  à  pied  commandés  par  Galois  de  la  Balme* 
mattre  des  arbalétriers  du  Roi»  suivant  Faete  d'une 
revue'passée  à  Penne  d'Agénais»  en  \'&'h^*{Cabinet  <fe 
C Ordre  du  Saint-Espriê.) 

Enfin  on  voit  un  Arnaud  db  Lort»  écuyer»  compris» 
avec  cette  qualité»  dans  le  rôle  d'ime  montre  &lte  à 
Beziers  »  de  la  compagnie  du  comte  de  Bigorre  »  lieu- 
tenant-général du  Roi  en  Languedoc»  le  i4  juillet  i43i. 
{Trésor  de  Saint-Martin-des-Champs*) 

Vers  ce  même  temps  »  k  maison  de  Lort  s'est  dî^ 
TÎsée  en  deux  branches  prîifecipales»  L'une  »  subdivisée 
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CD  deux  rameaux ,  sous  les  dénominations  de  seigneurs 
de  Montesquiou  et  de  Saint-Victor»  a  continué  sa  rési- 
dence en  Guienne»  et  l'un  de  ses  rameaux  s'est  établi 
en  Alsace  en  1708.  Cette  branche  a  donné ,  dans  le 
dernier  siècle 9  plusieurs  officiers  généraux,  dont  l'un 
fut  commandeur  de  l'ordre  royal  et  militaire  de  Saint- 
Louis.  L'autre  branche  est  passée  en  Languedoc ,  'et 
a  été  connue  sous  la  dénomination  de  seigneurs  de  Se- 
rignan ,  terre  qui  lui  échut  par  suite  d'un  mariage  avec 
l'héritière  de  ce  nom. 

MM.  de  Lort  de  Sérignan  ayant  eu  le  malheur  de 

f>ayer  leur  attachement  à  la  religion  catholique ,  dans 
es  guerres  civiles  qui  déchirèrent  le  midi  de  la  France, 
par  la  perte  de  tous  leurs  titres ,  brûlés  lors  de  la  prise 
du  château  de  Lebrettes  par  les  religionnaires ,  dans 
le  i5**  siècle,  ainsi  que  le  constate  une  information 
juridique,  faite  devant  le  sénéchal  de  Beziers  le  3  août 
1594,  leur  branche  s'est  trouvée  privée,  par  cet*évé- 
nement ,  des  actes  qui  eussent  pu  servir  à  établir  leur 
jonction  avec  la  tige-mère.  Mais,  pour  suppléer  autant 
que  possible  à  cette  perte  irréparable  des  premiers 
titres ,  les  diverses  branches  de  la  maison  de  Lort  se 
sont  réunies,  et  ont  pris  acte  de  leur  communauté  d'ori- 
gine, |dans  une  requête  que  MM*  de  Lort  de  Montes- 
qtiiou,  de  Saint-Victor  et  de  Sérignan  présentèrent  con- 
jointement au  Roi  en  1772.  Antérieurement,  MM.  de 
Sérignan  avaient  fait  au  cabinet  des  ordres  du  Roi  des 
preuves  dont  le  résumé  avait  été  envoyé  à  M.  le  comte 
d'Argenson,  principal  ministre,  le  i**  juillet  1760;  et 
subséquemment  le  marquis  de  Lort-Sérignan  eut  l'hon- 
neur de  monter  dans  les  carrosses  de  Sa  Majesté ,  le  6 
décembre  1 773,  et  de  chasser  avec  elle,  en  même  temps 
que  la  marquise  de  Lort  de  Sérignan ,  son  épouse ,  eut 
celui  d'êtrô  présentée  à  S.  M.  et  à  la  (amille  royale. 

L  Pierre  de  Lort,  I".  du  nom,  écuyer,  seigneur  de 
Lebrettes,  de  Tarraillan,  de  Porcairargues  et  de  Cers, 
bachelier  es  lois,  jugapour  le  Roi  de  la  ville  de  Nar- 
bonne»  né  en  i449»  ^^t^Hfils,  selon  jm  mémoire  de 
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famille ,  d'Arnaud  de  Lort ,  écuyer  de  la  compagnie 
du  comte  de  Bigorre,  dont  la  revue  fut  passée  à  Beziers, 
le  i4  juillet  i43i«  Il  passa  plusieurs  actes  publics, 
comme inféodations ,  ventes ,  échanges,  etc.,  dans  les 
années  1470»  i4So,  i497t  1^09,  i5i8  et  iSdS,  fit  son 
testament  le  3o  août  i538 ,  étant  âgé  de  80  ans ,  et  fut 
inhumé  dans  le  chœur  de  Téglise  collégiale  de  Saint- 
Sébastien  de  Narbonne ,  dont  il  avait  été  Tun  des  bien- 
faiteurs. L'inscription  sur  sa  tombe  porte  qu'il  était 
I.F Saint m«>tir:  f^^tt  iU  fiobU  vacc.  Dc  Floretto DE  Saint-Martin,  son 
j ";"'*" '"^""épouse,  qui  vivait  encore  le  5  janvier  i542>  et  dont 
la  famille  florissait  dans  Tévéché  de  Garcassonne ,  dès 
l'an  1174»  sont  provenus  : 

i«.  Martin  ,  dont  l'article  suit  ; 

20.  Gabriel ,  auteur  de  la  braocfae  dei  Seigneun  de  Tabbaiixait, 
rapportée  plus  loin. 

H.  Martin  de  Lort,  seigneur  de  Sérignan,  de  Yalras,. 
de  Lebrettes,  de  Porcairargues  et  de  Gers,  etc. ,  docteur 
es  droits  et  juge  royal  de  la  ville  de  Narbonne ,  comme 
son  père ,  dont  il  fut  héritier  universel  testamentaire , 
passa  divers  actes  dans  les  années  yhl^o^  1 546  et  iSSa, 
DB  piinu      ^^  ^^  ^^^  testament  le  1*'  octobre  1557.  Il  avait  épousé, 
iion"d\îi**'bm  P^"^  contrat  du  5  janvier  i542»  Marguerite  de  Prades, 
pawé  rt  ariné  de  damo  do  Ydlras  et  de  Sérignan ,  iille  et  héritière  de 
sucu  es.  Pierre  de  Prades ,  seigneur  des  mêmes  terres  »  dernier 

rejeton  d'une  branche  cadette  de  l'ancienne  maison  de 
chevalerie  de  ce  nom ,  connue  par  les  chartes  du  Lan- 
guedoc depuis  la  fin  du  13*"  siècle  (1).  De  ce  mariage 
sont  issus  : 


(1)  Cette  maison  a  eu  pour  berceau  la  terre  seigneuriale  et  parois- 
siale de  Prades,  située  dans  une  vallée  à  2  lieues  et  demie  N.  N.  0. 
de  Montpellier.  On  voit  en  1174  Gniltaume  de  Prades  «  assister  avec 
Raimond  de  Montferrier,  Pierre  de  Montant  et  Goillanme  de  Mon- 
tagnac ,  à  la  charte  d'une  donation  faite  ft  l'abbaye  de  Valmagne  , 
par  Gui,  surnommé  Guerrejat,  seigneur  de  Montpellier  ;  et  Pierre 
de  Prades,  porté  au  r6le  des  chevaliers  des  vicomtes  de  Beziers  et  de 
Carcassonne  qui  prêtèrent  serment  de  fidélité  au  vicomte  Rogner  en 
1191.  Le  même  Pien*e  de  Prades  assista  à  l'hommage  que  Henri , 
comte  de  Roder ,  rendit  à  Simon  de  Montfort  le  7  des  ides  de  my- 
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!•.  Jean-François,  dont  l'article  viendra; 

.  a".  Jean  de  Lort ,  décédé  sans  postérité  ; 

50.  Fiorette  de  Lort,  mariée  avec  Jean  de  Grave,  co-seigneiir 
de  Sérignan,  fils  de  Guillaume  de  Grave,  et  de  Marquise  . 
Kooch  d'Arnoye  ; 

4*.  Antoinette  de  Lort  ; 

5o.  Diane  de  Lort  ; 

6*.  Isabelle  de  Lort,  mariée ,  par  contrat  du  6  aTrii  iSjS ,  avec 
Guillaume  du  Caylar,  baron  de  Puisserguier,  gouverneur  des 
ville  et  citadelle  de  Bezîers,  capitaine  de  5o  hommes  d^armes, 
et  maréchal-des-camps  et  armées  du  Roi ,  fils  de  Paul:  de  Gay- 
)ar%  seigneur  d'Espondeilhan,  et  de  Jeanne  des  Porcelets  , 
issus  de  deux  maisons  comptées  parmi  les  premières  et  les 
plus  puissantes  du  Languedoc. 

IIL  Jean-François^  DB  Lort,  seigneur  de  Sérignan  » 
fie  Tairas,  de  Lebrettes,  de  Cers,  etc.,  servait  sous 
M.  de  Montmorency  a^' siège  de  Quarante,  en  1690. 
Henri  IV,  par  une  lettre  particulière  da^ée  du  10  jan- 
vier 1 592 ,  daigna  lui  témoigner  sa  satisfaction  de  .ses 
utiles  services.  Ce  prince  le  nomma  capitaine  de  cin- 
quante hommes  d'armes  de  ses  ordonnances  par  com- 
mission du  22  septembre  iSg^,  et  il  devint  ensuite 
mestre  de  camp  d'un  régiment  d'infanterie.  La  famille 
conserve  diverses  lettres  de  service  très  w  honorables ,  ^e  gu^uie"  i  « 
qui  furent  écrites  à  cet  officier  distingué.  Ilavoit  épousé,  j™;;v,  sTT" 
en  1578,  Constance  de  Pogio,  des  seigneurs  a  Assi- »- 
gnan  ,  de  laquelle  il  laissa  :. 

lo.   Guillaume ,  dont  l'article  suit  ; 


▼embre  iai4*  (  Hiifoire  générale  d» Languedoc ,  tom.  III ,  Preuves, 
col.  i33  ,  171,  et  a45. 

Vers  le  i5*  siècle  la  maison  de  Prades  s'est  divisée  en  deux  bran- 
ches. Gaufine ,  dame  de  Prades ,  héritière  de  la  branche  aînée  ,  en 
porta  les  biens  k  Jean  de  VignoUêt ,  son  mari ,  dont  elle  était  tcutc 
lorsqu'elle  fit  son  testament,  le  29  août  1693 ^  en  faveur  de  Pierre  de 
Vignolles  ,  seigneur  de  Prades ,  son  fils  aine. 

Il  parait  présumable  que  la  branche  des  seigneurs  de  Valras  et  de 
Sérignan  ,  dont  Marguerite  de  Prades ,  épouse  de  Martin  de  Lort , 
fut  l'héritière,  avait,  comme  cadette,  adopté  une  brisure,  et  que  les 
armoiries  de  cette  dame  ne  différaient  point  de  celles  portées  par 
ses  descendants.  Ce  fait  expliquerait  la  différence  qui  dût  résulter 
de  cette  substitution  enf«e  les  armoiries  de  MM.  de  Lort  de  Mon- 
tesquieu et  de  Saint-Y;  ^ui  Gnienne  ,  et  ceUes  de  MM.  de  Lort 
de  Sérignan ,  en  Langt  /,  qui  ont  néanmoins  conservé  les  pre- 
mières sur  les  deux  éten,   /as  de  leur  écu. 
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«ervit  au  siège  de  Corbie  en  lôSj,  à  celui  de  Laadrecies,  à  U 
défense  de  Maubeuge  et  au  siège  de  la  Gapelle  en  1657,  au 
siège  et  an  combat  de  Saint-Omer  en  i638,  au  siège  d'Hes- 
din  en  16S9  et  au  combat  sous  les  murs  d'Arras  en  i64o.  11 
reçut  dans  cette  dernière  action  une  blessure  si  considérable, 
qu'il  ne  put  plus  servir  en  campagne.  On  le  pourvut  de  la 
lieutenance  de  Mets  le  la  mars  1641  «  et  une  pension  de  aoor» 
livres  lui  fut  accordée  le  18  novembre  i644-  H  fut  nommé 
gouverneur  du  château  de  Nomeny  le  1*'  février  i645,  et 
créé  maréchal-des-camps  et  armées  du  Roi  le  3o  août  i65o. 
(fihronolêgie  militaire^  t.  YI.  p.  a85.)  M.  de  Sérignan  de  Val- 
ras  fot  maintenu  dans  sa  noblesse  par  jugement  de  M.  de 
Bezons,  intendant  en  Languedoc,  du  10  octobre  1668.  Il 
-avait  épousé  «par  contrat  du  38  janvier  1627,  Jacqnette  cfe 
S^wtret ,  dont  U  a  laissé  : 

A*  Guillaume  de  Lort ,  comte  de  Sérignan ,  né  en  i6a8.  Il 
entra  lieutenant  de  la  compagnie  de  Ventadour  dans  le 
régiment  de  ce  nom  ,  le  ao  mai  1667,  servit  aux  sièges  de 
Toumay ,  de  Douay  et  de  Lille  ,  et  eut  une  commission 
pour  tenir  rang  de  capitaine  le  lo  décembre  de  la  même 
année.  Après  la  réforme  de  1668,  il  entia  dans  les  Gardes- 
dtt-Gorps  du  Boi ,  et  y  fut  fait  exempt  en  1669.  Il  fit  en 
cette  qualité  la  campagne  de  167a  en  Hollande ,  et  passa 
le  Rhin  à  la  nage.  Le  comte  de  Sérignan  se  distingua  si 

Particulièrement  au  siège  de  Maëstricht  en  1673 ,  que 
ouis  XIV  le  choisit  pour  être  deuxième  aide-major  de 
ses  gardes ,  dont  il  reçut  le  brevet  le  3  juillet.  Il  se  trouva 
en  cette  qualité  aux  sièges  de  Besançon  et  de  Dôle  en 
i674.  Le  ai  juillet  de  cette  année,  il  fut  nommé  premier 
aioe-major  ;  se  trouva ,  au  .mois  d'août ,  à  ia  sanglante 
bataille  de  Seneff ,  assista  aux  sièges  de  Dinant ,  de  Huy 
et  de  Limbourg  en  167$ ,  à  ceux  de  Gondè ,  de  Bouchain 
et  d'Aire  en  1676.,  de  Valenciennes  et  de  Gambray  au 
mois  d'avril  1677,  enfin  au  combat  de  Kokesberg  au  mois 
de  juillet  de  cette  année.  Louis  XIV  lui  accoraa,  le  la 
de  ce  mois,  la  lieutenance  de  Roi  de  Montèlimar,  et  un 
brevet ,  le  ao  septembre,  pour  tenir  rang  d'enseigne  dans 
les  Gardes-du-Uorps.  Le  comte  de  Sérignan  se  démit 
alors  de  sa  lieutenance  de  Roi  de  Montèlimar.  11  se  trouva 
aux  sièges  de  Gand  et  d'Ypres,  à  la  bataille  de  Saint- 
Denis  ,  près  Mons ,  à  la  prise  de  Kehl  et  du  château  de 
Licfatenberg  en  1678  et  obtint  la  charge  de  grand-bailli 
d'Yprea  le  a6  février  1679.  On  lui  donna  un  brevet  pour 
tenir  rang  de  lieutenant  dans  les  Gasdes^du-Gorps  le  8 
mars  1681,  et  une  commission  pour  tenir  rang  de  mestre- 
de-camp  de  cavalerie  le  1*'  septembre  1688.  Le  comte 
de  Sérignan  continua  son  service  ft  l'armée.  Il  concourut 
à  l'attaque  de  Valconrt  en  1689,  combattit  à  Fleurus  en 
1690,  se  trouva  au  siège  de  Mons ,  et  au  combat  de  Lense 
en  i6qi,  puis  à  la  bataille  de  Steinkerque  en  169a.  11 
reçut  le  brevet  de  brigadier  de  cavalerie  le  3o  mars  1693, 
se  trouva  à  la  bataille  de  Ncerwindin  et  an  siège  de 
Gharleroy  la  même  année  j  continua  de  servir  en  Flandre 


r 
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jusqu'à  la  paix ,  et  fut  décoré  de  la  croix  de  Tordre  de 
^aint-Louis  au  mois  de  février  1694.  Après  la  mort  du 
comte  de  Watteville,  on  le  pourvut  du  gouvernement  de 
Ham  le  6  avril  1697.  11  devint  maréchal  des  camps  et 
armées  du  Roi  le  39  janvier  170a,  se  démit  alors  de  Taidc- 
majorité  des  Gard{es-du-Gorps ,  et  fut  confirmé  ,  le  ai  oc- 
tobre 1715,  dans  son  gouvernement  de  Ham,  dont  il 
avait  cédé  la  survivance  au  comte  de  Gramont.  Le  comte 
de  Sérignan  est  mort  le  8  mai  1791 ,  sans  postérité  (1).  Il 
jouissait  tant  par  ce  gouvernement  que  par  ses  nombreux 
services  d'un  traitement  de  149OOO  livres.  (  Chron.  MiUt, 
tom.  VI.  pag.  5ai.); 

fi.  François  de  Lort  de  Sérignan,  mort  capitaine  des  ga- 
lères du  Roi ,  ayant  eu  pour  enfants  : 

\      Par   acte    du   ^1   mars 

117 19,  passé  deTant  Fro- 
mont  et  Laideguive ,  no- 
taires au  Ghâtelet  de  Fa- 
ris,  Guillaume  de  Lort  de 
Sérignan  ,  leur  oncle , 
leur  fit  donation  de  i3?>87 
livres  à  prendre  sur  le  do- 
maine de  Gambolas  (a). 
L'un  de  ces  trois  frères  a 
été  abbé  de  Foncaude  , 
an  diocèse  de  Bazas  ; 

C  Gabrielle  de  Lort  de  Sérignan ,  née  en  1639  ,  religieuse 
à  la  Visitation  de  Beziers.  Le  3  novembre  1660,  elle  fut 
nommée  abbesse  de  ce  monastère  après  la  mort  de  Marie 
du  Gaylar  d'Epondeilhan.  Elle  en  prit  possession  le  aa 
août  1665,  et  mourut  le  11  mars  1709,  âgée  de  80  ans, 
ayant  mérité  pendant  sa  longue  administration  le  surnom 
de  restauratrice  de  son  monastère.  (  Gatiia  Chritiiana  , 
tom.  VI  «  p.  43i3.)  ; 

B.  Eléonôre  de  Sérignan  »  religieiue  A  la  Yisitatioa  de  Be- 
ûers.  !|illle  fut  choisie  avec  sa  sœur,  le  jour  de  la  Visitation 
de  la  Vierge  ,16419  pour  instituer  la  maison  de  leur  ordre 
à  Narbonne.  (  GalUa  Chritiiana ^  tom.  VI,  p.  lao.); 

E.  Marie  de  Lort  de  Sérignan,  épouse  de  N......  deMar- 

iigny,  Isabelle  de  Martigny,  leur  petite  fille,  fut  nommée 
abbesse  du  Saint«Esprit  de  Beziérs,  en  1709,  après  la 
mort  de  Gabrielle  de  Lort  de  Sérignan  ,  sa  grande  tante  ; 


(1)  L'abbé  le  Pippre  de  Noeufville  ,  dans  son  Abrégé  chronologique 
de  la  Maison  militaire  du  Roi  ^  t.  1,  pag.  349,  ^^  nomme  ,  par  erreur, 
M.  de  yalin  do  Sérignan,  et  lui  donne,  en  conséquence  de  cette  pre- 
mière faute,  les  armoiries  de  la  maison  de  Valin,  en  Dauphinô ,  qui 
n'a  jamais  porté  le  surnom  ,de  Sérignan. 

(a)  Titre  original  en  parchemin ,  côté  9891 ,  aux  archives  de  M,  de 
Courcelles ,  généalogiste  honoraire  du  Roi. 
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3".  Gabriel  de  Lort,  seigneur  de  la  Domergue,  nommé  lietttt- 
nant  de  Roi  au  gouvernement  de  Beziers,  par  commiisioQ  du 
i5  juillet  164 1.  Il  fat  depuis  sergent  de  bataille,  fut  ciéé  ma- 
réchal-de-camp le  3o  janvier  i655,  et  mourut  à  fieziers  après 
le  10  octobre  1668,  et  dans  cette  année  même:  (  Chrondo, 
Miiit.  t.  VI,  p.  589.)  Il  avait  épousé  Marie  de  Rive* ,  dont  il 
a  laissé  des  enfants  *; 

4*°  Constance  de  Lort,  mariée,  pdr  contrat  du  ao  août  iGsij 
^  avec  Jean-Gabriel  de  Gep^  seigneur  de  Fos  et  de  Sauvian,  fil» 

de  Raimond  de  6ep  ,  seigneur  de  Fos ,  enseigne  de  la  com- 

E'  agnie  d'ordonhance  du  seigneur  de  Sérignan  (  GoiUaame  de 

ort  ) ,  et  d'Anne  Rouch  d'Amoye  ; 

I  S^.  Jeanne  de  Lort ,  alliée ,  par  contrat  du  10  mars  1600,  avec 

:  Jacques  de  Gep  ,  seigneur  de  Sauvian  (  cousin-germain  de 

Jean^abriel  ) ,  créé  mestre-de-camp  le  8  janvier  i655,  et 
^  pensionné  de  3,ooo  livres  le  16  janvier  i665  ,  fils  d'Antoine 

de  Gep ,  seigneur  de  Sauvian  ; 

6».  Charlotte  de  Lort,  mariée,  le  11  avril  i635,  avec  Jean  </« 
'  Caylar ,  seigneur  d'Èspondeilhan ,  qui  fit  son  testament  le  4 

novembre  i663.  Il  était  fils  de  Guillaume  du  Caviar^  seigneur 
d'Espondeilhan ,  lieutenant  pour  le  Roi'  de  la  ville  de  Bezien, 
et  de  Marie  de  la  Courtade  ; 

70.  Marie  de  Lort,  alliée  avec  N«....  Oger,  marquis  de  Gavoye» 
chevalier  de  Tordre  du  Roi  ; 

8<*.  Glaire  de  Lort,  mariée,  par  contrat  du  5  juin  1646,  avec 
t  noble  Fulcrand  Alleman^  seigneur  de  Mirabel  et  de  Fompi- 

gnan ,  lietftenant-colonel  du  régiment  de  Saint*Just,  fils  de 
Jacques  Allemati ,  seigneur  de  Mirabel,  et  d'I«abeau  de  Ro- 
chemore. 


V.  Henri  db  Lort,  P'  du  nom,  seigneur  de  Sérignan, 
de  LebretteS)  de  Valras  et  deClerg,  capitaine  de  cava- 
mPlautatit.  '®™»  épousa,  par  contrat  du  8  août  1622,  Charlotte 
*«»«'.  4  »'»rche  DB  Plant  ^viT  de  M  argon  ,  dame  de  Maraussan,  nièce 
tante  sur  une  nTer  do  Gabrielle  de  Plautavit ,  seigneur  de  Maraussan ,  con- 
Hn?coiUX*'ï^  seiller  d'Etat ,  ambassadeur  à  Rome ,  en  Savoie  et  en  Es- 
pomnt^"e"*"^n  pagno,  tué  devant  Montauban ,  qu  assiégeait  Louis  XIII 
d«iiTi«d^*'"®'*  1621,  et  fille  de  François  de  Plantavit,  seigneur  de 
Margon ,  de  Villenouvette  et  de  Perdiguier,  et  de  Bap- 
tiste de  Rolland.  De  ce  mariage  est  issu  Henri  »  W  du 
nom ,  qui  suit. 


YL  Henri  db  Lort,  IP  du  nom^marquis  de  Sérignan» 
seigneur  de  Lebrettes,  de  Yalras,  de  Gers,  etcv  d'abord 
page  du  Roi,  ensuite  capitaine  de  t)avàlerie ,  prêta ser^ 
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liant     en    i^on 

<>c    un    rameau 

nié- 

chef 


ment ,  comme  chevalier  de  l'ordre  du  Roi ,  entre  les 
mains  de  M.  d'Aumont,  le  26  août  1647,  ^^  ^^^  nommé 
gentilhomme  de  la  chaûibre  de  S.  M.  par  brevet  du  1 2    nb  g««»ki  : 
décembre  iGSg.  Il  fut  maintenu  dans  sa  noblesse  par  fômbr  dalgem' 
M.  de  Bezons»  intendant  en  Languedoc,  le  10  octo-£^ 
bre.  1 668.  Il  était  allié,  par  contrat  du  17  novembre  *«'•'" u**"  me» 
1648,  avec  Marie  db  Grasset,  fille  de  Gabriel  de jju.'ude gueuie». 
Grasset,  conseiller  en  la  chambre  des  comptes  de  Minai-  lesdor. 
pellier«  De  ce  mariage  sont  issus  : 

i«.  Hercnle-Heori ,  qui  suit  ; 

2^.  Jacques- Joseph ,   auteur  de  la  sbcordk  iuiaiichb  ,  rapportée 

ci-après  ; 
5».  Thomas  de  Lort ,  dit  l'abbé  de  Sérignan ,  nommé  à  l'abbaye 

de  Gadouin  en  1696  et  à  celle  de  Ressons  en  1722  ; 
4^*   Constance  de  Loft  de  Sérignan ,  mariée  avec  Joseph  de 

Berteuit^  colonel  d'un  régiment  de  dragons  et  brigadier  des 

armées  du  Roi.  Ils  Tiraient  en  1700  ;                  * 
5».  N de  Lort  de  Sérignan,  épouse  de  N de  Sqrrei  da 

Gaujae ,  colonel  d'infanterie  ; 
6<*.  Jacquette  de  Lort  de  Sérignan,  qui  était  mariée  en  1700, 

aYec  Jean  dePlantavit'de  Strozzy^  seigneur  de  Mar^n 
7<>.  Marie  de  Lort  de  Sérignan  ,  qui  vivait  à  la  même  époque 

avec  François,  seigneur  du  Maussac ,  son  mari. 

VIL  Hercule-Henri  de  Lort,  marquis  de  Sérignan, 
seigneur  de  Lebrettes,  de  Valras,  etc.,  fut  reçu  page 
du  roi  Louis  XIV  en  la  grande  écurie,  en  1675.  Il  de- 
'  vint  ensuite  capitaine  de  dragons  dans  le  régiment  de 
Berteuil ,  après  avoir  été  cornette  dans  celui  de  Vil- 
leroy,  et  mourut  lieutenant  des  maréchaux  de  France 


i»a  RoucH 


au  département  de  Beziers.  Du  mariasse,  du  il  avait  i'^^^'umonJ» 
contracté,  en  1687,  avec  Antoinette  dS  aough  d  Ar- montant  irois  f»»- 
NOïB,  fille  dé  Thomas  de  Rouch  d'Arnoye,  seigneur  au' chVdû  mV. 

1»  1 _.       t_      0_î_*.      -4  J_î v_     D 1^ Aine,    cbarffé  de  3 


d'Avesnes   et  de  Saint -Adrien,  près  Beziers,  sont  "ï;,  aï^gStut,! 
provenus  : 

'        i».  Jacques-Joseph,  dont  l'article  suit  ; 

a°.  Henri-Gonstance  de  Lort  de  Sérignan  ,  </{f  Pabbé  de  Valras, 
né  à  Beziers  le  6  août  1690 ,  abbé  commendataire  de  Valmont, 
sacré  évèque  de  Mâcon  le  27  juillet  1732,  décédé  le  8  no- 
vembre 1/63; 

3«.  François- Antoine  de  Lort  \ 

de  Sérignan  ,  f     morts  capitaines  au  rcgimenV 

4».  Gabriel-Thomas  de  Lort  de  1    de  Navarre  ,  infanterie  ; 
Sérignan  ,  / 

5«.  N.....  de  Lort  de  Sérignan ,  religieuse  ; 
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6<>.  N de  Lort  de  Sérignan,  épouse  de  N.....  Duchés  avocat 

générai  en  la  chambre  des  comptes  et  cour  des  aides  de  Mont- 
pellier. 

VIIL  Jacques-Joseph  de  Lort,  marquis  de  Sérignan, 
seigneur  de  Lebrettes ,  de  Valras ,  de  Maraussan  et  de 
Perdiguier  (terre  pour  laquelle. il  rendit  hommage  le  8 
mai  1734)»  baron  de  Savignac»  capitaine  dans  le  ré- 
giment de  Languedoc,  dragons,  puis  lieutenant  des 
maréchaux  de  France  au   département  de  Beziers, 
épousa ,  par  Contrat  de  Tannée  1720 ,  Anne-Françoise 
D«  s»u>  :    DE  Serres, fille  de  Henri  de  Serres, baron  de  Savignac, 
Trondw^ch^ri  conseiUcr  en  la  chambre  des  comptes  de  Montpellier. 
dw!e7a?Mmi" Le  marquis  de  Sérignan  a  laissé,  outre  deux  fille» 
^né'de  3  tr«fjQortes  saus  avoir  été  mariées,  Joseph-Henri-Cons- 
tance ,  qm  suit. 

IX.  Joseph-Henri-Gonstance,  marquis  de  Lort  et  de^ 
Sérignan,  seigneur  de  Maraussan  et  de  Perdiguier,. 
baron  de  Savignac,  etc.,  capitaine,  en  1742»  ûknè  le 
régiment  Royal-fioussillon ,  cavalerie ,  aide  maréchal- 
général-des-logis  de  la  cavalerie  de  Tannée  commandée 

f»ar  M.  le  comte  de  Glermont  en  1758,  fut  obligé,  par 
e  dérangement  de  sa  santé ,  de  quitter  le  service.  Il 
nii'GiiMfrK:  a  épousé^  en  1753,  Marie-Antoinette  de  Gaignon  de 
^^'^^de^gùcùies!  ViLÈNES ,  fille  de  Jacques  de  Gaignon ,  marquis  de 
Vilènes,  lieutenant-général  des  armées  du  Roi ,  gou- 
verneur des  ville  et  château  de  Niort ,  et  de  Glaude- 
Antoinette  d'Assé  de  Montfaucoo.  De  ce  mariage  sont 
issus  deux  fils  : 

1».  Armand-Marie  j  qui  suit  ; 
.  a«.  N. ....  de  Lort ,  mort  en  bas  Age. 

X.  Armand-Marie,  comte  db  Lort,  né  en  1769, 
élève  à  l'école  d'artillerie  de  Strasbourg ,  est  mort  sans 
avoir  été  marié  ;  et ,  dans  sa  personne ,  la  première 
branche  de  cette  maison  s'est  éteinte. 

seconde  branche  ,  aînée  actuelle, 

VII.  Jacques-Joseph  de  Lort  de  Sérignan,  seigneur 
de  Farlet,  second  fils  de  Henri  de  Lort,  Ilf  du  nom. 


croix 
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marquis  de  Sérignan ,  et  de  Marie  de  Grasset ,  entra 
dans  la  marine»  et  fut  fait  successivement  sous-lieute- 
nant de  la  galère  la  Béale  le  26  janvier  1680,  lieute- 
nant de  la  galère  la  Ferme  le  1*'  janvier  1684»  capitaine 
de  la  galère  Madame  le  iS  février  lâgS,  chevalier  de 
l'ordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis  le  28  juillet  d^arg^m^Vipau 
1706,  et  chef  d*escadre  des  armées  navales  le  23  no- £ndê"*d'atur! 

yembre  1723.  De  son  mariage  avec  demoiselle  N i'o"^'^''  ""*' 

Pblbt  de  Moissag  sont  provenus  : 

1  o.  Pierre  ^  II*  dn  nom ,  dont  l'article  suit  ;. 

a*.  N»...  de  Lort,  chevalier  de  Sérignan ,  capitaine  an  régiment 
d'£u,  infanterie ,  tué  sur  la  brèche  de  fierg-op'Zoom  en  1747  ; 

3».  N chevalier  de  Lort  de  Sérignan,  nommé  enseigne  de 

vaisseau  au  mois  d'avril  17^8 ,  mort  sans  enfants ,  capitaine  de 
frégate  et  chevalier  de  Tordre  royal  et  utilitaire  de  Saint- 
Louis  ; 

4".  N de  Lort  de  Sérignan  ,  mariée  avec  M.  de  MonteU  ; 

5«.  N de  Lort  de  Sérignan  ,  épouse  dn  comte  d'Haut, 

VlIL  Pierre  de  Lort  de  Sjêrignan»  II^  du  nom, 
seigneur  de  Farlet ,  lieutenant  de  vaisseau  du  Roi ,  ,  o'ic^^»  • 
chevalier  de  Tordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis ,  d'ôriampLéTt 
est  mort  des  suites  des  blessures  qu'il  avoit  reçues  dans  ï^pu^/am'uHé 
ses  campagnes  navales.  Il  avait  épousé  Catherine  d*I-  ^ 
GiRD ,  de  laquelle  sont  issus  : 

1*.  Gharles-Jacques-Augnstin  9  marquis  de  Lort-Sérignan ,  né 
le  a3  juillet  1743*  Il  entra  au  service  en  qualité  de  garde  de 
la  marine  en  17589  fut  fait  enseigne  de  vaisseau  au  mois 
d'août  1767,  lieutenant  en  177S,  chevalier  de  Tordre  royal  et 
militaire  de  Saint-Louis  en  la  même  année ,  capitaine  de 
vaisseau  le  1*'  mai  1786 ,  et  major  de  la  sixième  escadre  au 
mois  de  mai  1788.  Le  marquis  de  Lort-Sérignan  a  rempli  en- 
suite les  fonctions  de  major-général  au  port  de  Toulon ,  et  a 
quitté  le  service  lors  de  la  révolution  ; 

2^.  Jacqucs-Joseph-Aogustiit ,  comte  de  Lort-Sérignan,  né  k 
Montpellier  le  9.  juin  1744»  élève  à  TEcole-Militaire  ,  puis 
reçu  chevalier  de  Tordre  de  Saint-Lazare ,  capitaine  aide- 
major  au  régiment  de  Provence ,  infanterie ,  chevalier  de 
Tordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis ,  marié  avec  damoi- 

selle  N d'Errane  de  Vibrac^  et  décédé  à  Bezlers,  sans  pos« 

térité ,  le  i3  novembre  18a  a  ; 

3«.  Pierre-Bénigne  de  Lort-Sérignan ,  dit  Tahbé  de  Farlet ,  né 
à  Marseille  le  19  décembre  lyAS,  Il  fut  d'abord  reçu ,  en  1756, 
élève  à  TEcole-Militaire ,  créé  chevalier  novice  de  Tordre  de 
St-Lazare  en  176a,  et  ensuite  a  embrassé  Tétat  ecclésiastique  ; 

4**.  Guillaume-Auguste  de  Lort-Sérignan,  né  au  mois  de  fé- 
vrier 17499  abbé'commendataire  de  Tabbaye  de  Saint-Apbro»^ 


fût    d'une   lance 

or. 
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dise  de  Beziers ,  vieairegénéral  du  diocèse  de  Valence ,  cha- 

noine-bonoraire  da  chapitre  royal  de  Saint-Denis,  décédé  à 

Mantes-sur-Seine  ,  le  i5  avril  iSaj  ; 
5°.  Jacques-Joseph-François-Aphroidise-Maurice,  qui  suit  ; 
6*.  Anne-Gabrielle^atherine  de  Lort-Sérignan,  née  le  27  février 

1741 9  décédée* 

IX.  Jacques-Joseph-Françoîs-Aphroîdîse-Maurîce , 
vicomte  de  Lort-Sérignan»  né  le  5  mai  1752»  capi- 
taine des  vaisseaux  du  Roi ,  chevalier  de  Tordre  royal 
et  militaire  de  Saint-Louis,  a  quitté  le  service  à  l'époque 
de  la  révolution ,  et  contracté  un  premier  mariage  avec 

DsEoRkuo:  demoiselle  Marie -Joséphine -Louise  de  Bonardo  de 
RoEURBNTO ,  fille  du  comte  de  Bonardo-Mangardo  de 
Rohurento  r  famille  des  plus  considérables  du  Piémont^ 
et  alliée  aux  Gordevie-Geva ,  comtes  de  Pamparato , 
et  aux  maisons  de  Villeneuve  et  de  Grimaldi ,  en  Pro- 
vence; puis  un  second  mariage,  dont  sont  issus  plusieurs 
enfants  des  deux  sexes.  Ceux  du  premier  mariage  sont  : 

1».  Amédée  de  Lort-Sérignan ,  né  le  aS^  janrier  1790,  à  ille  de 
Bourbon ,  où  il  habite ,  non  marié  ; 

a".  Augustin- Artbur,  dont  l'article  suit  ; 

30.  César- Adolpbe  ,  vicomte  de  Lort-Sérignan  ,  né  à  l^e  de^ 
Bourbon  le  14  avril  1794,  capitaine  au  a5*  régiment  d'infao- 
terie  »  chevalier  de  l'ordre  royal  de  la  Légiou-d'Honneur^  et 
de  l'ordre  d'Espagne  de  Saint-Ferdinand  de  seconde  classe. 

X.  Augustin- Arthur ,  comte  de  LoRT-SiRicNAN ,  né 
à  l'île  de  Bourbon  le  lo  janvier  1792,  capitaine-lieu- 
tenant  au  régiment  des  hussards  de  la  garde  royale, 

.  chevalier  de  l'ordre  royal  de  la  Légion-d'Honneur,  a 

DE  chavlhes  :   quitté  le  service  pour  raison  de  santé.  II  a  épousé ,  le  39 

Tin"d'orrwcom- j""n  i8i2,  demoisello  Antoinette-Sér^phine-Thérèse- 

del^paiion d^  ^^**P^°®  ^^  Ghaulnes ,  (i)  fille  do  Gharles-Hippotytc 


(i)Lst maison  db  Ghaoluss,  donl  le  nom  est  orthographié  <^6%aoiiâ 
dans  les  anciens  actes  latins ,  est  originaire  de  Picardie.  Jean  iU 
ChaulneSf  chevalier ,  l'un  de  ses  premiers  auteurs ,  vivait  en  1270,  et 
Clémence  de  Chaulnes  fut  mariée,  vers  i520,  avec  Jean ,  surnommé 
le  Borgne ,  seigneur  de  CramaUles, 

I.  Michel  Ds  Cbaulubs  ,  écuyer ,  habitué  dans  la  ville  de  Tonnerre, 
vers  la  fin  deXIY*  siècle ,  épousa  Nicole  du  Prey ,  fille  de  Guillaume 
dn  Prey,  bàillt  du  comté  de  Tonnerre,  de  laquelle  il  eut  : 

1**.  Jeam ,  I*'  dn  nom  ,  qui  suit; 

a«.  Jeanne  de  Chaulnes,  mariée ,  en  1407 ,  avec  Etienne  Eon ,  de 
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thevalier  de  Ghaulnes ,  mort  officier  au  régiment  d'in- 
fanterie de  la  Fère,  et  d'Anne-Victoire  Vincent  du 
Prey. 

SBIGHBUBS  DE   TARHAILLAN  ,  éUintS. 

IL  Gabriel  db  Lort,  seigneur  de  Tarraillan',  second 
fils  de  Pierre  de  Lort ,  écuyer,  seigneur  de  Lebrettes , 
de  Porcairargues ,  de  Gers,  etc.,  et  de  Florette  de 
Saint-Martin ,  'épousa ,  par  contrat  du  16  janvier  i549. 


la  ville  de  GharoUes  (  Généalogie  de  la  famille  d'Eov  ds  Bbait- 
MOHi ,  imprimée  en  1779 ,  in-ia.,  par  M.  de  la  Fortelle.  ) 

II.  Jean  db  G  h  aulnes  ,  I*'  du  nom ,  écnyer ,  seigneur  de  Millery  et 
de  Lu^arches  »  eut  pour  femme  Marguerite  de  Chàitnu  ^  et  pour 
-enfants  : 

1*.  Jean ,  II*  du  nom ,  qui  suit  ; 

a*.  Jeanne  de  Ghaulnes ,  femme  de  Jean  Hivart, 

III.  Jean  db  Ghaolubs,  II*  du  nom  ,  écuyer ,  seigneur  de  Millery 
«t  de  Lusarches,  épousa  Marguerite  de  Jazu^  de  la  ville  de  Ton- 
nerre 9  laquelle  le  rendît  père  de  : 

i»,  Pierre,  qui  suit  ; 

a».  Marguerite  de  Ghaulnes,  femme  de  Thibaut  Caignei,  écuyer. 
Elle  mourut  le  8  septembre  i499* 

IV.  Pierre  db  Ghadlnbs  ,  écuyer ,  seigneur  de  Bure  et  des  Alois  , 
s'allia  avec  Gatherine  de  Branche,  fille  de  Joachim,  seigneur  de 
Branche ,  près  Joigny ,  et  de  Jeanne  Picard.  De  ce  mariage  sont 
issus: 

1».  Antoine  de  Ghaulnes , écuyer ,  soigneur  de  Bure  et  de  Guil- 
lerriile ,  contrôleur  général  des  guerres ,  qui ,  par  son  mariage 
avec  Françoise  Arnaud  de  Cherelles,  a  continué  la  branche 
aînée  »  laquelle  a  donné  deux  maîtres  des  requêtes  en  1619  et 
1637  ,  dont  l'un  fut  intendant  de  la  province  de  Picardie  ,  un 
chevalier  de  Malte  en  i656,  et  plusieurs  officiers.  Gette 
branche  aînée  a  formé  plusieurs  rameaux ,  dont  l'un  a  pour 
chef  M.  de  Ghaulnes  de  Boutigny,  maire  de  la  villç  de  Dreux, 
oncle  de  la  comtesse  de  Lort  de  Sériguan. 

a».  Pierre  de  Ghaulnes,  vivant  en  i558,  auteur  d'une  branche 
établie  en  Daupbiné,  et  de  laquelle  sont  sortis  trois  présidents 
an  bureau  des  finances  de  la  généralité  de  Grenoble.  (  Etat 
politique  du  Dauphinéf  ^at  Ghorîer,  pag.  181.,)  Joseph  de 
Ghaulnes ,  seigneur  de  Noyarey ,  a  obtenu  l'érection  de  cette 
terre  en  marquisat  de  Chaulnes ,  par  lettres  patentes  du  mois 
de  mars  1684 ,  enregistrées  au  parlement  de  Grenoble,  le  i^ 
jioùt  de  la  même  année. 
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éearteinùx'i  ei  AnDo  Taégoin  ,  fille  de  Guillaume  Trégoin ,  seieneur 
de^^'eaiM^'db^r  de  Malves,  petite-fille  de  Jean,  et  arriëre-petite-fifie  de 
p1^'i!ÏfZ\  Guinot  de  la  Condamine,  époux  de  Marie  Trégoin ,  la- 
3  dwTiaM*  quelle  l'ayait  institué  son  héritier,  à  la  chaire  de  relever 
rêne    d'argent,  leg  noui  et  aHues  do  «a  famille.  Gabriel  de  Lort  fit  son 

tenant  de  la  main  '       t  v  t  r     f  i    • 

deitre  un  poi.  testameut  le  i5  novembre  1575,  et  laissa ,  entre  autres 

anard  du  même ,  i*      a.         Tk       I  •  «.^ 

qui  eat  ifo  Tré-  eufents ,  Paui  qui  suit. 

III.  Paul  DB  LoRT,  seigneur  de  Tarraillan,  fut  marié, 

£ar  contrat  du  i*'  janvier  iSSo,  avec  Jacquette  de 
lAssET,  fille  de  Jean  de  Lasset,  seigneur  de  Belai^o, 
lézardé  d^r.^""^  ct  do  Jacquotto  Lausselergue.  Il  fit  son  testament  le  1 1 
mai  i6o2 ,  et  fut  père  de  Jean»  qui  suit. 

lY.  Jean  de  Lort,  seigneur  de  Tarraillan»  fit  son 

testament  le  ii  avril  i655,  et  laissa,  du  mariage  qu'il 

Di GAiaioir«.j  nyajt  contracté-  le  2Q  avril  iGiS^avec  Anne  de  Gabri- 

d'a«ur,au    che-  t»       .1.    1  •  *'•  «^ 

Tron  d'argent;  an  QXJES  .  fiartnelemi  ,  GUI  SUll. 

chef  d'or.  * 

y.  Barthelemi  de  Lort,  seigneur  de  Tarraillan  et 
de  Savignac ,  fut  maintenu  dans  sa  noblesse  avec  ses 
parents  de  la  branche  aînée,  par  M.  de  Bezons,  in- 
tendant en  Languedoc,  le  lo  octobre  i668.  Il  avait 
épousé,  par  contrat  du  20  janvier  ]663,  Françoise  de 
m  Boiviin  ;  BoNNST  DE  Maubeilhan  ,  de  laquelle  il  eut ,  entre  autres 
r"'*"'"'*enfenU  : 

Baptiste-Gharles-François  de  Lort  de  Savig^nac ,  reçu  page  d« 
Roi  dans  la  grande  écurie  en  i6d5.  Il  vivait  en  1700. 


<^W»»I^M<IW^^»»MM 


MORE  AU  DE  BELLAING, 

Seigneurs  du  Faït,  de  Saucy,  de  Bbidoux,  h'Acl- 
BOT ,  DE  Bellaihg  ,  chevaliers  héréditaires ,  elc. ,  en 
Cambrisi»  ,  en  Sainaut  et  aux  Pays-Bas. 


Aiuaa  :  D'aiar,  â  la  bande  d'argVHt ,  chargég  dt  Irait  moucht- 
tuni  if hermine  de  table,  Suppprti  ;  un  iphioi  et  an  grif- 
fon de  aable.  Connione  de  ban>a ,  suriuontée  de  deux  hu- 
chctiaboutée  ca,saaloir.  Ciiiiîei:nne  t£(ede  giiflbn. 

La  famille  MOREAU  db  BELLAING  passe,  dans 
l'opinion  des  auteurs ,  pour  la  plus  ancienne  du  nom 
de  Moreau  ,  en  Cambrésîs,  en  Hainaut  et  aux  Pays- 
Bas,  où  elle  est  connue  depuis  plus  de  cinq  cents  ans. 
Les  preuves  de  la  noblesse  d'extraction  de  cette  famille 
se  trouvent  dans  les  histoires  de  la  noblesse  des  Pays- 
Bas  et  du  Gambrésis ,  des  monuments  anciens ,  des  an- 
tiquités et  noblesse  de  Flandre,  et  des  maisons  et  fa- 
milles illustres  et  nobles  du  royaume  des  Pays-Bas. 
Elles  ont  été  attestées  successivement  par  Paul  Gelic , 
ancien  héraldiste  et  généalogiste  h  Cambray  (i)  ;  par 


(i)  A.tlc*taliDa  généalogique  du  iS  janvier  iSii. 
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Adrien  Golbrant,  lieutenant  du  premier  roi  d^armes 
d'Espagne  aux  Pays-Bas  (i);  par  Jean-Baptiste  Le- 
blon  (â) ,  ancien  héraldlste  et  généalogiste  à  Valen- 
ciennes ,  (  fils  de  Laurent  Leblon ,  qui  a  exercé  le  même 
office  )  ;  par  le  comte  de  Saint-Génois  de  Grandbreucq, 
mort  premier  roi  d'armes  des  Pays-Bas  ;  par  la  com- 
Imission  de  la  langue  de  France  pour  l'admission  dans 
l'ordre  de  Malte;  enfin  par  M.  d'Hozier,  ancien  juge 
d'armes  de  France. 

Gomme  le  cadre  de  notre  ouvrage  ne  comporte  pas 
tous  les  développements  présentés  par  ces  généalo- 
gistes ,  nous  nous  bornerons  ici  à  établir  les  &its  filia- 
tifs,  en  renvoyant ,  pour  le  surplus  des  détails ,  aux  ou- 
vrages que  nous  venons  de  citer. 

I.  Régner  Moaeau  ,  écuyer,  seigneur  du  Fayt  et  de 
N Saucy,  mort  en  1 385,  avait  eu  pour  filsy  Jean,  qui  suit. 

IL  Jean  Moreau  ,  écuyer»  seigneur  du  Fayt ,  fief  qui 
relevait  de  l'évêché  de  Cambray^  suivant  un  acte  de 
relief  de  l'année  i386y  cité  par  Gelic,  Leblon  et  le 
comte  de  Saint-Génois ,  et  par  M.  de  Francquen  ,  dans 
le  premier  volume  de  son  Nobiliaire  desPays-Bcu,  eut 
»"••  pour  femme  Nicole  Bets,  qui,  d'après  l'ordre  des 
temps ,  pouvait  être  mèœ  ou  proche  parente  de  Ca- 
therine Bets ,  fille  de  Guillaume ,  mariée ,  en  1 349  >  ^^^^ 
messire  Roger  de  Warnewick ,  chevalier.  (  Recherches 
sur  les  antiquités  et  la  noblesse  de  Flandre,  par  Phi- 
lippe de  Lespinoy»  Qouay»  iGSi^  pp.  24^»  246.)  Du 
mariage  de  Jean  Moreau  avec  Nicole  Bets«^  issu  Gilles 
Moreau ,  qui  suit. 

III.  Gilles  Moreau  ,  écuyer,  mourut ,  en  i4i5>  des 

blessures  qu'il  reçut  h.  la  bataille  d'Azincourt.  Gelic , 

DE  Tunir  :     quI  constato  ce  fait ,  ajoute  que  Gilles  Moreau  fiit  in- 

rascld"* gueules!  humé  ^^  l'égUsc  do  Saint -Âubert  de  Cambray^  avec 

tttM^de  léopïidî  Marguerite  de  Thun  ,  sa  femme ,  près  du  tombeau  de 


d'sixur     à  3  lauK 
d'or 


d'or 


(1)  Les  8  juin  i65o  ot  x3  février  i653. 

(?.)  Certificat  délivré  devant  Marchant ,  notaire  à  Valenciennes ,  le 
20  janvier  1G68,  et  rcvôtu  du  visa  du  magistrat 4ie  cette  ville. 
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Gui  Moreau ,  écoyer,  décédé  en  1241 9  (^)  lequel  por-  , 

tait  les  mêmes  armoiries  qne  Gilles  Moreau,  et  avait 
épousé  Mahaut  d'Euvilers.  Gilles  fut  père  de  Wattier 
Moreau ,  dont  l'article  suit. 

IV.  Wattier  Moreau  ,  écuyer ,  fit  son  testament  à 
Venise ,  au  retour  de  la  Terre-Sainte  9  la  yeille  du  jour 
de  la  fête  de  Saint-Mathias  (  s3  féTrier  )  i43o  {v.  st.  ). 
On  voit  9  par  cet  acte,  que  Wattier  avait  épousé  Isa- 
beau  DE  Beaurevoir  ,  d*une  très-ancienne  maison  de  "«  bêaimto».  : 

1  1       •        1       j»        V     <     j       /^         1  i.         >•!  •.  de  gueule», a  froi» 

cnevalerie  du  diocèse  de  Lambray,  et  qu  il  en  avait  eu  maiiteu  dor. 
deux  fils  :  \ 

i«'.  Gai ,  qui  a  continué  la  branche  aînée  ; 

3<'.  Jean  Moreau  ,  ^irMoro,  écuyer,  cité  dans  le  testament  de 
son  père  comme  ayant  précédemment  cédé  à  son  frère  aîné 
tous  ses  droits  sur  les  biens  de  sa  famille >  situés  en  Gambrésis, 
et  ne  s'étant  réservé  que  l'argent  et  les  pierreries  que  Wattier 
Moreau,  leur  père ,  avait  à  Venise.  M.  de  Francquen  ajoute 
que  Jean  eut  des  fils,  lesquels  en  eurent  eux-mêmes,  mais 
qu'on  ignore  et  les  alliances  et  la  filiation  de  cette  branche , 
qui  portait  le  nom  de  Moro,  * 

y.  Gui  Moreau  ,  écuyer,  possesseur  de  tous  les  biens 
de  sa  famille  dans  le  Gambrésis ,  par  la  cession  que  lui 
fit  de  ses  droits  Jean  Moreau ,  dit  Moro ,  son  frère 
putné»  lorsque  celui-ci  se  fixa  à  Venise,  Il  fut  tué  ^dwfiabâiîde 
l'escalade  du  château  de  Ghimay  en  147^ ,  selon  Gelic,  d  or /accostée  d« 
Leblon  et  M.  de  Francquen.  Il  eut.  pour  femme  Alix  djs  g^m  ;  "LT  cm 
Sleich  ,  et  pour  enfants  :    .  ï^uLf" 

i*>,  Nicolas ,  I*'  du  nom  ,  dont  Tarticle  suit  ; 

20.  Etienne  Moreau,  dit  Morelli,  chanoine  de  Gambray   en 

i483.  Il  prêta  serment  au  Roi  pour  le  temporel  de  Tévêché  de 

Sainte Jean-de-Maurienne  en  i484  9  et  mourut  en  1499  ; 
30.  Jacqueline  Moreau,  mariée ,  par  contrat  du  premier  jour  de 

Tan  1484  (iS  avril,  jour  de   Pâques),  aTec  Nicolas -Jean 

Ghiiet,  écuyer. 


-  (1)  Gontcmporainement  à  Gui  Moreau,  vivait.  Robert  Moreau, 
ÇLCuyer,  lequel  épousa  Florence  Blocquel  (de  la  maison  deWismes  ), 
fille  de  Jean  Blocquel,  bailli  de  Walincourt  en  iaa5.  {Hist,  du  Cam- 
brésU ,  par  Jean  le  Garpentier,  III*  partie,  p.  a43.)  Ge  Robert  Mo- 
reau ,  d'après  une  ancienne  généalogie  que  possède  le  vicomte  de 
Wi»mes,  portait  les  mâQi«8  armes  qne  MM.  Mpreau  de  Bellaing, 
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VI.  Nicolas  MoBEAu ,  I"  du  nom ,  écuyer,  fut  con- 
setUer  de  l*évêque  de  Gambray,  Henri  de  Berghes  ,  élu 
par  le  pape  Sixte  IV  en  i479*  <  U  partagea  I  honneur 
«de  son  bon  gouvernement»  dit  M.  de  Francquen  ^ 
»  l'accompagna  en  Espagne  lorsqu'il  s'y  rendit  avec 
9  Jeanne  a  Aragon ,  peu  après  la  naissance  de  Charles- 
»  Quint;  et ,  après  la  mort  de  ce  prélat  (  arrÎTée  en 
9  i5io  )  y  il  embrassa  les  intérêts  de  Jacques  de  Croy, 
»  son  successeur,  contre  le  parti  de  François  de  Melun , 
»  son  compétiteur.  »  Nicolas  Moreau  avait  épousé  Ga- 
d'argênt^Vu  MU-  therfue  DU  F'AY,  d'une  très^ncienne  maison  de  cheva- 
loir  de  sable,  jg^je  ^q  diocèsc  Ag  Gambray ,  dont  l'alliance  avec  celle 
de  Moreau  est  rappelée  dans  VEtat  de  ta  noble$9e  du 
Cambrésts,  3*  partie  ^  p.  55 1.  Il  en  eut  deux  fils  et 
une  fille  : 


i**.  JeanMoreaa  ,  écuyer,  cEanoine  de  Gambray; 
a^^tr  Jérôme,  qui  a  contmué  la  descendance; 
5«.,.  Anne  Moreau  ,  femme  de  Jean  Ghilety  dit  Mainier,  écuyer, 
son  cousin ,  dont  elle  eut  : 
Marie  Ghilet,  laquelle  fut  dotée  de  lo  écns  d'or  au  partage 
que  firent  Guillaume  et  Marguerite  Moreau ,  ses  cousins- 

germains,  de  la  succession  de  Jean  Moreau,  chanoine  de 
ambray^  son  oncle. 

Yll.  Jérôme  Moreau ,  écuyer,  mourut  avant  son 

frère  :  car  ce  furent  ses  en&nts  et  ceux  de  sa  sœur  qui 

i>«  Boii.  :      recueillirent  la  succession  de  ce  chanoine.  Jérôme  eut 

ce7dur.*""  ^*'  pour  épouse  Jeanne  du  Bois, issue  d'une  très-ancienne 

noblesse  ,  de  laquelle  il  laissa  : 

i*'.  Guillaume ,  qui  suit  ; 

a*".  Marguerite  Moreau ,  femme  d'Amould  det  Portet ,  écuyer  ; 

3<».  Françoise  Moreau ,  religieuse.  Elle  fut  dotée  de  lo  écuff  d*or 
au  partage  de  la  succession  de  Jean  Moreau ,  son  oncle  ,  cha- 
noine de  Gambray. 


VIII.  Guillaume  Moreau  ,  écuyer ,  partagea  avec 
éci!^eYéT"uVi  et  Marguerite ,  sa  sœur,  la  succession  de  leur  oncle ,  Jean 
croîLSJto"'Var*  Morcau.  Il  eut  pour  femme  Marie  le  Moisne  ,  et  pour 
5«"*'»»'*  «j?  enfants  : 

d'or,  a  3  merlet- 
tesde  sable. 

i*>.  Norbert  Moreau  ,  écuyer,  qui  fut  créé  chevalier  par  lettres- 
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)>&teiite8  du  s5  février  1600(1).  Il  fut  tué  «u  commencement 
du  iiége  d'Ottende  en  i6qi  ,  et  n'avait  pas  été  marié.  Il  avait 
confommé  toute  ta  fortune  au  service  de  ses  souverains  ; 
a<*.  Pierre ,  I*'  du  nom  ,  qui  suit  ; 

S».  Ghislain  Mor«au ,  écuyer,  marié  avec  Charlotte  Thùmt  ;  *' 
4^.  Gabrielle  Moreau ,  morte  sans  alliance  ;  «4 

5».  Catherine  Moreau,  femme  de  François  de  Pot ,  écuyer. 

IX.  Pierre  Mobbav  ,  I**  du  nom  »  écuyer,  a  continué 
la  descendance.  M,  de  Francquen  rapporte  qu'il  servit 

Jeu  de  temps  avec  son  frère  aîné  dans  Tarmée  de  don 
uan  d'Autriche,  qu'il  quitta  le  service  en  1578»  peu 
de  temps  après  la  bataille  de  Gembloux  »  et  qu'à  la  fin 
de  janvier  i58o  (  t;.  «1.)»  ayant  été  chassé  de  Gambray 
par  les  troupes  du  duc  d'Alençon,  il  se  retira  à  Valen-     BmvFEi»  : 
ciennes.  Il  avait  épousé  Anne  Bbiffeau  ,  suivant  la  gé-  ^^^^^*Xl\ 
néalogie  de  J.-B.  Leblon»  certifiée  le  20  janvier  1668,  w  chef  du  môme! 
et  en  eut  Nicolas  »  IP  du  nom  ^  qui  suit. 

X.  Nicolas  MoBEAu  »  IP  du  nom  »  né  à  Yalençiennes, 
et  qualifié  écuyer ,  fils  de  Pierre  Moreau ,  aussi  écuyer  » 
et  a  Anne  Briffeau ,  dans  son  extrait  de  baptême ,  daté 
du  i5  mars  i58o  (  t;.  su).c  II  accompagna  les  Espa- 
»  gnols ,  dit  M.  de  Francquen  »  le  9  octobre  1  SgS  »  lors- 


(i)  Voici  le  texte  de  ce  diplôme  honorable  : 

«  Albert ,  par  la  grâce  de  Dieu ,  archiduc  d'Autriche ,  etc.,  savoir 
k faisons  que,  pour  le  bon  rapport  que  fait  nous  a  été  de  Norbert 
>  Moreau^  écuyer,  même  en  considération  des  bons  et  fidèles  services 

•  que  ses  prédécesseurs  et  lui  ont  faits,  tant  à  feu  de  très-haute  mé* 

•  moire  le  roi,  mon  seigneur  et  père,  qu'à  nous,  ayant  porté  les 

•  armes  l'etfpace  de  plus  de  trente  ans ,  tant  aux  sièges  des  villes  et 

•  places  que  feu  le  duo  de  Parme  a  prises  et  réduites  dans  ces  pays , 

•  même  à  notre  suite  au  siège  de  Calais,  commandant  *  5oo  rétres; 
•s'exposant  à  tous  périls,  ayant  supporté  notables  pertes  de  ses 
•biens  ei\  Gambraisis  dont  il  est  brionde  et  espérant  qu'il  continuera 
•de  bien  en  mieux  à  notre  service  «  nous  pour  ces  causes  voulant  fa- 
«vorablement  le  traiter,  élever  et  l'honorer  des  titres  et  dignités  de 

•  chevalerie  ,  dont  méritent  d'être  décorés  tous  ceux  qui  par  degrés 
*et  charges  de  fonctions  louables  parviennent  au  moyen  de  leur  udé- 
•lité,  devoirs  et  diligences^  avons  icelui  Norbert  Moreau,  cejour- 

•  d'hui ,  après  serment  fait  de  notre  inauguration  en  notre  ville  de 
*Mons ,  publiquement  fait  et  créé  de  notre  main  chevalier ,  comme 
*le  faisons  et  créons  par  ces  présentes,  etc.,  etc.,  car  ainsi  nous  plait- 
*il  ;  en  témoing  nous  avons  fait  mettre  notre  grand  scel  à  icelles  en 
■notre  ville  de  Mous,  le  vingt-cinquième  jour  de  février  mil  et  six 

•  cents.  Signé  Richib.  » 
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»  qu'ils  enirèrent  dans  les  Yille  et  citadelle  de  Gambray, 
v  commandées  par  le  comte  de  Fuentes  »  qui  venait  de 
»la  prendre  sur  le  maréchal  de  Balagny.  Il  servait 
»  #»mme  cadet  dans  le  régiment  de  Messie ,  à  Gambray , 
»  lorsqu'il  demanda,  en  1597»  ayant  à  peine  dix-sept 
9  ans ,  de  fiiire  partie  de  3oo  hommes  de  ce  régiment , 

I  qui  aidèrent  à  surprendre  Amiens  ,  où  »  blessé ,  en  ap- 
V  parence  légèrement ,  à  Tenlrée  à  la  ville ,  d'une  ar- 
»  quebusade  à  la  tête  »  il  perdit  peu  après  la  vue.  1  II 
fut  confirmé  dans  la  qualité  d'écuyer  par  le  roi  d'Es- 
pagne le  i3  février  i653 ,  sur  la  requête  qu'il  avait  pré- 
sentée à  ce  monarque  en  16&0  (i).  Il  a  eu  de  Jeanne 

..  uhxoi  :    DE  Lan NOY ,  son  épouse  : 

1».  JeaD  Moreau,  décédé  en  bas  Age  ; 
3*.  Pierre ,  II*  du  nom  ,  qui  a  continué  la  descendance  ; 
3*.  Autre  Jean  Moreau,  écuyer,   que  l'on  croit  être  mort  en 
Amérique. 

XL  Pierre  Moreau  »  IP  du  nom ,  écuyer»  naquit  le 

II  juin  16149  et  fut  baptisé  en  l'église  paroissiale  de 
Notre-Dame-de-la-Ghaussée  à  Yalenciennes.  Ge  fut  à  sa 
requête  que.J.-B.  Leblon,  généalogiste  de  cette  ville» 
lui  délivra  le  certificat  de  sa  preuve  généalogique ,  re- 
montant ,  d'après  celle  précéoemment  dressée  par  Paul 
Gelic»  généalogiste  accrédité  9  jusqu'à  Régner  Moreau, 
écuyer,  seigneur  du  Fayt  et  de  Saucy»  mort  en  i385  ; 


(1)  Voici  la  substance  de  cette  requête: 

«  Nicolas  Moreau  supplie  très-humblement  Votre  Majesté  d'or- 
»  donner  qu'en  la  dépèche  de  la  chevalerie  qu'elle  a  été  servie  d'ac- 
>•  corder  à  Norbert  Moreau,  son  oncle  et  parrain,  mort,  sans  délaisser 

•  de  postérité,  devant  la  tille  d'Ostende,  commandant  5oo  rètres  au 

•  service  de  Votre  Majesté ,  soit  attribué  à  lui  et  à  ses  aïeuls  le  titre 

•  d'écuyer,  ainsi  qu'ils  ont  été  qualifiés  en  notre  généalogie,  par  Paul 

•  Gelic,  maints  titres,   renseignements  et  certaines  informations 

•  passés   devant   les    magistrats    des   villes    de   Gambray,   Valen- 

•  ciennes^  etc.,  ezibés  parle  suppliant  au  conseil  de  Votre  Majesté» 

•  et  communément  sont  réputés  pour  tels,  quoi  faisant,  etc. 

•  Apostille  soit  mise  es  mains  de  Mett.  Adrien  Golbrant ,  lieute- 
»  nant  de  l'état  du  premier  roi  d'armes ,  afin  d'en  informer.  Fait  à 

•  Madrid,  le  8  juin   i65o.  Paraphé  Astet^  signé  BascHT^  avec  pa- 

•  raphe.'  Autre  apostille  :  vue  l'information  dudit  Mest.  Adrien  Gol- 

•  brant^  Fiat,  Fait  à  Madrid  ^  U  i5  février  i653 ,  signé  Bbkcbt  ,  avec 

•  paraphe.  » 
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certificat  délivré  sous  serment  devant  Matiiîeu  Mar- 
chant ,  notaire  »  et  visé  par  le  magistrat  de  Yalenciennes 
le  80  janvier  1668,  sous  la  prévôté  de  messire  Jean-     cun^v. 
François -Ignace  Rasoir ,  chevalier  de  Mespen.  Pierre     „  p„„, 
Moreau  épousa  i*.  Catherine  Caffeav»  2**.  Marie  m  J'°''„JJi7,",~'j* 
Pbbux,  Ses  enfants  furent  :  de«nopie/ 

Du  premier  Ui  : 
i«.  Bobert ,  qui  sait  ; 

Du  second  lit  : 

a*.  Catherine  Moreaa,  fenime  de  Simon  Thcrez^  son  coniin  ^ 
dont  elle  eut  : 
Marie-Xosèphe  Thorez  dame  de  Bellalng ,  mariée  i».  avec 
Jean-François  du  Bois ,  «icayer;  a«.  avec  Nicolas- Fran> 
çois  iU  Nçuet ,  chevalier  de  Tordre  de  Saiat-Louis,  ancien 
capitaine  au  régiment  de  Saxe  ;  S",  avec  messire  René  de 
ta  Marche,  chevalier  de  Saint-Louis,  ancien  capitaine  au 
régiment  de  Normandie»  infanterie. 

XII.  Robert  Moreau  »  écuyer,  né  le  i3  septembre 
1664  f  ^^  baptisé ,  comme  son  père  et  son  aïeul,  dans 
Tégllse  deNotre-Dame-de-la-Chaussée  à  Yalenciennes, 
est  mentionné  dans  le  certificat  généalogique  délivré  à 
son  père  le  20  janvier  1668.  Il  transigea  avec  ce  der- 
nier le  3  juillet  1696,  et  laissa  d'Angélique  Gantain  ,  c*"*»,: 
son  épouse  : 

1*.  Norbert  Moreau,  jésuite  à  la  Flèche,  puis  à  Paris,  où  il  fut 

professeur  de  rhétorique  ; 
a».  Jacques-Ombert-Joseph^  qui  suit. 

XIII.  Jacques-Ombert-Joseph  Moreau,  écuyer,  né 
et  baptisé  le  18  novembre  1714  »  en  la  paroisse  de  No- 
tre-Dame-de-la-Chaussée  de  Yalenciennes,  fut  licencié 
en  droit,  et  s'occupa  beaucoup  de  l'administration 
des  mines,  dans  lesquelles  il  avait  des  intérêts  en  France, 
en  Suisse  et  en  Savoie*  Il  épousa,  par  contrat  du  29 
décembre  1742»  Marie- Josephe  Manier,  dont  il  a  eu,  maitiei: 
outre  plusieurs  enfants  morts  en  bas  âge  : 

|o.  Hyacinthe-Félix  Moreau ,  mort  chanoine  ; 

a*.  Pierre'François-Joseph'Xavier ,  qui  a  continué  la  descen- 
dance ; 

3«.  Amélie^onstance-Josèphe  Moreau,  mariée  ^  le  19  juin  1789, 
avec  messire  François-Hyacinthe ,  comte  du  Parc ,  capitaine 
au  régiment  Colonel-Général ,  cavalerie ,  et  chevalier  de 
l'ordre  de  Saint- Louis.  Elle  habite  Tournay,  et  n'a  qu'une  fille, 
mariée  à  M.  Olislagers  de  Meerssenhoven  ,  écuyer. 
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XIV.  Pierre  -  François  -  Joseph  -  Xavier  Mobbav  , 
écuyer,  seigneur  de  BeUaing ,  de  Bridoux  et  d'ÂuInoy , 
ancien  député  ordinaire  des  états  dh  Hainaut ,  rendit 
hommage  au  roi  Louis  XVI ,  en  son  bureau  des  finances 
de  Lille ,  le  29  janvier  1789,  pour  la  terre  seigneuriale 
d'Aulnoy.  Il  a  hérité  de  la  terre  de  Bellaing  d'un  de 
ses  parents ,  à  condition  d'en  prendre  le  nom ,  lui  et 
tous  ses  descendants.  Par  décret  du  si  mars  1817, 
il  a  été  reconnu  cheyalier  héréditaire  des  Pays-Bas , 
et  rétabli  dans  la  possession  du  titre  qu'avait  obtenu  » 
en  1600  9  Norbert  Moreau,  frère  de  son  quatrième 
aïeul  (1).  Il  a  épousé  à  Mons,  en  1773,  Marie-Ange- 
rkq:  Domiuique-Josèphe  Rbgq  (  morte  à  Mous  le  i4  no- 
vembre 1818  )  9  nièce  d'un  conseiller  au  conseil  sou- 
verain de  Hainaut  (2).  Il  est  décédé  en  la  même  ville,  le 
25  janvier  1827.  De  ce  mariage  sont  issus ,  outre  une 
fille  morte  en  bas  âge  : 

m  — "  ■         '■  ■  ■  ■  II,.      I.  I       . 

(1)  Nous  donnons  ici  le  texte  du  décret  de  S.  M.  le  roi  des  Pays- 
Bas  : 

«  Noos  Guillanme,  par  la  grftce  de  Dieu,  etc.,  etc.,  etc. 

»  Sur  la  requête  de  Pierre-François- Joseph-Xavier-Morcau  de  Bel- 

•  laiog,  demandant  pour  raisons  déduites  à  être  reconnu  coname 

•  chevalier;  tu  les  rapports  du  conseil  suprême  de  noblesse, en  date 

•  des  3o  juillet  1816,  et  5  mars  1817  ,  n<*  460 ,  128, 89  et  84; 

•  Avons  trouvé  convenir  et  entendons  accorder  ladite  demande ,  et 

•  reconnaître  comme  chevalier  M.  Pierre-François-Joseph-Xavier  Mo- 

•  reau  de  Bellaing,  lui  permettant,  ainsi  qu'à  tous  ses  descendants 

•  légitimes  en  ligne  masculine ,  de  porter  ce  titre  et  les  armes  de  ses 
»  ancêtres. 

•  Le  conseil  suprême  de  noblesse  est  chargé  de  l'exécution  des 

•  présentes  ,  dont  il  sera  donné  connaissance  à  l'adressant  pour  son 

•  information.  • 

Bruxelles,  le  si  mars  1817.  Signé  Gijii.laomi.  De  par  le  roi,  signé 
A.  B.  Falck.  Pour  copie  conforme  à  l'original,  le  greffier  de  la  secré- 
tairerie ,  signé  d'Hamecourt. 

(2)  Madame  de  Bellaing,  née  Becq,n'a  eu  qu'un  frère  et  une 
soeur  mariés;  la  sœur  avait  épousé  M.  de  Brigode  de  Kemlandt  ;  elle 
a  eu  trois  fils ,  dont  l'un  a  épousé  une  fille  du  vicomte  Lnitens  de 
B0U88U.  Un  autre ,  connu  sous  le  nom  de  baron  de  Brigode,  a  épousé 

'  une  fille  du  comte  de  la  Tour-Maubourg,  petite-fille^  par  sa  mère,  du 
marquis  de  la  Fayette ,  et  arrière -petite-fille  du  duc  de  Noailles.  Le 
dernier,  nommé  Louis-Marie -Joseph,  comte  de  Brigode,  était 
chambellan  de  l'empereur  Napoléon  ;  il  est  mort  pair  de  France,  à 
Bourbon ne-les-Bains,  le  22  septembre  1827 ,  laissant  deux  fils  ju- 
meaux, nés  le  ....  août  1897 ,  à  Paris. 

Le  frère  de  madame  de  Bellaing  avait  épousé  sa  cousine  germaine, 
fille  de  M.  Becq ,  conseiller  à  la  cour  de  Hainaut;  il  a  laissé  deux 
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i«.  Jacques-Jfayéaal- Joaeph ,  dont  Particte  viendra  ; 

a«.  René- Joseph-Xavier  Moreau  de  Bellaing,  chevalier,  décédé 
à  Bruxelles  le  i5  mars  i8a5.  Il  n'a  eu  de  Marie-Thérèse  de 
Hervay  de  Kirchberg,  son  épouse ,  dont  la  sœur  avait  épousé  le 
comte  de  Fiquelmont ,  commandant  de  Spa ,  qu'une  fille  ; 
Camille  Moreau  de  Bellaing ,  morte  à  Tâge  de  deux  ans  ; 

5<>.  Marie-Léopold- Joseph  Moreau  de  Bellaing,  chevalier,  reçu 
bachelier  es  lettres,  licencié  es  sciences  et  en  droit  les  29 
mars,  i3  avril  et  i5  décembre  i8i3,  puis  avocat  à  la  cour 
royale  de  Paris  le  5  mars  i8i4>  Le  a6  mai  i8i5,  il  avait  été 
nommé  lieutenant  au  régiment  des  Gardes-d'Honpeur,  grade 

3ui  lui  donnait  rang  de  capitaine  dans  la  ligne.  Sa  conduite 
ans  la  campagne  de  cette  année  ,  citée  particulièrement  lors 
d'une  reconnaissance  qu'il  fit  dans  les  défilés  de  Bohême , 

Ères  de  Peterswald  ,  ainsi  qu'aux  batailles  de  Leipzig  et  de 
[anau ,  fit  inscrire  plusieurs  fois  son  nom  parmi  ceux  des 
officiers  qui  avaient  mérité  la  décoration  de  la  Légion-d'Hon- 
neur  (1)  ;  mais  il  n'y  eut  pas  de  croix  accordées  à  son  régiment 
e.n  i8i3  pour  la  campagne  hors  de  France.  Le  5  avril  1814»  le 
gouvernement  lui  donna  des  lettres  de  créance  comme  com-> 
missaire  dans  la  seizième  division  militaire  (2).  En  cette  qua- 
lité il  fit  reconnaître  |e  gouvernement  de  Louis  XVIII  par  le 


enfants,  un  fils  et  une  fille.  Le  fils  a  épousé  mademoiselle  Gordier 
de  Gaudry ,  dont  le  grand-père  et  l'oncle  étaient  conseillers  au  par- 
lement oe  Flandre;  la  fille  a  été  mariée,  comme  on  le  verra  ci- 
après,  à  Jacques-Juvénal-Joseph  Moreau  de  Bellaing,  son  cousin 
germain. 

(i)  Certificats  de  M.  le  comte  de  Mathan,  colonel-major  du  pre- 
mier régiment  des  Gardes-d'Honneur  et  de  M.  le  comte  de  Pully , 
lieutenaDt-général  des  armées  du  roi,  colonel  du  même  corps ^  du  5 
mars  181 5. 

(2)  Suit  la  teneur  de  ces  lettres  de  créance  :  «  Paris,  le  5  avril  1814. 

•  Nous  recevons.  Monsieur,  avec  satisfaction,  Tassurance   de  vos 

•  sentiments.  L'influence  que  vous  avez  et  que  vous  devez  avoir  dans 
•le  département  du  fiord  ne  peut  qu'être  fort  utile  à  la  bonne  cause. 
•Buonaparte  ne  règne  plus  :  déchu  du  trône  par  les  actes  du  sénat, 

•  du  corps  législatif  et  par  le  vceu  unanime  de  la  nation,  son  gouver- 
•nement  ne  doit  plus  être  reconnu.  Les  magistrats,  les  militaires 
•doivent  rester  à  leur  poste  :  la  tranquillité  publique  ne  doit  pas  être 
•troublée  ;  mais  tout  doit  se  faire  au  nom  de  la  patrie ,  du  gouverne- 

•  ment  provisoire,  en  attendant  qu'un  monarque  cher  aux  Français 

•  se  rende  à  leurs  vœux  et  à  leur  attachement,  qui  n'est  plus  com- 
■  primé  par  une  tyrannie  étrangère. 

•  Servez-vous,  Monsieur,  de  tons  vos  moyens  pour  propager  ces 

•  sentiments  dans  la  ville  de  Lille  et  dans  les  autres  cités  du.dépar- 

•  tement  du  Nord. 

•  Recevez  ,  Monsieur ,  l'assurance  de  notre  considération  • . 

Signé  le  prince  db  BiiifiivEffT. 

Pour  le  gouvernement  provisoire ,  «igné  Du  Pont  (  de  Nemours  ) , 
secrétaire-général,  et  scellé  du  sceau  du  gouvernement  provisoire. 
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sénateur  comte  de  Villemanzy,  commîJssaire  de  Napoléon 
dans  cette  division  y  et  par  les  autorités  des  yilles  d'Arras  , 
Gambray,  Lille ,  Douay,  Bouchain ,  Valenciennes  et  Gondé. 
Le  Moniteur  du  lo  avril  18 14  constate  ces  fait»,  et  les  plu» 
honorables  témoignages  se  sont  réunis  à  ceux  de  l'opinion  pu* 
blîque  pour  attester  les  heureux  résultats  de  son  zèle  et  de 
sa  prudence  dans  l'accomplissement  de  sa  mission*  (1).  Plus 
tard  (  le  27  juillet  )  il  fit  partie  ,  avec  M.  le  comte  Maurice  de 
Garaman ,  le  marquis  de  Louvencourt ,  etc.,  etc.,  d'nn^  dé- 
putatioD  chargée  de  complimenter  Louis  XYIII  au  nom  des 
trois  cantons  de  la  Belgique  laissés  à  la  France  par  le  traité 
de  1814.  An  mois  de  juin  ae  cette  année,  il  fut  admis  dans 
la  compagnie  écossaise  des  Gardes-du-Gorps  (a),  avec  le  grade 
de  capitaine  de  cavalerie.  Le  a  août  181 5,  M.  Léopold  de 
Bellaing  fut  nommé  sous-préfet  de  ràrrondissemenf  du  Havre; 
mais  des  motifs  honorables,  consignés  dairs  les  journaux  du 
temps  et  notamment  le  Moniteur  du  a8  novembre  de  la  même 
année ,  le  portèrent  à  faire  le  sacrifice  de  cette  place.  Appelé, 
le  10  juin  1818,  à  la  sous-préfecture  de  Fontenay-le-Gomte  , 
département  de  la  Vendée  ,  il  en  a  administré  cet  arrondisse- 
ment jusqu'à  l'arrivée  de  M.  le  duc  de  Gazes  au  ministère  de 
l'intérieur.  Depuis  lors  il  s'est  retiré  à  la  campagne^  et  habite 
l'ancien  château  de  Gié-sur-Seine  ,  qui ,  avant  la  révolution  , 
appartenait  à  la  famille  de  sa  femme,  Armande-Geneviève- 
Françoise  dt  Rémond  de  Montmart  du  Dognon ,  qu'il  à  épousée 
le  1"  août  1814 ,  par  contrat  signé  par  le  Roi  le  3  juillet  pré- 
cédent (5j.  Elle  est  née  le  ai  août  1793,  et  est  fille  de  haut  et 
puissant  seigneur  Armand  de  Rémond  de  Montmort ,  comte 


(1)  Lettres  de  BI.  le  prince  de  Bénévent,  du  ai  avril  18149  de 
M. -le  comte  de  Yillemanzy,  pair  de  France,  et  de  M.  le  comte 
Maison ,  gouvemeur  de  la  première  divbioD  militaire ,  des  9  et  ^ 
novembre; de  M.  le  comte  de  Brigode,  maire  de  Lille,  du  6  dé- 
cembre; de  M.  le  Ueutenant-génér-al  comte  Garra-Saint-Gyr,  des  9 
septembre  et  9  décembre  ;  de  M.  le  prince  de  Groy-Solre  à  S.  Exe. 
M.  l'abbé  de  Montesquiou,  ministre  secrétaire  d'Etat  an  départe- 
ment de  l'intérieur,  du  ao  décembre  de  la  même  année  18 14*  Une 
déclaration  du  lieutenant-général  comte  Garra-Saint-Gyp,  dn  Si 
juillet  181 5 ,  apostillée  par  le  c(»mtc  de  Villemanzr  »  pair  ae  France , 

Eorte  expressément  que  c'est  tt.  Léopold  de  Bellaing  qui ,  d'après 
(S communications  qu'il  avait  faites,  comme  commissaire  du  goo- 
▼emement  provisoire ,  détermina  la  conclusion  de  l'armistice  qui 
avait  assuré  les  places  du  Nord  au  Roi. 

(a)  Lettre  de  M.  le  duc  d'Havre  et  de  Gtoy  ,xapitaiae  de  cette 
compagnie ,  du  10  juin  i8i4* 

(3;  A  ce  contrat  signèrent  aussi  le  prince  de  Talleyrand,  le  duc  de 
Havre  et  de  Groy^  capitaine  de  la  compagnie  écossaise  des  Gardes- 
du-Gorps  ,  madame  la  princesse  de  Lorraine- Vaudémont ,  le  prince 
Louis  de  la  Trémoille ,  le  prince  de  Groy-Solre ,  le  prince  Amédée 
de  Broglie,  le  prince  de  Beauvau,  le  duc  de  la  Rochefoucauld- 
d'Estissac ,  madame  la  duchesse  de  la  Rochefoucauld-Liaucourt,. 
etc.,  etc. 
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du  DogDOn  (i) ,  chevalier  de  Tordre  royal  et  militaire  de  Saint- 
Louis  ,  mestre-de-camp  de  cavalerie ,  premier  aide-de-camp 
da  maréchal  duc  de  Broglie  à  l'armée  des  Princes ,  et  de 
haute  et  puissante  dame  Marie-Marc  de  Peehpeyroa^  comtesse 
de  Gomminges  de  Guitaut  (a).  Par  ordonnance  du  a3  février 
i8ai  ,  Louis  XVIII  a  accordé  à  M«  Léopold  de  Bellaing ,  en 
récompense  de  ses  services,  le  titre  de  baron.  Mais,  n'ayant 
pas  encore  eu  d'enfants ,  il  n'a  pas  cessé  de  porter  le  seul  titre 
de  chevalier,  héréditaire  dans  sa  famille  ; 
4.*.  Henri-Joseph-Yictor  JMLoreau  de  Bellaing ,  né  le  34  juin 
1788,  décédé  k  Bruielles  le  la.  décembre  i8aa.  Il  avait 
épousé  i<^«  Marie-Eulalie-Aleiandrine^  baronne  de^StsenhauU  ; 
a<».  Gharlotte  </tt  Buîtton  de  Bruet;  3<>.  Marie-Emilie-Garoline- 
Jeanne ,  comtesse  Van-dcr-Siegen  de  Putte ,  qui  lui  a  survécu. 
Il  a  laissé  quatre  enfants,  issus  de  son  premier  mariage  ; , 

A.  Joseph-Arald-Xavier-Alexandre-Marie-Robert  Moreau 
de  Bellaing,  chevalier,  né  le  9  décembre  i8i4 ,  admis  , 
le  19  août  1816,  chevalier  de  justice  dans  l'ordre  de  Saint- 
Jean-de- Jérusalem ,  dit  de  Malte  ; 

B,  Marie- Pauline-Gandide  Moreau  de  Bellaing  ; 

G.  Marie-Ange-Garoline-Mélanie-Josèphe  Moreau  de  Bel- 
laing ; 
D.  Marie-Joséphe-Bernardine-Amélie-Eudoue  Moreau  de 
Bellaing  ; 
5^.  Hedv^ige-Josèphe  Moreau  de  Bellaing ,  épouse  de  Jacques- 
André-Nicolas- Antoine  Mariane,  écuyer,  fils  d'un  ancien  syn- 
dic des  Etats  de  Languedoc ,  et  de  Jeanne  de  Poulhariès , 
dont  le  frère ,  Medard  de  Poulhariès ,  marquis  de  Gavanac  , 
"était  cordon  rouge  et  maréchal  de  camp  ; 
60.  Amélie-Joséphine  Moreau  de  Bellaing,  mariée  avec  M.  Borel 
dô  Favencourtf  écuyer,  chevalier  de  l'ordre  de  la  Légion- 
d'Honneur,  sous- préfet  de  Gompiègne  ,  dont  le  père  y  avant  la 
révolution ,  était  conseiller  d'Etat  (5)  ; 
7*.  Gharlotte-Glotilde-Josèphe  Moreau  de  Bellaing,  mariée  avec 
Marie-Lonîs- François  Cardier  de  Lobbes,  écuyer,  dont  l'aïeul 
et  un  oncle  étaient  conseillers  au  parlement  de  Flandre»  Elle 
a  deux  filles  nommées ,  l'une  Élise ,  l'autre  Justine» 

XY.  Jacques-Juvénal-Joseph  Moreau  de  Bellaing, 

(i)  Frère  du  comte  de  Saint-Mard  ,  connu  depuis  sous  le  nom  de 
marquis  de  Montmort.  Leur  père ,  François  de^  Bémond  «  marquis 
de  Montmort,  avait  été  major-général  des  Gardes-du-Gorps ,  puis 
lieutenant-général  et  grand'-croix  de  l'ordre  de  Saint-Louis.  Peu 
avant  la  révolution  ,  il  avait  succédé  au  prince  de  Soubise  dans  le 
gouvernement  de  Gîvctet  de  Gharlemont. 

(a)  Arrière-petite-fille  du  comte  de  Gommînees  de  Guitaut,  mar- 
quis d'Époisses  ,  dont  Madame  de  Sévigné  parle  beaucoup  dans  se» 
Lettres;  le  même  qui  fut  gouverneur  des  lies  de  Sainte-Marguerite  , 
et  auquel  fut  confiée  la  garde  de  l'homme  au  masque  de  fer. 

(3)  Le  frère  de  M.  de  Favencourt,  M.  Borel  de  Brétizel,  est  con- 
seiller à  la  cour  de  cassation.  Leurs  sœurs  ont  été  mariées,  l'ainée  au 
marquis  de  Séguier;  la  deuxième  au  comte  de  Lironcourt,  capitaine 
de  vaisseau ,  puis  consul  de  France  à  Amsterdam  ;  nue  autre  au 
comte  de  Ghangy,  écuyer  du  Roi  ;  la  dernière  k  M.  de  Mazîère. 
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chevalier  »  fut  reçu  élève  aa  collège  des  Quatre-Na-* 
lions,  dit  Mazarin ,  par  brevet  du  3o  septembre  1 789(  i  ) , 
comme  gentilhomme  de  Flandre ,  d'après  ses  preuves 
de  noblesse  faîtes  devant  M»  d'Hozier,  juge  d'armes  de 
France.  Il  a  épousé  à  Tournay^  le  16  août  1802 ,  Jus- 
bigq:  tine- Désirée- Marie -Glotilde  Rbcq  db  Malziivb»  sa 
cousine  germaine^  petite-fille»  par  sa  mère,  de  M.  Recq, 
conseiller  au  conseil  souverain  de  Hainaut ,  et  sa  petite- 
nièce  par  son  père.  Ils  habitent  le  château  de  Bellaing, 
près  Y  alenciennes ,  et  ont  pour  enfants  : 

1^,  Gm-Barthélemi*Nicola«>Marîe«'Jo8eph  Moreau  de  Bellaiag, 
chevalier,  né  le  6  décembre  tSia; 

a«.  Easèbe-Antoine-Hyacintbe  Moreaade  Bellalng,  cheralier  , 
né  au  château  de  Bellaing  le  3  février  i8a3  ; 

3«.  Gharles-Rapfaael-Aimé-Hyacinthe-AiitQine-Josèph  Moreau 
de  Bellaingy  chevalier,  né  au  même  château  le  lo  avril  1825  ; 

4f .  Paul  Moreau  de  Bellaing,  chevalier,  né  en  1826  ; 

5*.  Irmipé*Xavière-Jo8èphe  Moreau  de  Bellaing,  née  le  16  jnio 
i8o3  ,  mariée,  le  16  janvier  1828,  avec  Stéphano-Lucas ,  ba- 
ron fie  BUsi ,  chevalier  des  ordres  de  Saint- Louis  et  de  la  Lé- 
gion-d'Honneur,  ancien  capitaine-adjudant-major  des  cuiras- 
siers d'Angouléme ,  fils  de  Stéphano ,  baron  de  Bissi  ^  noble 
génois,  général  as  service  de  la  république  de  Gènes,  pois 
au  service  de  France,  grand'croix  de  l'ordre  de  Saint-Philippe, 
et  de  dame  Gabrielle  Tbornhill  ; 

6».  Gonstanoe-Josèphe  Moreau  de  Bcllahig  >  née  le  a8  janvier 
i8o5; 

70.  Marie- Ange- Albertine-Josëphe  Moreau  de  Bellaing,  née  le 
18  janvier  1808  ; 

8».  Denise-Michelle-Marie-Josèphe  Moreau  de  Bellaing; 

9«*  Annette-Amélie-Marie'Josèphe.Morean  de  Bellaing,  née  le 
10  février  i8io. 

(i}c  ^ouis-Jules-Barbon  Mazarioi,  etc.,  etc^etCn  Salùt.  Le  droit 

•  de  nommer  à  des  places  d'élèves  dudit  collège  nous  appartenant 
«selon  la  fondation,  les  lettres-patentes  de  S.  M.,  et  l'arrêt  de  son 

•  conseil  du  12  décembre  1738 ,  vacantes  et  arrivant,  et  étant  dû- 

•  ment  averti  que  la  place  qu'occupait  le  sieur  Muller ,  gentilhomme 
»  d'Alsace ,  est  vacante  par  sa  sortie  du  collège ,  nous ,  après  avoir  été 

•  informé  de  la  noblesse  et  des  qualités  du  bieur  Jacques-Juvénal- 

•  Joseph  McM^eau  de  Bellaing,  aussi  gentilhomme  de  Flandre  ,  l'a- 

•  vons  nommé  et  nommons  pour  remplir  ladite  place,  lequel,  en 

•  vertu  de  notre  nomination ,  se  présentera  à  MM.  les  inspecteurs  et 

•  grands-maîtres  dudit  collège  Mazarin,  pour,  après  qu'il  leur  sera 

•  apparu  qu'il  a  les  qualités  requises,  être  reçu  et  jouir  des  droits  et 
»  avantages  accordés  aux  autres  élèves  dudit  collège  j  en  témoin  de 
»  quoi  nous  avons  signé  ces  présentes  de  notre  main ,  fait  apposer  le 

•  sceau  de  nos  armes  et  contresigner  par  notre  secrétaire  ordinaire. 

•  A  Paris j  le  00  septembre  1789.  Signe  le  duc  db  NivBanois.  • 


DE  MURAT, 

Ficomiet  de  Mubat.db  Cheylanne, 
en  Auvergne. 


arUléaux  i  tH  tTaiu 

I  d'argt 
cohdt  da  ^ualre 

porte  roncb  an  milieu  ,  fui  «tf  m  oidiat;  aux  3  tt  J 
giteuUi.,  au  lien  léopariU  ifor ,  qni  est  um  Ctii^T  (i). 


La  maisoD  des  anciens  vicMtttes  db  MURAT,  éteinle 
un  peu  avant  le  milit^il  du  i5°  siècle,  a  subsisté  avec 
éclat  pendant  4<^°  "^^  dans  le  comté  d'Auvergne.  L'd- 
pinion  de  cette  province  est  qu'elle  tirait  son  origine 
des  vicomtes  du  Caffadez.  Ce  ou'il  y  a  de  certain,  c'est 
i|ue  Murât  était  dans  le  principe  un  fief  mouvant  du 
château  de  Cariât,' comme  le  prouve  une  suite  d'hom- 
mages rendus  par  les  vicomtes  de  Murât.  Ce  n'était 
donc  originairement  qu'une  viguerie,  et  le  titre  de 
vicomte ,  qu'elle  a  dO  prendre  à  l'époque  de  son  dé- 


an  lias  (l'un  acie  de   foi  ni  liumniagi 
MIT  h  8*  di'grt  de  celte  gèatalogie. 
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membrement ,  lui  vint  sans  doute  de  la  qualité  géné- 
rique de  son  premier  possesseur.  Ajoutons  à  ces  con- 
sidérations ,  que  les  noms  de  Gilbert  et  Géraud ,  ont 
été  communs  dans  les  deux  maisons  de  Garlat  et  de 
Murât. 

Le  château  de  Murât ,  séjour  ordinaire  des  vicomtes, 
était  bâti  sur  un  énorme  rocher  »  et  dominait  la  ville 
du  même  nom,  située  au  bas  de  cette  montagne,  sur  la 
rivière  d'Alagnon,  et  distante  de  4  lieues  N.-O.  de 
Saint- Fiour.  Ge  château  se  composait  d'un  corps  de 
logis  et  d'une  tour  ronde  plus  élevée.  Son  enceinte 
renfermait  une  place  d'armes ,  avec  un  pré  pour  l'en- 
tretien des  bestiaux  dans  les  temps  de  siège.  On  juge 
par  sa  position  et  l'étendue  de  ses  ouvrages  que  cette 
place  servait  non-seulement  à  couvrir  la  ville ,  mais  en- 
core à  protéger  et  défendre  tout  le  pays  environnant.  Un 
grand  nombre  de  fiefs  relevaientde  la  vicomte  de  Murât, 
et,  parmi  ces  fiefs,  on  comptait  plus  de  3o  châtellenies, 
entre  autres,  celles  d'Aubepeyre,  de  Ghâteauneuf,  de 
Mallet,  d'Anglars  ,  de  Vigoureux,  deTourlande  et  de 
Yédrines-Saint-Loup,  toutes  places  dont  les  fortifications 
existaient  encore  au  i4*  siècle.  L'église  du  bourg  de 
Bredoii ,  situé  sur  l'autre  bord  de  l' Alagnon ,  sert  de 

paroisse  à  la  ville  de  Murât. 

♦ 

L  Gilbert ,  P'  du  nom ,  vicomte  de  Murât  ,  rappelé 
comme  défunt,dans  une  chartey d'environ  l'an  i  o6o ,  rap- 

f)ortée  sur  le  degré  suivant,  pouvait  être  fils,  suivant 
'ordre  des  temps,de  Géraud  de  Gaflat,  et  par  conséquent 
neveu  de  Gilbert  I""',  vicomte  de  Garlat,  vers  l'an  990,  le- 
quel était  fils  de  Bernard  l'^'du  nom,  vicomte  de  Garlat, 
en  gSs.  (Voyez  dans  ce  volumela notice  de  GARLAT).  Le 
vicomte  de  Murât  est  aussi  rappelé  dans  deux  chartes 
des  années  1062  etiogS.  Les  noms  de  ses  enfants  sont  : 

i«.  Guillaume,  1*'  du  nom,  dont  Tarticle  suit; 
a"*.  Pierre  , «rappelé  comme  défunt  en  1060. 

IL  Guillaume,  I*'  du  nom,  vicomte  deMubat,  vivait  au 
milieu  du  1 1^  siècle ,  contemporainement  avec  Durand 
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de  Henry  (  i  ) ,  abbé  de  Moîssac  et  évêque  de  Toulouse , 
prélat  célèbre  par  Tamitié  dont  l'honora  saint  Odillon , 
et  par  le  zèle  avec  lequel  il  introduisit  la  réforme  de 
Tordre  de  Gluny  dans  un  grand  nombre  de  monas- 
tères. Bernard  de  Henry,  seigneur  de  Bredon ,  vassal  du 
vicomte  Guillaume  »  et  frère  de  Durand ,  avait  sur  la 
fin  de  ses  jours,  à  la  prière  de  ce  prélat^  accordé  po^r 
la  fondation  du  prieuré  de  Bredon,  divers  biens,  mans, 
bois  ,  rivières,  etc. ,  que  ce  même  Bernard  de  Henry 
et  ceux  de  sa  famille  avaient  possédés ,  soit  en  franc- 
alleu  ,  soit  en  fief  du  vicomte  de  Murât.  Le  vicomte 
Guillaume,  à  la  demande  de  Tévèque  Durand,  abbé 
de  Moissac ,  confirma  cette  aliénation ,  et  affranchit  les 
biens  cédés  de  tout  devoir  et  de  toute  charge  envers 
lui  et  ses  successeurs  ,  vicomtes  du  château  de  Murât  ^ 
mais  avec  défense  expresse  qu'aucun  château ^  aucune 
tour  ou  fortification  fût  construite  à  Bredon.  La  charte 
qu'il  promulgua  à  cet  effet  est  d'environ  l'an  io6q. 
11  raccorde,  dit-il ,  pour  le  repos  de  l'âme  de  Gilbert, 
son  père,  et  de  celles  de  sa  mère,  et  de  Pierre  son  frère; 
elle  fut  souscrite  par  Geraud-Gilbert,  Etienne  de  Henry 
et  Bernard  de  Henry ,  son  frère. {Bibltothè(jue  du  Rot, 
titres  de  Carcassonne,  t.  VI  et  VII,  p.  n*.  121  :  Be- 
cueil  de  Doat,  vol.  128,  fol.  94.)  Guillaume  I*',  vi- 
comte de  Murât ,  est  cité  immédiatement  après  Bobert, 
comte  d'Auvergne,  et  ayant  Amblard ,  compteur  d'Ap- 
chon  ,  dans  la  charte  de  consécration  du  prieuré  de 
Bredon,  du  1 2  septembreiogS.  (Cartulaire  de  Bredon.) 
La  même  année ,  ce  vicomte  prit  la  croix  au  concile  de 
Clermont,  et,  avant  de  partir  pour  la  Terre-Sainte,  il  fit 
un.  hommage  de  dévotion  de  son  alleu  du  Chayla  à  Notre- 
Dame  de  Clermont.  On  croit  que  le  vicomte  Guil- 
laume périt  dans  cette  expédition.  Il  eut  deux  fils  : 

!<>•  Jean ,  I«'  tjiu  nom ,  qui  8ui(  ; 

2<>.  Pierre  de  Murât ,  vivant  en  109$.       > 


N. 


(1)  Que  les  Bénédictins,  suivis  par  D.  Vaissète ,  nomment  par 
erreur  Durand  de  Dôme, 


N. 
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III.  Jean,  1*' du  nom,  vicomteDE  Murât,  se  croisa,  cd 
1 102,  avec  Armand  "dé  Bréon,  seigneur  de  Mardogne, 
Armand,  compteur  d'Apchon,  Louis  de  Podenas,  Louis, 
de  Montmoriq ,  Jacqueis  de  Tournemire,  Léon  de  Dienne, 
le  sire  de  Beaufort  et  le  baron  de  la  Tour ,  et  concou- 
rut au  siège  de  Tripoli ,  sous  Guillaume,  VII*  du  nom, 
comte  d'Auvergne.  {Art.  de  vérifier  les  dates,  nouF. 
édit.  in-8",  t.  X,  p.  i54).  Le  vicomte  Jean  eut ,  entre 
autres  enfants  : 

i<>.  Pierre ,  I*'  du  nom ,  dont  Tarticle  suit  ; 
2".  Pétronille  de  Murât,  prieure  de  Lavau-Dieu  en  ii^S,{GaUia 
Christ,  t.  II ,  Instrumenta,  col.  io8.) 

IV.  Pierre,  P'du  nom,yicomte  de  Murât,  succéda  à  son 
père  vers  1 135.  Ce  vicomte  parait  n'avoir  pas  été  étran- 
ger aux  démêlés  des  maisons  de  Barcelonne  et  de  Baux, 
au  sujet  du  comté  de  Provence.  Raymond -Bérenger, 
II*  du  nop[^,  comte  de  Barcelonne  et  de  Provence,  vain- 
queur de  Raimond ,  sire  de  Baux ,  qu'il  força  à  con- 
clure, en  I  i4S  »  un  traité  qui  annulait  ses  prétentions, 
obligea»  en  iiâo,  Hugues  de  Baux,  fils  aîné  et  suc- 
cesseur'de  Raimond^  et  sa  mère  Ëtiennette  de  Rodez 
à  souscrire  et  ratifier  ce  traité ,  et  à  renouveler  Thom- 
mage  que  Raimond  de  Baux  avait  fait  au  comte  de  Bat- 
celonne.  Ce  fut  au  mois  d'octobre  de  la  même  année 
1  i.âo ,  que  Pierre  l^',  vicomte  de  Murât ,  remit  son 
château  de  Murât  et  ses  autres  domaines  patrimoniaux, 
entre  les  mains  de  Raimond-Bérenger,  IPdu  nom,  comte 
de  Provence  et  vicomte  de  Cariât;  et  par  la  même  charte, 
ce  comte  en  investit  de  nouveau  le  vicomte  de  Murât,  à 
la  charge  de  les  tenir  de  lui  à  foi  et  hommage.  {Biblio- 

2i thèque  du  Roi,  titres  d* Armagnac,  vol.  66.)  Pierre  I" 

eut  cinq  fils  : 

i».  Guillaume^  II*  du  nom ,  vicomte  de  Murât,  chevalier,  ainsi. 

(JbaUfié  dans  une  transaction  passée  en  119G.  (  D,  ColL  pag. 

3oo.  )»  entre  Hugues,  évoque  de  Rodez,  et  Uugues,  1II«  du 

nom  ,  comte  de  Rodez  et  vicomte  de  Cariât.  Il  mourut  peu 

de  temps  après ,  sans  postérité  ; 
2».  Pierre,  II*  du  nom  ,  qui  a.continué  la  descendance; 
5«.  Amblard  de  Murât,  qualifié  vicomte  de  Gheylanne  ,  en  1  ai5. 

(  Coutumes  tt Auvergne,    tom.  IV,  p.  657.  )  Il  parait  avoir  eu 

pour  enfants: 
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A.  Armand,  de  Murât ,  vicomte  de  G(ieylanne  »  qui  coo' 
firma,  en  1257,  le  don  que  Guillaume  de  Ghâteauneaf^ 
Apchier,  seigneur  de  Villars,  avait  fait  à  l'église  de  Saint- 
Fiour,  d'une  dîme  de  «a  terre  de  Villars.  Armand  de 
Murât,  vicomte  de  Gheylanne,  mourut  peu  de  temps 
après  Tannée  1276  (1)  ; 

B.  Bernard^de  Murât ,  vivant  en  1240  ; 

G.  Yolande  de  Murât ,  dame  du  Ghayla  ,  matiée  avec  Ar- 
mand ,  seigneur  tle  Dienne ,  chevalier.  Ges  deux  époux  fi- 
rent hommage  à  Pierre,  III*  du  nom,  vicomte  de  Murât, 
pour  le  château  du  Ghayla ,  en  i25o  ; 

4*.  Jean  de  Murât ,  qui  se  croisa,  en  1187,  ^v^c  le  vicomte 
Guillaume ,  son  frère  ,  sous  le  roi  Philippe  Auguste  (2^  ; 

50.  Bertrand  de  Murât,  chevalier  ,  vivant  en  1199*  On  le  croit 
père  de  : 

chevaliers,    mentionnés   dans 

un6  sentence  arbitrale,  rendue 

Â.  Guillaume  de  Murât ,  l      en  1244  par  TofiBcial  de  Gler- 

B.  Geraud  de  Murât ,        [     mont ,  entre  Pierre  de  Barase 

et  Gautier  de  Penne,  cheva- 
liers, (  Archives  du  diâttau  de 
Vemines,'), 

V.  Pierre ,  II*  du  nomyvicomte  de  Mubat  ,  bienfaiteur  de 
Tabbaye  des  bénédictins  d'Ebreule,  près  Gannat^au  dio- 
cèse de  Glermont  en  1204  >  (  GalUa  Chriuiana,  t.  II, 
p.  370)  ,  fit  uhe  donation  d'une  dîme  de  graips  à  l'église 
de  Sain  t-Flovir,  en  1 2o5.  (  Garlulaire  de  Saint-Flour , 
n°.  92,  p.  746,  et  Dictionnaire  des  Gaules  de  la  France  ^ 


(i)  On  croit  qu'il  a  été  père,  dé  Guillaume,  vicomte  de  Gheylannev 
dont  la.  fille  Marguerite,  vicomtesse  4e  Gheylanne.  porta  cette 
terre  en  mariage  à  Astorg  de  Peyre,  en  1284.  {Coût,  a'^uv,,  t.  IV, 
pag.  657.)Ermengarde  de  Peyre ,  issue  de  leur  mariage,  et  vicomtesse 
de  Gheylanne ,  épousa ,  en  i3i9 ,  Guillaume,  lil*  du  nom ,  seigneur 
d'Ëstaing ,  dont  les  suecesseurs  furent  vicomtes  de  Gheylanne. 

(2)  Ge  fait  est,  rappelé  dans  une  sentence  rendue  à  Usson^  en.  1 368, 
en  faveur  de  Jean-Dodon  ^  seigneur  de  Lespinasse  et  de  Moissac. 
Une  autre  sentence ,  rendue  à  Issoire ,  au  conseil  secret  du  duc  de 
Berry,  en  1369,  porte  que,  dès  l'année  1196,  le  vicomte  deJMurat, 
(Guillaume,  II*  du  nom),  avait  prétendu  la  préséance  aux  Etats 
d'Auvergne  ;  que  cette  contestation  avait  été  portée  devant  le  Roi 
en  1207 ,  et  renouvelée  en  1286^  enfin  qu'elle  ne  fut  terminée  qu'en 
1569,  La  première  et  la  seconde  places  furent  alors  accordées  alter- 
nativenient  aux  barons  d'Apchon  et  de  Pierrefort  j  la  troisiënie  resta 
indivise  entre  le  sire  de  Mercœur  et  le  vicomte  de  Murât,  et  la  qua- 
trième fut  accordée  à  l'évêque  de  Glermont. 
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par  Tabbé  Expitly,  t.  IV,  p.  943  «col.  1).  Ce  vicomte 
était  en  instance  auprès  du  roi  Philippe  Auguste,en  1207, 
relativement  à  la  préséance  aux  États  d'Auvergne,  qu'il 
disputait  aux  barons  d'Apchon  et  de  Pierrefort  et  au  sire 

N. :  :.  dé  Mercœur.  Le  vicomte  Pierre  de  Murât ,  !!•  du  nom , 

mourut  avant  Tannée  1 239  Jaissant^éntreautresenfants: 

i".  Pierre  ,  III*  dti  nom  ,  dont  l'article  suit  ; 

a«.  Astorg  de  Murât,  seigneur  d'Aubepeyre  ou  d'Albepierre , 

\ivant  en  ia4o  ; 
•  5».  Guillaume  de  Murât,  élu  évêqne  du  Pny en  1248»  et  décédé 

en  i25i.(  Galtia  Chriitiana,  t.  II,  col.  715.) 

VI.  Pierre ,  III*  du  nom ,  vicomte  de  Murât  ,  fut  pré- 
sent ,  en  1 239,  à  un  traité  conclu  à  Toulouse  entre  llai- 
mond»  VII*  du  nom»  comte  de  Toulouse»  et  Hugues, 
comte   de  Rodez.    (  Baluze ,  Histoire  de  la  maison 
d^ Auvergne,  t.  II,  p.  762.)  Au  mois  de  mars  de  TaQ' 
née  suivante  1240  {v.  st.),  le  vicomte  de  Murât  fonda 
trois  messes  dans  le  monastère  de  Bredon,  et  donna  à 
cet  efFet  au  prieur,  Guillaume  deTEspinasse^Jes  mans 
de  Besse  et  de  Lascostes.  Bernard  de  Murât,  Armand 
de^  Gorses  et  Guillaume  de  Bonnefont ,  furent  les  té- 
moins de  cette  donation.  {Cartulaire  de  Bredon).  En 
1253,  il  transigea  avec  Beraud  ,  VIII*  du  nom,  sei- 
gneur de  Mercœur,  et  reconnue  tenir  de  lui  à  foi  et 
nommage ,  les  terres  de  Muratol  et  de  Cusol ,  moyen- 
nant i5o  livres  que  Beraud  de  Mercœur  lui  compta, 
et  3o  livresà  son  fils  Astorg*Pierre,III*du  nom,  vicomte 
de  Murât,  vivait  encore  en  1270,  avec  Gaillarde  de  la 
!>■  LA  Tout  :   Tour  sa  femme ,  fille  de  Bernfird,  VI*  du  nom,  seigneur 
fleura.  îy^d  on  dc  la  Tour,  et  de  Jeanne  de  Toulouse,  petile-fîlle ,  par 
îent*.  mVçoon*^  Joanue   d'Angleterre  ,  sa   mère  ,  4*   femme  de  Rai- 
cbaif  ^Vur**^^  ^^^ï^d»  ÏV*  du  nom,  comte  de  Toulouse,  de  Henri  II,  roi 
t*«i.  d'Angleterre,  et  d'Eléonore,    duchesse  de  Guienne. 

Leurs  enfants  furent  : 

i«.  Pierre ,  IV«  du  nom  ,  dont  l'article  suit  ;. 

2*»,  Géraud  de  Murât,  qui  fut  appelé ,  ainsi  que  son  frère  aîné  , 
à  la  substitution  des  biens  de  Bernard,  Yl^  du  nom  ,  seigneur 
de  la  Tour,  leur  aïeul ,  par  le  testament  que  ce  seigneur  fit 
en  1248,  en  partant  pour  la  Terre-Sainte  avec  le  roi  saint  Louis» 
(  Histoire  de'la  maison  d'Âuvergney  preuTes ,  p.  4^0  ; 

3o.  Astorg  de  Murât,  vivant  en  i253  ; 
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4*'  Pons  de  Mùrat,  chaDoine ,  comte  de  Brioude  en  i2yy,{Gall. 
Christ,  t.  II ,  Instrumenta ,  col  i4^0 

VIL  Pierre,  IV*  dû  nom,  vîconite  de  Murât,  cheva- 
lier ,  accorda ,  par  charte  du  5  des  calendes  d'octobre 
1 265 ,  promulguée  de  l'aveu  du  vicomte  Pierre ,  son 

fère,  de  Gaillarde  de  la  Tour,  sa  mère,  d'Astorg  de 
eyre ,  son  oncle ,  et  d'autre  Astorg  de  Peyre ,  son 
beau-père  ,  la  permission  aux  habitants  de  Murât ,  de 
s'ériger  en  commune  et  de  ceindre  la  ville  de  murailles. 
Il  leur  concéda  par  la  même  charte  le  pouvoir  d'élire 
des  consuls,  et  leur  donna  des  droits  patrimoniaux  et 
d'octroi  9  à  prendre  sur  toutes   les  denrées  et  mar- 
chandises qui  seraient  pesées  aux  poids  de  la  commune. 
(DicL  des  Gaules  de  ta  France,  t.  IV,  p.  945*]  Telle 
fut  l'origine  de  la  ville  de  Murât ,  qui  dans  la  suite  est 
devenue  le  siège  d'un  bailliage,  d'une  prévôté  et  d'une 
maîtrise  des  eaux  et  forêts.  Par  pne  autre  charte  du 
mois  de  juillet  i265,  le  vicomte  de  Murât  fit  don  de 
plusieurs  dîmes  à  l'église  de  Saint-Flour ,  et  transigea 
au  sujet  des  devoirs  de  l'église  de  Saint-Martin  de  Vi- 
gouroux,  en  présence  d'Asxorg  de  Peyre  et  de  plusieurs 
autres  seigneurs ,  ses  amis.    [Gallia  Christiana ,  t  II, 
p.  420;    Cartulaire  de  Saint-Flour,  livre  couvert, 
n^  121,  p.  1.)  Dans  le  cours  de  la  même  année  126a, 
le  vicomte  de  Murât  marcha  à  la  tête  de  ses  vassaux 
contre  Guillaume ,  compteur  d'Apchon ,  qui  ravageait 
le  pays,  et  le  fit  prisonnier.  [DicU  Statistique  du  dépar- 
tement du  Cantal,  par  M.  Déribier,  p.  221.)  En  1266, 
Pierre,  IV* du  nom,  vicomte  de  Murât,  rendit  hom- 
mage à    l'évêque  de   Çlermont    pour  le  château    du 
Chayla  que  tenait  de  lui  Armand ,  seigneur  de  Dienne, 
et  Yolande  de  Murât,  sa  femme.  Il  avait  épousé,  vers 
Tan   1255  ,  Marquise  de  Peyre,  fille  d'Astorg,  che-     dbPbtii: 
valier,  seigneur  de  Peyre,  en  Gevaudan.  Cette  dainepio5é«dïîl*  *' 
était  veuve,  et  avait  la  tutelle  de  Guillaume,  son  fils  . 
unique ,    lorsqu'elle  rendit  hommage ,  le  lendemain  de 
l'Ascension  ,   1274.,   pour  la   vicomte  de  Murât  »  à 
Henri,  II''  du  nom ,  comte  de  Rodez ,  comme  vicomte 
de  Garlat.  {Dict.  des  Gaules,  t.  IV,  p.  945,  et  Archives 
du  prince  de  Monaco). 
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VIIL  GuiOaume,  III*  du  nom ,  yicomte  de  Murât  , 
qualifié  successivement  damoiseau  et  chevalier ,  sei- 
gneur de  Vigouroux ,  d'Aubepeyre,  de  Mallet ,  de  Châ- 
teauneuf,  etc.,  fit»  autorisé  par  son  père ,  un  don,  en 
1S69,  à  l'église  de  Saint-Flour,  enpn&sence  et  de  l'avis 
d'Astorg  de  Peyre.  (  Cart.de  SaintrFUmr.)  Le  vicomte 
Guillaume  parait  dans  une  charte  de  1 2  76;  fit  un  échange, 
le  23  juin  i283  ,  avec  Pons  de  Villasale,  prieur  de  Bre- 
don,  et,  le  lundi ,  avant  la  fête  de  Saint- Jacques  et  Saint- 
Philippe  de  la  même  année ,  il  confirma  les  privilèges 
et  franchises  accordés  par  son  père  à  la  ville  de  Mu- 
rat,  et  en  scella  l'acte  de  son  sceau  (en  cire  jaune,  à 
2  lacs  de  soie  verte) ,  représentant  trois  fasces  crént- 
lées.  Le  premier  lundi  de  juin  1285,  Guillaume,  IP  du 
nom ,  donna  à  Henri ,  comte  de  Rodez ,  vicomte  dé  Cariât , 
le  dénombrement  de  sa  vicomte  et  de  ses  apparte- 
nances ,  ainsi  quç  de  ce  qu'il  possédait  dans  les  pa- 
roisses de  Lencne,  (^alinargues,  Moissac,  Chavagnac, 
Yirargues  ,  Cbastel ,  la  Chapelle,  Saint -Eustache, 
Bredon ,  la  Yaissenet ,  Loubesargues ,  Ussel ,  Yaleujol, 
Paulhac,  Cussac,  Cezens,>* Saint-Maurice,  Saint-Mar- 
tin ,  Malbo ,  Narnhac ,  Therondels ,  Laussac,  Albinhac, 
Salvinhac,  Brommat,  Rueyre,  Valcaylez  et  Roffiac, 
(ces  8  dernières  terres  situées  en  Rouergue  ) ,  et  de 
Saint-Martin  de  Yigouroux ,  près  Murât.  Le  vicomte 
Guillaume  déclara  tenir  le  château  de  Cbambeul  du 
Roi ,  ainsi  que.  le  fief  de  Maucher  et  le  château  de  Be- 
coyre-lès-Bredon;  les  fiefs  et  châteaux  du  Chayla«t  de 
Broc,  de  Tévêque  de  Clermont,  le  château  de  Murât 
du  comte  de  Rodez,  enfin  les  fiefs  d' Ussel,  de  Yaleujol 
et  de  Mons  du  sire  de  Mercœur.  {Archives  du  Bai, 
f^ande  armoire ,  1 2*  guichet ,  layette  d'Auvergne.  ) 
Le  vicomte  de  Murât  fut  présent,  en  1288,  à  une 
charte  concernant  'Odillon  de  Mercœur ,  prévôt  de 
Brioude  ;  et,  par  charte  de  l'année  1 292 ,  il  accorda  des 
coutumes  et  privilèges  à  la  communauté  d'Aubepeyre. 
[Coutumes  d  Auvergne,  t.  lY,  p.  6340  En  1 295 ,  il  fut 
présent  avec  Géraud  de  Murât ,  seigneur  de  Yernines , 
et  beaucoup  d'autres  des  principaux  seigneurs  du  pays, 
au  mariage  de  Bernard,  seigneur  de  la  Tour,  avec  Béa- 
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Irix  de  Rodez ,  fille  de  Henri  H ,  dernier  comte  de 

Rodez  de  la  maison  de  Milhaud  et  de  Garlat  ;  et ,  le  1 5 

des  calendes  de  décembre  de  cette  année ,  il  souscrivit 

ta  quittance  de  dot ,  donnée  par  Bernard  de  la  Tour, 

immédiatement  après  Bernard ,  fils  du  comte  de  Com- 

minges ,  et  avant  Géraud  de  Murât ,  seigneur  de  Ver- 

nines ,  Hugues  d'Ârpajon ,  Amblard  de  Dienne ,  Henri, 

seigneur  de  Bénavent,  chevalier,  Raimond,  seigneur 

d'Ëstaing,  Astorg  d'Aurillac»Etienne  de  la  Tour  et  Âmal- 

rie  de  Narbonne.  {UisU  delà  maison  cC Auvergne,  par 

JusteL  Preuves,  p.  176.)  Le   vicomte  Guillaume  HI 

avait  épousé,  vers  Tan  1280,  Éléonore  de  Galhont, 

fille  deBégon,  IV*  du  nom,  baron  de  Calmont-d'OU.  a^^^u^TLo 

Elle- était  veuve  le  21  janvier  1297,  {v.  st.)  date  du  «»^''»»'»'• 

testament  de  Raimond  de  Galmont-d'Olt ,  son  oncle, 

évêque  de  Rodez,  qui  légua  à  ses  enfants  100  livres  de 

rente  annuelle  à  prendre  sur  le  lot  que  ce  prélat  avait 

assigné  à  Pierre  Pelet ,  l'un  de  ses  héritiers  universels. 

Le  vicomte  Guillaume  III  a  laissé  : 

1».  Bégon  ,  dont  J'article  suit  ; 

a».  Gnillaume  ,  IV«  dii  nom  ,  dont  l'article  sera  mentionné  après 

celui  de  son  frère  aîné  ; 
30.  Pierre  de  Murât,  vivant  en  i3i4  et  i56o. 

IX.  Bégon,  vicomte  de  MuaiiT,  damoiseau,  puischeva- 
lier,  seigneur  de  Vigoureux,  de  la  Bastide ,  d' Aubepeyre, 
etc.,  rendit  hommage  à  Renaud,  sire  de  Pons,  vicomte 
de  Cariât,  le  8  mai  i5o3.  Dans  le  cours  de  Tannée    „. (.^,^^,. 
suivante  >  il  épousa  Braïde  db  G ayius',^  fille  de  Dorde ,  «lor ,  au  ii«n  d« 
seigneur  de  Caylus  en  Rouei^e.  {Inveni.  des  titres  de  paga^  âè  rrét"' 
Bourbonnais ,  t.  II,  fol.  619,  Chambre  des  comptes  de  ^it^  ""^""^  '^^ 
Paris.)  En  iSi4»  il  transigea  sur  partage  avec  Guil^ 
laume  et  Pierre ,  ses  frères ,  et  tous  trois  ratifièrent  la 
substitution  que  le  vicomte  Guillaume,  III*  du  nom,  leufr 
père,  leur  avait  feite  de  la  vicomte  de  Murât,  l'un  au  dé^        ^ 
faut  de  Tautre,  dans  Tordre  de  primogéniture,  à  Texclu- 
sion  des  filles.  {Ibid,  fol.  3 18.)  En  i5i8,  Bégon,  vi- 
comte de  Murât,  accompagna   le  roi  Philippe  le  Long 
dans  la  guerre  contre  les  Flamands.  {Dict.  statistique  du 
département  du  Cantal^  p.  221.)  U  désigna  ,  en  iSsô, 
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le  nommé  Deltrière  pour  administrer  )*ho&pice  ou  lé- 
proserie de  Murât;  conclut  un  ocurel  accord  arec 
Guillaume  de  Murât»  son  frère  »  en  1S41»  fit  hommage, 
en  1349  9  a  Jeanne,  comtesse  d'Aurei^oe  et  de  Boo- 
logne,  et  confirma,^  le  i3  mars  1557,  les  priTÎléges 
accordés  par  son  aïeul  à  la  ville  de  Murât.  Le  s  avril 
iSSg,  Jean ,  duc  de  Berry  et  comte  d^Auvergne^  con- 
sidérant les  services  nombreux  et  tout  particuliers  que 
le  vicomte  Bégon  avait  rendus  au  roi  Jean ,  père  de  ce 
prince ,  et  à  son  aïeul ,  dans  les  guerres  qu  ils  avaient 
soutenues ,  lui  accordar  le  privilège  de  n'avoir  à  l'avenir 
que  deux  sergents  royaux  qui  pussent  instrumenter 
dans  la  vicomte  de  Murât.  Bégon  mourut  dans  le  cours 
de  la  même  année,  ou  au  commencement  de  la  sui- 
vante ,  et  ne  laissa  qu'une  fille,  nommée  : 

Hélix  de  Murât ,  qui  fut  mariée ,  avec  une  dot  de  io,6oô  livres , 
par  traité  du  i5  mars  i^ao,  avec  Bertraad  de  CarmaiUme^  sei- 
gpeur  de  Yarevre  et  de  Privazac,  fils  de  Guillaume,  11*  da 
nom ,  baron  de  Gardaillac ,  et  de  Braîde  d'Olaigues.  Cette 
union  a  amené  dans  la  suite  de  longs  et  sanglants  démêlés 
entre  les  maisons  de  Murât  et  de  Gai^aillac. 

IX.  Guillaume,  IV^du  nom,  vicomte  db  Murat,  sei- 
gneur de  Vigoureux ,  en  Auvergne ,  de  Barrés ,  en 
Rouergue,etc.,fit  don,  en  i3oo^  aux  prieurés  de  Saint- 
Flour,  de  Saint-Hilaire  de  Brezons  et  de  Saint  Julien 
de  Paulhac ,  de  la  dilne  des  terres  qu'il  possédaitdans  les 
paroisses  de  Brezons  et  de  Paulhac.  (ÈxpULy).  Il  tran- 
sigea ,  en  1 3 14  et  i342  «  avec  son  firère  Bégon  ^  pour  le 
maintien  de  la  substitution  faite  par  leur  père ,  dans  la 
vicomte  de  Murat*  Cette  substitudon  fut  ouverte  à  son 
profit ,  par  la  mort  sans  enfants  mâles  du  même  Béson, 
en  i36o;  mais  dès  lors  la  maison  de  Gardaillac  éleva 
des  prétentions  sur  cette  vicomte.  Elle  fut  déboulée 
par  un  premier  arrêt  du  parlement  de  Paris,  du  14 
janvier  1567..  Le  vicomte  Guillaume  lY  mourut  peu 
de  temps  après  la  promulgation  de  ce  jugCDùient.  Des 
mémoires  lui  donnent  pour,  femme,  vers. l'an  i3ao, 
»  pon:  Marquise  de  Pons  ,  fille  de  Geofiroi,  Y*  du  nom,  sire  de 
l'undé/dv  rt  Pons,  chevalier ,  seigneur  de  Ribérac»  vicomte  de  Tu- 


DE    MURAT.  "  l 1 

renne,  etc. ,  et  d'Is^elle  de  Rodez,  vicomtesse  de  Car- 
iât. Il  laissa  deux  fils   légitimes  : 

2^.  Renaud,  I*'  du  nom ,  dont  l'article  suit  : 

2^,  Pierre  de  Murât ,  mort  sans  postérité ,  après  Tannée  1595. 

X.  Renaud,  V'  du  nom,  vicomte  de  Muhat,  seigneur  de 
Vigouroux,  de  la  Bastide,  d'Aubepeyre,  de  Tourlande, 
etc.,  avait  déjà  succédé  à  son  père  dès  1370.  Il  défendit 
ses  droits , «secondé  par  Pierre,  son  frère,  contre  Guil- 
laume de  Gardaillac,  chevalier,  fils  d'Hélix  de  Murât,  en- 
suite contre  Pons  (  1)  de  Gardaillac,seigneur  de  Varayre 
et  de  Privazac ,  fils  de  Guillaume.  Mais  trois  arrêts  du 
parlement  de' Paris,  des  17  juin  i384»  14  juin  i3g9  et 
11  avril  i4o3»  le  maintinrent  dans  la  possession  de  la 
vicomte  de  Murât.  Dès  le  2  2  décembre  1  Sq  1 ,  Renaud,  VP 
du  nom»  sire  de  Pons,  vicomte  de  Turenne  et  deGarlat, 
lui  avait  donné  procuration  pour  recevoir  tes  hommages 
de  ses  vassaux.  Renaud  V" ,  vicomte  de  Murât,  mourut 
en  i4o4*  11  avait  épousé,  l^  après  Tannée  i35o,  Ca- 
therine DE  Boissi^REs,  dame  d'Agolin  et  de  Ghâlus-les-  oiBoirmUe» 
Boissières,  veuve  de  Robert  Dauphin,  II**  du  nom  ,  ^j,**^;:^,*^ ÎJ 
seigneur  de  Saint-Ilpize ,  fille  de  Géraud  de  Boissières, 
chevalier,  seigneur  de  Ghâjius  et  du  Grest ,  et  sœur 
puinée  de  MarsibiUe  de  Boissières ,  femme  de  Ploton 
deRochebaron;  2\  en  i375,  Jeanne  bè  Gha.t£Aijn^uf-  »eCHATEiiNErp: 
ÂPCHiEB,  dame  de  Ghâteauneaf-^ur-Murat ,  veuve  en  .un  af/cV«fdê 
premières  noces]  d'Eudes ,  compliour  d'Apchon.  Elle  ^"'"^'''' 
était  filles  de  Béreno^r  de  Ghâteauneuf  et  de  Jeanne  de 
Mallet.  Le  vicomte  Renaud  I"^.  k  eu  pour  enfants  ; 

Du  premier  Ht  : 

10.  Danphinede  Marat^fewnye  de  Pierre,  IV*  4u  nom  ,  seigneur 

de  Brezons  ; 

Du  second  Ut  : 
a<».  BeoaQd,  II*  da  nom  ,  dont  Psirticlejsuit  ; 


(i)Pn  voit  par  un  arrêt  de  iSgS ,  que  le  même  Pons  de  Gardaillac  , 
ayant  fait  prisonnier  dans  cette  guerre  deux  frères  naturels  du  vi- 
comte Renaud  de  Murât,  I*'  du  nom^  eut  la  cruauté  de  leur  faire 
crever  les  yeux. 


croix 
azur. 
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^*».  Pierre  de  Murât,  chevalier,  qui  fut  présent,  le  ^7  juillet 
14M9  4u  mariage  contracté  à  Castres  entre  Bernara,  Y III* 
du  nom  d'Armagnac,  comte  de  Pardiac ,  vicomte  de  Cariât  et 
de  Murât,  et  Eléonore  de  Bourbon -la-Marche.  Pierre  de  Mu- 
rat  est  décédé  sans  postérité  après  l'année  i438.  (  Histoire  de 
Languedoc  y  t.  lY,  pp.  489,  49i*); 

4*.  Jean  de  Murât,  ctievaiier,  seigneur  de  Saînt'Diery,  prés 
Besse  ,  et  de  la  Boche ,  par  la  donation  que  lui  en  fit  sa  mère. 
Jl  fat  constamment  attaché ,  ainsi  que  le  vicomte  Benaud , 
son  frère  aîné,  au  parti  de  Jean  Sans-Peur,  duc  de  Bour- 
gogne (1).  Après  la  mort  tragique  de  ce  prince  au  pont  de 
Montereau,  le  10  septembre  i4i9»  JeandeMur*^,  chevaUer, 
fut  l'an  des  seigneurs  députés  vers  le  roi  de  Navarre  et  le 
comte  de  Foix ,  et  il  partit  pour  remplir  cette  mission  le  a6 
du  même  mois  de  septembre.  Il  continua  de  servir  le  duc 
Philippe  le  Bon»  successeur  du  duc  Jean  ^  et  il  était  chargé 
de  quelque  mission  importante  en  Languedoc,  lorsque  le 
Dauphin  le  fit  arrêter  en  i4a3.  On  le  détint  dans  la  ville  de 
Garcassonne,  avec  Pierre  d'Arluc,  son  secrétaire ,  jusqu'au  7 
juillet  de  cette  même  année.  (  Hitt  de  Languedoc  y  t.  IV,  pag. 
45a.)  Jean  de  Murât  mourut  sans  postérité  ; 

5«.  Anitoine  de  Murât,  qui  mourut  également  sans  postérité  ; 

6*.  Dauphine  de  Murât,  femme  de  Jean  Saume^  receveur  des 
aides,  et  bailli  des  Montagnes  à  Montvallat,  auquel  Jeanne 
de  Chftteauneuf  fit  don ,  en  i437>  de  sa  portion  de  la  terre  de 
Ghftteauneuf-sur-Murat  ; 

7<>.  Jeanne  de  Murât,  religieuse  â  Notre-Dame  de  Bonlieu,  au 
diocèse  de  Magaelonne.  Elle  céda  au  vicomte  Renaud  ,11' 
du  nom ,  son  frère,  tous  ses  droits  d'hérédité  en  i4a8. 

XL  Renaud ,  II*  du  nom ,  vicomte  de  MuR4Ty  (nommé 
quelquefois  Renaudon  dans  sa  jeunesse)  chevalier,  sei-r 
gneur  de  la  Bastide,  d'Aubepeyre,  de  Tourlande»  de 
Châteauneufet  de  Mallet,  en  14^4»  ensuite  baron  de 
Saint-Auban ,  de  Calvisson  et  des  étals  de  Languedoc, 
capitaine  de  100  hommes  d'armes ,  avait  hérité  de  sa 
mère  en  iSgS.  Il  suivait ,  dès  l'année  1411»  1^  yàïtà. 
de  la  maison  de  Bourgogne ,  contre  la  feçtion  d  Or- 
léans ,  dont  Bernard,  Ir  du  nom ,  comte  d'Armagnac, 
connétable  de  France ,  était  le  chef.  Renaud  II,  ayant 
refusé  de  faire  hommage  à  ce  connétable,  qui  y  avait  droit 
comme  vicomte  de  Cariât ,  celui-^^i  envoya  ses  officiers 
en  Auvergne,  et,  le  si  janvier  i4i49  î»  y  prononcè- 
rent la  confiscation  des  domaines  du  vicomte  de  Murât 


(1)  Gomme  cadet,  il  ne  portait  qu'une  seule  fasce  niuraillée  ,  sui- 
vant une  quittance  d'appointements  militaires  du  4  a^ril  i4i3. 
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Mais  ,  comité  cette  confiscation  ne  pouvait  s'exé<5uter' 
sans  un  siège  en  forme ,  le  roi  Gharies  VI  confia  le 
commandement  d*un  corps  de  troupes  à  Bégon  d'Es- 
tain^y  auquel  ce  prince  assura  un  don  de  lioo  livres  sur 
la  ville  de  Murât.  Le  vicomte  Renaud ,  enfermé  dans  la 
place  avec  son  frère  Jean  de  Murât ,  défendit  le  châ- 
teau avec  toute  la  vigueur  et  tous  les  moyens  qui 
étaient  en  son  pouvoir  (i);  mais  enfin  les  deux  frères 
fiirent  obligés  de  se  rendre ,  et  dès  lors  la  vicomte  de 
Murât  fut  mcorporée  à  celle  de  Carladez.  {Coutumes 
à* Auvergne ,  t.  IV,  p.  692.)  Il  parait  qu'après  la  chute 
des  d* Armagnac ,  le  vicomte  Renaud  II  rentra  en  grâce 
et  reçut  des  indemnités.  Mais  ce  fut  postérieurement, 
à  Kannée  i4i^>  qu'après  18  mois  de  captivité  »  il  par- 
vint à  s'échapper  du  château  de  Cariât  (2)  et  à  se  ré- 
fugier dans  les  Étqts  du  duc  de  Boui^ogne.  {Juvenal 
des  Ursins).  On  voit  par  un  compte  de  Jean  Fraignot , 
pour  l'année  i4i6  (p.  177),  que  le  duc  de  Bourgogne 
donna  t  à  monseigneur  Renaud,  vicomte  de  Murât ,  la 
»  somme  de  400  francs  d'or,  pour  les  notables  etrecom- 
ymandables  services  que  depuis  trèè  long-temps  il  avait 
»  rendus  au  Roi.  »  Dans  l'année  suivante»  ce  vicomte  fut 
nommé  bailli  des  montagnes  d'Auvei^ne ,  çt  écuyer  et 
chambellan  du  Roi.  Il  a  cette  dernière  qualité  dans  des 
lettres  datées  de  Hesdin,  le  igmai  i4i79etronvoitqu'il 
touchait  3  francs  d'appointements  par  jour  pour  l'exer- 
cice'de  çettfe  charge.  En  i4i3  et  1420,  le  vicomte  Re- 
naud était  employé  comme  lieutenant-général  en  Lan- 
guedoc. {Compte de  Pierre  de  Cormon^.)  Ayant  été 
inquiété  de  nouveau ,  en  i43o ,  par  Pons  de  Gardaillac 
et  par  Jean  et  Pierre  de  Gardaillac,  fibres,  relativement 


(1)  Renaod,II«  du  nom,  y  aTait  déjà  sontena  nn  siège  de  onze 
mois  coDtrePoncet  et  Pieite  de  Gardaillac,  qui,  malgré  l'emploi 
des  boiiibardes  et  des  canons,  furent  obl^és  d'abandonner  cette 
entreprise ,  dans  laquelle  iU^vaient  perdu  beaucoup  de  monde. 

(2)  Son  évasion  du  château  de  Garlat  parait  avoir  eu  lieu  dans  le 
temps  même  où  le  duc  de  fiourgogne  négociait  publiquement  sa 
mise  en  liberté  auprès  du  roi  Charles  VI.  (  Hitt,  des  ducs  do  Bour- 
8<*gn€i  par  M.  de  Barante^  t.  IV,  pag.  2i4«) 
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•  aux  domaines  qu'il  avait  reçus  en  iiidemiiilé  de  sa  vi- 
comte de  Murât ,  et  parmi  lesquels  se  trouvaient  plu- 

*  sieurs  terres  patrimoniales ,  il  y  fut  maintwu  par  arrêt 
du  parlement.  Ce  vicomte  vécut  jusqu'en  i46o ,  ^  fut 

b^apcdiu.  le  dernier  rejeton  mâle  de  sa  maisoii.  Il  avait  épousé, 
dt'iaéu\L/d^-  en  i4o9>  Blanche  d'Apchieb ,  haronoe  de  Saint- A^ulmn 
l^"onnVSè^''M  et  de  Galvisson,  en  lianguedoc ,  dame  de  Massillargues 
donioJ? dexT,: et  d' Alton,  fiHe  de  Raknond  d'Apchier.  baron  de 
rômm^s  **dw  Saînt-Auban,  de  .Calvisaon  et  des  états  de  Languedoc» 
hache  d'armes  de  et  do  Bourguîno  dc  NarbouBe»  Le  vicomte  de  Murât 

«able,     dont    la  ,  i»i  ii  9*i    /i         i       ~         i  r  i 

tranche  est  tour-  étaU  vout  lors  d  uu  tosta^^cnt  qu  il  lit ,  le  iq  décembre 

née  vers  le  bord       /•*         ti91««  »  r»ii 

de  lécu.  1 4  09. 11  n  a  laissé  qu  u^e  tiUe  : 

Marguerite  de  Murât,  bacon&e  de  Sfiint-Aulitao ,  de  G«lTi«80ii  et 
des  états  de  Laneuedoc,  dame  de  Massillargues,  etc.,  pre- 
mière femme  de  Louis  de  Loiut ,  chambellau  et  faFori  du  roi 
Charles  VI ,  président  de  Provence  et  ministre  d'état  sous  le 
raiCliarles  VII ,  fils  de  Jean  de  Louet ,  chevalier,  chambellan 
du  roi  Charles  VI.  Elle  lui  porta  en  nc^piage,  outre  les  ba- 
ronnies  de  Saint- Auban  et  de  Calvisson ,  les  terres  et  seigneu- 
ries de  LiTÎèk^s,  AignesTives,  Mus,  Vergises,  Godoguan, 
Bizac,  Saint-Geniez,  Laiiglade,  Marvéjols,  Aujargues ,  etc. 
BUe  fournit  le  dénombrement  de  ces  terres  le  27  mai  i4^o , 
et  fit  son  testament  le  8  mars  i4Ç3,  en  faveur  des  enfants  qu'elle 
Avait  eus  de  Louis  de  Louet. 


Nous  terminerons  cette  notice  par  quelques  frag- 
ments sur  diverses  maisons  qui  portent  ou^nt  porté  le 
nom  de  MuratV  quoique  n'ayant  rien  de  commun  pour 
Forigine  avec  celle  des  vicomtes  de  ce  nom. 

DE  MuRAT  DE  Cros.  Cette  maison  a  porté  alternati- 
vement les  noms  de  Cros,  de  Murât  et  de  Femincs, 
Lepremierétaitceliii  de  deux  terres,  situées  Tune  dans 
le  pré  de  Gros ,  Tautre  dans  le  bois  de  Gros ,  fiefs  dont 
relevaient  plusieurs  maisons  du  voisinage.  La  terre  et  le 
château  de  Murât  le  Quaire ,  passés  dès  le  ji  5*  siècle , 
dans  la  maison  de  Rochefort  d  ^ui'ouse  (i)»  ont  donné 


(1)  Cette  maison  de  Roebefort,  branche  de  celle  de  Bochefort- 
Aurières,  avait  la  môme  origine  que  celle  de  Murât  de  Cros,  selon 
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origine  au  second  surnom  de  cette  maison;  et  celui  de 
Vernines  a  été  porté  par  suite  de  Facquisition  de  la 
terre  de  ce  nom ,  cédée  par  le  comte  de  Glermont  en 
1249*  ^^^  auteurs  de  cette  maison  faisaient  leur  séjour 
ordinaire  dans  leur  agréable  maison  du  bois  de  Gros; 
et ,  comme  ils  possédaient  un  faubourg  de  la  ville  de 
Clermonty  portant  le  nom  de  Gros ,  et  avaient  leur  sé- 
pulture au  couvent  des  cordeliers  de  cette  ville ,  ils  ont 
passé  pour  originaires  dû  Giermontois.  {HisL  (f  Au- 
vergne, par  Audigier,  à  la  Bibliothèque  du  Roi,  section 
des  manuscrits ,  t.  YI,  p.  i23.) 

La  maison  de  Marat  de  Gros  était  divisée  en  plu- 
sieurs branches  au  milieu  du  1  s*  siècle.  Gelle  dont  la 
postérité  s'est  continuée  juslqu*à  nos  jours  avait  pour 
chef  : 

L  Gui  DB  Gros,  P'  du  nom,  chevalier  «  seigneur  de 
Gros  et  de  Murât,  (1)  lequel  mourut  peu  de  temps  après  n. 
Tannée  1170,  laissant  : 

i<>.  Aimar  ou  Adémar  de  Grqs,  chevaUer ,  dont  la  descendance 
s*e«t  perpétuée,  sous  le  nom  de  CroSf  seigneurs  en  partie  de 
Ghamalrères^  jusqu'après  l'année  i45o,  et  s'est  alliée  aux  mai- 
sons les  plan  censidjârablts  d'Auvergne.  Cette  bratichc  aînée 


-»*■ 


D.  Goll»  ^^  son  nobiliaire  manuscrit  d' Auvergne ,  pfeg.  36a.  Ce 
qu'il  y  a  de  certain,  c'est  que  la  maison  de  Rocbefort  pQrtait  les 
mêmes  armoiries,  c*est^-dire,  un  éca  losange  d'or  et  d'azur^  arec. 
une  bordure  de  gueules  pouf  brisure.  La  maison  cfe  la  Çueuille^  qui 
est  une  branche  apanagée  de  celle  de  RocheCbrt  d'Auroose ,  porte  : 
de  sable  ^à  la  croise  engrêlée  d*or, 

(1)  Géraud  de  Gros,  frère  de  Gui,  et  auteur  de  la  seconde  branche 
de  Gros ,  éteinte  dans  le  i3*  siècle^  eut  trois  fil»  : 

1*.  Géraud  de  Gros,  qui  fut  présent, en  1199,  au  serment  que 
firent  entre  les  mains  de  Robert  d'Auvergne,  évêque  de 
Clermont ,  Géraud ^  seigneur  du  Ran,  et  Arlenc ,  seigneur  de 
Ghavanon ,  d'observer  et  maintenir  le  traité  de  paix  conclu 
entre  le  Roi  Philippe  Auguste  et  Dauphin ,  comte  de  Gler-* 
mont  ; 
«o^  Aimar  on  Adémar  de  Gros,  qui  fut  père  de  : 

Pierre  de  Gros,  17"  doyen  de  Clermont,  qui  transigea,  en 
iai8,  avec  Géraud  de  Gros  et  Guillaume  de  Murât,  fils 
de  Pierre  de  Marat ,  ses  cousins ,  et  vivait  en  1  a  24  ; 
5®.  Pierre  de  Gros,  i6«  doyen  de  Glermont  en  iai5  j 
4«.  Gui  de  Gros. 
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portait  poor  armoiries  :  d'argent^  à  3  chevrons  dé  gueulêtftt  pour 

cimier  :  un  lévrier  Utant  de  table  ; 
a*.  Pierre  de  Morat ,  !•*  du  nom  ,  dont  l'article  suit  ; 
3».  Gni  de  Gros,  i5*  doyen  de  Clermont  ei^  i2i3  ; 
4"*.  Géraod  de  Gros  »  archidiacre  de  Clermont,  élu  archevêque 

de  Bourges  en  1308 ,  décédé  9  le  7  juillet  1218,  dans  un  voyage 

qu'il  fit  à  Rome  lors  de  la  canonisation  de  saint  Guillaume , 

son  prédécesseur  au  siège  de  Bourges.  {Gallia  Chrisiianaf 

t.  II,  p.  64.); 
5<*«  N de  Gros ,  qui  était  mariée ,  en  1  ai5 ,  avec  N 

de  Faïence  j  chevalier. 

II.  Pierre  de  Murât  ,  I"  du  nom ,  chevalier,  fit  le 
partage  des  biens  de  sa  maison  arec  ses  frères ,  le  i3 
juillet  i2i3  (1).  II  fut  convenu  entre  eux  que  Gui, 
doyen  de  Clermont,  aurait  sa  part  en  commun  avec 
Âdémar  de  Gros,  chevalier,  et  que  Géraud  de  Gros, 
archevêque  de  Bourges ,  aurait  la  sienne  avec  Pierre  de 
Murât ,  chevalier.  Les  deux  premiers  eurent  leurs  lots 
depuis  la  rivière  de  la  Quarande  et  au-delà ,  vers  le 
midi  :  Géraud  et  Pierre  eurent  le  leur  depuis  la  rivière 
de  la  Gladelle ,  en  deçà ,  vers  Rochefort-Orcival.  Les 
terres  situées  entre  la  Quarande  et  la  Gladelle  ne  fu- 
rent point  partagées;  elles  restèrent  indivises  entre  les 
quatre  frères  :  et ,  quant  à  la  terre  de  madame  de  Va- 
lence, leur  sœur,  elle  demeura  dans  la  partie  de  Pierre 
de  Murât.  A  cet  acte  de  partage,  assistèrent  Raoul  de 
Ponteibaud  et  Pierre  de  Ghaslus ,  chevalier ,  et  il  fut 
ratifié  par  Adémar  de  Gros,  IP  du  nom,  neveu  de 
Géraud ,  archevêque  de  Bourges  ,  et  fils  d'Ademar  I^, 
seigneur  de  Gros.  (Baluze,  ÊisU  de  la  maison  (T Au- 
vergne, t.  Il,  p«  2540  Pierre  de  Murât  ne  vivait  plus 

n  tbvut:    eu  i3i8.  Il  dvait  épousé  N dame  db  Thuret  et 

d'Ennezat ,  de  laquelle  il  laissa  quatre  fils  : 

1«.  Ailnar  de  Gros,  chevalier; 

a».  Pierre  de  Murât,  II*  du  nom  ,  dont  l'article  suit  ; 

3*>.  Géraud  de  Gros,  so*  doyen   de  Clermont,  mentionné  dans 

(1)  Pierre,  I*'  du  nom ,  et  Pierre,  II*  du  nom  de  Murât,  étaient 
contemporains  de  Pierre,  II*  du  nom,  et  Pierre  Ili*  du  nom  ,  vi> 
comtes  de  Murât  ;  mais  on  les  distingue  facilemeift  tant  par  la  qua- 
lification vicomtale  ,  que  portaient  ces  derniers,  que  par  le  titre  de 
chevaliers  que  portaient  les  seuls  Pierre ,  1*'  du  nom  ,  et  Pierre  ,11' 
du  nom  de  Murât  de  Gros. 
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les  actes  de  deux  acquisitions  qu'il  fit  avec  Pierre  de  Murât , 
sou  frère,  en  1240  et  i245.  (  archives  du  château  d'Aliagnat,  ) 
4".  Guillaume  de  Murât.  Lui  et  son  frère  Géraud,  tous  deux 
qualifiés  fils  de  Pierre  de  Murât,  transigèrent  au  mois  d'oc- 
tobre iai8«  avec  Pierre  de  Gros,  doyen' de  Clerraont,  leur 
cousin.  {Gallia  Christ,^  t.  II,  col.  3i3. ) 

III.  Pierre  de  Mubat»  II*  du  nom ,  chevalier,  par- 
tagea avec  Aimar ,  êon  frère  aln'S ,  la  succession  de  leur 
père  et  de  leur  oncle  Géraud  de  Gros ,  archevêque  de 
Bourges,  en  1218.    {Coutumes  fC Auvergne,  t.  lY, 
p.  t25.  )  Le  même  Pierre  de  Murât,  chevalier ,  et  Gui 
de  Murât,  damoiseau,  son  fils,  cédèrent,  en  ifi44>  ^ 
Galtier  de  Peyre,  chevalier,  et  à  autre  Galtîer  de  Peyre, 
damoiseau ,    frères  ,  tout  le   droit  seigneurial    qu'ils 
avaient  à  Ribaire,  à  Yersails  et  sur  quelques  autres  lieux. 
(  Archives  du  château  d^OrcivaL  )  Au  mois  de  no- 
vembre 1 245  •  l^s  mêmes  Pierre  et  Gui  de  Murât ,  ac- 
quièrent de  Robert,  comte  de  Clermont,  la  t^e  d'Or- 
cival,  sous  la  réserve  faite  par  ce  comte  de  l'hommage 
et  d'un  marc  d'argent  à  chaque  mutation  de  seigneur 
et  de  vassal.  {Ibid,)  Pié;:Te  de  Murât   acquit  aussi  du 
même  prince  la  terre  de  Perlade ,  en  1 247*  {Archives 
du  château  de  Fernines.)  Il  a  eu  pour  fils  : 

10.  Gui  de  Murât,  I*'  du  nom ,  chevalier,  seigneur  de  Vernines, 
d'Qrcival,  de  Fontsalin,  deGhâteauneuf,  etc.,  duquel. sont 
descendues  toutes  les  branches  de  la  maison  de  Murât,  por- 
tant les  nom»  d'Aliagnat ,  d'Anval ,  de  la  Plàgne ,  etc.  :  leurs 
armoiries  sont  :  losange  d'or  et  d'azur  .'xouronâe  de  marrquis  ; 
supports  :  deux  lions.  Leurs  alliances  directes  sont  avec  les 
maisons  dfe  Manîaigu^  de  Hoekefbrt,  de  BrUnUy  de>  Tanières, 
d'AucheVy  de  Langeac,  de  Lastic,  de  Saint-Ptour.,  d'Estamg, 
de  Chalençon,  de  Propières^  de  Puydeval^  de  Montmorin,  de 
Châteauneaf,  d'AulevUle,  de  Mariai^  de  Pay-Peiraud ,  de  Pla- 
geac^  de  Salnt'Huofk,  de,  la  Tour-de^Otavanon ,  de  Chastel-de- 
Condresy  de  Sort,  de  Douhet,  deCrettety  de  Metier-Champe- 
iiêresy  de  Balzac,  dy,  Lac^Anvaly  de  Fincenti-MonseVeny , 
ffouel-de^MorainviUe<f  de  Varennes  y  d'Ùradoury  des  GuiUau' 
manches  y  Chamboitsier ,  deFenfdonnety  de  Tinteau^  de  Mayet 
de  la  Vilatelley  Fredot ,  Morin-de-la-^euville  y  de  la  Chassaigney 

^  de  Mateon ,  de  CassitULy  de  Lichtervoelde ,  Loquet  de  la  Pomme- 
raj0  9  de  Masson  de  Pezay^  etc.  ; 

a»  .Guillaume  de  Murât ,  chanoine  comte  de  Btioude.  Le  mardi 
après  la  fête  de  Saint-Gérand ,  (  18  octobre)  1280,  il  fut  té- 
moin, avec  son  frère  Gui  de  Murât,  du  testament  de  Bertrand 
de  la  Tour ,  chanoine  de  Oiermont^  lequel  fubstitua  ses  biens 
à  Guillaume,  vicomte  de  Murât,* 


N. 
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3*.  Roger  de  Marat ,  qui  fut  présent ,  en  1 270,  an  mariage  accordé 
entre  Bertrand,  seigneur  delà  Tour, et  l'une  des  deux  filles 
(Laure  ou  Eléonore)  de  Philippe  de  Montfort.  (Baluze, 
Hist.  de  la  maison  d'jiuvergne,  t.  II,  pp.  525 ,  5240 11  mourut 
en  1295 ,  après  avoir  disposé  de  ses  biens  en  faveur  de  Géraud 
de  Murât ,  chevalier ,  seigneur  de  Yemines ,  son  neveu. 

Dès  le  commencemAit  du  14*  siècle»  il  existait  une 
maison  db  Murât  ,  possessionnée  dans  le  diocèse  de 
Saint-Flour,  puis  près  d'Hermenc,  dans  le  Clermon- 
tois.  Cette  maison  distinguée  ,  connue  sous  la  dénomi- 
nation des  seigneurs  de  Rocheniaure  »  de  Teyssonières, 
de  Serres  »  de  Vareillettes  et  de  Villeneuve ,  marquis  de 
Gasteinau ,  établie  dans  le  Maine  depuis  le  commence- 
ment du  1 8*  siècle»  compte  parmi  ses  premiers  auteurs, 
Armand  de  Murât,  I**  du  nom,  damoiseau»  vivant  en 
i526  ,  frère  de  Raimond  dé  Murât»  seigneur  de  Roche- 
ville  »  qoiy  en  i347»  ^^^^^  ^^^^  ^®»  nommés  Armand 
et  Amblard  de  Murât.  [Nobiliaire  manuscrit  d* Au- 
vergne ,  par  D.  Coll  »  aux  archives  de  M.  de  €ourcelles, 
p.  3o5.)  Armand  de  Murât  »  I*/  du  nom»  damoiseau  »  fut 
père  de.Jacques  de  Murât»  seigneur  de  FaveroUes»  près 
Saint-Flour»  en  i354»  dont  le  fils  puîné»  Armand  de 
Murât»  seigneur  du  château  de  FaveroUes»  épousa, 
avant  Vannée  i38o,  Marguerite»  baronne  de  Roche- 
maure  ^  et  dame  de  Teyssonnières»  héritière  de  sa  mai- 
son »  à  la  charge  »  suivant  D.  Coll  »  de  porter  les  armes 
de  Rochemaure»  qui  sont  :  cCargent,  à  la  bande  de 
gueules ,  accompagnée  de  6  merlettes  de  sable  en  orle. 
Cette  maison  fut  en  effet  maintenue  avec  ces  armoiries 

Kar  M.  deFortia»  intendant  d'Auvergne  »  en  1666. 
lais  dans  les  preuves  qu'elle  fît  pour  les  honneurs  de  la 
cour,  au  mois  de  juillet  1781  ,.  pardevant  M.  Chérin, 
généalogiste  de3  ordres  du  Roi  »  elle  reprit  les  armes 
pleines  des  vicomtes  de  Murât»  conformément  à  la  pré- 
tention qu'elle  avait  de  descendre  de  ces  vicomtes, 
probablement  par  un  cadet  des  vicomtes  de  Cheyianne, 
dont  les  possessions  étaient  situées  dans  le  diocèse  de 
Saint-Flour,  et  qui  portaient  communément  les  pré- 
noms d'Armand  et  d'Amblard.  Quoiqu'il  en  soit»  cette 
maison ,  connue  avant  la  révolution  sous  la  dénomina- 
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tion  de  marquis  de  Montfort-le-Rotrou,  s^est  distinguée 
par  ses  services,  et  elle  a  contracté  de  belles  alliances, 
entre  autres  avec  les  maisons  de  Montclar ,  de  Sou- 
deilles ,  de  Neuville^Prondines ,  de  Saillaiu,  de  Beau- 
franchet,  de  f^illelume,  de  Montagnac,  de  Brommat, 
delà  Volpilkière,  deMiremant,  ae  Séverac,  deBos- 
redon,  de  Fay,  de  la  Bachelerie,  de  Pierreforty  de 
Boquelaure,  de  Lauzières,  de  Poulier-F oreillettes^  du 
Mas  de  Lodlnes ,  du  Ponceaude  Quierzy ,  du  Mercier- 
Malaval,  de  Castelnau,  de  Bresseau-Montfort,  de 
Mascrannj,  de  Courtarvel-Pezé ,  etc. 

One  branche  de  cette  maison ,  dite  de.  Mura.t  d& 
Sebre,  seigneurs  de  Montamy ,.  de  Montfort,  de  Serre, 
de  Serretteetde  Pailhonnet,  a  fait  ses  preuves  devant 
M.  de  Fortia,  intendant  d!Auvergne,  en  1666,  puis  pour. 
le  service  militaire,  en  1766.  Elle  remontait  sa  pro- 
duction à  messire  Gabriel  de  Murât,  qualifié,  en  i525, 
chevalier ,  seigneur  de  Montamy  et  de  Montfort.  Ce 
Gabriel  était  le  quatrième  fils  de  Philibert  de  Murât , 
écuyer ,  seigneur  de  Teyssonnières ,  et  de  Gabrielle  de 
Saillans.  Son  père  lui  avait  fait  une  donation  testamen- 
taire, le  8  juillet  i5o4*  {Preuves.de  la  maison  de  Mu- 
rat-Bochemaure  ,h.  la  Bibliothèque  duRoi.)  Les  allian- 
ces de  cette  branche  sont  avec  les  maisons  de  la  Battut, 
de  la  Salle,  de  Gouzel,  de  Burin,  de  la  Forest-Bullion, 
de  Pœrin,  de  la  Motte  de  Flomont^  de  Lévis,  de, 
Sartiges^Lavandès ,  de  Palemourgue ,  etc.  Ses  armes 
sont  :  d! argent ,  à  la  fasce  de  gueules ,  accompagnée 
de  6  merlettes  de  sable. 

M'urat-la-Gasse  ,  ou  Barras  ,  dans  le  ressort  d' Au- 
rillac ,  en  Auvergne ,  était  possédé  en  1  â4o ,  par  Ber^ 
nard,  co-seigneur  de  Murat>la-Gasse,  près  Montsalvy , 
père  de  Bernard-Pierre  et  Pierre  dé  Mùrat,  co-sei-. 
gneurs  de  Murat-Ia-Gasse ,  vivants  en  1278.  En  1291, 
Pierre  de  Murât,  damoiseau,  Rtgaud;  Adhémar,  et 
Henri  de  Murât ,  fils  de  feu  Bernard  de  Murât ,  fif  ent 
hommage  à  la  vicomte  de.Garlat  pour  ce  qu'ils  te- 
naient en  fief  dans  la  paroisse  de  Sansat.  Cette  famille 
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existait  encore  en  i45o^  dans  la  persoime  de  Jean  de 
Murat-Ia-Gasse  9  nommé  dans  le  dénombrement  des 
vassaux  de  la  vicomte  de  Garlat.  Ses  armes  sont  :  de 
gueules ,  au  château  donjonné  de  trois  pièces  d*argent, 
maçonné  de  sable;  accompagné  en  chef  de  5  étoiles 
émargent.  Et  Cri  :  Montlauzy. 

MuRAT,  à  3  lieues  d'Bspalion,  en  Rouergae,  a  donné 
son  nom  à  une  maison  également  ancienne  et  illustre , 
connue  sous  les  dénominations  de  seigneurs  de  Mural, 
de  TEtang,  de  Cassagnes-Comtaux»  de  Glessac,  de 
Sonne ,  de  Sablon ,  de  la  Perouse ,  de  Moras ,  de  Po- 
meirols ,  de  Mentols  »  etc. ,  en  Rouergue ,  seigneurs  de 
Saint  -  Saturnin ,  de  Lons ,  de  Rivoire  »  de  MarcoDin , 
etc. ,  marquis  de  TÉtanz ,  en  Dauphiné ,  où  cette  mai- 
son est  établie  depuis  1  année  i45o.  Elle  a  fait  ses 
preuves  pour  les  carrosses ,  au  mois  de  novembre  1 787, 
et  a  remonté  sa  filiation  littérale  à  Gui  de  Murât ,  che- 
valier,  qui  vivait  le  3i  décembre  1261 5  avec  Aimeri- 
que ,  sa  femme ,  et  Âimeric  et  Géraud  de  Mural  »  leurs 
fils.  Leurs  descendants  se  sont  alliés  aux  maisons  de  la 
Tour-Salle-Comtaux  9  de  Calmont,  de  Rossignol, 
d'Arifat,  de  Massip,  de  Morlhon,  de  Melet-Beau- 
fort  9  de  la  Fon-Fenayrols ,  d*E$parrou,  de  Quin- 
cieu,  d'Espagne  de  montespan,  de  Lostanges,  de 
Romiguières,  de  Montchenu  ^  de  Billieu,  de  Sainte- 
Colombe^  de  Roussillon,  de  Pinac,  de  Fay-Firieu^ 
d^Arces,  de  Montagny,  d^Aulgerolles^  de  Berardier,  de 
Fay^Gerlande,  de  Marcellanges,  d^Avity,  rfc  Falcos- 
la- B lâche  ,  de  Bardonnenche,  de  Valernod ,  de 
Broglie  9  etc.  etc.  Cette  maison  a  donné  des  comman- 
deurs à  l'ordre  de  Malte,  et  plusieurs  officiers-généraux. 
Elle  comptait  aussi,  dans  le  milieu  4n  i4*^î^clc»  un  pré- 
lat illustre  ^  Pierre  de  l'Etang,  évêque  de  Saînt-Flour, 
puis  archevêque  de  Bourges  camerlingue  du  Saint- 
Siège  apostolique,  vicaire-général  du  Pape  et  évêque 
d'Ostie,  décédé  à  Rome,  le  s6  novembre  1677.  1*®* 
armes  sont,  d'après  les  preuves  &itesà  diverses  époques 
pour  Tordre  de  Malte  ,  et  au  cabinet  des  ordres  du 
ttoi,  en  1787  :  d*azur,  à  3  fasces  crénelées  d'argent. 
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la  premièro  de  cinq  emneaux,  la  seconde  de  quatre  et 
la  troisième  de  trois;  eclte-ci  ouverte  on  porte  ronde 
au  milieu;  le  tout  muraille  et  maçonné  de  sable.  Eltes 
sont  ainsi  désignées  dans  C Indice  armoriai,  parPalIiot, 
et  dans  C  Histoire  des  Cardinaux,  par  du  Chesne» 
t.  I ,  p«  61 3  9  et  t  II  ^  Preuves,  p«  43à. 

Mubat-la-Ràtb  ,  nommé  vulgairement  MtTBAT-tA- 
Rabe,  et  Mvbat-l'Arabb  9  est  situé  en  Quercy,  à  3 
grandes  lieues  de  Gourdon.  Jean  et  Beringon  de  Murat- 
la-Rave,  vivaient  en  i4i9*  ^^^  branche  de  cette  mai- 
son ,  qui  portait  pour  armoiries  :  d^azur  à  la  fasce  cré- 
nelée a  argent,  maçonnée  de  sable  et  ouverte  en  porte  de 
château,  s'est  éteinte  peu  avant  l'année  i46i  ,  dans 
celle  de  Claviers.  Une  autre,  dite  des  seigneurs  de 
Loupiac  ,  en  Rouergue,  existait  encore  en  1620. 

Toutes  \Ge  armoiries  qu'on  vient  de  citer ,  ont  plus 
ou  moina  d'analogie  avec  celles  des  anciens  vicomtes  de 
Murât;  mais  il  est  possible  au  fond  qu'elles  n'aient 
d'aurtre  origine  qu'une  alluskm  au  nom  de»  femilles 
auxquelles  ettes  sont  parlieuUères»  et  que,  pour  fieu* 
rer  le  nom  de  Murât  en  armes  parlantes  y  ces  femilles 
aient  adopté  9-  à  l'exemple  des  vicomtes ,  des  murs  ou 
murailles,  sans  que  cela  ait  justifié  la  prétention  à 
une  même  or^ine» 

II  existe  trois  châteaux  de  Murât  dans  la  Marche, 
savoir  :  Mubat,  à  2  lieues  de  Guéret;  MunAT-OasAiNE, 
au  diocèse  de  Limoges  ;  et  Mubat-Saint-Plantaire  , 
sur  les  confins  du  Berry ,  à  5  lieues  de  Gueret.  On  ne 
croit  pas  qu'aucun  de  ces  châteaux  ait  donné  son  nom  ,* 
à  une  famille  particulière. 

DE  Mubat,  seigneur  de  Pouzy,  de  Mazères,  de  Beau- 
mont,  de  Saint -Marcel,  de  Coutures,  de  Saint-Hi- 
laire  ,  de  Laugère ,  du  Breuil ,  etc. ,  en  Bourbonnais. 
Cette  maison  a  pris  son  nom  de  la  terre  et  du  château 
de  Murât,  situés  à  2  lieues  de  Montmarault.  Son  nom 
se  voit  fréquemment  dans  des  chartes  des  iV  et  i5" 
siècles.  Elle  portait  pour  armes  :  d^azur ,  à  trois  pals 
d^or,  accompagné  de  1 6  roses  d'argent ,  4  »  4  >  4  »  el  4. 
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DB  Mur^t-Saint-Genest.  Cette  femiUé  a  pour  jH*e- 
mier  aoteur-  Christophe  de  Murât ,  conseiller  et  seoré- 
taire  du  Roi  ;  charge  dont  il  reçut  les  lettres  de  vété- 
rance,  équivalentes  à  des  lettres  de  noblesse,  le  i*' 
mars  16/^2.  Son  fils,  Antoine  de  Murât,  seigneur  de 
Saint-Genest,  fut  maintenu,  en  1666,  par  M.  de  Fortia, 
intendant  d'Auvergne ,  sur  le  fondement  de  ces  lettres. 
Il  épousa ,  1^.  Anne  cfe  Brian;  2^  le  3  septembre  iGSg» 
Anne  de  Sirmond ,  et  fut  père  de  Jean ,  Amable ,  et 
Paul  de  Murât.  Armes  t  d*azur  à  la  tour  donjonnéc 
de  3  pièces  d^ argent ,  maçonnée  de  sable, 

DB  MuRAT-SisTRi^BES.  En  1772»  Joau-Aimard  de 
Sistrières  ,  dit  le  chevalier  de  Murât,  major  de  la  place 
de  Calvi ,  et  précédemment  capitaine  au  régiment  de 
Picardie ,  et  François-Michel  de  Sistrières ,  son  frère , 
propriétaire  de  la  baronnie  de  Murât ,  bailli  et  sénéchal 
d'épée  et  de  robe  du  Carladez ,  issus  d'une  famille  qui, 
sous  le  nom  de  Sistrières ,  avait ,  pendant  six  généra- 
tions ,  exercé  l'office  de  bailli ,  juge  et  garde  des  sceaux 
de  la  vicomte  de  Murât,  et  se  trouvant  propriétaires  de 
la  baronnie  du  même  nom  de  Murât,  obtinrent  du  Roi, 
au  mois  de  septembre  ,  des  lettres-patentes  portant 
érection  de  leurs  terres  en  titre  A&viconvU  deHuraP- 
Sistrières ,  et  en  conséquence ,  ils  ont  parti  leurs  ar- 
moiries au  1  DE  MûQAT-LE-YiGOHTAL  ;  au  2  d*azur^  au 
Saint-Michel  dUor ,  foulant  aux  pieds  un  démon  en- 
chaîné  du  iném,e ,  qui  est  de  Sistri^Iies.  Les  lettres - 
patentes  précitées  furent  registrées  au  parlement  de 
Paris,  le  7  septembre  1776.  Cette  famille  de  Sistrières 
•ne  figurait  pas  encore  parrqi  les  nobles  de  la  province 
d'Auvergne  lors  de  la  recherche  faite  par  M.  de  Forlia 
do  1666  à  1670. 
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DE  POlVrBltlAlNT, 

Seigneurs  de  Pontbriant  ,  de  Monvilliers  ,  des  Bor- 
des ,  DE  BrÉCHAHPS  f  DU  MeSNIL  >  DE  LA.  YiLLÀTTB  ,  DE 

Montréal  ,  du  Ghadeuil  ,  de  Lascoux  ,  de  Montra- 
ziiLAG,  etc.,  en  Bretagne,  en  Beauce,  en  Péri- 
gordp  etc. 


Abiiks  :  D'argent ,  à  la  fasce  bastillée  d'azur^  maçonnée  de 
sable,  L'écu  posé  sur  un  cartouche ,  et  timbré  d'un 
casque  de  chevalier. 

Malgré  le  peu  de  monuments  qui  constatent  l'exis- 
tence de  la  maison  de  PONTBRIANT  (i)  au-delà  du 
milieu  du  i4'  siècle,  on  ne  peut  pas  douter  que  cette 
maison  n'appartienne  à  l'ancienne  chevalerie  de  Bre- 
tagne. Elle  a  tenu  un  rang  considérable  dans  cette  pro- 
vince par  ses  possessions ,  ses  emplois  et  ses  alliances  ; 
et  son  nom ,  adopté  par  deux  familles  illustres ,  a  été 
perpétué  jusqu'à  nos  jours  en  Bretagne  et  en  Périgord. 

I.  Olivier  de  Pontbriant,  P'  du  nom,  seigneur  de 


(i)  Ce  nom  est  aussi  orthopraphié  </< /'ont  6rîati</^  de  Pont  trient, 
de  Pontbréand  ,  de  Pontbriant ,  etc. 
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PontbriaDt,  terre  et  château  fort  (i),  situés  non  loin 

N. . de  la  paroisse  du  Faoaet  »  vivait  au  ccHumencement  du 

~  ^4*  siècle.  Il  a  eu ,  entre  autres  enfants  : 

* 

10.  Colla,  dont  Tarticle  sait  ; 

a».  Aiiette  de  PontbriaQti^  mariée  avec  Gaillaume  flay,  seigneur 
4e  Nethunières. 

U.  Colin  DE  PoNTBBiANT ,  écuycr ,  seigneur  de  Pont- 
brianty  fit  partie  de  l'armée  que  leva  le  connétable 
Bertrand  du  Guesclin ,  par  ordre  du  roi  Charles  Y , 
pour  chasser  les  Anglais  de  TIle-de-France  et  de  la 
Normandie.  Colin  de  Pontbriant  est  nommé  dans  les 
rôles  de  deux  revues  passées,  Tune  à  Caen  le  i^  dé- 
cembre i570y  et  l'autre  le  i*'  mai  iSyi.  {Mémoires 
pour  servir  de  Preuves  à  C Histoire  de  Bretagne ,  par 
D.  Morice,  1. 1,  col.  iGJ^i,  1 65 1.)  Dans  cette  dernière 
année ,  le  connétable  passa  successivement  avec  les 
mêmes  troupes  en  Auvergne ,  en  Rouergue ,  en  Poitou 
et  en  Saintonce,  où  il  expulsa  les  Anglais  d'un  grand 
nombre  de  places.  Colin  de  Pontbriant  paraît  avoir 
laissé  quatre  fils  : 

lo.  Olivier,  II*  du  ooin,  doot  l'article  viendra  ; 

a«.  Hector  de  Pontbriant,  qui  servait  avec  Olivier,  son  frère, 
dans  la  compagaie  d'Olivier  de  Mauay ,  le  jeune ,  chevalier- 
bachelier,  laquelle  fut  passée  en  revue  à  l'Isle  le  la  octobre 
i^S6.{Ibid. ,  t.  II ,  col.  5a8.)  Hector  de  Pontbriant  fut  écuyer 
d'écurie  des  princes  Louis  et  Charles,  ducs  d'Orléans,  comme 
on  le  voit  par  deux  maademeots  de  ces  princes  des  ai  mai 
i4oo  et  9  août  i4ii)  datés  de  Château-Thierry  et  de  Milly,  en 
Gatiaais  ;  le  premier  portant  ordre  de  payer  à  Hector  de  Pont- 
briant une  somme  de  aoo  francs  d'or ,  en  considération  de 
:ses  bohs  et  agréables  services ,  et  pour  l'indemniser  de  la 


Cl)  Pendant  les  guei^res  civiles,  le  chftteau  de  Pontbriand  fat  as- 
siégé par  les  troupes  de  la  ligue,  que  commandait  en  Bretagne  le 
duc  de  IVtercœur.  Jacques  ,  Jean  et  François  du  Breil ,  seigneurs  de 
Pontbriant ,  qui  soutenaient  la  cause  du  roi  Henri  IV,  résistèrent  à 
une  attaque  en  règle  et  très-meurtrière ,  pendant  aa  jours  ;  enfin  , 
n^ayant  pas  reçu  les  secours  et  les  approvisionnements  qu'ils  atten- 
daient des  royalistes,  ib  signèrent,  le  ai  juin  1690, une  capitulation 
honorable  ,  et  sertirent ,  ainsi  que  tous  les  gentilshommes  de  leur 
garnison  ,  avec  leurs  armes  et  bagages  et  leur  liberté.  (  Mêm.  pour 
servir  de  Preiuvfit  à  l'Histoire  dé  Brptagnêy  t.  III,  col.  i5ii.) 


N. 
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perte  dé  sei  cbevaui ,  c  lesquels  ont  esté  aagairei  an  en  Pab- 
»  baye  de  Ghaalis*  >  Le  fécond  ordoone  au  tréiorier  du  duo 
Charles,  de  parfera  messire  Baudrain  de  la  Heuze,  chevalier, 
son  chambellan  ,  la  somme  de  4o  livres  tournois  y  pour  prix 
d'un  aubergeon  d'aoier/que  le  prince  avait  acheté  de  ce  che- 
valier, pouf  en  faire  don  à  son  écuyer  d'écurie ,  Hector  de 
Pontbriant ,  en  considération  de  ses  services.  (  Titres  origi" 
naux ,  conselrés  dans  les  archives  de  M.  de  Gourcelles ,  gé- 
néalogiste honoraif  e  du  Roi.  )  Heotor  de  Pontbriant  com- 
mandait une  compagnie  de  9  éouyers  en  i4i4.  (  Mém*  pour 
servir  à  l'Hist,   de  Bretagne ,  tMI ,  col.  905 ,  909  )  ; 

3*.  Baonl  de  Pontbriant ,  abbé  de  Redon.  Il  prêta  serment  de 
fidélité  au  duo  de'  Bretagne  en  1396 ,  et  en  obtint  un  sauf- 
conduit  pour  son  abbave*  (  ffift.  de  Bretagne  ,  par  D.  Tail- 
landier, tom.  IX >  Catalogue  des  abbés  de  cette  province ,  p. 
CIV)  ; 

4''«  Jean  de  Pontbriant,  successeur  de  Raoul,  en  l'ahbafe  de 
Redon ,  et  conseiller  du  doc  Jean  V.  Il  fut  présent  ^  llJipm- 
mage  que  ce  prince  fit  au  roi  Charles  VI  «  le  7  janvier  i4o4* 
(  IhUi, ,;  t.  I ,  p.  kHj  «t  t.  II ,  Catalogue  des  abbés ,  p.  Cl V). 

III.  Olivier  de  Pontbriant ,  IP  du  Dom,  chevalier, 
seigneur  de  Pontbriant  ^  est  nommé  dans  une  revue 
passée  à  Dol ,  le  i*'  juin  i38o,  parmi  les  écuyers  de  la 
compagnie  de  Guion  de  Saint-Payen.  Une  montre  du 
!*■  mars  de  cette  même  année  (v.  st.^  porte  qu'il 
«ervait  à  la  défense  du  château  de  Dol  sous  Olivier  de 
Mauny,  l'aîné,  chevalier- banneret.  En  i38i,  Olivier 
de  Pontbriant  commandait  une  compagnie  de  27 
écuyers ,  laquelle  fut  passée  en  revue  à  Dol  les  30  juil- 
let, â4  août,  et  18  septembre  de  cette  année.  Il  était 
promu  à  la  chevalerie  lorsqu'il  fut  nommé  maître 
d'hôtel  du  roi  Charles  YI ,  par  lettres  données  à  Paris 
le  i5  juillet  i4i6,  en  présence  d'Olivier  de  Mauny, 
chevalier.  En  i4i8,  le  seigneur  de  Pontbriant  accom^ 
pagna  Jean  YI ,  duc  de  Bretagne ,  dans  le  voyage  que 
ce  prince  fit  à  Paris,  pour  travailler  à  la  pacification 
de$  troubles  dont  le  royaume  était  agité*  Il  fit  montre 
à  Montoîre,  en  Yendômois,  le  28  ^oût  1421 ,  avec  la 
compagnie  de  Richard  de  Bretagne ,  comte  d'Etampes, 
dans  laquelle  il  servait  comme  chevalier-bachelier ,  et 
il  vivait  encore  en  i457«  {Mém*  pour  servir  à  CHisU 
de  Bretagne,  t.  U,  col.  248,  264,  899,  929,  968, 
1088  ,  i5o4*  )  Olivier  de  Pontbriant  paraît  avoir  eu  ,  .^t 
entre  autres  enfants  : 
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1*.  Jean  ,  1"  du  nom  ,  qui  aait;  ' 

a*.  Raoul  de  Pontbriant,  qui  fut  abbé  de  Redon,  après  ses 
oncles  Raoul  et  Jean.  11  consentit ,  en  1419 ,  au  mariage  de 
JeaA  d'Acigné,  seigneur  de  1^  Lande,  son  parent,  avec  Ca- 
therine de  Malestroit ,  et  mourut  le  18  septembre  14^3. (  HUt. 
de  Bret»  t.  II,  Catalogue  des  abbés,  p.  CIY.) 

IV.  Jean  de  Pontbriant»  P'  du  nom,  qualifié  écuyer, 
puis  cheyalier ,  seigneur  de  Pontbriant ,  fut  Êiit  pri- 
sonnier de  guerre  par  les  Anglais ,  dans  une  sortie 
qu'il  fit  ayec  la  garnison  du  Mont-Saint-Michel  le  Jeudi- 
daint  1427*  Il  fut  nommé  capitaine  des  francs-archers 
des  évêchés  de  Dol,  Saint-Malo  et  Saint-Brieuc  le  i3 
octobre«i457.  {Hist.  de  Bretagne,  t.  I ,  p.  Soi  ;  Mé- 
moires pour  servir  à  la  même  Hist.,  t.  II,  col.  1712*) 
d'n^ï^k'i  )u-  Jean  de  Pontbriant  avait  épousé  Jeanne  du  Pabg  ,  de  la 
in«n««  d«  fueu-  lujijgQn  Je  Locmaria ,  et  en  eut ,  entre  autres  enfants  : 

1*.  Jean  ,  II*  du  nom ,  dont  l'article  viendra  ; 

3».  François  de  Pontbriant ,  écuyer ,  conseiller  et  cbambellan 
du  Roi.  Il  avait  sous  ses  ordres  une  compagnie  de  100  lances 
des  ordonnances  en  147S  et  i4Si  9  et  commandait  pour 
Louis  XII  ,  de  1490  à  i5o4  »  dans  les  ville.et  château  de  Lo- 
ches. (  Mém.  pour  servir  à  l'HlsU  de  Bretagne ,  tom..  IIJ  ,  col. 
55 1,  553 ,  ^x^  ,  6i9G.)  Ge  prince ,  par  lettres  du  17  décembre 
i5oo  ,  nomma  François  de  Pontbriant  et  Roland,  sei- 
gneur de  Ploeuc ,  lieutenant  de  Roi  à  Amboise ,  pour  Pierre 
de  Rohan  ,  seigneur  de  Gié ,  maréchal  da France  et  capitaine 
de  cette  place ,  ponr  conduire  et  diriger  la  coostraction  de 
plusieurs  somptueux  édiâces  que  S«  M.  voulait  faire  à  son 
châteaujd'Amboise.(  Original  en  parchemin ,  aux  archives  de 
M.  de  Courcelles.  )  ; 

0^,  Bertrand ,  auteur  de  la  branche  des  seigneun  ob  MonviLLisas, 
DBS  Boaoss ,  etc. ,  rapportée  ci-aprés  ; 

4*^»  Pierre,  auteur  de  la  branche  des  seigneun  dk  MoirratAL  et 
OD  Chadioii.  ,  mentionnée  à  son  rang  ; 

5».  6uion|dfe  Ponthriant,  homme  d'armcs.de  la.  garde  .du  duc 
de  Bretagne  en  1481.  II  commandait  »  en  i48a,  i5  contillîers 
de  l'ordonnance  de  ce  pritace,  et  fut  présent  comme  parent,  au 
traité  de  mariage,  arrêté  à  Montauban ,  le  3o  juillet  i485'. 
entre  Jacques  de  Rohan-Guéméné  et  Guionne  de  Loi*geril 
fille  de  feu  Jean,  seigneur  de  Lorgeril ,  et  de  Françoise  de 
Parthenav.  Il  est  rappelé  comme  défunt  et  comme  ayant 
commandé  80  combattants  pour  la.  garde  d'Auray,  dans  le 
compte  de  Guillaume  Juzel;  trésorier-général,  du  i*' janvier 
i486  au  ï**  janvier  1487  ; 

6<>.  Guionne  de  Pontbriant,  première  femme,  avant  l'année 
1470,  de  Jacques  de  Gouray^  seigneur  de  Launay^  fils  de 
Roland  de  Gouray ,  seigneur  de  Launay ,  et  de  Jeanne  de  Bé- 
çhade  ; 
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7».  Jeanne  de  Pontbriant,  femme  d'Olivier  de  ta  VUUrmaye'* 
seigneur  de  Beaulien ,  leqael  assista ,  le  i5  mars  1496)  au 
mariage  de  Guionne  de  Podtbriant,  sa  nièce,  avec  Charles 
du  Breii ,  seigneur  de  Baix. 

V.  Jean  de  Pontbbiant  ,  II*  du  nom ,  écuyer ,  sei- 
gneur de  Pontbriant ,  assista  au  parlement  général  tenu 
à  Vannes  en.  1462 ,  par  François ,  duc  de  Bretagne ,  et 
servit  comme  homme  d^armes  sous  Bertrand  dû  Parc 
en  1474  6^  ilfio*  Le  duc  lui  donna  ordre ,  le  4  ^^1*^ 
ilfii,  d'aller  avec  20  hommes  d'armes  (  100  chevaux) 

E rendre  le  commandement  de  la  place  de  Château- 
riand.  {Mènx»  pour  servir  à  CHisU  de  Bretagne^ 
t.  III,  col.  5 ,  271 ,  389,  463.  )  Le  seigneur  de  Pont- 
briant accompagna  la  duchesse  Anne  lorsque  cette 
princesse  vint  trouver  le  roi  Charles  VIII  à  Langeais , 
où  le  contrat  de  son  mariage  avec  ce  monarque  fut 
signé  le  6  décembre  1491*  {Hist.  de  Bretagne^  t.  Il, 
p.  2is%.  )  Jean  de  Pontbriant  avait  épousé  Jeanne  le  mVicouti: 
Vicomte  ,  de  laquelle  il  eut  :  .^7];^  ""' 

i"*.  3iinon  de  Pontbriant ,  seigneur  des  terre  et  château  dé  Pont- 
briant ,  lequel  fut  retenu  enfant  d'honneur  de  la  maison  du 
Roi,  par  lettres  du  aa  décembre  149I9  en  conûdération,  porr 
tçnt  ces  lettres ,  de  sa  naissance  et  des  services  que  ceux  de 
sa  maison  avaient  rendus  et  rendaient  encore ,  dont  plusieurs 
étaient  officiers  de  1&  maison  de  S.  M.  (Menu  pour  servira 
l*Hist,  de  Bretagne  ,  t.  III ,  p.  733.)  Il  éti^it ,  en  i5oS  ,  Tau  des 
100  gentilshommes  de  la  maison  du  Roi ,  suivant  une  quit- 
tance de  97  livres  10  sous  tournois^  qu'il  donna  pour  un  tri- 
mestre de  ses  gages ,  le  9  mai  de  cette  année.  Il  est  mort  sans 
postérité  ;  - 
a<>.  Guionne  de  Pontbriant,  qui  devint  héritière  de  sa  branche 
après  la  mort  de  son  frère.  Elle  fut  mariée ,  i'^.  par  contrat  du 
i5  mars  1496  ,  avec  Charles  du  Breily  chevalier,  seigneur  de 
Raix,  chevalier  d^honneur  de  la  duchesse  Anne,  décédé  le  10 
septembre 'i5o 5,  fils  de  Roland  diiBreil,  seigneur  de  Raix,  et 
de  Jeanne  de  Ferrigat,  dame  des  Ormeaux  et  de  Terlay; 
a",  avec  Christophe  de  .  Tremereuc  ,  chevalier ,  seigneur  du 
Chastelier.  Elle  mourut  en  1519.  (  Généalogies  de  Bretagne^ 
par  du  Paz,  in-fol.  pp.  771,. 77a.) Elle  a  eu,  du  premier  Ht,  un 
fils  unique  : 

Roland  du  Breil,  chevalier»  seigneur  de  Pontbriant,  de 
Raix  et  des  Ormeaux,  lequel  fut  élevé  enfant  d'honneur  de 
la  reine  Anne  de  Bretagne ,  et  se  maria  ,  .en  1519  ,  avec 
Guillemettc  de  Landujan ,  dont  il  n'eut  pas  de  postérité. 
Après  sa  mort ,  arrivée  en  i547,  ^  ^'^§>®  ^^  49  ^^*  >  ^^  ^^^' 
cession  fut  recueillie  par  Olivier  du  Breil ,  seigneur  de  la 
Villenianouel,  son  cousin-germain,  et  par  Antoinette  de 


6  DE    PONTBBIAKT. 

Pontbiiant ,  dame  de  Montchenu ,  sa  tante  à  la  mode  de 
Breta^e  ^  qui  céda  la  portion  de  sea  droits  sur  les  terre 
et  cbirean  de  PontJi>nant  à  Jolien  da  Breil ,  fib  d'O- 
livier. 

WlonWM»    DE   MojfVILUERS,    DES    BoBDES  »    etc, 

en  Beauec    ■ 

V.  Bertrand  de  Pontbriant^  vîcomte  de  MonTiltiers^ 
çn  Beauce ,  fils  putné  de  Jean  de  Pontbriant ,  I**  du 
nom ,  et  de  Jeanne  du  Parc,  assista  ,  le  1 5  mars  1 496 , 
au  contrat  du  mariage  de  Guionne  de  Pontbriant ,  sa 

^ •   •     nièce ,  avec  Charles  du  Breil ,  chevalier ,  seigneur  de 

Raix.  Il  paraît  avoir  eu ,  entre  autres  enfants  : 

i«.  Jean 9  II*  du  nom  9  ^qi  ffPÎt  ; 

»•,  Marte  de  Pontbriant ,  alliée  ♦  vçw  j5oq,  avec  Jçsp  h  Pen- 
née ,  seigneur  de  Kerdouré  et  de  Lanvei^oac. 

VI.  Jeatt  DE  Pontbriant,  II*  du  nom,  écuyer ,  sei- 
gneur de  Vaurim  et  du  MesniMès-Saint-Arnoni ,  Ton 
des  100  gentilshommes  de  la  maison  du  Boi,  et  capi- 
taine du  vieux  palais  et  des  ponts  de  Rouen,  sous 
SI.  de  ^rézé ,  grand-sénéchal  et  gouverneur  de  Nor- 

4i"a\w'4"a  croix  ^^^^^^  »  feousa ,  voFS  Tau  iS«o,  Jeanne  de  Mavterne,. 
dwT'canîoSiîïê  fiUç  de  Giues  de  Mauterne,  écuyçr,  seigneur  dç  Rufin 
d^rgJi"'^'^^' etk  Beauce^ et  de  damoiselle  Nicole  de Harville »  dame 
des  Bordes  ,  sœur  de  mesjsire  fiacre  de  Harville ,  che- 
valier p  seigneur  de  Palaiseau*  Jeanne  de  Ma  ù terne  re- 
^Heillii  des  successions  de  ses  pèra  etmèpe,  les  terres  et 
seigneuries  des  Bordes  et  de  Bréchamps ,  et  le  mesu- 
page  de  Nogent-le-Roy.  De  ce  wariage  est  h^\x  : 

'    VU.  Louis  de  Pontbriant  ;  écuyer,  seigneur  des 

Bordes,  du  Mesnil,  de  Bréchamps,  etc.,  lequel  prit 

nKPoHPFiiT  :    pour  femme,  vers  i56o,  Françoise  de  Pompery,  fille 

coq5m«"'dar^  ct  hérîtièrc  de  Philippe  dePompery,  écuyer,  seigneur* 

*""•  d'Acy  en  Valois ,  premier  huissier  de  la  chambre  du 

roi  François  I*^.  Leurs  enfants  furent,  entre  autres  : 

1".  Antoine  ,  qui  finit  ; 

a«.  Marguerite  de  Pontbriant ,  nariée,  parcontrat  du  6  janvier 
i588^  ^tec  Jacques  dg  HoudoUtt ,  seigneur  d'Auffay  et  de 
Fultoi,  cbevAlier  de  l'ordre  du  Roi ,  dont  elle  fut  la  prentiièra 
femue/ 


Dl    TaODILLABD    : 

'azur,  à  3  sou< 
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VHI.  Antoiiie  DE  PoNtBRiANT,  chevalier,  seîgûeur 
des  Bordes»  du  Mesnil-Saint-Arnoui  et  de  Bréchamps, 
gentilhomme  ordinaire  de  la  chambre  du  Roi ,  fut  marié 
avec  Roberte  de  Morais  »  fille  de  messire  Gharled  de  »>  moia»  : 
Morais,  chevalier,  seigneur  de  Jaudrais,  de  Gat^n-de°»abie."*°**' 
cîères ,  de  Lory ,  de  Louviile ,  etc.,  et  (ï'Ànne  de  Har- 
court ,  sœur  de  messire  Pierre  de  Harcourt.  Antoine 
^  -de  Pontbriant  parait  avoir  eu ,  entre  autt*es  enfants  : 

1*.  Mathurin  ,  dont  l'article  suit  ; 

â®.  Gabrielle  de  Pontbriaod ,  femme  de  Hobert  d»  Beaumaître^ 
écuyer,  seigneur  de  la  Ferté-Fresnel. 

IX.  Mathurin  de  Pontbbiant  ,  chevalier ,  seigneur 

des  Bordes,  épousa  Geneviève  de  Trouillard,  sœur 4' 

de  Nicolas  de  Trouillard,  écuyer,  sieur  de  Baron,*'"**'**' 
contre  la  veuve  duquel  (Marguerite  Yigor)  Mathurin 
de  Pontbriant  plaidait  au  parlement  de  Paris  en  1627 , 
pour  la  succession  de  feu  Geneviève  de  Trouillard , 
dotit  Nicolas  de  Trouillard  était  en  so&  vivant  héritier 
par  bénéfice  d'inventaire. 

Nous  n'aTOus  rien  à  ajouter  aux  documents  peii  certains  que  nous 
avons  fournis  sur  cette  branche.Peut-être  Claude  de  Pontbriant,  lied- 
tenaat  de  la  compagnie  de  Gédëon  de  Ghattonvillc,  au  régiment  de 
la  Rablière ,  suivant  une  revue  passée  au  camp  de  Boulon,  le  18  sep- 
tembre 1675  ,  en  était-il  issu.  On  trouve  ensuite  un  François  de  Pont- 
briant ,  seigneur  de  Launay  et  de  la  Poussinière ,  chevalier  des  ordres 
de  Notre-Dame  du  Mont-Garmel  et  de  Saint-Lazare  ,  marié ,  vers 
1695 ,  aveè  Jeanne-Marie  ia  Foy,  et  père  de  Frailçois  de  Pontbriant , 

3111  épousa  ,  le  ai.avril  1719  >  Philippe  deCMUt  j  écuyer  ^  seigneur 
e  Gfaanceville ,  de  Bessé  et  de  Lôinville ,  en  Beauce. 

Sél€»NEUBS  .D&  MONTREAL,  DU    ClHAD£ttL ,    etc.,    ^n 

Périgard. 

V-  Pierre  de  Pontbbiant  ,  chevalier ,  seîgneu^».  dé  Mon- 
tréal,  du  Chadeuil,  chambellan  du  roi  Charles  VU, 
capitaine  (  gouverneur)  delà  ville  de  Bergerac,  qualifié 
nakle  et  pumant  homme ,  fils  puîné  ^e  Jean ,  seigneur  /ûuM^rri^es 
de  Pontbriant,  et  de  Jeanne  du  Parc,  épousa  Anne  de  darVdegS'euÏM; 
Pbyronenc  ,  fille  unique  et  héritière  de  JMichel  de  Pey-  ^i^o?  ' 
ronenc ,  chevalier,  seigneur  de  Montréal ,  de  Loopiac, 
de  Verleillac  etc.,  co-seigneur  du  Ghadeuil,  et  de 
^anae  Agnès  de  Lastours.  Le  21  novembre  i5oo ,  Pierre 


obC' 
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de  Pontbriant  reçut  une  reconnaissance  féodale  poui^le 
ténement  de  Maspelou,  et  accensa»  le  4  mars  i5o2 
Çv.  su  )  p  tant  en  son  nom  qu'en  celui  de  sa  fçmme ,  la 
maison  noble  de  la  Veyssière  au  profit  de  Pierre  du 
Claux.  Pierre  de  Pontbriant  est  nommé  dans  le  procès 
du  maréchal  de  Gié  (Pierre  de  Roban) ,  eomme  l'un 
de  ceux  qui  déposèrent  contre  la  conduite  de  ce  maré- 
chal ,  auquel  François  de  Pontbriant ,  frère  de  Pierre , 
et  commandant  à  Loches,  était  dévoué.  {^Mémoires 

Îour  servir  à  l'Hist.  de  Bretagne,  t.  III,  col.  874.  ) 
e  même  Pierre  de  Pontbriant  et  Anne  de  Peyronenc , 
sa  femme ,  se  firent  une  donation  mutuelle  le  7  avril 
1507.  Il  obtint»  le  i4  février  i5i3  (v,  st.) ,  une  sen- 
tence du  sénéchal  de  Périgord  contre  les  habitants  de 
sa  terre  de  Montréal ,  et  reçut  du  roi  François  I*',  en 
1 5 1 6 ,  la  permission  de  faire  tenir  dans  le  bourg  d'Issac 
quatre  foires  tous  les  ans  et  un  marché  le  )eadi  de 
chaque  semaine ,  avec  tout  privilège  et  exemption.  Le 
12  août  i526,  il  transigea  avec  Guillaume  Sudirauld, 
curé  d'Issac ,  au  sujet  d  une  relique  de  la  sainte  Epine , 

Îue  Michel  de  Peyronenc  avait  trouvée  sur  le  général 
albot,  tué  à  la  bataille  de  Gastillon,  et  qu'O  arait 
conservée  dans  le  trésor  du  château  de  Montréal.  Pierre 
de  Pontbriant  passa  un  accensement  le  5  février  i534» 
et  fit  son  testament  le  i5  juin  1537.  Ses  enfants  furent  : 

1*.  François  ,  doDt  l'article  sait  ; 

ao.ixilles  de  PoDtbriant ,  qui  s'unit  à  François  de  Poatbriant^ 
pour  faire  cofnstruire  une  chapelle  à  Notre-Dame  de  Gléry  le 
19  janvier  iSmi; 

5<».  Glaire  de  Pontbriant ,  mariée,  par  contrat  passé  au  château 
de  la  Tour-Blanche  «  le  ai  octobre  i5a3,  avec  Gabriel  de 
BourdeiUe^  chevalier,  seigneur  dei  Bemardières ,  de  DouzlUac, 
de  Beauronne  et  de  Vernode ,  fils  puîné  de  François  ,  !•'  du 
nom  ,  baron  de  Bourdeille ,  et  de  dame  Hilaire  dti  Fou  du 
Yigean  ; 
4*-  Antoinette  de  Pontbriant,  dame  de  la  Villatte,  en  Limoiin, 
et  de  Nieul ,  en  Angoumois  ,  mariée  avec  Marin  de  Montchenu^ 
premier  maître  d'hôtel  du  roi  François  I*' ,  sénéchal  de  Li- 
mosin  et  det  la  Basse-Marche ,  inhumé  en  la  sépulture  royale 
de  Saint-Denis,  fils  d'Antoine  de  Montcheuu,  chevalier^ 
chambellan  du  roi  Gharles  Vllf ,  bailli  de  Viennois  et  de  Va- 
lentinois  9  et  de  Louise  de  Glefmont.  Elle  hérita  en  partie  de 
Roland  du  Breil ,  seigneur  de  Pontbriant ,  son  neveu  à  la 
mode  de  Bretagne  ,  décédé  en  iSiy;  mais,  dans  la  suite,  elle 
céda  aux  héritiers  de  ce  même  Roland  tous  ses  droits  sur  les 
terre  et  château  de  Pontbriant.  Elle  vivait  encoK  en  1577. 


« 
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VL  François  de  Pontbbunt  ,  qualifié  htMt  et  puts- 
$ant ^  scisfieur ,  chevalier,  seigneur  de  Montréal ,  dfU 
Cliadeuii,  etc.»  gouyeraeur  et  sénéchal  du  haut  et  bas 
Limosin^et  capitaine  (gouvei^near)  pour  te  Roi  des 
ville  .et  château  de  Bergerac ,  sur  la  démission  de  son' 
père,  par  provisions  du  18  mai  i53o ,  rendit  hommage 
au  roi  François  I*',  pour  son  château  de  Montréal ,  le 
18  janvier  i54i  (t;..  si*  ) ,  et  le  même  prince  lui  donna 
les  provisions  de  gouverneur  et  sénéchal  du  Limosin  le 
.  i5  mai  i543.  II  passa  divers  actes  les  sa  janvier  i549  • 

(  t;.  8t.  ) ,  24  A^r»  ^^^^  ^^  17  septembre  i566*  Il  avait  di  GiMMt.Lu  : 
épousé»  1*  le  9  février  1628,  Anne  de  Grossollbs  de  fu^'ie."  ia^ati 
Flaharens,  fille  de  Jean  de  Grossolles,  II*  du  nom,  tf,^em%u'e'héf 
•chevalier,  seigneur  de  Flamarens^  baron  de  Montas- ^'^j^jj'^^'^^'^e* ^ 
truc ,  etc. ,  et  de  dame  Antoinette  de  Lustrac  do  Ga- 
▼audon;  a*  par  contrat  passé  au  château  de  Montréal,    DtDiiwic: 
le  a 8  avril  i564»  Jeanne  de  Dainhag  ,  fille  de  feu  N.... 
de  Dainhac,  et  de  dame  Anne  de  Guremonte;  %*  par»,  bocudvilli  : 
contrat  du  6  juin  ï566,  Marguerite  de  Boordeille  ,  ^^J-^J'IJ^^^Î^ 
morte  sans  enfants  deux  ou  trois  mois  après  son  ma- **•»*""*•*•»•' 
riage.  Elle  était  sœur  de  Philibert  de  Bourdeille ,  sei- 
gneur de  Montancès,  et  fille  de  François  de  Bourdeille, 
II*  du  nom,  chevalier,  seigneur  du  même  lieu ,  et  de 
dame  Anne  de  Talleyrand.  François  de  Pontbriant  a 
laissé  de  sa  seconde  femme. 

VIL  Hector  db  Pontbriant,  vicomte  de  Montba- 
zillac ,  chevalier,  baron  de  Montréal ,  seigneur  du  Cha-  ^^ 
deuil,  de  Lascoux,  etc.,  chevalier  de  Tordre  du  Roi, 
conseiller  aux  conseils -d'état  et  privé,  gentilhomme 
ordinaire  de  la  chambre ,  etc. ,  etc.  Il  était  mineur  et 
sous  la  tutelle  de  Jean  de  Montardit ,  lors  d'une  tran- 
saction que  celui-ci  passa  en  son  nom  avec  Antoinette 
de  Pontbriant,  dame  de  la  YlUatte ,  tante  d'Hector, 
le  2  mai  1672.  Il  y  à  sept  quittances  de  cette  dame 
au  seigneur  de  Montréal,  depuis  le  11  octobre  1576 
jusqu'au  25  juin  1677.  Le  3o  mai  1687,  Hector  de 
Pontbriant  passa,  avec  Jeanne  de  Bourdeille,  dam^ 
des  Bernardières ,  une  transaction  intervenue  sur  une 
sentence  du  sénéchal,  datée  du  12  mai  iS^3;  et,  le  2 
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juin  lâgS,  iLfit  un  échange  avec  le  syndic  du  chapitre  de 
.  iSàint-AstÛBr ,  pour  la  justice  de  Mazières.  Vers  le  même 
i  temps,  ce  seigneur  eut  à  soutenir  un  procès  contre  Jejan 

Bonnet ,  autre  Jean  et  Antoine  Bonnet,  sur  le  droit  de 
sépulture  que  ceux-ci  prétendaient  avoir  dans  Téglise 
d'Issac.  Le  1 1  février  1608»  Hector  de  Pontbriant  ren- 
dit hommage  au  Roi,  et  fournit  son  dénombrement  des 
seigneuries  de  Montréal  et  deLascoux.  Le  22  mai  1609, 
il  acquit  d'Antonin  de  Gramont,  comte  de  Guiche,  la 
justice  haute,  moyenne  et  basse  des  villages  du  Petit- 
Suricaud»  de  Leymonie»  etc.;  puis ,  le  11  juin  1620, 
une  portion  de  moulin  appartenant  à  Arnaud  de  Lespi- 
nasse,  sieur  de  Douillac;  enfin  ilparait  dans  divers  actes 
des  SI  mars  i63o,  20  avril  i65*2  et  de  Tannée  i64i« 
éc Jîi?d wt d«*  U  avait  épousé,  1*  en  j584,  Catherine  de  Montabdit, 
dw^chîiiîïîlhéritière  de  Lascoux ,  laquelle  fit  son  testament  le  3o 
i  tour»  d'aiK*nt ,  xQars  1 6 1 7  ;  2*  Marie  de  Brizay  ,  veuve  en  premières 
>><••  .  noces  d/e  Louis  Bouchard ,  baron  d  Aubeterre ,  vicomte 

de  Montbazillac,  conseiller  du  Roi  en  ses  conseils-d'état 
faK«  d'ai^'nt'  et  çt  prî vé  »  gcntilhommc  ordinaire  de  la  chambre ,  etc. , 
pièew.*"**'  *  *  et  fille  de  Pierre  ,de  Brizay ,  chevalier ,  seigneur  de 
Denonville,  et  de  Jacqueline  d'Orléans- Longue  ville. 
*  Hector  de  Pontbriant  fit  son  testament  le  .24  novembre 

i635.  Sa  seconde  ^mme  li^i  survécut  jusqu'après  le  7 
avril  16569  époque  à  laquelle  elle  fit  donation  de  la 
vicomte  de  Montbazillac  à  son  neveu  Pierre  de  Brizay , 
chevalier ,  seigneur  de  Denon ville ,  conseiller  du  Roi  en 
^  ses  conseils.  Hector  de  Pontbriant  n'a  eu  qu'une  seule 
fille ,  issue  de  son  premier  mariage ,  et  nonmiée  : 

Fiançoise  de  Pontbriant,  héritière  de  sa  branche,  aprè8  la  mort 
de  son  père.  Elle  a^ait  épousé,  par  contrat  du  1 6 septembre 
1611,  Gaston  de  Foucauidy  écuyer,  seigneur  de  la  Garaudîe, 
de,la  Besse,  etc. ,  fils  de  Poncet  de  Foucauld,  seigneur  de  la 
Garaudie^  et  de  Galiote  de  Jaubert  de  Naotiac  ,  dame  de  la 
Besse.  Le  16  juillet  1646,  Françoise  de  Pontbriant  fit  son  tes- 
tament au  profit  de  Gaston  de  Foucanld ,  son  fils ,  à  lai^arge 
par  lui  et  ses  descendants  de  joindre  son  nom  et  ses  armes  k 
ceux  de  leur  famille ,  ce  qui  s'est  observé  jusqu'à  nos  jours. 
(  Foyez  la  Généahgie  de  ta  maison  dk  FOUGAULD-LARDI- 
MALIE  ,  dans  le  tom.  IX  de  l'Histoire  des  Pairs  de  France  > 
et  des  anciennes  familles  du  royaume  ,  par  M.  le  chevalier  de 
Courcelles,  généalogiste  honoraire  du  Roi.) 


LE  ROY, 

Seigneurs  de  Dargnt  ,  bb  Cornbhottb  ,  de  Moïennb- 

TILLB,  SE  PonOEnVILLE  ,  DE  Bl!ZEnCOUBT,  DE  RiVeRI  , 
DE  JONVAL  ,  DE  PoTONVllLB  ,  DE  Pl-OUt  ,  DU  (JUESHOTi , 

u'Au.EHY ,  d'Oissy,  de  Riencourt,  etc.;  marquis 
et  comtes  de  Valauglart  ;  seigneurs  d^  Bois-Co- 

I.ART,    de    RoYAVLHONT,   DB    LiHEUX  ,    DE    fluBT,   DR 
■.     WATIfEHURT,  DE  FrÉMICODRT,  DE  VauDRINGBEH  ,  ClC.  ; 

comtes  DE  Barde  ,  en  Picardie. 


AuHis  :  Turcé  en  fauti,  au  ï 
^ueulei:  £11  1  dt  liaople  :  au  1 
marquis.  Supports  :  deiiL  lioDS.  Cimier  :  un  lion  iieaDt. 

Le  nom  de  le  ROY  a  été  propre  à  un  grand  nombre 
,  de  famille»  nobles  de  France.  La  seule  province  de  Pi- 
cardie a  été  le  berceau  de  trois  familles  de  ce  aotn , 
,    ,    toutes  recommandablespar  leurs  illustrations  publiques 
J      et  privées  (1);  mais  celle  qui  réunit  aux  mêmes  ayan- 


(1)  Les  deux  aatras  famiUea  le  Roy  dunt  nous  YOnlons  parler  1 

Lu  Rut,  marquis  de  Jumelles,  seîgnours  du  Qîiesnei,  d'Am 

ville,  etc.,  éleclions  de  Duulleat  et  U'AbbevilIc, 
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tages  uae  plus  haute  ancienneté ,  et  la  possession  d'un 
plus  grand  nombre  de  fiefs  considérables ,  est  la  maison 
des  seigneurs  de  Talanglart  et  de  Barde ,  qui ,  par  ses 
services  et  la  continuité  de  ses  belles  alliances ,  a  tou- 
jours été  comptée  pour  Tune  de^  plus  distinguées  de 
cette  province.  Ses  preuves  ont  été  faites  au  cabinet  du 
Saint-Esprit  9  devant  M.  Glairambault ,  généalogiste  des 
ordres  du  Roi;  et  le  certificat  de  ce  généalogiste ,  con- 
statant la  filiation  qui  va  suivre ,  h  partir  de  Gui  le  Roy, 
mort  avant  Tannée  iSjS ,  a  été  envoyé  à  M.  le  comte 
d'Argenson,  ministre  de  la  guerre,  le  18  décembre 
i7d6.  Dans  ce  Mémoire  (conservé  aux  manuscrits  de 
la  Bibliothèque  du  Roi)  sont  rappdées  les  différentes 
maintenues  de  noblesse  obtenues  par  les  diverses  bran- 
ches de  cette  maison»  lors  des  recherches  générales 
ordonnées  par  Louis  XIV.  M.  d'Uozier,  ancien  juge 
d'armes  de  France ,  en  a  aussi  dressé  la  généalogie  le 
2S  mai  1789;  et  celle  que  nous  allons  donner ,  présen- 
tera l'ensemble  de  tous  les  faits  rappelés  dans  ces  diffé- 
rentes preuves  légales  et  historiques. 

Raoul  LE  Roy  {liBoit) ,  du  consentement  d'Emme^ 
Une,  sa  femme ,  de  Richer  {Bicherius)  »  son  frère,  et 
d'Hélie^LE  Roy  ,  fils  de  Richer ,  fit  donation ,  Tan  1227, 
à  l'église  et  aux  religieux  de  Sainte-Marie  de  Lieu-Dieu 
de  8  journaux  de  terre  et  de  tout  son  masage  d'Embre- 
ville  (près  Abbeville) ,  que  Raoul  tenait  de  ces  reli- 
gieux, qui ,  pour  cette  cession ,  lui  comptèrent  24  livres 
parisis.  Dans  le  cours  de  la  même  année,  il  .fit  une 
nouvelle  aliénatioa  de  7  journaux  de  terre ,  situés  au 


leur  noblesse  par  jugements  de  M.  Bignon ,  intendant  de  Picardie , 
des  5  et  3i  mai  170$,  et  par  autre  jugement  de  M.  de  Bemage  du  7 
janvier  1716,  d'après  la  production  de  leurs  titres  établissant  leur 
filiation  depuis  l'année  i5a8.  D*azur,  à  l'aigle  éployée  cTor,  accom- 
pagnée de  5  roses  du  même, 

Lb  Boy,  seigneur  d'Acquest,  de  Saint-Leu,  d'Aboval,  de  Bue- 
qnoy  ,  de  Valines  et  de  Dreuil ,  élections  de  DouUens ,  d'Amiens  et 
d'Abbeville ,  maintenus  par  M.  Bignon  les  29  mai  1698  et  5o  avril 
1701 ,  et  par  M.  4e  Bernage  le  6  décembre  1717 ,  sur  titres  établis- 
sant leur  filiation  à  partir  de  l'année  iS^S,  D'azur,  à  3  écussons  d'ar- 
gent ,  chargés  ii$acun  d'une  croix  pâtée  et  alésée  de  gueules. 
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champ  des  Noës,  au  profit  des.mêmes  religieux,  moyen- 
nant 1  a  livres  tournois.  Cette  dernière  donation  fut 
ratifiée,  au  mois  d'octobre  1238»  par  Richard  de  Feu- 
kières  (  de  Fùuquiéires  ) ,  qualifié  frère  de  iiaoul  le' Roy; 
ce  qui  prouve  que  Fun  de  ces  deux  seigneurs  avait 
épousé  la  sœur  de  l'autre.  * 

La  maison  qui  fait  l'objet  de  cette  généalogie  a 
formé  quatre  branches  principales,  dont  deux  seule- 
ment se  sont  perpétuées  jusqu'à  nos  jour$«  L'aînée  de 
celles-ci  a  été  appelée,  par  substitution,  à  recueillir,  en 
1 753 ,  les  biens ,  nom  et  armes  de  l'illustre  maison 
de  van  der  Noot,  aux  Pays-Bas. 

Les  alliances  directes  de  cette  famille  sont  ayec  celles 
de  du  Monchel^  de  Crèvecœur ,  de  Formanoir ,  de 
Hesdin ,  de  Maillefeu  ,  de  Rivery ,  de  Rune ,  de& 
Landes-de-Beaurepaire ,  de  Carpentin ,  du  Quesnc^y , 
de  Fontaines ,  dCAùheu ,  le  Ver  de  Caux ,  de  Cache- 
leu ,  le  Scellier  de  [Han ,  de  Licques ,  Trudaine  ,  de 
Hemond ,  Titlette  de  la  Motte»  de  Schulembourg  , 
van  der  Noot,  Prévost  de  Faudringkem,  de  Fou- 
gtères  s  l^  Bel  de  la  Fresnaye ,  du  Passage ,  de  Ma- 
chault  d'Arnouville,  de  Sainte-Hermine,  de  Harchies, 

L  Gui  LE  Roy,  écuyer,  né  vers  le  commencement 
du  14*  siècle ,  était  proche  parent  et  peut-être  frère  de 
N..*  le  Roy ,  femme  de  Jean  LatMée  {a)  ,*éUi  maïeur 
delà  ville  d'Àbbeville  le  24  ^^^ût  i35â«  (Extr.  d'un 
vieil  Armoriai  d'Abbeville^  in-fol. ,  p.  176  ,  conservé 
aux  archives  de  M.  de  Courcelles,  généalogiste  hono- 
raire du  Roi*  )  Gui  le  Roy  ne  vivait  plus  le  3a  mai 
1 375 ,  et  il  est  rappelé  compie  père  de  Jean ,  qui  suit,  n 
dans  des  actes  des  20  mai  iSgS  ,  5  septembre  i4o5  et 
25  janvier  1482.  >        , 

IL  Jean  le  Roy,  I"  du  nom,  écuyer,  né  vers  l'aii 
i355,  ayant  eu  des  fiefs  que  son  père  avait  acquis, 

^„.,^,^M^BW^Ma_ai«W^MW~»«*W>^«WMHiB^B~-^  ■      M       ^    •■     —    ■     ■■■  —   ^m     ■■»■■ ■■■■       l^^■^^^l^       ■   ■■■  -■  ^.^w^i^— ^—i — i    ■■       ■  ■   ■  ■ 

(a)  Laudée  :  de  sable ,  à  5|bandes  d'or^  accompagnées  de  12  trèfles 
du  même  ,  a,  4)  4  et  s* 
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confisqués  et  mis  sous  la  main  duRoi  par  Jean,  sire  de 
Nielles  »  chevalier ,  gou?erneur  de  Ponthieu,  et  maître 
des  requêtes  de  f  hôtel  de  S.  M*  Pierre  le  Sène»  rece- 
veur du  bailliage  d'Amiens ,  et  Henri  le  Tavernier , 
procureur  du  Roi  au  même  comté  de  Ponthieu ,  com- 
missaires-députés sur  le  feit  des  francs-fie&  et  nouveaux 
acquêts  9  demanda  à  justifier  sa  noblesse  non-seulement 
paternelle»  mais  aussi  maternelle;  et,  d'après  une  en- 
quête dans  laquelle  furent  entendus  Jean  de  Grambus 
et  Jean  de  Ponches ,  chevaliers ,  Pierre  de  la  Varenne , 
Guérard'  de  Ponches ,  Richard  et  Jean  d'Avesnes  ,  et 
,  plusieurs  autres  gentilshommes,  il  fbt  reconnu  noble 
et  procréé  de  noble  sang  et  lignée ,  franc  de  toute  taxe 
sur  les  acquêts  faits  par  feu  Gui  le  Roy,  son  père,  et 
remis  en  possession  de  ses  fiefs,  par  sentence  rendue  à 
Abbe ville,  sous  le  sceau  des  commissaires  du  Roi ,  le  3o 
mai  iSyS.  Cette  sentence  fut  confirmée  par  une  ordon 
nance  du  20  mai  i5g6 ,  signée  de  S.  ^mand,  rendue 
à  la  requête  de  Jean  le  Roy ,  et  par  une  autre  sentence 
des  commissaires  aux  francs^fiefs  du  bailliage  de  Sentis, 
du  5  septembre  i4o5.  Jean  le  Roy  paraît  s'être  marié 
dans  un  âge  avancé  ;  il  est  rappelé  comme  défunt  dans 

i^ une  sentence  obtenue  le  2 5  janvier  1482,  par  Jean^ 

11^  du  nom ,  son  fils ,  qui  suit. 

'  III.  Jean  lbRoy^  H*  du  nom.,  écuyer,  seigneur  de 
Dargny  et  de  Gornehotte ,  fut  également  déchargé  du 
droit  de  francs-fiefs ,  par  sentence  du  25  janvier  1482 , 
rendue  par  les  commissaires  départis  par  le  Roi  dans 
les  pays ,  terres  et  Seigneuries  du  duc  de  Brabant , 
comte  de  Nevers,  d'Eu  et  de  Rethel,  seigneur  de  St.- 
Vallery ,  sentence  où  il  fut  reconnu  que  ses  prédéces- 
seurs avaient  toujours  vécu  noblement ,  et  suivi  les 
armes  toutes  les  fois  que  le  Roi  avait  convoqué  son 
ban  et  arrière-ban  de  la  noblesse.  Jean  le  Roy  est  men- 
tionné dan$  le  cofnpte  de  la  recette  du  domaine  de 
_,  Ponthieu,  de  l'an   i4q6.    Il  avait  épousé  damoiselle 

dargrnt, i faigie  Margueritc  DU  MoNGHEL ,  qui  lui  survécut ,  et  dont  il 
aÛée'^t  mèmb^^e  cut  trols  fils ,  et  très-probablcmont  deux  filles  : 

de  feules. 
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i<».  Nicolas,  I*'  du  nom ,  dont  Tarticle  sait; 

a**.  Pierre  le  Roy,  qui  fut  marié ,  mais  dont  la  Teu?e  (son  n#tn 

n'e«t  pas  connu  )  vivait  sans  enfants  le  24  novembre  iSaS  ; 
3*.  Louis  le  Roy,  écuver,  seigneur  de  D^rgny ,  qui  assista  au 

contrat  de  mariage  ne  son  frère  aine  le  34  novembre  i5«5  ; 
4**«  Nicole  le  Roy,  femme  d'Alexandre  Gaillard  («),  écuyer, 

seigneur  de  Ferré,  qui  la  nomme  dans  son, testament  du  24 

septembre  i5io; 
5<>.  Jacqueline  le  Boy,  qui  était  mariée ,  en  i5o8,  avec  Jean  de 

Formanoir  (6). 

IV.  Nicolas  LE  Roy,  I"  du  nom,  écuyer ,  co-seîgneur 
de  Moyenneville ,  en  Vîmeu ,  et  de  PongerviUe ,  fit ,  de- 
vant le  bailli  de  Yalanglart,  le  5i  mars  i5s4»  après 
Pâques ,  le  relief  d'un  fief  noble ,  situé  au  terroir  de 
Moyenneville ,  et  tenu  en  plein  hommage  d'Antoine  de 
Rune ,  seigneur  de  Valaïiglart  et  de  Moyenneville  en 
partie,  duquel  fief  la  saisine  lui  avait  été  donnée  pour 
en  jouir  après  le  décès  de  Regnault  de  Bournoville , 
écuyer,  veuf  de  damoiâelle  Jeanne  du  Monchel,  sœur 
de  Marguerite  du  Monchel,  mère  de  Nicolas  le  Roy. 
Celui-ci  fournit  un  nouveau  relief,  le  2  juin  de  la  même 
année  i524  »  ^  Nicolas  le  Yasseur ,  écuyer,  seigneur  de 
Sailly-le-Bray ,  de  BouUencourt ,  etc. ,  pour  quelques 
terres  qu'il  possédait  aux  terroirs  de  Moyenneville  et  de 
BouUencourt.  Il  s'allia ,  par  contrat  du  24  novembre 
i525,  passé  au  château  de  Rayneval,  devant  Oudard 
du  Four  et  Baude  de  Beaufort ,  notaires  royaux  sous,  le 
scel  de  la  prévôté  de  Montdidier>  à  damoiselle  Catherine 
DB  Gbèvecœur,  qui  fut  assistée,  au  contrat ,  par  messire  »■  ca£tRc«oa:. 

f  iz-i  t  ii»i^*  gueule»,  a   i 

Jacques  de  Crèvecœur ,  prêtre ,  doyen  et  chanome  de  che*rons  d  or. 
Saint -Martin  de  Picquigny,  et  par  Augustin  de  Go- 
sette,  écuyer,  seigneur  de  Boutàncoi^rt ,  mari  de  da- 
moiselle Antoinette  de  Crèvecœur ,  sa  sœur.  Par  ce 
contrat,  Antoine  d'Ailly  »  chevalier ,  vidame  d'Afaiiens 
et  baron  de  Pecquigny ,  de  Rayneval  >  etc. ,  promit  de 
payer  à  Catherine  de  Crèvecœur  la  somme  ae  100  li- 
vres ,  que  lui  avait  léguée  Marguerite  de  la  TrémoïUe , 


(a)  Gaillard  :  d*aznr,  au  chevron  d'argent,  accompagné  de  3  croi- 
settes  pâtées  du  même. 

Qb)de  Formanoir  :  d'or,  fretté  de  gueules. 
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dame  (TeCrèvecœar ,  et  celle  de  20  écus  d'or»  léguée 
par  messire  Charles  d*Ailly,  cheyalier,  vidame  d'A- 
miens. De  ce  mariage  sont  provenus  : 

■ 

1».  Nicolas,  II«  du  Dom  ,  dont  Tasticle suit; 

a«.  Jean  le  Roy ,  qui  assista  au  contrat  de  mariage  dé  Nicolas  , 
son  frère  aîné^  te  aS  novembre  i546; 

30.  Adrien  le  Roy,  écuyer,  sieur  de  Honyille,  vivant  le  36  sep- 
tembre i557  ; 

4**.  Louis  le  Roy ,  écuyer ,  seigneur  de  Dargny.,   qui  se  maria 
avec  damoiselle  Claude  U  Comte,  {a)  Cette  dame  lui  survécut, 
et  un  acte  du  i3  juillet  i583,  montre  qu^à  cette  époque  elle 
avait  la  garde  noble  de  leur  fils,  nommé  : 
Philippe  le  Roy ,  écuyer. 

V.  Nicolas  LB  Roy,  II*  du  nom,  écuyer,  seigneur 
de  Moyenneyille  et  de  la  Motte,  en  partie,  fournit  le 
relief  des  terres  qu'il  possédait  à  MoyenneyiUe  le  3o 
septembre  i546;  puis,  le  96  septeinbre  i5â7,  une 
déclaration  de  ses  terres  et  fiefs  nobles ,  pardeYant  le 
bailli  d'Amiens,  commissaire  du  Roi  sur.ie  fait  du  ban 
et  arrière-ban.  Il  épousa  en  premières  noces ,  par  con- 
trat du  5  novembre  1 546 ,  passé  à  St.-Riquier ,  devant 
Jacques  Roussel  et  Jean  de  Quevauvillers ,  notaires, 
de^'gu^uTes^à  5  damoisellc  Antoinette  bk  Hbsdin,  fille  puînée  de  feu 
g^Ï!th!fcuntur"  Antoine  de  Hesdin ,  écuyer ,  seigneur  de  Bezencourt , 
monté  dun  trèfle  ^^  ^Jq  damoîscUe  Marie  de  la  Berquerie.  Cette  dame  fut 
assistée  au  contrat  par  damoiselle  Catherine  ŒuiUot, 
son  aïeiile ,  Jean  de  Boubers ,  écuyer ,  seigneur  de  k 
Motte,  et  Catherine  de  Hesdin ,  sa  femme ,  sœur  d'An- 
toinette, et  par  Thibaut  de  Hesdin,  écuyer,  seigneur 
de  Bezencourt,  leur  fi^re,  dont  Antoinette  hérita. 
Celle-ci  fit  son  testament  devant  Charles  Roussel  et 
Léon  Despreaulx ,  notaires  en  la  prévôté  d'Oisemont , 
le  21 'février  ih'jZ;  et  Nicolas  le  Roy  en  fitunpreBoier 
le  5o  septembre  de  la  même  année.  Mais ,  ayant  sur- 
vécu à  ces  premières  dispositions ,  il  épousa  en  se- 
condes nboes,  par  contrai^  du  13  juillet  lâSs,  passé 
devant  Pierre  des  Marets  et  François  du  Buir ,  notaires 


du  même. 


{(i)  le  Comte  :  d'azur ,  à  5  bandes  vairées  d'argent  et  de  gueules. 


er-  , 

I 

membres  et  rol- 
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h  Boulogne,  damoiselle  Jeanne  de  Maillefbu,  veuve  i,.  Min.unv: 
de  feu  noble  seigneur  Antoine  de  Grietle,  écuyer,  seî-  îoVS''d/.?no 
«;neur  de  l'Escoré.  Nicolas  le  Roy  fit  son  deuxième  et  p**  ,.  .»>«q"«*' 

I  •  I  1  i-r»  1  -r»  membres  et  col- 

dernier  testament  le  2 1  septembre  1 002 ,  devant  Benoit  »••*•  ^e  gueuie.. 
Waille ,  prêtre  et  curé  de  Bouillancourt ,  et  voulut  être  «^amon  '/a"rK^n"! 
inhumé  dans  l'église  du  couvent  de  St.-François  ,  à  ces^e^gteutlf' 
Abbeville,  ^uprès  de  feu  Antoinette  de   Hesdin,   sa 
première  femme.  Jeanne  de  Maillefeu,  qu'il  nomme 
dans  ce  testament,  lui  survécut  jusqu'après  le  9  fé- 
vrier 1610.  Il  a  laissé  ; 

Du  premier  Ut  : 

i<>.  Jacques  le  Roy,  auquel  sa  mère  légua  les  terres  et  seigneu- 
ries de  Bezencourt ,  du  Tiltre  et  du  Bois-Médard^  le  ai  fé- 
vrier iSjS,  et  son  père  celle  de  Moyeaae?ille.  Il  mourut  sans 
postérité  ;      ^  ^ 

a**.  François ,  I*'  du  00m ,  qui  a  continué  la  descendance  ; 

3«.  Antoine  le  Roy,  substitué  à  son  frère  Jacques  par  le  testa- 
ment de  sa  mère.  Il  mourut  sans  postérité; 

4''*  Adrien,  auteur  de  la  branche  des  seigneurs ,  puis  comtes  dr 
'      B A BDK,  rapportée  ci-après. 

Du  second  Ut  : 

5".  André  le  Roy,  qui  a  formé  la  branche  des  seigneurs  de  Ga- 
MBKCif,  rapportée  plus  loin. 

VL  François  le  Roy,  I"  du  nom ,  écuyer,  seigneur 
de  Moyenneville,  de  la  Motte,  de  Bezencourt,  de  Va- 
langlart ,  etc.  »  écuyer  du  duc  d' Aumale ,  institué  par 
sa  mère,  le  21  février  rSjS,  légataire  de  la  moitié  des 
fiefs ,  terres  et  seigneuries  de  la  Motte ,  de  Chepy  et  de 
Yalanglart,  épousa,  par  contrat  du  4  oi&i  1^87,  passé 
devant  Fremin  du  Four,  notaire  à  Moreuil,  en  la  pré- 
vôté de  Montdidier ,  damoiselle  Antoinette  dame  de 
RivERY,  fille  de  messire  Jean  de  Rivery,  chevalier,  j^°J„*^"jyv,  j 
sei£;neur  de  Potonville ,  £;entilhomme  ordinaire  dé  la  p'»  ^"^  "*"  =.  ="» 
chambre  du  Roi ,  lieutenant  pour  S.  M.  au  gouverne-  doi . 
ment  de  Brouage.  François  le  Roy  fut  assisté  à  son 
contrat  par  Jean  Abraham  y  seigneur  de  Millancourt , 
son  oncle,  Godefroi  d'Amerval ,  lieutenant  de  5oiiom- 
xnes  d'armes  des  ordonnances  du  Roi ,  François ,  sei- 
gneur de  Grambus,  etc.  Du  côté  d'Antoinette  assis- 
tèrent autre  Antoinette  de  Rivery,  sa  tante,  veuve" 
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d'Adrien  de  Festard»  écuyer,  seigneur  de  Boncourt^ 
René  de  Rivery  ,  chevalier  de  roridre  de  Saint-Jean  de 
Jérusalem»  François  de  Conty»  écuyer,  seigneur  de 
Rocquencourty  et  Charles  deFestard,  écuyer^  seigneur 
de  fioncourt ,  ses  cousins.  Antoinette  de  Rivery  sur- 
vécut à  François  le  Roy,  et  assista,  le  i5  avril  1621  , 
au  contrat  de  mariage  de  René,  son  fils  unique,  qui 
suit,  ainsi  que  messire  Guillaume  Hébert  de  Brun  ville, 
chevalier,  seigneur  du  Bosc,  son  second  mari. 

VIL  René  le  Roy  ,  chevalier^  seigneur  de  Moyen- 
neville ,  de  Valanglart ,  de  Bezencourt ,  de  Rivery ,  de 
Jonval ,  de  Vaux  et  autres  lieux ,  épousa ,  par  contrat 
du  i5  avril  1621 ,  passé  devant  Nicolas  Finthereau, 
avocat  au  parlement ,  garde  du  sceau  aux  contrats  et 
notaire  aux  bailliage  et  comté  de  Ghaumont,  damoiselle 
DB«  LiHOFs:  Renée  des  Landes  ,  fille  de  noble  seigneur  ÇJaude  des 
ba"d^"d  Kur.  '"*  Landes ,  écuyer ,  seigneur  de  Beaurepaire  et  de  Bou- 
.  ^encourt ,  et  de  damoiselle  Jeanne  du  Bosc.  Il  fut  assisté 
à  son  contrat  par  André  de  Saint-Blimond ,  chevalier, 
seigneur  de  Saint-Blimond ,  baron  d'Ordre ,  son  cou- 
sin, et  du  côté  de  la  future  assistèrent  ses  père  et  mère 
et  messire  Nicolas  de  Gaudechart,  chevalier,  sei- 
gneur de  Bacbevilliers ,  du  Fayel ,  de  Gourcelles ,  de 
Bury ,  etc. ,  son  beau  frère.  Par  le  testament  qoe  fil 
René  le  Roy,  le  8  février  i635,  devant  Papjn ,  notaire 
en  Ponthîeu ,  il  prescrivit  sa  sépulture  dans  le  couvent 
des  Gordeliers  d'Abbeville,  en  la  tombe  de  ses  prédé- 
cesseurs ,  fit  divers  legs  pieux  et  particuliers ,  et  institua 
légataires  ses  enfants  •  nommés  : 

1*.  Claude,  I*'  da  nom  ,  dont  l'article  viendra  ; 

a«. Louis  le  Roy  de  Valanglart,  cheyalier  de  l'ordre  de  Saint-Jean 
de  Jérusalem  ,  dit  de  Malte ,  auquel  fut  donnée  quittance  de 
la  somme  de  3ooo  livres  par  Pierre  des  Qnets,  cbeyalier  et  re- 
ceveur de  l'ordre,  pour  son  passage  et  la  dispense  d'âge  ,  par 
acte  du  28  mai  i652 ,  passé  deyant  Thomas  Cartier  et  Nicolas 
Robinot,  notaires  au  Gbât^let  de  Paris.  Il  fut  légataire  de  son 
^ëre  en  i635  ; 
c  3*.  François  le  Roy,  chevalier ,  seigneur  de  Bezencourt ,  marié, 
en  i65o  ,  avec  Jeanne  de  Carpentin  (à).  Ils  vivaient  en  i683  ; 


{a)  de  Carpentin  :  d'argent,  à  5  fleurs  de  lys  nourries  de  gueules. 
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4<'.  Charles  le  Roy,  chevalier,  seigneur  de  Potonville ,  de  liivery, 
de  Bcllencourt  et  autres  lieux,  marié,  par  contrat  du  lo  mai 
1646,  passé  devant  Denis  Pourcel  et  Jean  Desnots,  notaires 
au  Ghfttelet  de  Paris,  avec  dame  Elisabeth  ie  Mhr,  veuve  de 
Charles  de  Fon te tte,  chevalier,  seigneur  de  Vaumain.  Il  fujt 
maintenu  dans  les  privilèges  de  son  ancienne  extraction  noble 
par  arrêt  de  la  cour  des  aides  du  16  février  1664.  Ses  enfants 
furent  : 

A.  Joseph- Pierre  le  Boy ,  chevalier ,  seigneur  de  Potonville, 
marié  ,  par  contrat  du  3o  octobre  i683,  passé  devant  An- 
toine le  Febvrcj  notaire  à  AbbeviUc,  avec  Louise  Fran- 
çoise du  Quesnoy  (a),  fille  de  mcssire  François  du  Ques- 
nuy ,  chevalier ,  seigneur  de  R^sty^  de  Saint-Martin  en 
Preure  y  etc.,  et  de  dame  Catherine  d'Acheu.  Il  mourut 
sans  enfants,  après  l'année  1701  ; 

B.  Claude-Charles  le  Roy,  abbé  de  Potonville,  seigneur  de 
Booivaf ,  qui  transigea  sur  partage  avec  son  frère  aîné  par 
acte  du  14  février 4682 ^  passé  devant" Prévôt,  notaire  en 
Ponthieu,  et  fut  maintenu  ainsi  que  lui  dans  sa  noblesse 
d'ancienne  extraction  par  jugement  de  M.  Bignon ,  in- 
tendant de  Picardie,  du  17  décembre  1701  ; 


6«;  George^s'ir^^^^  |   légataires  de  leur  père  en  i635  ; 

7*>.  André  le  Roy,  chevalier,  seigneur  de  Rivery,  compris  dans 
l'arrêt  de  maintenue  de  la  cour  desaides  du  16  janvier  1664.  lî 
avait  épousé  Marie  tte  Lcspéton  (6),  fîllc  de  Jean  de  Lesperon, 
écuyer ,'  seigneur  de  Belloy  ,  ejt  de  Clai^de  Herment  ; 

8".  Catherine  le  Roy,  à  laquelle  son  père  légua  10,000  livres. 

• 

YIII.  Claude  le  Roy,  I",  du  nom,  chevalier,  sei- 
gneur de  Moyenneville ,  de  Yalanglart,  de  Plouy,  de 
Jonval,  de«Yaux,  etc.,  légataire  de  son  père  le  8  fé- 
vrier i655  ,  épousa ,  par  contrat  du  4  octobre  i643^» 
signé  Pappin  et  expédié  par  Pirot  Becquin ,  damoiàelle 
Catherine  d'Aghbu  ,  fille  de  messire  Gédéon  ' d' Acheu ,  p„u  ou'V  da,. 
chevalier  ,  sdisaeur  de  Plouy,  de  Morival ,  d' Acheu  et  se°t,.  *  «a  croix 
autres  lieux»  et  de  damoiseile  Marie Manessier.  Du  côté  a».»  dWgeni.  à 
de  Claude  le  Ro,y,  assistèrent  au  contrat^  entre  autres,  sabfe*'^'*''^ "^  '^ 
messiré  Charles   de  Créquy,  chevalier,   vicomte  de 
Langle ,  et  Nicolas  le  Roy,  écuyer ,  seî^eur  de  Gamelun, 
ses  cousins ,  et  du  côté  de  Catherine  d' Acheu ,  messire 


»  "■ 


(a)  du  Quesnoy  .*  d'or,  à  l'aigle  éployée  de  sable. 

(6)  de  Lesperon  :  d'azur,  à  3  molettes  d'éperon  d'argent  à  6 rais. 
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Claude  d'Acheii ,  cheyalier ,  seigneur  de  Bienfay ,  son 
cousin-germain,  Charles  de  Bernay»  écuyer,  sei- 
gneur de  Favencourt,  Maximiiien  du  Bourguet»  etc., 
ses  oncles  maternels.  Claude  le  Roy  fut  maintenu  dans 
sa  noblesse  par  arrêt  de  la  cour  des  aides  du  16  février 
i664«  Ses  enfants  furent  : 

i«.  François,  II*  du  nom  ,  qui  suit; 

7».  Catherine  le  Roy,  première  femme,  par  contrat  du  9  juillet 
i665,  passé  devant  Galloys  et  le  Garon,  notaires  au  Gbâtelet 
de  Pans,  de  messire  Jean  le  Ver  (a),  chevalier,  seigneur  de 
Gaux,  de  Hauchy,  de  Bernapré,  de  Halloy,  etc.,  gouverneur 
.  de  la  ville  de  Saint- Riquier ,  fils  d'André  le  Ver ,  chevalier , 
seigneur  de  Gaux,  et  de  Jeanne  de  la  Rue.  Après  la  mort  de 
Gatberinc  le  Roy,  Jean  le  Ver  se  remaria ,  par  contrat  du  a3 
juin  1686,  avec  Anne-Julie  de  la  Chaussée-d'£u. 

IX.  François  le  Roy  ,  W  du  nom ,  chevalier ,  sei- 
gneur  de  Moyenneville ,  de  Valanglart,  etc.,  etc., 
épousa,  par  contrat  du  16  juillet  1668,  passé  devant 
Antoine  le  Febvre ,  notaire  à  Abbeville ,  demoiselle 
darïin'wVroi..  Autoinette  LB  Fort  ,  fille  de  feu  Jean  le  Fort ,  cheva- 
îSômpa|^r**d«  lier,  seigneur  du  Quesnoy,  et  de  dame  Isabelle  de  Tron- 
'e'^'^dHibie**  vî^l®»  femme,  en  secondes  noces,  de  messire  Charles 
de  Sacquespée ,  chevalier ,  seigneur  de  Gorenflos  et  de 
Beaulieu.  A  ce  contrat  furent  présents  pour  M.  de  Va- 
langlart ,  Catherine  le  Roy ,  sa  sœur ,  femme  de  messire 
Jean  le  Ver ,  chevalier ,  seigneur  de  Caux ,  messire 
François  le  Roy,  chevalier,  seigneur  de  Bezencourt, 
son  oncle ,  messire  Nicolas  le  Roy ,  chevalier ,  seigneur 
de  Camelun,  messire  Jean  de  Belloy,  chevalier,  sei- 
gneur de  Rogehan ,  et  Charles  de  Bernay ,  sieur  de  Fa- 
vencourt ,  ses  cousins ,  et  du  côté  d'Antoinette  le  Fort, 
messire  Léonor  le  Fort,  chevalier ,  seigneur  d'Allery, 
son  aïeul  paternel ,  Louis  de  Tronville ,  chevalier ,  sei- 
gneur de  Marelessart,  Jean  Trudaine,  écuyer,  sieur 
de  Dreuil,  conseiller  du  Roi,  président-trésorier  de 


(a)  U  Ver  :  d'argent ,  à  3  vérats  on  sangliers  de  sable ,  a  et  1  « 
accompagnés  de  9  trèfles  du  même,  3  çn'cbef,  3  eu  fasce  et  5  en 
pointe. 


LE    nOT.  i  1 

• 

France  y  en  Picardie ,  mari  de  dame  Claude^  de  Trou- 
ville  y  ses  oncles ,  messire  Jean  de  Yaudricourt ,  cheva- 
lier, seigneur  de  Moreaueourt»  son  grand  oncle  et 
curateur ,  représenté  par  Jean  Tillette ,  écuyer ,  sieur 
de  Gourcelles,  dame  Micheile  de  Sacquespée»  femme  de 
César  le  Prévost,  chevalier^  seigneur  de  Surcamps.  De 
ce  mariage  sont  provenus  : 

^  1  «.  Glaade ,  II*  du  nom ,  dont  l'article  luit  ; 
20.  Marie- Anne-Angélique  le  Roy,  mariée,  par  contrat  du  a4 
septembre  1701 ,  avec  Joseph-François  de  Lieques  (a)y  che- 
Yalier ,  seigneur  de  Lieques,  de  Toufflers,  de  Nuuarnlle,  et  de 
Molineaux,  fils  de  feu  messire  François  de  Lieques  j^  chevalier, 
seigneur  des  mêmes  lieux,  et  de  dame  Louise  de  Mpntejean 
derïiécourt. 

X.  Claude  lb  Roy,  IP  du  nom,  qualifié  haut  et 
puissant  seigneur ,  chevalier ,  marquis  de  Valanglart , 
seigneur  de  Moyenneville,  de  Valanglart ,  du  Quesnoy, 
d'AUery,  etc.>  etc.,  épousa,  par  contrat  du  i5  dé- 
cembre 1696,  passé  devant  Jean- Baptiste  Trancart  et 
Philippe  Caron  ,  notaires  à  Amiens ,  Marie-Anne  Tau-  TtooiiNi  : 
DAINE ,  dame  de  Roberval ,  fille  de  messire  François  de^Vabie. 
Trudaine ,  chevalier ,  seigneur  de  Roberval ,  d'Oissy , 
de  Thieulloy ,  de  la  Vacquerie ,  de  la  Ville ,  et  autres 
lieux,  conseiller  du  Roi ,  président-trésorier  de  France 
de  la  généralité  d'Amiens,  et  de  dame  Marie- Anne  Can- 
teraine.  Claude  le  Roy  fut  maintenu  dans  les  privilèges 
de  sa  noblesse  d'ancienne  extraction  par  jugement  de 
M.  Bignon ,  intendant  en  Picardie,  du  17  décembre 
170».  Ses  enfants  furent  : 

I».  Claude-François,  dont  l'article  suit  ; 

a*.  Catherine  le  Roy, née  le  1"  novembre  1697  ; 

3o.  Marie- Anne  le  Boy,  née  le  11  octobre  1698,  abbesse  de 
Saint-Désir,  au  diocèse  de  Lisieux,  rivante  en  177a  ; 

4®.  Angélique^Paule  le  Roy,  née  le  i5  février  1701 ,  prieure  de 
Saint-Michel  de  Grépy ,  en  Valois,  en  1760  ; 

50.  Marie-Thérèse  le  noy,  alliée,  en  1731,  avec  Georges- 
Antoine ,  comte  de  Schulembourg  (6),  et  du  Saint-Empire, 
établi  à  Libros ,  près  Leipsick ,  en  Basse-Saxe. 


(a)  de  Lieques  :  bandé  d'argent  et  d'azur  ;  à  la  bordure  de  gueules. 
{b)  de  Schulembourg ,  en  Saxe  :  écartelé,  aux  1  et  4  d'argent^  an 


n» 
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XI. Claude-François  le  Roy,  chevalier,  marquis  de 
Valanglart ,  seigneor  de  Moyenoeville,  du  Qiiesnoy,  d' Al- 
lery ,  de  Sons,  de  Vaux,  de  Jonval,  etc.»  naquit  le  â5 
octobre  1699,  et  mourut  sur  la  paroisse  de  Saint- 
Michel  du  Quesnoy ,  le  8  juillet  1768.  Il  avait  épousé, 
par  contrat  passé  deyant  Pierre-Nicolas  de  Wulf ,  no- 
taire public  résident  à  Gourtray ,  admis  par  le  conseil 
provincial  de  Flandre,  le  10  mai  1754»  dame  Marie* 
v*.^  Ts  eo"uii  I^'rançoise-Charlotte-Josèphe  van  der  Noot  ,  baronne 
ur'tie  sable  «n  dc  Kieseshcm ,  décédée  au  Quesnoy,  le  6  novembre 
1 764 ,  fille  de  messire  Charles-Ferdinand  van  der  Noot , 
chevalier ,  baron  de  Kieseghem ,  colonel  du  régiment 
d'Artois  au  service  d'Espagne ,  gouverneur  de  Gi- 
ronne,  etc.,  etc.,  et  de  dame  Françoise -Lambertine 
Huens,  et  cousine-germaine  de  Léonard-Mathias  van 
der  Noot ,  baron  de  Kieseghem  ,  chambellan  actuel  et 
conseiller  d'état  d'épée  de  l'impératrice  reine  de  Hon- 
grie ,  major-général  de  ses  armées,  gouverneur  et  grand 
bailli  de  Gand,  mort  sans  postérité  le  11  avril  1753. 
De  ce  mariage  sont  provenus  : 


i<>.  François-Léonard  ,  dont  l'article  suit  ; 

•x'*.  François-Mathieu  le  Boy  de  Valanglart,  chevalier,  né  le  i4 

mai  1745,  élevé  page  de  Louis  XV ,  institué  héritier^  en  ijSS, 

de  Léonard-Mathias  van  der  Noot ,  son  oncle  à  la  naode  de 

Bretagne,  sous  la  condition  de  porter  les  armes  dt  van  der 

Noot  (1) ,  et  en  conséquence  titré  comte  van  der  Noot  et  baron 

de  Kieseghem.  Il  est  décédé  le  i5  mai  1761  ; 

^"*  N le  Roy ,  morte  à  Paris,  au  mois  de  mars  176a  ; 

4'*.  Marie- Anne-Françoise-Léonarde  le  Roy  de  Valanglart,  morte 

san^  alliance,  en  son  ch&teau  de  Moyenne  ville,  le  i5  octobre 

1 800  ; 
5".  N le  Roy  d*Allery,  dame  de  Saint-Marc,  morte  sans 

alliance  à  Gand,  au  mois  de  janvier  1770  ; 
6«.  Gharlotte-Françoise-Ferdinande  le  Roy ,  née  et  décédée  à 

Moyenneville,  les  i4  mai  et  a  août  174*  ; 
7".  N.......  le  Roy,  religieuse  en  1768,  morte  à  Moyenneville,  de 

la  petite  vérole ,  en  1786. 


ch<ivaidc  sable,  housse,  bardé  et  caparaçonné  d'argent  et  de  gueules, 
portant  sur  sa  tête  trois  étend&rds  en  forme  de  panache  ;  aux  3  et  5 
d'argent ,  à  3  membres  de  griffon  de  gueules. 

(1)  Nobiliaire  des  Pays-Bas ^  in^ia,  Louvain  1760  ,  t.  II  ,  p.  48o. 


KES: 

au   chef 
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XII.  François-Léonard  le  Roy,  chevalier,  marquis 
de  Valanglart,  comte  du  Quesnoy,  seigneur  de  Moyen- 
neville ,  de  Jonval ,  de  Bienfay ,  des  Alleux,  de  Zotteux, 
d' Acheu ,  du  Chaussoy ,  d' Allery  -  sous  -  Airennes  , 
d'Oissy ,  de  Riencourt  et  de  Briquemenil ,  fut  baptisé 
le  12  mars  1737.  Il  entra  dans  les  mousquetaires  le  8 
août  1754»  fut  successivement  capitaine' de  dragons 
au  régiment  Dauphin,  le  i3  janvier  175g,  second 
cornette  dans  la  compagnie  des  chevau-léçers  avec 
commission  de  lieutenant -colonel,  le  21  juillet  1761, 
guidon  de  la  compagnie  d'hommes  d'armes  des  ordon- 
nances du  Roi,  de  M.  le  comte  d'Artois,  le  1 8  juin  1 763 , 
enseigne  en  1770,  puis  mestre-de>camp  de  cavalerie 
et  chevalier  de  l'ordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis. 
Le  marquis  de  Valanglart  est  décédé  à  Bruxelles  le  2 
mai  1 794.  II  avait  épousé,  par  contrat  du  24  septembre 
1 770 ,  passé  devant  Boulard,  notaire  à  Paris,  Françoise- 
Marie  DE  FouGiliBBS ,  morte  à  Sainte-Ségrée,  le  3  sep^  aw^^'^u 
tembre   181 3,  fille    de  François  -  Marie ,  chevalier,  »o»an8**ore»  de 

,        1      -ri  ..  1  .  gueules   et  de  s 

comte  de  l*ougieres,  sous-gouverneur  de  monseigneur  tires, 
le  Dauphin ,  gouverneur  des  ville  et  citadelle  d'Amiens, 
premier  maître-d'hôtel  de  monseigneur  le  comte  d'Ar- 
tois, et  de  défunte  Marie-Françoise  de  Tribelet ,  sa  pre- 
mière femme.  De  ce  mariage  sont  issus  : 

<  i".  François-Marie-Joseph-Raoul , dont  l'fif ticle  suit; 
2*>.  Alfred-Marie-Gharles  le  Roy,  comte  de  Valaoglart,  cheTalier 
de  Tordre  de  Malte,  né  à  Paris,  paroisse  Saint-Eustacbe,  le 
1 1  décembre  1783 ,  marié  9  par  contrat  du  17  septemjtre  1817 , 
passé  devant  Delattre ,  notaire  à  Amiens ,  avec  Pauline- Judith 
de  Harchies  (a) ,  née  à  Sunderland ,  en  Ecosse ,  le  a5  sep- 
tembre 1796 ,  fille  de  Charles-François,  marquis  de  Harchies, 
cheyalîer  de  l!ordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis ,  et 
d'Anne-Henriette-Eugénie  de  Stappens.  Leurs  enfants  sont  : 

A.  Marie-Sosthènes  le  Roy,  né  à   Abbeville  le  7  janvier 
1819; 

B.  Marie-Aglaé  le  Roy,  née  le  f  août  1821; 

5<'.  Marie-Amabie  le  Roy  de  Valanglart,  née  à  Paris  le  i3  mai 
1770  ,  non  mariée  ; 


(a)  de  Harcfiies  :  écartelé ,  aux  i  et  4  d'or ,  à  5  cotices  de  gueules  , 
et  au  franc  canton  du  même  ;  aux  2  et  3  échiquctés  de  gueules  et 
d'or. 
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40.  Charlotte-Mane-Ursole-Léonardine  le  Roy  de  Valaoglart , 
née  au  Quesnoy  le  11  octobre  1774  9  mariée ,  par  contrat  du 
5  juin  i8o5 ,  passé  devant  Devisme,  notaire  à  Abbeville ,  avec 
Louis-Gabriel,  eomte  dU'Pa*iage{à),  chevalier^  seigneur  de 
Sainte-Segrée ,  né  en  17699  fils  de  Jean-Baptiste  du^Passage, 
et  de  Geneviëve-Louise-Gharlotte  de  Lamiré  de  Gaumont. 
Leurs  enfants  sont  : 

A.  Marie-Jean-Baptiste-Edvrard  du  Passage,  né  le  3o  mai 
1806  ; 

B.  Gafrîmir-Marie-Louis   du  Passage ,  né  le  a  septembre 
1807; 

G.  Marie- Louis-Eugène  du  Passage ,  né  le  9  avril  1809  ; 

D.   Alfred-Marie-Louis-Gustave  du  Passage  ^  né  le  17  dé- 
cembre 1811. 

XIII.  François-Marie-Joseph-Raoul  le  Roy,  che- 
valier,  marquis  de  Valanglart ,  né  à  Paris  le  16  octobre 
1771 ,  a  été  nommé  successivement  capitaine  au  régi- 
ment de  Colonel-Général 9  infanterie,  second  lieute- 
nant de  la  deuxième  compagnie  d'ordonnance ,  en 
1792,  sous  le  titre  d'homme  d'armes  à  cheval,  et 
chevalier  de  l'ordre  royal  et  militaire  de  Saint- Louis. 
Le  marquis  de  Valanglart  a  épousé ,  par  contrat  du  ^ 
avril  1806,  passé  devant  Trutat  et  Duchène,  notaires 
dar  w"à  Métis  ^  Paris ,  Angélique  Madelaine-Caroline  de  Machault  ,. 
^jj'oÀeau  de  née  à  Paris,  paroisse  Saint -Nicolas -des- Champs, 
deii^'euîw.*  **le  21  juillet  1778,  fils  de  Gharles-Henri-Louis  de  Ma- 
chault ,  comte  d'Arnouville,  pair  de  France,  maréchal- 
des-camps  et  armées  du  Roi,  et  d'Angélique-Elisabeth- 
Jeanne  de  Baussan ,  et  petite-fille  de  Jean-Baptiste  de 
Machault,  chevalier,  seigneur  d'Arnouville  ,  de  Gaines 
et  de  Gonesse ,  garde-des-sceaux  de  France ,  ministre- 
secrétaire  d'état  au  département  de  la. marine,  et  de 
Geneviève-Louise  Rouillé  du  Coudray.  De  ce  mariage 
sont  issus  trois  fils  : 

i«.  Marie*Gharles -Henri  le  Roy,  né  à  Versailles,  paroisse  de 
Saint-Louis,  le  a5  mars  1807; 

a«.  Jean-Marie-Loui8>£mest  le  Roy,  che?aUer ,  né  à  Moyenne- 
Tille,  le  7  Juin  1808  ; 

3«.  Anatole-Marie-Jean-Baptiste  le  Roy,  chevalier  ,  né  à  Moyen- 
ncville,  le  18  août  1811. 

{a)  du  Passage  :  de  sable ,  à  5  fasces  ondées  d'or. 
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SËIGNBURS  puis  COMTES  DE  BÂBDE. 

VI.  Adrien  le  Roy  ,  écuyer ,  seigneur  de  Barde ,  *de 
Bois-Golart,  de  Harse,  de  Watissard,  de  Limeux,  de 
Hurt ,  du  Tiltre ,  de  Royaulmont ,  etc.  »  gentilhomme 
ordinaire  de  la  maison  du  duc  de  Guise ,  4*  fils  dç  Ni- 
colas le  Roy ,  n*  du  nom  «  seigneur  de  Moyenneville  » 
et  d*  Antoinette  de  Hesdin ,  sa  première  femme ,  fut 
légataire  de  ses  père  et  mère»  les  21  septembre  i582  et 
21  février  1573.  La  terre  de  Barde ,  tenue  de  la  dame 
de  Brosse ,  fit  partie  des  biens  dont  il  hérita  de  sa  mère. 
Adrien  le  Roy  transigea  avec  Jeanne  de  Maillefeu  ,  sa 
belle  mère,  le  20  janvier  1583,  et  se  maria ,  par  con- 
trat du  5  février  i6i3,  passé  devant  Gallet,  notaire  à 
Abbeville ,  avec  damoiselle  Charlotte  de  Rune,  fille  de  d.a4'„?""'„„. 
Charles  de  Rune,  écuyer,  seigneur  de  Jonval»  et  de  loir  aw,  «n 
damoiselle  Antoinette  de  Yaulx  «  qui  assistèrent  au  con-  giettes  de  «aeu. 
trat ,  ainsi  que  François  de  Rune ,  écuyer,  seigneur  de  *' 
Sailly ,  frère  consanguin  de  la  future  épouse ,  François 
d'Amerval ,  écuyer ,  sieur  de  Maisons ,  son  frère  utérin , 
Antoine  de  Rune ,  chevalier ,  sieur  de  Vieil-Rouen ,  son 
oncle ,  Claude  de  Lannoy ,  chevalier ,  seigneur  de  Ho- 
denc,  époux  de  dame  Louise  de  Rune,  sa  cousine. 
Adrien  le  Roy  fit  son  testament  le  20  décembre  1627 , 
et  sa  veuve  lui  survécut  jusqu'après  le  7  avril  1646» 
date  d'une  transaction  qu'elle  passa  avec  François  le 
Roy,  leur  fils.  Us  en  avaient  eu  deux,  outre  une  fille  : 

1*.  Glande  le  Roy ,  écuyer^  seigneur  de  Hurt ,  terre  qui  lui  échut 
par  les  dernières  Tolontés  de  son  père.  Il  mourut  sans  pos- 
térité ; 

a«.  François ,  qui  a  continué  la  descendance  ; 

3».  Antoinette  le  Roy,  femme  de  Robert  Prévost^  écuyer, 
sieur  de   Froide  ville. 

VIL  François  lb  Roy  ,  écuyer ,  seigneur  de  Rarde , 
de  Bois-Colart ,  de  Hurt ,  de  Watrehurt ,  etc. ,  épousa  , 

|>ar  contrat  passé  devant  Michel  de  la  Rue,  notaire  à 
a  résidence  du  bourg  d'Ault ,  le  24  juillet  1 641  »  Elisa- 
beth DB  Fontaines  ,  fille  de  messire  Joachim  de  Fon-  ^°«  ^5^*7^";,, 
laines ,  écuyer ,  sieur  de  Woincourt ,  de  Cérisy ,  etc. ,  ««r. 
et  de  damoiselle  Marie  de  Roussel  de  Saint-Clair ,  qui 


i6  ,  .      ^^  ^^^' 

assistèrent  au  contrat ,  avec  Etienne  de  Roussel ,  che- 
valier ,  seigneur  de  Saint -Clair ,  et  Françoise  d'Ailly , 
son  épouse.  François  le  Roy  transigea  ,  le  7  avril  1646, 
avec  Charlotte  de  Rune,  sa  mère,  pour  la  rescision 
d'une  précédente  transaction  qu'ils  avaient  faite  entre 
eux ,  devant  Godquin  ,  notaire  ,  le  25  avril  1642  »  rela- 
tivement à  une  rente  de  600  livres  qu'il  devait  annuel- 
lement à  cette  dame.  Il  a  eu  de  son  mariage  : 

lo.  Nicolas,  11I«  du  nom  ,  <iont  l'aitiôle  suit  ; 

a».  Adrien  leBoy  ,écuyer,  seigneur  de  Royaulmont,  qui  servait 
comme  cadet  dans  le  régiment  de  Groissy,  compagnie  de 
M.  de  la  Boissière ,  lorsqu'il  transigea  avec  Nicolas  le  Roy , 
son  frère  aîné,  sur  leurs  droits  respectifs  dans  la  succession 
paternelle  ,  le  la  septembre  i685  ; 

50.  Antoine  le  Roy,  écuyer,  sieur  de  Limeux,  mentionné  dans 
la  transaction  du  la  septembre  i685.  Il  était,  en  1738  ,  capi- 
taine au  régiment  de  Bourbon ,  infanterie  ; 

4**.  Françoise  le  Roy ,  religieuse  au  couvent  de  Sainte-Marie 
d'Abbeville,  morte  avant  le  i  a  septembre  i685; 

50.  Claude-Antoinette  le  Boy ,  religieuse  au  même  monastère. 
Elle  et  ba  sœur  ratifièrent ,  le  a3  avril  i68a,  un  partage  fait 
par  leurs  frères  le  ao  juillet  167a.  Claude-Antoinette  mourut 
aussi  avant  le  la  septembre  i()85. 

« 

VIII.  Nicolas  LE  Roy  ,  III*  du  nom , écuyer,  seigneur 
de  Barde ,  de  Hurt ,  de  Bois-Colart ,  etc. ,  partagea  les 
biens  de  ses  père  et  mère  avec  Adrien  et  Antoine  le  Roy, 
ses  frères,  par  acte  du  20  juillet  1672 ,  et  se  maria  par 
contrat  du  5  août  167 3,  passé  devant  Paul  le  Clercq, 
DE  cacubibu  :  notaire  royal  aux  bailliage  et  prévôté  de  Vimeu ,  à  la  rési- 
déjou' "d'or^"'"  denced'Ault,  avec  Antoinette  ne  Gagheleu,  fille  de  dé- 
funts messire  Jacques  de  Gacbeleu,  chevalier»  seigneur 
de  Bouillancourt ,  de  Popincourt ,  de  la  Loche ,  etc. , 
exempt  des  gardes  du  corps  du  Roi ,  et  Françoise  de 
Maillefeu,  dame  de  Bouillancourt.  Au  contrat  assis- 
tèrent ,  pour  Nicolas  le  Roy ,  messire  Pierre  de  Fon- 
taines,  chevalier,  seigneur  de  Fontaines  et  de  Cérisy, 
son  <mcle  maternel,  et  Nicolas  le  Roy,  écuyer,  sei- 
gneur de  Gamelun ,  son  cousin ,  et  du  côté  de  la  future 
épouse  Nicolas  de  Gacheleu,  chevalier,  seigneur  de 
Bouillancourt ,  son  irère  aîné.  De  ce  mariage  sont  pro- 
venus : 
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1*.  Nicolas,  IV«  da  nom  ,  dontrarticie  suit; 
'3*,  Antoine-Jean  le  Roy ,  écuyer ,  vivant  en  1693  ; 
3«.  Louise-Madelaine  le  Roy,  vivante  en  1^38. 

IX.  Nicolas  LE  Roy,  IV*  du  nom,  écuyer,  seigneur 
de  Barde,  baptisé  le  8  janvier  167a,  obtint  des  lettres 
de  dispense  d  âge  le  26  novembre  i6g3 ,  et  fut  succes- 
sivement lieutenant  au  régiment  de  Thianges  9  infan- 
terie, et  Tun  des  200  chevau-légers  de  la  garde  du  Roi. 
Il  épousa ,  par  contrat  passé  devant  Philippe  le  Febvre, 
notaire   à   Abbeville,  le  12  avril  1698,   Mai^uerke- 
Thérèse  Tillette  de  la  Motte  ,  fille  aînée  de  feu  Jean  ,  tilwtt»  : 
Tillette ,  seigneur  de  Mautort,  et  de  dame  Madelalne  le  t  "n  "^'dÔn  '^  «u 
Yasseur.  Le2i  février  1699,  Nicolas  le  Roy  assista  au  chaîgé^d^ifuon 
contrat  du  mariage  d'Isabelle  Tillette  de   Grandval ,  ^^^^;'^^  ***  " 
sa  belle  sœur ,  avec  messire  Antoine-François  de  Bel- 

loy ,  chevalier ,  seigneur  de  Rogehan ,  de  Dreuil ,  etc. , 
et  fut  maintenu  dans  sa  noblesse  d'ancienne  extraction 
par  jugement  ^e  M.  Bignon,  intendant  de  Picardie, 
du  24  avril  1 708.  Ses  enfants  furent  : 

i«.  Nicolas-François ,  dont  l'article  suit  ; 

2^.  Marie-Thérèse  le  Roy,  née  le  18  mars^iTOO^  morte  jenne; 

3^.  Antoinette-Madelaine  le  Roy,  née  le  6  oçM^e  170a,  mariée, 

avant    Tannée   1738,  avec   messire  Jean-Kptiste  Loisei  de 

Gocher  (a) ,  écuyer ,  seigneur  dç  Broutelles. 

X.  Nicolas-François  le  Rot  ,  chevalier,  seigneur  de 
Barde ,  de  Hurt ,  de  Limeux ,  de  Royaulmont ,  de  Bois- 
Golart ,  etc. ,  naquit  le  26  octobre  1 706 ,  et  fut  mis  sous 
la  tutelle  de  son  père ,  ainsi  que  sa  sœur  Antoinette- 
Madelaine  ,  par  sentence  rendue  au  bailliage  d^ Amiens 
le  1"  mars  1 720.  Il  obtint  des  lettres  de  bénéfice  d'âge, 
données  en  la  chancellerie  de  Paris  le  1 3  septembre 
1724,  et  s'allia,  par  contrat  du  6  septembre  1768, 
passé  devant  Marcotte  et  Ifiicot,  notaires  à  Montreuil- 

sur- mer,  avec  Marîe-Jeamae  Prévost,  dame  de  Vau-      vairon -. 
dringhem  et  de  Frémicourt,  fille  de  Jacques  Prévost ,  J]f^^'„'""*;; 
seigneur  du  Quint  d'Aix  et  de  Gouy,  en  Issarts,  et  de  bord"»* 
feu  damoiselle  Anne  Sublet.  De  ce  mariage  ^ont  issus; 


(41)  LoUetde  Gocher  :  d'argent ,  à  3  merlettes  de  sable* 
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do  mê- 
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1».  François-Isidore  ,  dont  l'article  snit  ; 

a».  Marie-Madelaine  le  Roy,  demoiselle  de  Barde  y  morte  en 

1788; 
3».  Marie-Thérèse* Françoise  le  Boy,  detuoiselle  de  Vaudringhem; 
4*.  Marie-Charlotte-Elûabeth  le  Roy,  demoiseUede  Frémieourt, 

XI.  François-Isidore  le  Rot,  comte  de  Barde ,  che- 
valier, seigneur 'de  Royaulmont,  de  Hurt,  de  Bois-Co- 
lart ,  de  Barde ,  etc.  ,  né  le  8  juillet  1 740 ,  ancien  ca- 
pitaine au  régiment  de  Picardie ,  infanterie  >  a  émigré 
et  fait  les  campagnes  dans  l'armée  de  Mgr.  le  duc  de 
Bourbon  ,  accompagné  de  ses  deux  plus  jeunes  fils.  Le 
comte  de  Barde  est  décédé  à  Abbeville  le  28  août  1811. 
Il  avait  épousé ,  par  contrat  du  20  octobre  1 77 1  »  passé 
devant  Lesage ,  notaire  royal  à  Montreuil-sur-Mer,  Ma- 

de  ."o?iV  i  la  rie-Françoise-Guillaine  le  Bel  de  la  Fresnayb  ,  fiUe 
fMc«  d  ars«iii.  de  feu  messire  Pierre  le  Bel ,  chevalier ,  '  seigneur  de 
Boisgenest,  de  Vieil- Roman,  etc.,  chevalier  de  l'ordre 
royal  et  militaire  de  Saint-Louis ,  capitaine  au  régiment 
de  Rohan-Prince ,  et  de  dame  Charltftte-Elisabeth  de 
Saisseval.  De  ce  mariage  sont  issus  : 

1*.  Armand-Nicolas,  dont  l'article  suit  ; 

a*.  Alexandre- Isidore  le  Roy,  Ticomte  de  Barde,  né  le  27  fé- 
vrier 1777*  Il  a  émigré  et  fait  les  campagnes  à  l'armée  de 
Mgr.  le  auc  de  Bourbon.  11  a  rang  de  capitaine  de  cavalerie, 
et  est  chevalier  de  l'ordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis.  Il 
a  épousé  ,  le  5  septembre  loai ,  Marie-Sophie-Anstrebeiteife 
Crendalle  (a)  de  Chambreuil  ^  née  le  7  décembre  1780 ,  fille  de 
messire  Louis-Henri  de  Crendalle  de  Ghambreuil ,  et  de  dame 
Elisabeth  Parry  ; 

3*.  Alezis-Hilarion  le  Roy ,  chevalier  de  Barde,  né  le  29  juin 
1779,  chevalier  de  Tordre  de  Saint-Jean  de  Jérusalem.  II  a 
émigré  avec  son  père  et  a  fait  les  mêmes  campagnes.  Il  a 
épousé,  le  a6  mars  1833,  Lucie  de  Fiennes  (6)  de  ta  Planche^ 
née  le  8  février  1781,  fille  de  messire  4chiile- Jean-Baptiste 
de  Fiennes  de  la  Planche,  seigneur  de  la  Tour  ,  du  Faux,  ft 
antres  lieux  ,  et  de  dame  Marie-Jacqueline-Apolline-Armande 
du  Wicquet  d'Ordre. 

XII.  Armand-Nicolas  le  Roy  ,  comte  de  Barde  ,  ne 
le  3o  septembre  1772,  ancien  page  de  Louis  XVI,  a 


'ï 


(a)  de  Crendalle  :  d'or ,  au  lion  dt  sable ,  lam passé  et  armé  de 
gueules,  accosté  la  pointe  de  deux  merlettes  de  sable. 

{b)  de  Fiennes  :  d'argent],  semé  de  billettes  de  sable  ;  au  lion  du 
mCmc ,  lampassé  et  armé,  de  gueules,  et  au  bâton  du  même,  bru- 
chant  sur  le  tout. 


iHTB-HsftiiiaR  : 
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émigré  et  fait  les  campagnes  de  l'armée  des  princes  dans 
le  corps  des  mousquetaires»  Il  n'a  jamais  quitté  le  Roi 
ni  les  princes  pendant  l'émigration ,  et  n'est  rentré  en 
France,  «insi  queses  frères,  qu'avec  S.  M.Louis  XVIII 
en  i8i4«  Le  comte  de  Barde  a  rang  de  capitaine  di^ 
cavalerie»  Il  est  chevalier  de  l'ordre  royal  et  militaire 
de  Saint-Louis  et  receveur-général  dû  département  de 
la  Somme ,  place  qu'il  a  précédemment  remplie  dans 
les  départements  de  l'Isère  et  de  la  Dordogne.  Il  a  épousé 
à  Londres,  par  contrat  du  i"  juillet  1806,  sigoé par 
Monsieur^  comte  d'Artois,  et  par  Mgr.  le  duc  de  Berry, 
Adële-Louise-Henriette  de  Sainte-Hermine  ,  fille  de  sa 
haut  et  puissant  seigneur  René-Louis  ,  marquis  de  '*'*•"*■•  *"'*'" 
Sainte-Hermine ,  seigneur  de  Coulanges  ,  de  la  Bros- 
sardière  ,  d*Agonay  et  autres  lieux,  maréchal  -  des-, 
camps  et  années  du  Roi ,  premier  écuyer  et  gentit- 
homme  d'honneur  de  S»  A.  R.  Monsieur^  aujourd'hui 
Charles  X,  et  de  feue  haute  et  puissante  dame  Elisabeth- 
Augustine- Aimée  de  Polignac-Ghalençon.  De  ce  ma- 
riage sont  issus  : 

i«k  Amédée-Nicolas- François  le  Roy  de  Barde ^  né  le  ai  juin 

1807,  décédé  à  Grenoble  le  16  juin  1818; 
a«.  Anne-Francisque-Eugène  le  Roy  de  Barde,  né  le  19  mars 

1817; 
30.  Henri-Charles  le  Roy  de  Barde  ,  né  le  11b  février  i8ai  ; 
4*'.  Hermine- Julie-Henriette  le  Roy  de  Barde ,  née  le  6  mai 

i8i5. 

SEIGNEURS  DE  GAMELUN.  ' 

VI.  André  le  Roy  ,  écuyer ,  seigneur  de  Gamelun  ,  * 

homme  d'armes  de  la  compagnie  d'ordonnance  de  M.  le 
Dauphin,  4"fils  de  Nicolas  le  Roy,  IP  du  nom,  seigneur 
de  Wfoyenneville ,  et  de  Jacqueline  de  Maillefeu ,  sa  se- 
conde femme ,  était  soas  la  tutelle  de  cette  dame  ,  lors- 
qu'elle transigea  en  son  nom ,.  le  2ô  janvier  i583,  avec 
Jacques  le  Roy,  écuyer,  seigneur  de  Bezencourt,  Fran- 
çois le  Roy,  écuyer,  seigneur  de  la  Motte,  et  Adrienie 
Boy,  écuyer,  seigneur  de  Hurt,  frères  germains  d'André. 
Celui-ci  épousa,  par  contrat  du  9  février  i6io,  passé 
devant  Becquin  et  Descaules^  notaires  en  Ponthieu^ 


•^j 
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TlLLBTTB : 


d w."  au  cbe  damoiselle  Françoise  Tillbtte  »  fille  de  feu  Antoine 
Im  da^^mêmê'!  TiUetto ,  écuyep,  seignour  de  Mautort ,  de  Dructel ,  de 
kVptiéd'TJÎte"  la  Motte  et  de  Camhron ,  et  de  damoiiselle  Hippolyle 
Bohault.  André  le  Roy  était  homme  d'armes  de  la  com- 
pagnie d'ordonnance  du  ^oi ,  lorsqu'il  fit  y  le  24  mars 
161 5,  son  testament  dont  ^il  confia  l'exécution  à  sa 
femme ,  instituant  son  héritier  uniyersd  Nicolas ,  III* 
du  nom  9  leur  fils  unique ,  qui  suit. 

yil.  Nicolas  LE  RoY  9  IIP  du  nom ,  chevalier ,  sei- 
gneur de  Camelun,  de  Zotteux,  et  autres  lieux ,  épousa, 
par  contrat  passé  devant  Jean  Papin ,  notaire  en  Pon- 
mBot:      thieu  ,  le  26  février  i64â,  Marie  le  Roy,  fille  de  Jac- 

d'uur ,  à  3  é«us> 


or''da'i^m*;<l«esleRoy,  écuyer,  seigneur  de  Valines  et  de  Ligne- 
dïlîfcroifpat""  roUes ,  conseiller  du  Roi,  maître  des  requêtes  ordinaire 
rt. lésée  de  gueu-  do  SOU  hôtcl,  ct  de  Françoise  Boulon.  Il  fit  son  testa- 
ment devant. Dacheu  et  Leprestre,  notaires  à  Abbeville» 
le  26  juillet  i684«  Ses  enfants  furent  : 

!•.  Adrien  le  Roy»  qui  vivait  en  i6€4  >  et  moarat  jeone  et  sans 
alliance  ; 

a*.  Charles  le  Roy,  écnyer,  seigneur  de  Camelun,  né  en  i656, 
légataire  de  scm  père  le  a6  jaiUet  i684*  il  était  major  du  régi- 
ment de  BcUeforrière  en  1696 ,  et  fut  maintenu  dans  sa  no- 
blesse par  joffement  de  M.  Bignon,  intendant  en  Picardie, 
du  17  décembre  1701; 

3*.  Jacquec  le  Rov,       )     „•  «  *  coi 

4».  Madeiaine  le  fioy.    j     »'^"t»  «"'684  ; 

50.  Marie  le  Roy,  qui  vivait,  le  27  juin  1697  '  ^^^^  Antoine  dû 
Hemond  (a) ,  écuyer ,  seigneur  de  Dalles ,  son  mari  ; 

6*^  Françoise  le  Roy,  mariée ,  par  contrat  du  9  juin  167a  «passé 

devant  le  Febvve  ,  notaire  en  Ponthieu ,  avec  Nicolas  ie  Seiner 

,  de  Han  {b) ,  écuyer ,  seigneur  de  Frireules ,  fil»  de  Charles  le 

Sellier,  dit  de  Han,  écuyer,  seigneur  de  Frireules,  de  Bo- 
selj  etc.,  capitaine  en  chef  d'une  compagnie  de  gens  de  pied 
au  régiment  d'Ëpagny ,  et  de  Françoise  le  Moictier  de  Bi- 
zecourt. 


(a) de  ^(^monc/ .*  échiqueté  d'or  et   de  gueules;  au  franc   canton 
d'hermine. 

(6)  ie  Sellier:  d'or,  à  l'aigle  d'azur,  becquée  et  membre e  de 
gueules. 


DU  WICQIIET, 

Seigneurs  i>u  Wicqdet,  de  Plecny,  de  NfiiiFViLLB,  dh 
Sartel,  de  Dringheh,  de  la  Watike,  des  Pbez, 

DE    NOBITAUX,    Dfl   MaqDINGBSH,   DE   SaiKT-MarTIN  , 
d'AuDIKGHEH  ,  DE  R0DBLIN«HEN  ,  DU  PAOR  ,  DE  ReTY  , 

DE  Waben,  etc. ,  barons  D'OannE  ,  en  Hainaut,  en 
Cambrésit  et  en  Boulonnais, 


AiBK  :  dt  tmopie,  au  ehtvTm  d'argtat,  accompagui d»  i> 
railrtidu  mAne.  Courfuine  de  baron.  Sapport*  i  Deux 
griffoDi.  Deiue  :  TosJOsu  utiiL.  Cri  ;  Micbicodit. 

La  maison  du  WIGQUET  est  distinguée  par  son  an- 
cienneté ,  ses  services  militaires-  et  ses  alliances.  Elle 
a  pris  son  nom  d'une  terra  située  dans  le  comté  de  Hai- 
naut, et  les  rois  et  hérauts  d'armes  de  S.  M.  Catho- 
lique aux  Pays-Bas  ont  rendu  le  témoignage  le  plus 
avantagetix  de  son  extraction  et  des  emplois  éminents 
de  ses  auteurs  à  la  cour  des  comtes  de  Hainaut.  C'est 
ce  que  constate  une  généalogie  de  cette  famille ,  dé- 
livrée en  la  chambre  héraldique  de  Bruxelles  le  9  sep- 
tembre  1680,  et    dont  copie  a   été  cotlationnée  sur 


DR 
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l'original  parles  conseillers  du  Roi  notaires  au  Châtelet 
de  Paris,  le  26  décembre  1781.  Cette  pièce  a  servi  à 
l'historique  des  8  premiers  degrés  de  cette  généalogie, 
et  le  surplus  est  justifié  tant  par  un  arrêt  de  maintenue 
de  noblesse»  délivré  par  M.  Bignon,  intendant  4^ 
Picardie,  le  21  décembre  1697,  que  par  les  titres 
produits  par  la  famille ,  et  qui  ont  servi  à  conduire  la 
filiation  jusqu'à  nos  jours. 

I.  Hugues ,  seigneur  du  Wicquet  et  de  Plegny ,  che- 
valier ,  grand  garennier  de  Jean  d'Âvesnes ,  comte  de 
Hainaut ,  fit  l'acquisition  de  la  seigneurie  de  Plegny  en 
1 281.  U  ayait  épousé  Solente,  ou  Yolande  de  Notklles, 

NorBLiM.  fille  de  Jean  9  seigneur  de  Noyelles,  en  Hainaut»  et  de 
écarteiédoreide  g^^^^j^  dc  Barbauçou ,  d'après  le  mémorial  généalo- 
gique de  Philippe  d'Assigny,  moine  de  l'abbaye  de 
Gambron.  Ce  même  auteur  place  la  mort  de  Hugues  du 
Wicquet  au  1 5  avril  1 287»  et  celle  de  sa  femme  en  1 289: 
il  ajoute  que  leurs  cendres  reposent  dans  l'église  collé- 
giale de  Saint-Vincent  de  la  ville  de  Soignies ,  en  un 
beau  tombeau ,  sur  lequel  leur  effigie  est  sculptée.  Us 
laissèrent  pour  fils  et  successeur,  Thibaut  qui  suit. 

II.  Thibaut»  seigneur  du  Wicquet,  de  Plegny  et  de 
Neufville  en  partie,  nommé  dans  l'acte  d'acquisition 
de  Plegny  en  1281 ,  fit  un  échange,  par  acte  de  l'an 
i3ii  (dans  lequel  il  est  qualifié  fioble  et  puissant 
chevalier)  ,  de  quelques  biens  qu'il  avait  à  Ransart 
^vec  l'abbaye  dq  Notre-Dame  de  Gantimpré  en  Gam- 

d'*t"'"*V  3  '^'^s^^-  Le  même  acte  fait  connaître  sa  femme,  Aleyde 
tourteaux      de  d'AmbrvAl  ,  fillo  du  seisucur  d'Amerval ,  qui  le  rendit 
père  de  Baudoum ,  d4>nt  1  article  suit. 


gueules. 


III.  Baudouin ,  seigneur  du  Wicquet  ,  de  Plegny  et 

de  Neufville,  fut  capitaine  des  arbalétriers  de  Guillaume 

d'Avesnes,  comte  du  Hainaut  et  d'Ostrevant,  par  lequel 

il  fut  créé  chevalier  de  l'ordre  de  l'Alliance  en  1 538. 

!>  A»piEis  :     Il  termina  glorieusement  sa  carrière  à  la  bataille  de 

îron/'échiqueïé."Staveren,  livrée  en  i345  contre  les  Frisons.  Agnès 

d'or  et  de  gueu-  D*AspiBBs,  sa,  première  femme,  ne  lui  donna  pas  d  en- 
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fants;  elle  était,  suivant  Tordre  des  temps,  fille  de  Pierre, 
seigneur  d'Âspiers,  grand-bailli  du  Gambrésis,  et  de 
Jeanne  de  Wasquehal;  mais  Baudouin  du  Wicquet  eut  ^^^^r» 
'  d'Ermengarde  du  Fresnoy  ,  qu'il  avait  épousée  en  se-  •■ptd«'gû"Ji« 
coudes  noces ,  vers  Fan  1 3 lo  : 

f*,  Gérard,  qui  a  continué  la  descendance  ; 

a®.  Henri  du  Wicquet,  seigneur  de  Plegny,  marié  avec  Alde- 

goiide  de  Labectj^  filte  du  seigneur  de  Labecq,  en  Brabant. 

Ils  furent  inhumés  en  l'église  de  Notre-Dame  de  Halle  ,  où  iU 

avaient  fondé  un  anniversaire. 

IV.  Gérard  ^"seigneur  du  Wicquet  et  co- seigneur 
de  Neufville ,  rendit  hommage  pour  sa  terre  du  Wic- 
quet à  Guillaume ,  duc  de  Bavière ,  comte  de  Hainaut 
et  de  Hollande.  D*après  Philippe  d'Assîgûy ,  ce  même 
comte  lui  donna  héréditairement  la  chargé  de  porte- 
étendard  du  comté  de  Hainaut ,  et  ce  fut  en  cette  qua- 
lité qu'il  se  trouva  en  i35i  à  la  bataille  que  se  li- 
vrèrent sur  la  Meuse  les  factions  des  Uouks  et  des 
Gabelliaus,  auxquelles  avaient  donné  naissance  les  di- 
visions qui  régnaient  entre  le  même  comte  de  Hainaut, 
et  Marguerite,  mère  de  ce  prince. D'Hélène  d'Elincouut,    n  ELinrouKT  : 
à  laquelle  il  fut  marié  vers  Tan  i335,  fille  de  Matthieu  franf*" 'càmon 
d'Elincourt,  chevalier,  seigneur  dudît  lieu,  en  Cam- ***"*"*""** 
brésis ,  il  laissa  deux  fik ,  savoir  : 


1  o.  Baudonid ,  seigneur  du  Wicquet  et  autres  lieux ,  porte-éten- 
dard du  Hainaut ,  qualifié  noble  et  puissant  chevalier  dans  un 
titre  conservé  aux  archives  du  prince  de  Ligne.  Il  fut  institué 
prévôt  et  châtelain  du  Quesnoy,  par  Robert  de  Bavière  ,  comte 
de  Hainaut ,  de  Hollande  et  de  Zélande  ,  et  fut  armé  cheva- 
lier, de  la  main  même  de  ce  prince,  au  tournoi  qui  fut  cé- 
lébré à  Valenciennes  en  1378.  (  Chroniq,  de  VaUnclennes ,  par 
Anselme  Durieux,  fol.  ii5.)  Baudouin  du  Wicquet  eut  deux 
femmes  ;  i".  Wandrude  de  Crupilly  ,  fille  de  Fastre  de 
Grupilly,  chevalier,  seigneur  de  Sorel,  en  Gambrésis;  a^  Yo-- 
lanoe  de  Montbertault ,  "fille  de  Tristan  de  Montbertàult  , 
échanson  du  Roi  de  France.  Il  ne  laissa  qu'une  fille ,  issue  du 
premier  lit,  et  nommée  : 

Wandrude,  dame  héritière  du  Wicquet,  de  Maronval  et 
autres  lieux ,  qui  s'allia  avec  Godtschal  de  fF'ingarde , 
écuyer,  seigneur  de  Dubbeldam  et  de  Schouk,  en  Hol- 
lande. Godtschal  ayant  tué ,  dans  une  église  dés  Frères- 


4  DU   WICQUKT. 

Prêcheurs ,  .le  seigneur  de  Montfort ,  l'un  des  chambel- 
lans de  Philippe  le  Bon  ,  duc  de  Bourgogne,  tous  ses 
biens  furent  confipqués  par  ce  prince.  Godtscbal ,  après 
sa  disgrâce,  alla  visiter  le  $aint-Sépulcre  à  Jérusalem  ,  où 
il  termina  ses  jours  en  l'année  i4ao; 
2^,  Antoine ,  qui  a  continué  la  descendance  ; 

V.  Antoine  duWicqcet,  seigneur  de  Plegny,est 

qualifié  noble  et  vaillant  chevalier ,  dans  un  acte  de 

relief  fait  par  son  fils  Gillon,  de  la  seigneurie  de  Sartel. 

»>Bo€Biix:    II  épousa  Mahaut  de  Boubaix»   fille  du  seigneurie 

fa*ce"'*^d'»rgènî!  BouLaix ,  avoc  laquelle  il  fit  bâtir,  en  i375.  Ta  grosse 

unS^dtÀur  tour  de  Plegny,  sur  la  façade  de  laquelle  on  voyait  leurs 

armes,  de  même  que  sur  les  vitraux  de  Téglise  de 

Saint-Vincent  à  Soignies ,  où  ils  furent  inhumés.  L'obi- 

tuaire  de  la  même  église  place  la  mort  d'Antoine  du 

Wicquet  à  l'année  i58o.Il  laissa,  entre  autres  enfants» 

deux  fils  et  une  fille  : 


1».  Gilton,  qui  suit  ; 

a«.  Antoine  du  Wicquet,  qui,  après  aT.oir  portéles  armes  sous 

le  duc  de  Bourgogne,  se  fit  ermite  dans  les  bois  de  Mourmal; 
3<>.  Jeanne  du  Wicquet ,  femme  de  messire  Olivier  du  Chessel^ 

seigneur  d'Orisart ,  fils  de  Baudouin  du  Ghessel  y  forestier  du 

Hainaut. 

VI.  Gillon  DU  Wicquet,  écuyer,  seigneur  de  Plegny, 
prit  le  titre  de  porte -étendard  du  comté  de  Hainaut, 
après  la  mort  de  Baudouin ,  seigneur  du  Wicquet ,  son 
eousin-germain.  Il  acquit  le  fief  de  Sartel  de  la  succession 
du  sieur  de  Cubercq,  et  en  reçut  l'investiture  en  1420, 
4p  la  dame  deRumilly.  En  1423,  il  figure  au  nombre 
des  100  hommes  d'armes  de  Philippe,  duc  de  Bour- 
gogne ,  durant  les  guerres  de  Liège ,  de  France  et  de 
ViLLiiH  :  Gueldre.  Héloîse  Villain  ,  son  épouse ,  issue  de  l'an- 
dw,  à  3  ia«D-  çjçjj^g  famille  de  Villain  au  bailliage  de  Toumay ,  le 

rendit  père  de  ; 

i«.  Quentin,  dont  l'article  suit; 

a».  Robert  du  Wicquet ,  prêtre  et  chanoine  de  l'église  métropo- 
litaine de  Gambrày  ,  où  il  fonda  un  obit  ; 

Z^,  Arthus  du  Wicquet ,  qui  obtint ,  contre  son  frère  aîné  ,  par 
arrêt  du  souverain  conseil  de  Hainaut ,  la  sf igneurie  de  Sar- 
tel. 11  fut  conseiller  et  maître  des  requêtes  de  Charles   le 
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Téméraire ,  dUc  de  Bourgogne. ,  avec  lequel  il  fat  tué  à  la  ba- 
taille de  Nancy,  en  1476,  laissant  de  Berthe  de  Landas ,  sa 
femme ,  les  deux  enfants  qui  suivent  : 

A.  Brigitte. du  Wicquet,  prieure  de  l'abbaye  de  Fontenelle, 
où  elle  fit  son  jubilé  en  1467  ; 

B.  Marie  du  Wicquet,  alliée  avec  Pierre  de  Derimont ,  bailli 
de  la  ville  de  Rraine-lé-Gomte  ,  en  Hainaut. 

* 

I 

VII.  Quentin  du  Wicquet,  seigneur  de  Plegny  et 
de  Sartel,  qualifié  noble  et  généreux  chevalier  dans 
un  acte  des  prévôt  et  échevins  de  la  ville  de  Mons ,  fut 
un  des  garants  que  Philippe  le  Bon»  duc  de  Bourgogne, 
donna,  en  14^5,  à  Ghisbert  de  Brederode,  élu  évéque 
d*Utrecht,  pour  sûreté  des  engagements  qu'il  avait  con- 
tractés envers  ce  prélat ,  sous  l'obligation^  pour  ce  der- 
nier, de  résigner  son  évéché  en  laveur  de  Daniel  de 
Bourgogne,  fils  naturel  de  ce  prince.  Quelques  mé- 
moires 4onnent  pour  femme  à  Quentin  du  Wicquet 
Marie  db  Monchy,  fille  de  Jean  de  Monchy.  II  laissa  ,    diMomcht: 

.  j»       .  •'  de  gueules,   a 

entre  autres  entants  :  maiiieu  dor. 


1  o.  Jean ,  qui  va  suivre  ; 

a».  Thomas  du  Wicquet ,  qui  servit  sous  le  comte  de  Hornes , 
puis  sous  l'archiduc  Mazimilien ,  roi  des  Romains ,  dans  la 
guerre  contre  les  Gantois  en  i486.'ll  fut  marié,  i'*  avec  Isa- 
belle ie  Maire  f  morte  sans  enfants;  2°  avec  Catherine  du  Hem, 
qui  le  rendit  père  de  : 

A.  Charles  du  Wicquet,  mort  jeune  ,  étudiant  en  l'univer- 
sité de  Louvain  ; 

B.  Anne  du  Wicquet,  qui     épousa    Claude   Parmentier 
écuyer,  conseiller-pensionnaire  de  Valenciennes.  Ils  re- 

S osent  tous  les  deux  sous  un  beau  tombeau  en  l'église  de 
aint-Nicolaa  de  la  même  ville  ; 

3<>.  Isambart  du  Wicquet,  seigneur  de  Sartel.  Il  mourut  en 
i5oo,'san8  avoir  été  marié,  et  fut  enterré  dans  l'église  de 
Tabbaye  de  Cantimpré  ; 

4**.  Gillon  du  Wicquet,  écuyer,  seigneur  de  Sartel,  contrôleur 
de  l'hôtel  de  Maximilien,  archiduc  d'Autriche  et  prince  des 
Pays-Bas,  avec  lequel  il  se  trouva,  en  i5i3,  à  la  bataille  d'En- 
guinegate,  près  Thérouanne,  où  fut  défaite  l'armée  du  seigneur 
de  Piennes,  gouverneur  de  Picardie ,  pour  le  roi  Louis  XII. 
Gillon  du  Wicquet  eut  pour  femme  Eléonore  d*Osielet ,  dont 
on  ne  lui  connaît  pas  d'enfants  ; 

S'*.  CoDstapce  du  Wicquet  j  abbesse  de  la  Jura,  où  elle  mourut 
saintement. 
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VIII.  JèanDuWiCQUET,  P' du  nom,  écuyer,  seigneur 
de  Plegny  et  de  Sartel,  fut  feit  prisonnier  par  les  Lié- 
geois en  sa  maison  de  Plegny, -comme  tenant  le  parti 
du  duc  de  Bourgogne  contre  eux.  Pour  payer  sa  rançon, 
il  fut  obligé  d'engager  ses  terres  et  seigneuries.  Du  acte 

»■  LA  batb  :  de  Tan  }^yi ,  et  le  contrat  de  mariage  de  Thomas  du 
î^?*ï;  «bîî';  Wicquet ,  son  fds  puîné ,  daté  de  l'an  1493 ,  prouvent 
rmïïîSto  dû  î**'^'  ^^*^*  épousé  Marie  de  la  Haye  ,  dont  il  laissa  : 

mtme. 

* 

i«.  Rogier,  qui  suit  ; 

2*.  Thomas  dn  Wicquet ,  auteur  de  U  branche  dcg  ieigneurs  sa 
DaiHGABif ,  et  barons  s'Ofiosa  ^  rapportée  ci-après  ; 

3<».  Jean  du  Wicquet ,  écuyer,  qui  mourut,  sans  avoir  été  marié, 
à  Tâge  de  aa  ans ,  et  fut  inhumé  dans  l'église  de  Saint-Paul  à 
Valenciennes  ; 

4*.  Ernest ,  que  des  Mémoires  de  famille  disent  avoir  fondé  une 
branché  en  Angleterre  (  Foyez  à  la  fin  de  cette  généalogie,)  ; 

5*.  Georges  dn  Wicquet ,  religieux  en  l'abbaye  de  Bonne-Espé- 
rance ,  puis  pasteur  de  Remage  ,  au  comté  de  Namur  ; 

6».  Marie  du  Wicquet ^  femme  de  Thomas  Savarjj^  seigneur 
de  Tronquoy,  fils  de  Georges  Savary ,  baron  de  'Wercoing- 
lès-Tournay,  et  de  daine  Jeanne  de  Havrech  de  Prelles  ; 

7«.  Autre  Marie  dn  Wicquet,  mariée  avec  Théodore  de  War- 
gnies ,  écuyer,  seigneur  de  Flines  et  de  Lescaille,  capitaiiie  de 
la  Tour  de  Bourgogn* ,  au  port  de  l'Ecluse,  en  Flandre. 

IX.  Rogier  nu  Wicquet  ,  écuyer ,  est  désigné  fils 
aîné  de  Jean  du  Wicquet ,  seigneur  de  Plegny ,  dans 
des  lettres  des  prévôt  et  échevins  de  la  ville  de  Mons  de 
l'année  i47i«  U  vendit  tout  son  bien  pour  tecouvrer 
la  seigneurie  de  Pleeny  qui  avait  été  eneaeée^  Françoise 

d'asur.  lu   che-  -,0  D    ^    1  il       ^    ^i  i 

vron  d'ir««nt ,  DU  Ibrnb»  sa  icmme ,  avec  laquelle,  selon  quelques 
îtoiîîÇÎ^  ^*^  mémoires ,  il  vivait  en  l'année  iSoo ,  le  rendit  père  de  : 

i».  Jean ,  II*  du  nom .  dont  l'article  suit  ; 

a«.  Claude  du  Wicquet ,  qui^  jeune  encore,  fut  trouvé  étouffe 

dans  son  lit  ; 
o».  Charlotte  du  Wicquet ,  mariée  avec  noble  Charles  Druart , 

seigneur  de  la  Haye,  en  Hainaut. 

X.  Jean  nu  Wicquet  ,  II*  du  nom ,  chevalier ,  sei- 
gneur de  Plegny ,  servit  à  la  suite  de  don  Carlos  de 
Lannoy ,  vice-roi  de  Naples  ^  avec  lequel  il  combattit  à 

Di  Là  la  bataille  de  Pavie  en  i525.  Il  vivait  encore  en  i58o. 
échîueS""d'.r  Marie  db  la.  Wagqubbib,  sa  femme,  ne  lui  donna 
SS  d.'S"  qu'une  fdle  unique  : 
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Marie  dn  Wicqnet ,  héritière  de  Plegny,  qui  fut  mariée  «  i*  avec 
Antoine  de  Belinotte ,  écoyer ,  mort  sans  postérité  ;  2«  avec 
Yalentin  de  Brueltes,  dit  de  Hainaut ,  seigneur  de  Sancourt. 

Seigneurs  de  Dbinguen,  barons  d'Ordre,  etc. 

IX.  Thomas  du  Wigquet,  I"  du  nom,  écuyer, 
second  fils  de  Jean  du  Wicquet ,  P'  du  nom»  seigneur 
de  Plegny ,  et  de  Sartel ,  et  de  Marie  de  la  Haye ,  se 
retira  dans  le  Boulonnais ,  à  l'époque  où  le  duc  de 
Bourgogne  céda  par  échange  ce  pays  à  la  France.  11 
épousa,  le  18  juin  i49^»  demoiselle  Gérardine  d'Hu- 

MIGRES ,  et  Jean  du  Wicquet ,  son  père ,  lui  céda ,  en  ^ ."^""^"freiié 
faveur  de  ce  mariage ,  tous  les  hiens  qu'il  possédait  dan$  <*«  »b^« 
ce  pays,  soit  du  chef  de  Marie  de  Monchy,  sa  mère, 
soit  en  vertu  d'acquisitions.  Par  sentence  des  commis- 
saires ordonnés  par  le  Roi ,  sur  le  fait  des  francs-fiefs  et 
nouveaux  acquêts,  vidîmée.,  le  i*'  septembre  1617,  par 
les  maire  et  échevins  de  Desurènes ,  Thomas  du  Wic- 
quet ,  fut  reconnu  noble ,  et  exempté  en  cette  qualité 
de  la  finance  qu'on  lui  demandait.  11  avaitcessé  de  vivre 
eu  1258,  et  laissé  de  GérardÎDe  d'Humières,  entre 
autres  enfants  : 

1».  Simon  ,  qui  a  continué  la  descendance  ; 

2°.  Glande  du  Wicquet ,  écuyer,  qui  assista  au  contrat  de  ma- 
riage de  son  frère  en  i5a8.  Il  fut  lieutenant  au  bailliage  de 
Desurènes,  et  mourut  âgé  de  70  ans,  après  le  1*'  mai  1667, 
sans  laisser  de  postérité  de  Marguerite  Hubert,  sa  femme  ; 

3<>.  Jeanne  du  Wicquet,  qui  fut  mariée  avec  Jean  de  Disquemue^ 
écuyer,  seigneur  de  Campagne,  homme  d'armes  des  ordon- 
nances du  Roi ,  issu  des  anciejus  seigneurs  châtelains  de  Dis- 
quemue  ou  Dixmude  et  de  Bevern ,  en  Flandre  ,  fils  de  Jac- 
ques de  Disquemue ,  écuyer  ,  seigneur  de  Montbrun  et  de  la 
Folie,  et  de  Blanche  de  Rebingue.     * 

X.  Simon  DU  Wicquet  ,  qualifié  7U)bU  et  généreux 
seigneur ,  demeurant  en  Boulonnais ,  épousa  par  con- 
trat du  21  septembre  1628,  dans  lequel  il  fut  assisté 
par  Gérardine  d'Humières,  sa  mère,  et  Claude  du 
Wicquet,  son  frère  puîné,  demoiselle  Jeanne  le  Roy.  dw,*rpàîgie 
Il  fut  présent  au  contrat  de  mariage  de  son  fils  aîné  en  ^pJ^^J*  îe'de'^s 
1 555  ,  est  qualifié  maïeur  de  Desurènes  dans  un  contrat  '^"  '^"  "*'°*- 
du  29  mai  i556,  et  a  laissé  deux  fils  : 


d'or  .  au 
)»rdé   de 
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I  *.  Thomas ,  II*  da  nom ,  dont  Tarticlé  suit  ; 

2",  Pierre  du  Wicquet,  chanoinis  de  la  cathédrale  de  Thé- 
rouanne  ,  et  plus  tard  de  Notre-Dame  de  Boulogne ,  où  il 
mourut. 

XI.  Thomas  du  Wicq^uet,  II'  du  nom,  écuyer,  sei- 

!;iieur  de  Dringhen ,  maître  des  eaux  et  forêts  du  Bou- 
onnais ,  conseiller  du  Roi  et  son  lieutenant  au  bailliage 
de  Desurènes  et  maïeur  de  la  ville  de  ee  nom ,  épousa» 
par  contrat  du  ig  janvier  i555  »  demoiselle  Antoinette 
porcQUEt  :  ^£  PouGQ€BS»  d'une  ancienne  et  noble  famille  originaire 
•raé'de'wbit*  ^^  ^  Flaudro ,  fille  de  Marc  de  Poucques,  écuyer,  et 
a'ta^"1ie"'^"tû'*  d'Agnès  de  Boutoville.  Il  acquit  par  acte  du  lO  mars 
a^^u      e  guea.  ^^^^  ^  passé  dcvaut  Desmarets  et  du  Buir ,  notaires  à 

Boulogne»  l'office  de  maître  des  eaux  et  forêts  du  Bou- 
lonnais »  qu'il  transmit  à  ses  descendants.  Il  a  laissé 
cinq  en&nts ,  savoir  : 

i«.  Simon  du  Wicquet ,  chanoine  de  Boulogne  ,  puis  prieur  de 
Rumilly  ; 

a«.  François ,  dont  l'article  snit  ; 

3«.  Nicolas  du  Wicquet ,  capitaine»  tué  ,  après  avoir  donné  des 
preuves  de  sa  valeur  »  à  1  assaut  çle  la  citadelle  de  Calais  en 
1596; 

4***  Lionette  du  Wicquet ,  épouse  de  Henri  Dragon  ,  écuyer , 
seigneur  de  Bitremont  ; 

5*.  Gabrielle  du  Wicquet ,  mariée ,  par  contrat  du  aa  octobre 
i58a,  passé  devant  Ladglois  et  du  Buir,  notaires  à  Boulogne, 
avec  Jean  de  Disquemue,  écuyer,  sieur  du  Fayet,  fils  d'An- 
toine de  Disquemne,  écuyer,  sieur  de  Campagne  «  et  de 
Jeanne  Ghinot  du  Val. 

XII.  François  nu  Wicquet,  seigneur  de  Dringhen , 
desPrez,  de  Norivaux  et  autres  Ueux»  conseiller  du 
Roi,  maître  des  eaux  et  forêts  du  Boulonnais,  con- 
tracta  mariage  en  présence  de  son  père ,  par  acte  du 
10  juin  1597,  passé  devant  Dannet,  notaire  à  Bou- 
de'««euie™  au  logne ,  et  insinué  le  1 S  septembre  suivant,  avec  Jeanne 
ctmpgn'/de'àcÔ- ^2  ^^  Clitte  OU  DE  LA  Clitte,  issue   de  l'ancienne 
Tia  borfaîrie  ^^^^^^  ^®  Commincs ,  dans  les  Pays-Bas ,  laquelle  a 
gueules.           donné  des  chevaliers  de  la  Toîson-d  Or.  Elle  était  fille 

de  Nicolas  de  le  Clitte  ou  de  la  Clitte ,  écuyer,  seigneur 
de  Montossent,  et  elle  avait  déjà  cessé  de  vivre  le  9 
mai  1622.  Ses  enfants  furent  : 
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i«.*  François-,  II*  du  nom^  dontrarticle  va  suivre  ; 

â".  Simon  du  Wicqugt,  écuycr,  seigneur  delaWatine;  il  fut 
mainttnû  dans  sa  qualité  de  gentilhomme,  avec  Victor, 
Françoise  Antoine  du  Wicquet,  ses  neveux,  par  jugement 
de  la  coqjf^des  aides  Hi}  i3  mars  i664,  contradictoirement 
rendu  avec  Thomasr  Rousseau ,  commis  à  la  recherche  dé  la 
noblesse ,  et  épousa')  par  contrat  du  26  février  |634 ,  passé 

'devant  Scotté,  notaire  à  Boulogne,  demoiselle  Adrienne 
Mouegues,  qui  le  rendit  père  de  : 

'  A.  Fraq^ois  duWitfquet ,  ckevalier , seigneur  delà  Watine, 
capitaine  dans  le  régiment  de  INivernais,  infanterie, 
mïU'ié,  1°  peu  après  le  3o  septembre  1679,  avec  Marie- 
Barbe  te  Roy ,  fille  de  Barthélemi  le  Roy ,  chevalier , 
soigneur  du  Quesnel,  tnajor  et  capitaine  des  portes  des 
haufe  et  basse  v»le  de  Boulogne,  et  de  Françoise 
Rault;  n^,  par  contrat  du  7  juin  1692^  pas^é  devant 
Gilloik ,  noyiire  en  Boulonnais ,  avec  demoiselle  Christine 
•  de  Campagne ^  dont  il  n'eut  pas  d'enfants.  11  fut  maintenu 
dans  sa  qualité  de  noble  et  d'écuyer,  en  même  temps 
que  François  du  Wicquet,  seigneur  des  Prez,  Victor  du 
Wicquet,  baron  d'Ordre,  Antoine  du  Wicquet,  sei- 
gneur de  Norivaux,  Claude  du  Wicquet,  seigneur  des 
Prez,  et  Claude  du  Wicquet  d'Ordre  ;  par  jugement 
de  M.  Bignon,  intendant  de  Picardie,  rendu  le  ai  dé- 
cembre 1697  ♦ 

B.  Philippe  du  Wicquet,  écuyer,  capitaine  au  régiment 
d'Orléans ,  mort  sans  avoir  été  marié  ; 

C.  Elisabeth  du  Wicquet,  mariée,  par  contrat  du  3  juillet 
1668,  passé  devant  Candavaine  et  Monsigny,  notaires, 

*  avec  Ilobert  </e  iîau/ers  ,  écuyer ,  seigneur  de  Mauroy, 
de  Racquinghen,  etc.,  capitaine  d'infanterie  dans  les 
troupes  boulonnaises ,  fils  de  fen  Jean  de  Raulers, 
écuyer /seigneur  des  mêmes  lieux,  et  de  Jeanne  Hertault 
de  la  Hétonnière ,  sa  première  femme  : 

j  religieuses  professes ,  en  i6a4 ,  au 

50.  Louise  du  Wicquet,    1  monastère  des  Ursulines  de  Bou- 

4".  Jeanne  dii  Wicquet,    |  logne,  dont  leur  père  était  le 

/  fondateur; 

• 

5«.  Jacqueline  du  Wicquet,  alliée  ,  par  contrat  du  9  mai 
i6a2 ,  passé  devant  Gillon  et  Carpentier ,  notaires  en  Boulon- 
nais, avec  François  de  Roussel ,  écuyer,  seigneur  de  Bé- 
douastre,  fils  de  feu  Claude  de  Roussel,  écuyer,  seigneur 
du  même  lieu ,  et  de  Madelaine  de  la  Topr  ; 

6°.  Louise  du  Wicquet,  mariée,  le  7  juin  i634,  avec  Ferri- 
Georges  de  Somy^  seigneur  de  Sancy,  capitaine  au  régi- 
ment du  Plessis^Praslin  |  fils  de  Claude  de  Sorny ,  seigneur  de 
Sancy,  capitaine  au  même  régiment,  et  d'Isabeau  de  Vérbin. 

XIÎI.  François  du  Wicquet,  IP  du  ntm,  écuyer, 
seigneur  de  Dringhen ,  des  Prez  et  de  Norivaux ,  suc- 
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céda  à  son  père  dans  la  charge  de  maître  des  eaux  et 
forêts  du  Boulonnais»  et  épousa , ^bssisté  d«  demoiselle 
Jacqueline  du  Wicquet ,  sa  sœur ,  par  contrat  du  20 
novembre  1627  ,  P^^^é  devant'Lefèbvreet^SQn  collègue, 
VàiLLAST  :  notaires  dans  le  Ponthieu*,  demoiselle  Geneviève  Vail- 
d?Tbi;:"um"  LANT,'fiUe  de  Pierre  Vaillant,  bourgeois  d'Abbeville,  et 
gîîîtiw!  "™*  "**  ^®  Geneviève  Tillette ,  et  sœur  de  François  Vaillant , 
trésorier  de  France  en  la  ^néralité  d'Amiens.  U  tran- 
sigea, par  acte  du  i5  novembre  i63i,  reçu  par  Car- 
pentier  et  Hache ,  notaires  à  Boulogne ,  avec  Simon  du 
Wicquet ,  seigneur  de  la  Watîne ,  son  frère',  au  sujet 
de  la  succession  paternelle ,  et  testa  conjointement  avec 
Geneviève  Vaillant ,  sa  femme ,  devant  Delozière ,  no- 
taire à  Boulogne,  le  27  septembre  i64i«  Leur&ircnfants 
furent  : 


i«.  Victor,  qui  suivra; 

2^.  François  du  Wicquet,  cheralier,  seign^or  des  Prez,  capi- 
taine^ puis  major  de  cavalerie  au  régiment  d'Aumont,  et 
enfin  mestre-de-camp  de  cavalerie  boulonnaise.  Il  fot  main- 
tenu dans  sa  qualité  de  noble  par  jugement  de  l'intendant  de 
Picardie, du  ai  décembre  1697.  U  avait  épousé  par  contrat 
du  3  mars  1662 ,  passé  devant  Vaillant ,  notaire  à  Boulogne , 
demoiselle  Catherine  </e  Campagne  ^  qm  le  rendit  père  d'un 
fils  et  d'une  fille  ; 

A.  Claude  du  Wicquet,  écnyer ,  seigneur  des  Prez ,  lieate- 
nant  de  cavalerie  >  mestre-de-camp  ^iu  régiment  de  la 
Valière,  et  inspecteur  général  de  la  cavalerie  et  des  dra- 
gons du  fioulonnais ,  maintenu  dans#a  noblesse  en  même 
temps  que  son    père  et  ses   autres  parents  en  1697.   Il 

'  laissa  de  dame  Louise  de  Lasire  de  Pemes ,  qu'il  avait 
épousée  par  contrat  passé  le  9  juin  1695 ,  devant iMagnion 
.   et  Gillon ,  notaires  à  Boulogne ,  entre  autres  enfants  : 

a.  François- Achille  du  Wicquet ,  âgé  de  5  ans ,  en  dé- 
cembre 1697; 

b.  Sabine  du  Wicquet,  âgée  de  9  mois  à  la  mêaie 
époque  ; 

B.  Isabelle  du  Wicquet ,  alliée  par  contrat  du  a6  décembre 
1698 ,  passé  devant  Correnson  et  Gillon ,  notaires  à  Bou- 
logne ,  avec  Gabriel  de  Crendalle ,  écuyer ,  sieur  de 
Mepas ,  capitaine  de  cavalerie ,  exempt  des  gardes-du- 
corps  du  Roi,  fils  de  Claude  de  Crendalle,  écuyer,  sei- 
gneur de  la  Barre,  et  de  Jeanne  Vaillant  de  la  Gabo- 
chérie  ; 

3».  Antoine  du] Wicquet,  chevalier,  seigneur  de   Norivaax^ 
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iieutenant-coionel  de  cavalerie,  qui  fut  marié,  par  contrat 
au  i3  mars  i673,pa8«é  devant  Mareschal,  notaire  à  Boulogne, 
etauqdel  assistéfrent  Victor ,  Franfçois,  Elisabeth ,  Geneviève  , 
Catherine,  Marie,  Louise  et  Hélène  du  Wicquet,  ses  frères  et 
sœurs,  avec  Marie  Lardé,  laquelle  vivait^  sans  enfants, 
en  1700  ; 

4».  Isabelle  du  Wicquet ,        \     ..     -iraient  en  1700  • 
5«.  Geneviève  du  Wicqu^  ,   i   ^"®*  ▼'^a»eni  en  1700  , 

6».  Catherine  du  Wicquet  ;  8".  Louise  du  Wicquet; 

7«.  Marie  du  Wic^iuet  ;  9*.  liélèoe  du  Wicquet. 

XIV.  Victor  DU  Wicquet  ,  chevalier ,  baron  d'Or- 
dre (1)»  seigaeur  de  Maquinghen,  d'Audinghen,  de 
Saint-Ml^tin ,  du  Meaoil^  de  Dringhen,  deLandretun, 
d'Yeu§e,  de  Rôdelioghea  et  autres  lieux,  maître  des 
eaiîx  e*t  forêts  du  pays  de  Boulonnais ,  dès  Tannée  i65o, 
fut  député  de  la  noblesse  du  Boulonnais  en  1680.  11 
était  âgé^de  67  ans ,  lorsque  M.  Bignon ,  intendant  de 
Picardie .  le  maintint  dans  sa  noblesse ,  avec  plusieurs    i>d  blaish.  .- 
autrQ3  membres  de  sa  famille ,  par  jugement  du  2 1  dé-  rdîiermin",Vc 
cembre  1697.  De  son  mariage,  contracté  ,  le  7  février  gu^^ie»?^»"  ^l 
1 660,    devant  Monsi&'ny ,  notaire  à  Desurènes ,    avec  r*  l  ^'i'*  *  ' 

j  ,        -  D     J.  '•  '  bandes  d'azur. 

demoiselle  Jeanne  du  Blaisel,  sont  provenus  : 

i«.  Louis  du  Wicquet ,  mort  lieutenant  au  régiment  Royal,  sans 
aw)ir  été  tnarié; 
'  a*>.  Claude ,  dont  l'article  sait  ; 
ù».  François  du  Wicquet,  seigneur  de  Landretun ,  Agé  de  28  ans 

en  décembre  1697; 
4***  Antoine  du  Wicquet ,  «ei^neur  de  Saint-Martin  et  de  Rode- 
linghen  ,  d'abord  capitaine  au  régiment  d'Humières ,  puis 
licu|Miant-cotonel   du  régiment   de  Saillatis.   Il  fnt  nommé 
lieutenant  de  Roi  de  la  citadelle  de  Galjiis,  et  mourut  le  1 1 
"^oûtayi^,  laissant,  du  mariage'^ qu'il  avait  formé  avec  Louise- 
Marie  le  Roy  du  QuesnU^  fille  de  Louis- Anne-Marie  le  Roy, 
seigneur  du  Quesnel-,  major  de  Boulogne,  et  de  Marie-Susanne 
de  Guiselin ,  quatre  fils,  du  nombre  desquels  est  le  suivant  : 
N du  Wicquet  de  Saint-Martin  de  Rodelingben,  ingé- 
nieur dès  1729.  Il  survécut  à  ses  frères,  et  fut  marié, le  8 

mars  17^9,   avec  N Pf^ariet,  de  Calais. 

S^*.  Victor  du  Wicquet,  seigneur  de  Dringben,  qui  avait  atteint 


(1)  La  terre  d'Ordre  qui  avait  appartenu  aux  anciens  seigneurs  de 
Sempy  ,  tenait  le  premier  rang  parmi  les  12  baronniers  du  Boulon- 
nais. \ oyez  V Histoire  de  Calais,,  par  l'abbé  Lefèbvrc ,  1766,1.  1, 
pag.  428 ,  429  î  *•  ïï  »  pas-  7^7  1  7^6- 
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sa  a5«  année  Ion  de  la  maintenue  de  sa  famille  en  1697  :  il 

fut  cornette  au  régimeii|t  de  la  Yalliéve  en  1697 ,  ensùfte  lieu- 
'     tenant  de  cavalerie,  et  alla  finir  ses  jours  au  monastère  de  la 

Trappe  ;  • 

6».  Louis  du  Wicquet ,  seigneur  d'Audingheq ,  âgé  de  34  ans  en 

1697.  Il  fut  tué  à  la  bataille  de  Malplaquet  »  étant  capitaine 

de  grenadiers  au  régiment  de  Saiilans  ; 
7«.  Benoîte  du  Wicquet,  alliée  avec  N de  Lastre^  écuyer, 

seigneur  du  Breuil  ;  " 

8«.  Antoinette  du  Wicquet ,  femme  d'Antoine  «i'Xr^uef,  com- 
mandant à  AnblaAcuse; 
9*.  Geneviève  du  Wicquet  ; 
10°.  Marie  du  V^icquet. 

XV.  Claude  du  Wicquet,  écuyer,  seigneur^ de  Ma- 
quinghen  et  d'Âudinghen,  baroii  d^Ordre;  etc.  ,  capi- 
taine de  dragons  au  régiment  de  Ba!4)ezière»,  dans 
lequel  il  fut  grièvesDent  blessé  à  la  bataille  de  Steîn- 
kerque  le  26  août  1691,  puis  xnestre-de-camp  d'un 
régiment  de  cavalerie  de  troupes  boulonnaisês  et  ins- 
pecteur des  mêmes  troupes ,  fut  maintenu  dans  sa  no- 
blesse y  avec  ses  frères  et  ses  cousins,  en  1 607,  et  épousa 
Marie-Charlotte  Fiirauus  ,  filfe  unique  du  lieutenant  de 
la  justice  de  Calais,  par  contrat  passé  le  18  pai  1697, 
devant  Somerard  et  Gillon ,  notaires  à  Boulogne.  Il  fut 
élu  député  de  la  noblesse  du  Boulonnais  en  17J0,  et 
obtint  en  1740,  la  croix  de  Tordre  militaire  de  Saint- 
Louis.  Ce  fut  son  fils  aine ,  Tîctor  du'  Wicquet , 
chevalier  du  même  ordre  militaire  et  lieutenant  des 
gardqs-du-corps  du  Roi ,  qui  «fut  commis  fsf  lettre  de 
cachet  du  19  janvier  de  la  même  année,  pour  le  rece- 
voir et  lui  faire  prêter  le  serment  d'usage.  Claude  du 
Wicquet  laissa  oe  son  mariage  deux  fils  et  *une  fille  : 

i<*.  Victor  du  Wicquet,  chcTalier,.  baron  d'Ordre,  seigneur 
d'Audinghen ,  de  Saint-Martin ,  de  Maquioghen  et  autres 
lieux ,  chevalier  de  Tordre  royal  et  militaire  de  Saint-Louis , 
lieutenant  des  gardes-du-corps  du  Roi  et  maréchal-des-camps 
et  armées  de  S.  M.  Il  entra  au  service  en  qualité  de  lieutenant 
réformé  au  régiment  de  Saiilans ,  infanterie  ,  le  1*'  mai  1718  ; 
servit  aux  sièges  de  Fontarabie ,  de  Saint-Sébastien  et  d'Urgel 
en  171Q;  passa  lieutenant  en  second  dans  le  régiment  de 
Bonnelles ,  dragons ,  le  1*'  janvier  1720  9  et  y  fut  nommé  capi- 
taine d'une  compagnie  le  a  janvier  1721.  Il  la  commanda  au 
camp  de  la  Meuse  en  1727.  Nommé  exempt  dfi  la  compagnie 
de  Noaillcs  des  gardes-du-corps' du  Roi  ,'par  lettres  de  retenue 
du  i«r  avril  1729,  le  baron  d'Ordre  fit  en  cette  qualité  la  cam- 
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pigof  d«  Fliilubuurg  eu  17Ô4.  UoUinl,  le  18  ;nai  ij^S, 
coDimiuioD  pour  tenir  ftiDg  de/neltrc-de-cân^  de  caïaJeJ 
ït  Gt  ta  campagne  de  celte  aaifétt  sur  le  Rhin.  " 
l'armée  de  Fl«id«  en  1743 1   ■     ■      " 
gniele  i3  juin  1745.  el,Spr 

nomme  i^nseigne  le  5  décembre.  Le  baron  dVrdre  se  trouva 
au  siège  de  Menin  en  ijjit  ajanl  reçu  le  grade. de  brigadici 
ralu-îe ,  le  3  mai  de  celle  annét ,  il  airista  en  celle  qua- 


lité au'aiége  d'Yprea ,  au  combat  de  Haguens*  ot  au  si^e  de 
Fribourg  daof  la  mËiBe  campagne,  et  acrTitfrvi  de  Al.  le 
Dauphin  dans  ta  Bulvante.  Le  baron  d'Or^be  fut'trèa-griëTe- 


._...it  blessé  à  la  bataille  de  Fontenoy,  ob  il  eut  un  Eheial  tL_ 
sons  lui,  le  11  mai  1745  ,  et  ^  ne  dut  «an  aalut  ^'i  l'alTaction 
d'un  fidèle  domettique  ,  qui,  aprè*  l'action  parrinl  i  force  de 
recherehea^  I  Int  l'arnïée 


et  il  cOtnbatli  ma  la  cam- 

hatlitàLawf  st-do-corps 

le  9  août  174;  armée  .dcï 

Fafe-Bai  le  e  sa  com- 

■     pagnie  le  i5  1  Si,  Sgé  de, 

44  an..  (Chn  d,.t.  VU, 

p.  a6i.JIIaï         .  .  !J(U  lUBa- 

Imcoarl,  fille  ulnéè  de'Chailcs-LouB  Ceatu,marquîi  deBalin- 
court  ,inaréc1iJ-de»campB  etari^éestlu  Roi , Et  d'Anne  Clau- 
dine de  Roehefoit  d'Xllj  de  Sajat-P^int.  &fs  enfanta  furent  : 

A:  N du  Wicquet,barond'Ordre,-oCGcier  decavalerie, 

Bort  il  Aira»,  igé  d'envjj'on  17  an)  ; 

B.  Claude-Guillaume- Vie tor^Jean-BaptiAe-Beniam in  du 
Wicqnet,  baron  d'Onl^,  seigneur  d'Audiogh{n ,  de 
Saint-Marlin,  di^MeenîT.etp., chevalier  de  l'ordre  militaire 
de  Saint-Louis  et  de  celui  de  Saint-Jean  de  Jérugalem  , 
mtréchal-dea-campi  et  armêevi^"  Ro>-  H  reçut  de  S.  M. 
Charles  X,  alors  Ueutenant-généraldu  Royaume,  lea  plus 

ptr  ce  princ^  en  1800  ,  commandant  dft  l'Aeiociation  se- 
crète des  royaliitea  dana  le  pa ji  de  Boulonnais ,  il  devint 
anspecd  an  cbef  de  l'empire,  et  moDrat  en  iSo^iSana  avoir 
obtenu  la  perioission  de.CiItr  les  Joursdans  son  chlteau 
de  Uaquin^en ,  et  lans  laisaer  de  postérité  ; 
C.Marie-Besalie-Victoiiedu  Wic que t- d'Ordre,  qui ,  n'ayant 
pas  été  mariée ,  a  consacré  sa  lie  k  des  actes  de  bieofai- 
.     unce  et  à  des  oanages  d'esprit  ; 
a".  Antoine-Marie,  qui  a  cootinnè  la  descendance  ; 
3°.  Marie-Jeaonedii  Wicquet-d'Ordre,  alliée  avec  messire  Gas- 
pard Raouft  ,  cheralier,   seigneur  de  Haiatenay,   chevalier 
de  l'ordre  royal  et  militaire  de  SainVLouis. 

XVI-  Antoiae-MarieDiiWiCQtiET  d'Ordre,  chevalier, 
seigneur,  baron  du  Paon  et  autres  lieux,  ancien  capi- 
taine de  dragons  au  régiment  d'Harcourt ,  cheralier  de 
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ti'Murr"«^w»  Tordue  royal  et  militaire  deSaînt-Louis^etcoaimaDdant 
l"ot;a^girdeiP<>"^leIloi*de'la  cîtaddle^de  Calais  en  1746,  épousa 

l'nflanîi!*' 'ul*"n  ^^  ^  févricr  1 749^ Marie-Francoî^-Adrfenne  de  Saisse- 
«bef  et  l'autre  en  VAL,  demoiselle  d'Aînville,  qui  le  rendit  père  de  : 

)>uillte.  I  *  * 

•  « 

f.  Autoine-Marie-ôaillain,  cpii  'suit  ;  « 

a«.*Marfe-«^cqaeline-ApolIine-Arii»ande  du  Wicquet,  alliée  avec 
EdoiiaYd- Achille -Jean -Baptis'te  de  Ftennes  de  la  Pkinchcy 
çcfiyer ,  seigneur  de  la  Tour,  du  Faux  et  autres  lieux. 

XVII.  Antoîne-^arie-Guillain  df  Wicqûet  ,  che- 
valier, yicbnUe  d'Ordre,  seigneur  dtï  Paon, 'de  Rety, 
xle  la  vicomte  4^  Waben  et  autfes*  lieux ,  officier  aux 
grenadiers  de  France ,  ancien  lieutenant  de  MM.  les 
maréchauK  de  France ,  chevalier  Aè  l^'ordre  royal  et 
militaire  de  Saint-Louis ,  est  devenu  le  chef  des  nom 

tcartêié,''aû"ietet  ariups  dc  sa  maison,  par  le  ^écès  sans  postérité  du 
Lriêues°de .abie'haron  d'OrdAî ,  son  cousin  germain,  {la  #u  de  demoi- 
?ë't7!  îax^/efs  selle  Marie-Angéli^ue-Josèphe  ce  Roi»6é  ,  dame  de  la 
'\  r*"T'u?'  ""  vicomte  de  JVabeii,étMie  la  haroanie  ijtai  Bellebrune  en 

chef       «chiqaete  _^,,  >«ï«/  7T*  ^^         *    i 

d'argent  et  d azur  Pont hieu  9  OU  11  avait  euousée Mc  7  septembre  1777, 

de  3  lues,  qui  e»t    ,  p.*  •  /TT  ///' 

«^'^*'/^.  deux  entants  :    , 

*  « 

i«.  Marie"- Toussaint ,  dont  l'article  suit  ; 

2^  Marie- Angélique  du  Wîcmiet  d*Ordre«  m^rte  li  Tâge  d'envi- 
«ron  i4  ans ,  à  G^elsea,  près Xond«s. 

XVIII.  Marie-Toussaint  du  Wicquet, baron  d'Ordre, 
né  le  18  déce^t^bre  ii778,  fit  avec  soi?  père  la  campagne 
de  1792  à  l'armée  de  monseigneur-ie  duc  àé  Bourbon. 
Rentré  en  I^r^ncç,  il  servit  danS'  la  .garde  nationale 
active  depuis  i8o5  jusqu^en  181&,  dans  les  grades  de 
sous-lieutenant,  de  lieutenant  de  ch^sseurç,  de  capi- 
taine de  grenadiers  et  de  chef  de  cqhorte ,  et  fit  la 
campagne  de  ]8i5 ,  à  l'armée  commandée  par  monsei- 
gneur le  duc  de  Berry ,  avec  le  grade  de  chef  de  ba- 
taillon. Envoyé  en  qualité  de  commandant  supérieur 
provisoire  pour  le  Roi  à  Bôulogne-sur-Mer  pour  y  faire 
arborer  le  drapeau  blanc ,  il  Tut  nommé  ensuite  ins- 
pecteur des  eaux  et  forets  du  département  du  Pas-de- 
Gaiais.  Le  baron  d'Ordre  a  épousé ,  le  5  octobre  1 808 , 
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demoiselle  Marie-Sophie  MosEB,  issue  d'une  noble  et  «ï'"««°' »  ■  ^  lo- 
ancienne  lamiile  de  la  ouïsse,  et  iille  de  ilacqucs- terrassés  de  sino- 
Conrad  Mo.ser,  mort  en  i8o4»  membre  dit  conseil  de  Sw  '"^sunt 
la  ville  et  république  de  Bienne,  et  de  dame  JMarie  JesTtmre  Tm 
Salome  Wasmer.  '  éioùe.  d«ur. 


•  I^  parait  qu'une  branche  ^e  la  famille  du  Wicquet 
existait^n  Champagne  au  milieu  duaç^'^iècle.  Zacharie 
du  Wicquet ,  écuyer ,  seigneur  d'Olizy ,  en  cette  pro- 
vince ,  officier  au«  Gardes-Françaises ,  vivait  ,^en  i£8o , 
avec  Renée-Bernarde  Armjnot,  dame  en  partte  dé 
Préfontaine ,  sa  femme.  • 

Nous  ajouteions ,  sur  la  foi  d'anciens  Mémeii^s  de 
famille  9  qu^une- branche  de  MM.  du  Wicquet  s'étal)lit 
en  Angleterre,  vers  le  commencement  du  i6'*siècle. 
La  filiation  suivante  est  extraite  de  ces*méiiy)ires. 

BRANCHE  ETABLIE  EN  ANi^LETEBRE. 

IX.  Ernest  du  Wicquet,  seigneur  de  Sartel,  fils 
puîné  de  Jean  du  Wicquet,  seigneur  de  Plegny  et  de 
Sartel ,  et  de  Marie  de  la  Haye',  fut  conseiller,  puis  pré- 
sident de  l'amirauté  de  Hollande.  Envoyé  par  l'empe- 
reur Maximilien  en  Angleterre ,  pour  négocier  un  traité 
de  navigation ,  les  bonlés  dont  le  roi  Henri  YH  l'ho- 
nora, le  déterminèrent  à  se  fixer  dans  sion royaume,  et  il 
épousa,  !•  Elisabeth  d'Abgille;  2*  Anne  Presi*on; 
S""  Basile  Yalinton.  Il  fut  inhumé ,  ainsi  que  ses  Irois 
femmes ,  en  l'église  de  Saint-James  à  Londres.  Ses  en- 
fants furent  : 

i®.  Edmond  du  Wicquet,  chevalier  de  l'ordre  de  Saint- Jean  de 
Jérusafem,  tué,  en  1633,  à  la  défense  de  Pile  de  Rhodes, 
lorsque  SMiman  en  fit  la  conquête  ; 

a®.  Archambaud  ,  dont  nous  parlerons  ci-après  ; 

3».  Richard  du  Wicquet,  juge  des  nobles  du  comté  de  Kent, 
mort  célibataire  ; 

40.  Mathilde  du  Wicquet,  demoiselle  d'honneur  d'Anne  de 
G  lèves,  reine  d'Angleterre  en  i54o,  mariée,  i"  avec  Artus 
Gaige ,  lord  de  Bridgister  ;  2<>  avec  iHiomas  Godwin ,  ba- 
ronnet ; 

50.  Isabeau  du  Wicquet ,  religieuse  en  la  noble  abbaye  d'A- 
mersbury. 


]6  DU   WICQUKT. 

X.  Archambaud  du  Wigquet  ,  sieur  de  Sartel ,  fut 
secrétaire  de  Henri  VIII ,  roi  d'Angleterre ,  qui  le  créa 
baronnet  dç  son  royaume.  D*IsabelleClARR£N,  sa  femme» 
Archambaud  a  laissé  : 

i«.  Bilouard ,  dont  l'article  suit  ;  « 

a«.  EtieQDC  du  Wicquet,  chevalier  de  Tordre  de  Malte,  com- 
«laodear  de  Harewick ,  a^rès  Edmond',  son  oncle.  Il  a  été, 
suiyant  les  mémoires  de  famille ,  le  deraier  catholique  de  c«t 
ordre  en  4i>glel<^i'i'c  » 

3«.  Alix  du  Wicqtiet,  femme  de  David  Haliburton  f\or A  de 
Dirton ,  chfttelain  de  Windsor  «  gentUbomme  de  la  chambre 
du  Roi  ;    .  , 

4V  Blahche  du  Wicquet,'  demoiselle  d'honneur  de  la  reine 
Marie  d'Angleterre.  Elle  ne  nit  pas  mariée. 

XIt.Edouard  du  Wigquet  ,  seigneur  de  Herfortshire 
et  de  Gopley ,  baronnet,  contre-amiral ^u  service  d*Au- 
gleterie,  fut  marié  avec  Catherine  Douglas,  inhumée  , 
ainsi  que  son  mari,  dans  l'église  du  Temple,  à  Londres. 
Leurs  enfabts  furent  : 

i«.  Henri,  lord  du  Wicquet  de  Douglas,  châtelain  de  Riche- 
mont.  Il  eut  la  tête  tranchée  sous  le  règne  d'Elisabeth ,  pour 
n'avoir  pas  vouln  embrasser  le  schisme  ^ 

3«.  Olivier ,  qui  swt  ; 

3<>.  Jacqueline  du  Wicqiigt  de  Douglas ,  mariée  avec  Archam- 
baud de  Mot^pesse^  seigneur  de  Woodoasd,  colonel  d'an 
régiment  d^infanterie  écossaise  au  service  'des  états  de  Hol- 
lande ,  où  il  mourut  dans  la  viUe  de  Harten. 

XII.  Olivier  du  Wicquet  de  Douolas,  seigneur  de 
Herfortshire  et  de  Copley ,  baronnet ,  embrassa  la  re- 
ligion protestante ,  et  fut  conseiller  de  la  chambre  de  la 
reine  Elisabeth,  pour  laquelle  il  fut  ambassadeur  en 
France  et  en  Hollande.  Il  avait  épousé,  i*  Marie 
O'Bbien  du  Hary  ;  s*"  Henriette  Steadte.  Il  a  laissé  : 

i"*.  OJjivier  du  Wicquet  de  Douglas,  baronnet,  dont  on  ne  con- 
nait  pas  la  destinée  ; 

2°.  Constance  du  Wicquet  de  Douglas ,  mariée  avec  James 
^rre« ,  lord  justicier  du  royaume  d'Angleterre  ,  après  la  mort 
duquel  elle  se  retira  en  Flandre  où  elle  se  fit  religieuse. 
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Nota  :  On  a  désigné  en  caractères  italiques  les  familles  dont  les  armoiries  sont  décrites  dans  ce  volumr. 
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*  îd'Abadie ,  article  de  Gastet ,  7. 
d'Abatia,  art.  de  Gavarret,  25. 
Abraham,  art.  le  Roy,  7. 
d'Aché  ,  art.  du  Haoveî ,  8,9. 
d* Adieu  ,  art.  le  Roy,  9,  10. 
d'Acigné,  art.  de  rontbriaot,  4- 
d'Adhémar,  art.  de  Gavarret,  a6;  art. 

d'Hérail ,  ao. 
d'Adhétnar-Castellane ,  art.  de  Foresta, 

22.  y 

Agard  des  Tureaux  ,  art.  de  Bengy,  \, 
Agis  de  Saint-Denis,  art.  d'Artaize,  8. 
d'Agoult  d'OUèreSy  art.  de  Foresta,  1 1 , 

25. 

d'Aguerre ,  art.  de  Befiroy,  8. 
d'Aguin,  art.  de  Beffroy,  11. 
d'Aguisy,  art.  de  Befiroy,  9,  i5;  art. 

d'ivory,  10. 
Ailhaud,  art.  d'Hérail,  i3. 
d'AUty,  art.  Armynot,  4  »  art,  le  Roy, 

5,  6, 16  ;  art.  du  Wicquet,  i4* 
d'Ainval,  art.  d'Artaize,  6. 
d'Aisy,  art.  du  Bois  d*Aisy,  2. 
d' Aix  ,  art.  4e  Béhague  ,  i3. 
d'Albertas ,  art.  de  Foresta,  20. 
d'Alberti  ,  art.  de  Foresta,  7. 
d'Albon,  art.  de  Lespinasse,  20. 
d'Albret,  art.  de  Gavarret,  8,  11,  12; 

art.  d'Harambure ,  2. 
d'Alègre  ,  art.  de  Lespinasse  ,  17. 
Alen  de  Saint- ïf^oiston ,  art.  de  Béha- 


gue 


5. 


d'Alendhuy ,    art.  '  d' Artaize ,    5;   art. 

d*lvory,  10. 
<jl*Alentun,  art.  de  Béhague 


12. 


Alix,  art.  de  Bengy,  11. 
d'Allagoya,  art.  de  Foresta  ,  7. 
d'Allemagne,  art.  de  Brettes  ,  4« 
Alléman,  art.  de  Lort,  10. 
Allen,  art.  de  Cusack^  27. 
d'Ailes,  art.  Aube  de  Bracquemûnt,  .y. 
d*Aloigny,  art.  de  Brettes  ,  4»     '* 
d' A  Hier,  art.  d'Hérail,  i3,  18,20. 
tfAlvemi,  art.  de  Gavarret,  3i. 
Amblart,  art.  d'Aiguirande  ,  4* 
d'Ambly,  art.  d'Artaize,  5  j  art.  d'I- 

vory,  6. 
d'Amboix ,  art,  de  Castet  ,10. 
d'Amerval ,  art.  le  Roy,  n,  i5j  art.  du 

Wicquet ,  2. 
Amignoa»  art.  de  Bengy,  6. 
d'Amoncourt,  art.  Armynot,  3,  7,  19. 
Andrieu  ,  art.  Armynot ,  8. 
AndrodiaSf  art.  de  Boyer  de  Ghoisy ,  2. 
d'Anduse ,  art.   d'Hérail ,  2  ;   art.   de 

Cariât ,  4* 
Apgenoust,  art.  Armynot,  14. 
Angier,  art.  de  Boisboissel,  18. 
d'Anglebermer,  art.  d'Ivory,  5. 
d'Angleterre,  art.  de  Murât,  6. 
d'Anglure ,  art.  de  Cuissotte  ,2,7. 
d*Angoulême  ,  art.  de  Gavarret ,  S. 
d'Aniel ,  art.    de  Boyer  de  Choisy  ,  4. 
d'Anjou ,  art.  du  Hauvel ,  2. 
d'Antoine  ,  art.  de  Foresta ,  25. 
d'Apchier,  art.  d'Aig^iirande,  7;  art.  de 

Gavarret,  22  ;  art.  de  Murât,  i4. 
d'Apchon ,  art»  d'Hérail ,  23  ;  art.  de 

Murât,  3,  4?  5,  7,  11. 
Ap-Hugues,  art,  de  Cusack,  9, 
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d*Arbide^  art.  d'Uarambare ,  5. 
d*Arboa  ,  art.  de  Bcffroy,  17. 
d*Arcies ,  art.  de  BcflVoy,  17. 
d'Axcassia ,  art.  de  Foresta ,  9. 
d*Arey^  art.  dèCusack,  ao,  21,  aS;  art. 

de  Foresta ,  a3. 
det  Ardent ,  art.  d'Artaize  ,  5* 
d'Argentré ,  art.  de  Foresta ,  8. 
d'Argiares ,  art.  de  Boyer  de  Ghoisy ,  4- 
d'Argille  ,  art.  du  Wicquet,  i5. 
d^Arsy,  art.  d'Artaize ,  5  ;  art.  de  Bef- 

froy,  9,  10,  ao. 
d'Arluc,  art.  de  Murât,  la. 
d'Armand-Misan  ,  art.  ae  Foresta ,  i3. 
d'Armstrong  ,  art.  de  Cusack,  2-. 
Armynot,  art.  da  Wicquet ,  i5. 
d'Arnal ,  art.  de  Castet ,  1 1. 
d'Arnaud,  art.  de  Bébague >  i3;  art. 

de  Foresta  4  11. 
Arnaud  de  Gberelles,  art.  de  Lort, 

i5. 
d'Arnave ,  art.  de  Gavarret ,  26. 
Arnoul ,  art.  de  Bengy,  4* 
d'Arouz^  art.  de  Gavarret»  17,  18,  19. 
d'Arpajon ,  art.  de  Murât ,  9. 
d'Arqnery,  art.  Aube  de  Bracquemont, 

5* 
d'Arras,  art.  d'Artaize«  5;  art.  deBef- 

froy,  16  ;  art,  d'Ivory,  6. 
Airres,  art.  du  Wicquet ,  i6. 
Artbur,  art.  deCusack,  a6. 
Artur,  art.de  Boisboissel»  i4« 
d'AspUn ,  art.  du  Wicquet ,  a. 


d*Aspremont  ^  art  de  Beffroy,5,    i3  ; 

art.  de  Bébague^  12  ;  art.  d'Hérail, 

i5. 
d'Assé  t  art.  de  Lort ,  la. 
Asselin  ,  art.  de  Beffroy,  3. 
d'Assigny^  art.  du  Wicquet ,  a,  3, 
d'Assy,  art.  d'Aiguiraudej  9. 
d^Aftm,  art.  du  Hauvel,  a. 
d'Astres  ,  art.  de  Foresta  >  10. 
desAubut,  art.  du  Bois  d'Aisy,  5. 
d'Aubutson ,  art.  d'Aiguirande ,  4  ;  art. 

du  HauTel,  i. 
d'Audiffret ,  art.  de  Foresta,  aS. 
d'Audinethun  ,  art.  Acary,  3. 
Auguères,  art.  de  Gastet,  i3. 
d'Aumont ,  art.  d'Harambure,  8  ;  art. 

d'Hérail,a3. 
Auple,  art.  de  Bengy,  10. 
d'Aurillac ,  art.  de  Murât ,  9. 
d'Aurouz^  art.  d'Hérail,  5. 
d'Auvergne ,  art.  Armynot ,  8;  art.  de 

Gariat ,  6  ;  art.  dé  Lespinasse  j  1  ; 

art.  de  Murât,  i5. 
Auvray,  art.  du  Haurel ,  5. 
d'Araugour,  art.  de  Boisboissei  >  8. 
d'ÀvesneSf  art.  le  Roy ,  5. 
d'Avessens,  art.  de  Gastet,  i5. 
Avice  de  Gotot,  art.  de  Boyer  de  Ghoi- 
sy, 4- 
d'Avrillot ,  art.  Armynot ,  6,  10. 
Avy,  art.  Aube  de  Bracquemont,  4- 
Aylmer,  art.  de  Gusack,  a4,  a5. 
de*  Ayvetles ,  art.  de  Beffroy,  4»  ^9  7»  8. 
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de  Badier,  art.  Armynot ,  i4« 
Baiiiet  d'Epence ,  art.  de  Guissotte ,  8. 
deBailly,  art.  de  Gastet,  i4. 
Ballit,  art.  Armynot,  14. 
de  la  Balme ,  art.  d'Hérail ,  6. 
Balossîer,  art.  de  Guissotte ,  a. 
de  Balsac ,  art.  de  Lespinasse,  7. 
du  Ban»  art.  de  Murât,  i5. 
de  Bar,  art.  de  Gavarret,  16,  18. 
de  Barasc,  art.  de  Murât,  5. 
deBaratet,  art.  d'Hérail,  i5. 
de  Barbançon,  art.  'du  Wicquet,  a. 
Barbarin,  art.  d'Aiguirande ,  8. 
de  Barcelonnc ,  art.  de  Gariat ,  8. 
de  Barentin  9  art.  de  Brettes ,  5. 
Barnewall,  art.  de  Gusack,  10, 14»  25^ 
26,  3i. 


de  Barralier,  art.  de  Foresta ,  10. 

de  Barrau ,  art.  de  Gastet»  16 ,  17  ;  art. 
de  Gavarret,  3a. 

Barrett ,  art.  de  Gusack ,  3. 

de  Barrière,  art.  de  Batz, 5  ;  art.  d'Hé- 
rail ,  30. 

du  Barry,  art.  de  Batz,  6. 

le  Bas  du  Goudray,  art.  do  Hauvel,  la. 

Basnet,  art.  de  Gusack,  a4« 

Bath ,  art.  de  Gusack  ,  5,  29,  3i . 

de  Baud ,  art.  de  Gastet  ,11. 

Baudouin^  art.  de  Bengy,  5. 

de  la  Baume  ,  art.  Armynot ,  3  ,  4,5, 

7- 
de  la  Banme-le-Blano ,  art.  Aube  de 

Bracquemont ,  4* 
de  Baussao;  art.  le  Roy»  i4* 
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de  Banflgaacoiirt ,   art.  Armynot ,   4  ï 

art.  de  Guissotte ,  8. 
de  Bausset^art.  de  Foresta,i3^  ^ij.ss* 
de  Baux ,  art.   de  Garlat ,  8  ;   art.   de 

Murât  ,4* 
de  Baynast ,  art.  'Acary,  8. 
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rambure ,  i5. 
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de  Béam,  art.  de  Gavarret,  5,  8. 
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